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05 août 2018 : La couleuvre vipérine
Texte rédigé par : Ludivine Quay et André Miquet
Ligue pour la Protection des Oiseaux  (LPO Savoie)
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Philippe Féger, cinquième fils de 
Maurice Féger, a dédié une pièce 
entière aux reliques de son père. 
Et c’est avec fierté qu’il montre 
les deux médailles de la Légion 
d’honneur obtenues par son 
paternel. Photo Le DL/Stéphane BALLESTER

Un soldat champion de saut à la perche

RECHERCHE DES OBJETS, DES TÉMOIGNAGES, 
DES LETTRES DE POILUS…

> 1,4 million de Français sont morts dans le conflit de 14/18. 
Dans chaque famille, on reste frappé par la perte d’un aïeul. Si 
vous disposez d’objets et autres témoignages de cette époque, 
faites nous signe : votre histoire, les souvenirs 
qu’ils ont pu transmettre nous intéressent et nous les 
raconterons dans Le Dauphiné Libéré. 
Pour nous contacter : Tél. 04 79 33 46 18. 
Par mail : LDLcentrecha@ledauphine.com

Escaladez les falaises comme un super-héros
Jusqu’au 26 août, 
le Dauphiné Libéré vous 
propose une petite revue des
différentes activités sporti-
ves en plein air dont vous 
pourrez profiter en Savoie 
cet été. 
Aujourd’hui, on part au 
Bourget-du-Lac escalader 
des canyons.

Avis aux personnes qui ont
le vertige : cette activité

vous est vivement décon-
seillée ! Benoît Creton et
Étienne Taton, les deux moni-
teurs diplômés d’État instal-
lés au Bourget-du-Lac, vous
emmèneront en effet à plu-
sieurs mètres au-dessus du
sol. Tel Spiderman, vous de-
vrez vous cramponner à ce

que dame Nature vous a lais-
sé, pour tenter d’atteindre le
sommet des différents ca-
nyons. Les plus visités par les
deux guides : Ternèze et le
Pont du diable.

Cela fait quatre ans que ces
derniers proposent cette acti-
vité. La réservation est con-
seillée deux à trois jours
avant. En cas de mauvais 
temps, pas de problème, cette
activité se déroulera quand
même. Pour la demi-journée,
il faudra compter entre 40 et
65 euros. Les sorties à la jour-
née sont également possibles.
Il sera seulement demandé de
venir avec des chaussures de
sport et un maillot de bain.
Casques, baudriers, combi-
naison et chaussons en néo-
prène seront fournis.

À partir de 8 ans. Rendez-vous 
au parking Boulevard 
Coudurier, au Bourget-du-Lac.
Tél : 06 17 73 71 44.

Pas beaucoup de prises, et 
pourtant l’objectif sera bel et bien 
d’atteindre le sommet. 
Photo Savoie Sport Nature

LES COULEURS DE LA BIODIVERSITÉ
La couleuvre vipérine

Brune et noir, la couleuvre vipé-
rine mise sur le camouflage

aussi bien sur terre qu’au fond de
l’eau ; comme tous les membres 
de la famille des Natricidae, c’est 
une couleuvre aquatique mais 

aussi une excellente nageuse.
Mesurant 70 à 80 cm, elle est

non venimeuse et elle n’est pré-
sente dans notre département 
qu’à basse altitude. Elle est donc 
sous pression des aménage-
ments et activités humaines : ar-
tificialisation des berges, altéra-
tion des débits (diminutions, 
“chasses” hydrauliques…), usa-
ges de baignade et de pêche, 
l’exposant à la peur et au man-
que d’information du public.

Comme toutes les couleuvres,
elle se distingue de la vipère par 
sa pupille ronde et non verticale ;
c’est un critère important car, 
comme son nom l’indique, la 
couleuvre vipérine fait tout pour 
ressembler à la vipère, ceci afin 
de dissuader un éventuel préda-
teur. Elle possède ainsi des des-
sins en forme de zigzag sur le 
corps et lorsqu’elle est dérangée, 
elle gonfle sa propre tête pour lui 
donner une forme triangulaire 

en sifflant.
Elle paye malheureusement

un lourd tribut à cette ressem-
blance car elle est souvent victi-
me de l’homme qui l’élimine 
sans l’identifier ; cependant vi-
père et couleuvre sont protégées 
en France comme l’ensemble 
des reptiles (leur destruction est 
interdite !).

Elle se distingue également de
la vipère car elle ne fréquente 
pas les mêmes milieux : la cou-
leuvre vipérine vit près des tor-
rents, lacs et rivières où elle chas-
se les petits poissons et les am-
phibiens. La vipère quant à elle 
n’affectionne pas l’eau et préfère 
des zones de pierriers en bordure
de forêt ou le long des haies.
Ludivine Quay et André Miquet/Ligue pour la 

Protection des Oiseaux Savoie

Plus d’informations sur la faune et la 
flore de Savoie : www.biodiversite-
savoie.org

La couleuvre vipérine est une 
couleuvre aquatique. Ludovic_IMBERDIS

À ESSAYER

CENT ANS APRÈS LA GUERRE 14-18, NOTRE SÉRIE SUR LES TRACES DES POILUS

Pour le centenaire de la Grande 
Guerre, nous revenons chaque 
dimanche sur les traces de nos 
poilus. Leurs familles nous ont 
ouvert leurs portes pour 
partager ces morceaux 
d’histoire, ces souvenirs, 
ces témoignages de la réalité 
du front. 
Aujourd’hui, Philippe rend 
hommage à son père, 
Maurice Féger.

M
aurice Féger n’avait que
18 ans lorsqu’il a été en-
voyé sur le front de la Mar-

ne. Comme tous les autres sol-
dats, il était persuadé que cette 
guerre serait courte. Elle durera 
au final quatre ans. Quatre lon-
gues années au cours desquelles 
il verra ses compagnons d’arme 
tomber les uns après les autres. 
Quatre longues années qui 
transformeront ses traits d’enfant
en ceux d’un homme marqué au 
plus profond de son âme et de sa 
chair.

C’est Philippe Féger, cinquiè-
me d’une fratrie de six fils, qui 
s’empresse de nous montrer les 
précieuses reliques lui ayant ap-
partenu. « Là, c’est la médaille de
chevalier de la Légion d’honneur
qu’il a obtenu en 1920, suite à sa 
guerre exemplaire », raconte-t-il 
le visage empreint de fierté.

La vie ne tient qu’à un train

Maurice Féger a passé son bac-
calauréat en juillet 1914, et tenté,
avec un an d’avance, le concours 
de Saint-Cyr. Recalé à cause de 
sa note insuffisante en allemand, 
il décide alors de partir à Tholey, 
dans la Sarre, pour se perfection-
ner le temps d’un été. Et en sep-
tembre, il intégrera la classe pré-
paratoire de Saint-Cyr au lycée 
Saint-Louis de Paris.

Mais voilà, la déclaration de
guerre tombe le 1er août… C’est 

son instituteur qui le persuade 
alors de prendre le train pour 
rentrer immédiatement en Fran-
ce. Bien lui en a pris, car il se trou-
ve qu’il est le dernier à partir de la
gare en direction de la frontière. 
Quelques heures plus tard, “Ter-
minus, tout le monde descend !”.
Il se retrouve à pied, à devoir 
marcher pendant douze kilomè-
tres pour rejoindre les derniers 
wagons français vers Paris.

Il s’engage immédiatement et
choisi le 82e régiment d’infante-
rie de Montargis, ville où il a fait 
ses études. Après les aléas des 
champs de bataille, il est finale-
ment nommé sous-lieutenant en 
1916. Il prend alors la tête d’un 
corps franc, constitué de repris 
de justice. « Il avait une confian-
ce totale en eux, explique Philip-
pe. Il disait souvent qu’ils se-
raient venus le chercher sur le 
champ de batailles s’il avait été 
touché. »

Soigné à Chambéry

Touché, il le sera : en avril 1916, 
dans la forêt de La Fille Morte en 
Argonne. Triste clin d’œil puis-
que c’est cette même année qu’il 
aurait dû disputer les Jeux olym-
piques de Berlin en saut à la per-
che. Il est finalement évacué au 
Lycée Vaugelas de Chambéry, 
transformé à cette époque en hô-
pital, où on lui retire l’éclat d’obus
qui s’était logé dans son genou. 
« Il ne voulait surtout pas qu’on 
l’ampute, raconte Philippe. Il a 
donc été opéré. » Durant sa réé-
ducation, il se rend souvent au 
lac du Bourget, « un endroit vrai-
ment magnifique » pour lui. Puis 
il retourne sur le front en octo-
bre 1916, en Argonne, en priant 
pour voir la fin de « cette maudite
guerre ». Un souhait qui trouve-
ra écho le 11 novembre 1918.

Plutôt que d’occuper la partie
démilitarisée de l’Allemagne, il 
décide, en 1919, de rejoindre les 

troupes en Afrique subsaharien-
ne. « La fin de la Grande Guerre 
n’a pas provoqué chez lui d’effer-
vescence particulière. Nombre 
de ses camarades sont morts 
sous ses yeux, ça l’a marqué, ra-
conte Philippe. Pour autant, il 
n’avait pas non plus d’animosité 
envers les Allemands. » Il y reste 
donc jusqu’au 21 août 1921, 
après quoi il est affecté chez les 
sapeurs pompiers de Paris. Deux 
ans après, il rencontre sa femme, 
Lucienne Girault.

Téméraire face à la Gestapo

Ensuite, au cours de la Seconde 
Guerre mondiale, il se démar-
quera par quelques actes de ré-
sistance. Il précise, entre autres, 
aux forces alliées si leurs cibles 
ont été atteintes à chaque bom-
bardement. La Gestapo s’en 
aperçoit et l’interroge. « Avec un 
certain culot, mon père leur a dit 
que s’ils faisaient un rapport à 
leurs supérieurs, ils seraient en-
voyés sur le front de l’Est. Il n’a 
plus eu de problèmes ! », se rap-
pelle, l’œil pétillant de malice, 
Philippe.

Maurice Féger termine sa car-
rière de sapeur-pompier en 
1952, et devient conseiller en in-
cendie pour l’entreprise Pechi-
ney. En novembre 1973, à Paris, il
trouve finalement la mort. « Mon
père se confiait beaucoup sur ce 
qu’il avait vécu lors de la Premiè-
re Guerre mondiale, explique 
Philippe. Et il n’occultait rien ! 
Pas même les souvenirs les plus 
horribles. » Comme celui de ce 
soldat allemand, « dont il n’a ja-
mais oublié le regard au moment
où il l’a tué au corps à corps ».

En hommage à son aïeul, Phi-
lippe, ancien kinésithérapeute 
qui a « toujours voulu être histo-
rien », sillonne la Savoie pour te-
nir des conférences. Histoire de 
faire perdurer un peu plus la mé-
moire de Maurice Féger, ce per-

chiste qui aura sauté au-dessus 
de tous les obstacles que la vie 
aura placé sur son chemin.

Stéphane BALLESTER

8969�0300
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06 août 2018 : Le satyrion
Texte rédigé par : Guido Meeus
La Dauphinelle
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Jusqu’au 26 août, le 
Dauphiné Libéré vous pro-
pose une petite revue des 
différentes activités sporti-
ves en plein air dont vous 
pourrez profiter en Savoie 
cet été. Aujourd’hui, on part 
aux Saisies faire du skate-
board sur de l’herbe.

Q
ui a dit qu’on ne pouvait
pas s’adonner aux plai-
sirs de la glisse en été ?

Le Mountain board, activité
proposée par un moniteur de
ski diplômé d’État (Loyd), 
permet aux petits et aux
grands de dévaler à toute vi-
tesse, mais en sécurité, les
pentes qui se retrouvent en-
neigées en hiver.

Pour les dubitatifs, une
séance initiation est propo-
sée gratuitement les diman-
ches et lundis, sur le parking,
429 avenue des Jeux Olym-
piques aux Saisies.

Il est recommandé de réser-

ver deux ou trois jours à
l’avance. Tous les moyens de
paiement sont acceptés à
l’exception des chèques va-
cances. En cas de mauvais
temps, l’activité sera repor-
tée.

Coût de cette activité insoli-
te ? Eh bien, cela dépend de
ce que vous choisissez. Pour
un cours de 2 h 30, cela varie
de 37 à 48 euros suivant l’âge.
Pour un stage d’une semaine
(4 séances de 2 h 30), comp-
tez entre 110 et 140 euros.

Le casque, les genouillères
et les coudières sont fournis.
Veuillez cependant venir en
chaussures de sport. Le ris-
que de chute n’est pas bien
élevé, pas d’inquiétude pour
les parents. Les différents cir-
cuits font environ 2,3 km.

Vous aurez les pieds atta-
chés, comme pour le snow-
board, et de grosses roues 
tout terrain vous permettront
de descendre la piste même
si elle comporte quelques pe-
tits trous. Enfin, des freins

sont reliés aux roues. Vous les
tenez dans votre main, ce qui
vous permet de contrôler vo-
tre vitesse. Quatre lieux dif-

férents sont proposés. De
quoi profiter de la belle vue
sur le Mont Blanc ou le Beau-
fortain.

À partir de 6 ans.
Infos et réservations au :
04 79 38 91 28.

Des freins permettent de contrôler la vitesse de descente. Photo école de moutainboard

Mountain board : la glisse d’été

LES COULEURS DE LA BIODIVERSITÉ
Des lutins aux nymphes, voici le satyrion

Que les noms de papillon
sont imagés ! La belle da-

me, l’apollon, la mégère et
le satyre…

En haute montagne, il en
est un qui a inspiré les natu-
ralistes, le satyrion (Coeno-
nympha gardetta). Ce petit
papillon du groupe des fa-
dets se nomme ninfa alpina
en Italie. D’un pays à l’autre,
nous passons du monde des
lutins à celui des nymphes…

Il ne paye pas de mine ;
3 cm d’envergure, dans les
tons marron à orangé et
pourvu d’une belle bande
blanche ornée d’ocelles noi-
res sur le dessous des ailes, il
volette dans les prairies al-

pines, de 1500 à 2700 mè-
tres, voire plus haut encore.
Il est très commun mais aus-
si très discret. Sa chenille se
nourrit d’herbe, de grami-
nées et passera l’hiver.

Contrainte par le froid, la
vie se ralentit, c’est la dia-
pause. La chenille attend le 
réveil printanier pour finir
de grandir et se nymphoser. 
Cette petite perle de notre
patrimoine montagnard se
trouve jusqu’en Slovénie.

Texte rédigé par Guido Meeus/
La Dauphinelle

Plus d’informations sur la 
faune et la flore de Savoie : 
www.biodiversite-savoie.orgCe petit papillon est très commun mais aussi très discret. Photo Guido_MEEUS

La fête des alpages du mont Revard se déroulera 
dimanche 12 août, de 10 h à 18 h. À partir de 14 h 30, 
rassemblement de groupes folkloriques de Savoie. Toute la
journée, les visiteurs découvriront un marché artisanal et 
des produits du terroir. Des démonstrations d’artisanat 
local sont également programmées.
> Pour accéder au site des navettes seront mises en place à partir 
des différents parkings comme celui de Crolles. Par mesure de 
sécurité, la RD 913A sera fermée en bas de l’Observatoire (filtrage).

MONT REVARD La fête des alpages, 
dimanche 12 août

Jeudi 9 août, la base de loisirs Wam Park de Montailleur 
propose une soirée “Iron wam”. Il s’agit d’un triathlon décalé 
prévu en soirée. Le mystère est total quant aux épreuves, 
mais le matériel requis nous en dit un peu plus : une lampe 
frontale (ou de quoi s’éclairer), des chaussures de course, 
un maillot de bain et une planche de wakeboard (le Wam 
Park en prête également). Photo Le DL/archives

> Jeudi 9 août, à 21 heures. Inscriptions à partir de 20 heures 
au Wam Park de Montailleur.

MONTAILLEUR L’Iron wam, triathlon 
déjanté à la base de loisirs

Chaque mardi, la place de l’office de tourisme se 
transforme en salle de spectacle à ciel ouvert. Ce mardi, 
au tour de Talysker. Il s’agit d’un groupe de rock grenoblois 
formé en janvier 2013 par Greg (le chanteur, qui maîtrise 
parfaitement la danse des vieux micros à la Elvis), Étienne 
(à la guitare), Florian (à la basse) et Félix (à la batterie). Ils 
jouent ensemble depuis cinq ans et connaissent par cœur 
les classiques du rock.
> Mardi 7 août, à 17 h 30. Gratuit.

VAL-D’ISÈRE Talysker pour 
un concert rock, mardi

Mercredi 8 août, le Parc propose une découverte des 
milieux montagnards des Bauges, avec interventions 
d’accompagnateurs en montagne, d’agents du Parc, et 
d’alpagistes. Journée encadrée par des professionnels, 
pour tous publics et en musique. Randonnée familiale, 
3 h 30 de marche, rendez-vous à 8 h 45 au foyer de ski de 
fond de Saint-François-de-Sales.
> Tarif : 8 € par personne, gratuit pour les moins de 12 ans. Réser-
vation obligatoire : 04 79 25 80 49. Se munir d’un équipement 
adapté à la randonnée, apporter son pique-nique.

SAINT-FRANÇOIS-DE-SALES Randonnée 
découverte des Bauges, mercredi

NOS IDÉES DE SORTIE À ESSAYER

AU CINÉMA CETTE SEMAINE

[RUBRIQUE RÉALISÉE
EN COLLABORATION
AVEC ALLO CINÉ]

AIX-LES-BAINS
LE VICTORIA
36, avenue Victoria
>Come as you are :  (VO) lu. : 16h20; 
ma. : 20h45. 
>Fleuve noir :  lu., ma. : 16h, 18h30, 
20h30. 
>Les Versets de l'oubli :  (VO) lu., ma. 
: 16h15, 18h30, 20h45. 
>Mamma Mia! Here We Go Again : 
 (VO) lu., ma. : 16h, 18h20, 20h30. 
>My Lady :  (VO) lu., ma. : 16h15, 
18h30, 20h40. 
>Paul Sanchez Est Revenu ! :  lu., ma. 
: 18h30. 
>Un Juif Pour l'Exemple : (Int. -12 
ans) lu. : 20h45; ma. : 16h15. 

MULTIPLEXE LES TOILES
DU LAC
14 avenue Daniel Rops
>American Nightmare 4 : Les 
Origines : (Int. -12 ans) lu. : 22h05; 
ma. : 19h30, 22h05. 
>Ant-Man et la Guêpe :  lu., ma. : 
14h, 18h, 19h45, 22h. 
>Hotel Artemis :  lu., ma. : 15h40, 
17h30. 
>Hôtel Transylvanie 3 : Des vacances 
monstrueuses :  lu., ma. : 14h, 16h, 
18h, 19h55, 21h30. 
>Jurassic World: Fallen Kingdom :  lu., 
ma. : 21h50. 
>L'Envol de Ploé :  lu., ma. : 14h. 
>Les Indestructibles 2 :  lu., ma. : 
14h, 15h35, 17h30, 19h35, 21h50. 
>Ma Reum :  lu., ma. : 13h50, 16h15, 
17h50, 20h15. 
>Mamma Mia! Here We Go Again : 
 lu., ma. : 13h50, 16h05, 19h55. 
>Maya l'abeille 2 - Les jeux du miel : 
 lu., ma. : 13h50. 
>Mission Impossible - Fallout :  lu., 
ma. : 14h, 18h30, 21h15 (3D) lu., ma. 
: 16h15, 19h, 21h50. 
>Neuilly sa mère, sa mère :  lu. : 
19h30. 
>Roulez jeunesse :  lu., ma. : 16h45, 
18h15. 
>Skyscraper :  lu., ma. : 15h30, 22h. 

ALBERTVILLE
LE DÔME CINÉMA
135 Place de l'Europe
>Au Poste ! :  lu. : 14h; ma. : 21h. 
>Bécassine! :  lu., ma. : 16h15. 
>Dogman : (Int. -12 ans) (VO) ma. : 
16h15, 21h; lu. : 21h. 
>Fleuve noir :  lu., ma. : 18h30. 

>Maya l'abeille 2 - Les jeux du miel : 
 lu. : 16h15; ma. : 14h. 
>Roulez jeunesse :  lu. : 14h, 18h30; 
ma. : 14h. 
>Woman at War :  (VO) lu. : 21h; ma. : 
18h30. 

LE DÔME GAMBETTA
12, rue Gambetta
>Ant-Man et la Guêpe :  ma. : 18h30. 
>Hôtel Transylvanie 3 : Des vacances 
monstrueuses :  lu. : 16h30; ma. : 
14h. 
>Les Indestructibles 2 :  lu. : 14h; ma. 
: 16h. 
>Ma Reum :  lu. : 18h30. 
>Mamma Mia! Here We Go Again : 
 lu., ma. : 21h. 

BELLEY
L'ARLEQUIN
av. Alphonse-Baudin
>Ant-Man et la Guêpe :  lu. : 22h. 
>Hôtel Transylvanie 3 : Des vacances 
monstrueuses :  lu., ma. : 17h, 
19h30. 
>Les Indestructibles 2 :  lu. : 17h; ma. 
: 19h30. 
>Mamma Mia! Here We Go Again :  lu. 
: 19h30, 21h30; ma. : 21h30. 
>Maya l'abeille 2 - Les jeux du miel : 
 ma. : 17h. 
>Mission Impossible - Fallout :  lu. : 
17h, 19h30; ma. : 17h, 19h, 21h30 
(3D) lu. : 21h30. 
>Neuilly sa mère, sa mère :  ma. : 
21h30. 

BOURG-SAINT-
MAURICE
LE CŒUR D'OR
Rue Saint Saint Jean
>Ant-Man et la Guêpe :  lu. : 17h30; 
ma. : 15h. 
>Break :  ma. : 21h. 
>Come as you are :  (VO) lu. : 14h30. 
>Dogman : (Int. -12 ans) (VO) lu. : 
20h30; ma. : 15h. 
>Fleuve noir :  lu. : 20h30; ma. : 18h. 
>Hôtel Transylvanie 3 : Des vacances 
monstrueuses :  lu. : 14h30; ma. : 
15h. 
>L'École est finie :  lu. : 14h30; ma. : 
21h. 
>Ma Reum :  ma. : 18h. 
>Mamma Mia! Here We Go Again : 
 (VO) lu. : 20h30. 
>Paranoïa : (Int. -12 ans) lu. : 17h30; 
ma. : 21h. 

>Roulez jeunesse :  ma. : 18h. 
>Skyscraper :  (3D) lu. : 17h30. 

BRIDES-LES-BAINS
LE DORON
 Brides Les Bains
>Au Poste ! :  lu. : 18h. 
>Bécassine! :  ma. : 18h. 
>La Ch’tite famille :  lu. : 21h. 
>Ma Reum :  ma. : 18h. 
>Mamma Mia! Here We Go Again :  lu. 
: 18h. 
>Mission Impossible - Fallout :  lu. : 
21h. 
>Ocean's 8 :  ma. : 21h. 
>Roulez jeunesse :  ma. : 21h. 

CHALLES-LES-EAUX
LE CHALLENGER
rue Aristide Briand
>Ant-Man et la Guêpe :  lu., ma. : 
20h30. 
>Hôtel Transylvanie 3 : Des vacances 
monstrueuses :  lu., ma. : 16h45, 
18h45. 

CHAMBÉRY
ASTRÉE
7, bd du Theatre
>Arythmie :  (VO) lu., ma. : 16h15. 
>Au Poste ! :  lu., ma. : 19h45. 
>Bonjour :  (VO) ma. : 14h30. 
>Come as you are :  (VO) lu., ma. : 
21h15. 
>Crépuscule à Tokyo :  (VO) ma. : 
18h15. 
>Dogman : (Int. -12 ans) (VO) lu. : 
20h45; ma. : 21h. 
>Fleurs d'équinoxe :  (VO) lu. : 18h30. 
>Le Goût du riz au thé vert :  (VO) lu. : 
14h30. 
>L'Empire de la Perfection :  lu. : 
16h45; ma. : 16h30. 
>Les aventures d'Emile à la ferme : 
 ma. : 14h30. 
>My Lady :  (VO) lu., ma. : 14h30, 
16h, 18h45. 
>Parvana :  lu. : 14h30. 
>The Charmer :  (VO) lu., ma. : 20h45.
>The Guilty :  (VO) lu., ma. : 14h15, 
18h. 
>Une Pluie sans fin :  (VO) lu., ma. : 
16h30, 20h30. 
>Woman at War :  (VO) lu., ma. : 
18h30. 

PATHÉ CHAMBÉRY LES 
HALLES

4 RUE DERRIERE LES MURS
>American Nightmare 4 : Les 
Origines : (Int. -12 ans) lu., ma. : 
15h45, 22h15. 
>Ant-Man et la Guêpe :  lu., ma. : 
16h50, 19h20 (3D) lu., ma. : 11h, 
14h25, 21h50. 
>Break :  lu., ma. : 13h40. 
>Fleuve noir :  lu., ma. : 17h45, 
19h45. 
>Hotel Artemis :  lu., ma. : 11h20, 
15h25, 17h50, 20h05, 22h20. 
>Hôtel Transylvanie 3 : Des vacances 
monstrueuses :  lu., ma. : 11h15, 
13h50, 15h55, 17h55, 20h, 22h15. 
>Jurassic World: Fallen Kingdom :  lu., 
ma. : 17h25, 21h45. 
>Les Indestructibles 2 :  lu., ma. : 
11h05, 13h20, 16h25, 19h30, 
21h55. 
>Ma Reum :  lu., ma. : 11h25, 14h05, 
16h, 19h50. 
>Mamma Mia! Here We Go Again : 
 lu., ma. : 11h, 13h15, 15h30, 17h50, 
20h, 22h. 
>Maya l'abeille 2 - Les jeux du miel : 
 lu., ma. : 11h10, 14h05. 
>Mission Impossible - Fallout :  lu. : 
13h25, 14h25, 17h20; ma. : 13h25, 
14h25, 20h20 (3D) lu., ma. : 11h05, 
15h35, 18h30, 21h25 (VO) lu. : 
20h20; ma. : 17h20. 
>Roulez jeunesse :  lu., ma. : 11h10, 
13h35, 15h50, 17h50. 
>Skyscraper :  lu., ma. : 20h05, 
22h05. 

LE PONT-DE-
BEAUVOISIN
LE DIAMANT
6, rue Alexandre Dumas
>Christ(off) :  ma. : 18h30. 
>Mamma Mia! Here We Go Again : 
 ma. : 20h30. 

MOÛTIERS
LE REX
Avenue des Belleville
>Ant-Man et la Guêpe :  ma. : 21h. 
>Les Indestructibles 2 :  ma. : 14h30. 
>Mission Impossible - Fallout :  ma. : 
21h (3D) ma. : 14h30. 

SAINT-GENIX-SUR-
GUIERS
ATMOSPHÈRE
Place Pierre Descôtes
>Christ(off) :  ma. : 20h45. 
>Dogman : (Int. -12 ans) (VO) lu. : 

20h30; ma. : 18h30. 
>Love, Simon :  lu. : 18h. 

SAINT-JEAN-
D'ARVES
LES AIGUILLES
Lieu dit La Chal
>Ant-Man et la Guêpe :  lu. : 18h30. 
>Fleuve noir :  lu. : 21h. 
>L'Envol de Ploé :  lu. : 16h30. 
>Les Indestructibles 2 :  ma. : 16h. 
>Ma Reum :  ma. : 18h30. 
>Mon tissu préféré :  (VO) ma. : 21h. 

SAINT-JEAN-
DE-MAURIENNE
CINÉMA STAR
137, avenue Henri Falcoz
>Break :  lu. : 21h. 
>Les Indestructibles 2 :  ma. : 14h. 
>Ma Reum :  ma. : 16h30. 
>Mission Impossible - Fallout :  lu. : 
15h; ma. : 18h30, 21h30 (VO) lu. : 
18h. 

SAINT-MICHEL-
DE-MAURIENNE
LE SAVOIE
16, avenue de la République
>Mamma Mia! Here We Go Again :  lu. 
: 20h30. 
>Mission Impossible - Fallout :  (3D) 
ma. : 17h30. 
>Roulez jeunesse :  ma. : 20h30. 

UGINE
CINÉMA CHANTECLER
45 place Montmaine
>Ant-Man et la Guêpe :  lu. : 21h; ma. 
: 14h. 
>Au Poste ! :  lu., ma. : 18h30. 
>Hôtel Transylvanie 3 : Des vacances 
monstrueuses :  lu. : 14h; ma. : 
16h30. 
>Les Indestructibles 2 :  lu. : 16h; ma. 
: 14h. 
>Ma Reum :  ma. : 21h. 
>Mamma Mia! Here We Go Again :  lu. 
: 16h15; ma. : 18h30. 
>Maya l'abeille 2 - Les jeux du miel : 
 ma. : 16h30. 
>Woman at War :  (VO) lu. : 18h30. 
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Jusqu’au 26 août, le 
Dauphiné Libéré vous pro-
pose une petite revue des 
différentes activités sporti-
ves en plein air dont vous 
pourrez profiter en Savoie 
cet été. Aujourd’hui, on part 
aux Saisies faire du skate-
board sur de l’herbe.

Q
ui a dit qu’on ne pouvait
pas s’adonner aux plai-
sirs de la glisse en été ?

Le Mountain board, activité
proposée par un moniteur de
ski diplômé d’État (Loyd), 
permet aux petits et aux
grands de dévaler à toute vi-
tesse, mais en sécurité, les
pentes qui se retrouvent en-
neigées en hiver.

Pour les dubitatifs, une
séance initiation est propo-
sée gratuitement les diman-
ches et lundis, sur le parking,
429 avenue des Jeux Olym-
piques aux Saisies.

Il est recommandé de réser-

ver deux ou trois jours à
l’avance. Tous les moyens de
paiement sont acceptés à
l’exception des chèques va-
cances. En cas de mauvais
temps, l’activité sera repor-
tée.

Coût de cette activité insoli-
te ? Eh bien, cela dépend de
ce que vous choisissez. Pour
un cours de 2 h 30, cela varie
de 37 à 48 euros suivant l’âge.
Pour un stage d’une semaine
(4 séances de 2 h 30), comp-
tez entre 110 et 140 euros.

Le casque, les genouillères
et les coudières sont fournis.
Veuillez cependant venir en
chaussures de sport. Le ris-
que de chute n’est pas bien
élevé, pas d’inquiétude pour
les parents. Les différents cir-
cuits font environ 2,3 km.

Vous aurez les pieds atta-
chés, comme pour le snow-
board, et de grosses roues 
tout terrain vous permettront
de descendre la piste même
si elle comporte quelques pe-
tits trous. Enfin, des freins

sont reliés aux roues. Vous les
tenez dans votre main, ce qui
vous permet de contrôler vo-
tre vitesse. Quatre lieux dif-

férents sont proposés. De
quoi profiter de la belle vue
sur le Mont Blanc ou le Beau-
fortain.

À partir de 6 ans.
Infos et réservations au :
04 79 38 91 28.

Des freins permettent de contrôler la vitesse de descente. Photo école de moutainboard

Mountain board : la glisse d’été

LES COULEURS DE LA BIODIVERSITÉ
Des lutins aux nymphes, voici le satyrion

Que les noms de papillon
sont imagés ! La belle da-

me, l’apollon, la mégère et
le satyre…

En haute montagne, il en
est un qui a inspiré les natu-
ralistes, le satyrion (Coeno-
nympha gardetta). Ce petit
papillon du groupe des fa-
dets se nomme ninfa alpina
en Italie. D’un pays à l’autre,
nous passons du monde des
lutins à celui des nymphes…

Il ne paye pas de mine ;
3 cm d’envergure, dans les
tons marron à orangé et
pourvu d’une belle bande
blanche ornée d’ocelles noi-
res sur le dessous des ailes, il
volette dans les prairies al-

pines, de 1500 à 2700 mè-
tres, voire plus haut encore.
Il est très commun mais aus-
si très discret. Sa chenille se
nourrit d’herbe, de grami-
nées et passera l’hiver.

Contrainte par le froid, la
vie se ralentit, c’est la dia-
pause. La chenille attend le 
réveil printanier pour finir
de grandir et se nymphoser. 
Cette petite perle de notre
patrimoine montagnard se
trouve jusqu’en Slovénie.

Texte rédigé par Guido Meeus/
La Dauphinelle

Plus d’informations sur la 
faune et la flore de Savoie : 
www.biodiversite-savoie.orgCe petit papillon est très commun mais aussi très discret. Photo Guido_MEEUS

La fête des alpages du mont Revard se déroulera 
dimanche 12 août, de 10 h à 18 h. À partir de 14 h 30, 
rassemblement de groupes folkloriques de Savoie. Toute la
journée, les visiteurs découvriront un marché artisanal et 
des produits du terroir. Des démonstrations d’artisanat 
local sont également programmées.
> Pour accéder au site des navettes seront mises en place à partir 
des différents parkings comme celui de Crolles. Par mesure de 
sécurité, la RD 913A sera fermée en bas de l’Observatoire (filtrage).

MONT REVARD La fête des alpages, 
dimanche 12 août

Jeudi 9 août, la base de loisirs Wam Park de Montailleur 
propose une soirée “Iron wam”. Il s’agit d’un triathlon décalé 
prévu en soirée. Le mystère est total quant aux épreuves, 
mais le matériel requis nous en dit un peu plus : une lampe 
frontale (ou de quoi s’éclairer), des chaussures de course, 
un maillot de bain et une planche de wakeboard (le Wam 
Park en prête également). Photo Le DL/archives

> Jeudi 9 août, à 21 heures. Inscriptions à partir de 20 heures 
au Wam Park de Montailleur.

MONTAILLEUR L’Iron wam, triathlon 
déjanté à la base de loisirs

Chaque mardi, la place de l’office de tourisme se 
transforme en salle de spectacle à ciel ouvert. Ce mardi, 
au tour de Talysker. Il s’agit d’un groupe de rock grenoblois 
formé en janvier 2013 par Greg (le chanteur, qui maîtrise 
parfaitement la danse des vieux micros à la Elvis), Étienne 
(à la guitare), Florian (à la basse) et Félix (à la batterie). Ils 
jouent ensemble depuis cinq ans et connaissent par cœur 
les classiques du rock.
> Mardi 7 août, à 17 h 30. Gratuit.

VAL-D’ISÈRE Talysker pour 
un concert rock, mardi

Mercredi 8 août, le Parc propose une découverte des 
milieux montagnards des Bauges, avec interventions 
d’accompagnateurs en montagne, d’agents du Parc, et 
d’alpagistes. Journée encadrée par des professionnels, 
pour tous publics et en musique. Randonnée familiale, 
3 h 30 de marche, rendez-vous à 8 h 45 au foyer de ski de 
fond de Saint-François-de-Sales.
> Tarif : 8 € par personne, gratuit pour les moins de 12 ans. Réser-
vation obligatoire : 04 79 25 80 49. Se munir d’un équipement 
adapté à la randonnée, apporter son pique-nique.

SAINT-FRANÇOIS-DE-SALES Randonnée 
découverte des Bauges, mercredi

NOS IDÉES DE SORTIE À ESSAYER

AU CINÉMA CETTE SEMAINE

[RUBRIQUE RÉALISÉE
EN COLLABORATION
AVEC ALLO CINÉ]

AIX-LES-BAINS
LE VICTORIA
36, avenue Victoria
>Come as you are :  (VO) lu. : 16h20; 
ma. : 20h45. 
>Fleuve noir :  lu., ma. : 16h, 18h30, 
20h30. 
>Les Versets de l'oubli :  (VO) lu., ma. 
: 16h15, 18h30, 20h45. 
>Mamma Mia! Here We Go Again : 
 (VO) lu., ma. : 16h, 18h20, 20h30. 
>My Lady :  (VO) lu., ma. : 16h15, 
18h30, 20h40. 
>Paul Sanchez Est Revenu ! :  lu., ma. 
: 18h30. 
>Un Juif Pour l'Exemple : (Int. -12 
ans) lu. : 20h45; ma. : 16h15. 

MULTIPLEXE LES TOILES
DU LAC
14 avenue Daniel Rops
>American Nightmare 4 : Les 
Origines : (Int. -12 ans) lu. : 22h05; 
ma. : 19h30, 22h05. 
>Ant-Man et la Guêpe :  lu., ma. : 
14h, 18h, 19h45, 22h. 
>Hotel Artemis :  lu., ma. : 15h40, 
17h30. 
>Hôtel Transylvanie 3 : Des vacances 
monstrueuses :  lu., ma. : 14h, 16h, 
18h, 19h55, 21h30. 
>Jurassic World: Fallen Kingdom :  lu., 
ma. : 21h50. 
>L'Envol de Ploé :  lu., ma. : 14h. 
>Les Indestructibles 2 :  lu., ma. : 
14h, 15h35, 17h30, 19h35, 21h50. 
>Ma Reum :  lu., ma. : 13h50, 16h15, 
17h50, 20h15. 
>Mamma Mia! Here We Go Again : 
 lu., ma. : 13h50, 16h05, 19h55. 
>Maya l'abeille 2 - Les jeux du miel : 
 lu., ma. : 13h50. 
>Mission Impossible - Fallout :  lu., 
ma. : 14h, 18h30, 21h15 (3D) lu., ma. 
: 16h15, 19h, 21h50. 
>Neuilly sa mère, sa mère :  lu. : 
19h30. 
>Roulez jeunesse :  lu., ma. : 16h45, 
18h15. 
>Skyscraper :  lu., ma. : 15h30, 22h. 

ALBERTVILLE
LE DÔME CINÉMA
135 Place de l'Europe
>Au Poste ! :  lu. : 14h; ma. : 21h. 
>Bécassine! :  lu., ma. : 16h15. 
>Dogman : (Int. -12 ans) (VO) ma. : 
16h15, 21h; lu. : 21h. 
>Fleuve noir :  lu., ma. : 18h30. 

>Maya l'abeille 2 - Les jeux du miel : 
 lu. : 16h15; ma. : 14h. 
>Roulez jeunesse :  lu. : 14h, 18h30; 
ma. : 14h. 
>Woman at War :  (VO) lu. : 21h; ma. : 
18h30. 

LE DÔME GAMBETTA
12, rue Gambetta
>Ant-Man et la Guêpe :  ma. : 18h30. 
>Hôtel Transylvanie 3 : Des vacances 
monstrueuses :  lu. : 16h30; ma. : 
14h. 
>Les Indestructibles 2 :  lu. : 14h; ma. 
: 16h. 
>Ma Reum :  lu. : 18h30. 
>Mamma Mia! Here We Go Again : 
 lu., ma. : 21h. 

BELLEY
L'ARLEQUIN
av. Alphonse-Baudin
>Ant-Man et la Guêpe :  lu. : 22h. 
>Hôtel Transylvanie 3 : Des vacances 
monstrueuses :  lu., ma. : 17h, 
19h30. 
>Les Indestructibles 2 :  lu. : 17h; ma. 
: 19h30. 
>Mamma Mia! Here We Go Again :  lu. 
: 19h30, 21h30; ma. : 21h30. 
>Maya l'abeille 2 - Les jeux du miel : 
 ma. : 17h. 
>Mission Impossible - Fallout :  lu. : 
17h, 19h30; ma. : 17h, 19h, 21h30 
(3D) lu. : 21h30. 
>Neuilly sa mère, sa mère :  ma. : 
21h30. 

BOURG-SAINT-
MAURICE
LE CŒUR D'OR
Rue Saint Saint Jean
>Ant-Man et la Guêpe :  lu. : 17h30; 
ma. : 15h. 
>Break :  ma. : 21h. 
>Come as you are :  (VO) lu. : 14h30. 
>Dogman : (Int. -12 ans) (VO) lu. : 
20h30; ma. : 15h. 
>Fleuve noir :  lu. : 20h30; ma. : 18h. 
>Hôtel Transylvanie 3 : Des vacances 
monstrueuses :  lu. : 14h30; ma. : 
15h. 
>L'École est finie :  lu. : 14h30; ma. : 
21h. 
>Ma Reum :  ma. : 18h. 
>Mamma Mia! Here We Go Again : 
 (VO) lu. : 20h30. 
>Paranoïa : (Int. -12 ans) lu. : 17h30; 
ma. : 21h. 

>Roulez jeunesse :  ma. : 18h. 
>Skyscraper :  (3D) lu. : 17h30. 

BRIDES-LES-BAINS
LE DORON
 Brides Les Bains
>Au Poste ! :  lu. : 18h. 
>Bécassine! :  ma. : 18h. 
>La Ch’tite famille :  lu. : 21h. 
>Ma Reum :  ma. : 18h. 
>Mamma Mia! Here We Go Again :  lu. 
: 18h. 
>Mission Impossible - Fallout :  lu. : 
21h. 
>Ocean's 8 :  ma. : 21h. 
>Roulez jeunesse :  ma. : 21h. 

CHALLES-LES-EAUX
LE CHALLENGER
rue Aristide Briand
>Ant-Man et la Guêpe :  lu., ma. : 
20h30. 
>Hôtel Transylvanie 3 : Des vacances 
monstrueuses :  lu., ma. : 16h45, 
18h45. 

CHAMBÉRY
ASTRÉE
7, bd du Theatre
>Arythmie :  (VO) lu., ma. : 16h15. 
>Au Poste ! :  lu., ma. : 19h45. 
>Bonjour :  (VO) ma. : 14h30. 
>Come as you are :  (VO) lu., ma. : 
21h15. 
>Crépuscule à Tokyo :  (VO) ma. : 
18h15. 
>Dogman : (Int. -12 ans) (VO) lu. : 
20h45; ma. : 21h. 
>Fleurs d'équinoxe :  (VO) lu. : 18h30. 
>Le Goût du riz au thé vert :  (VO) lu. : 
14h30. 
>L'Empire de la Perfection :  lu. : 
16h45; ma. : 16h30. 
>Les aventures d'Emile à la ferme : 
 ma. : 14h30. 
>My Lady :  (VO) lu., ma. : 14h30, 
16h, 18h45. 
>Parvana :  lu. : 14h30. 
>The Charmer :  (VO) lu., ma. : 20h45.
>The Guilty :  (VO) lu., ma. : 14h15, 
18h. 
>Une Pluie sans fin :  (VO) lu., ma. : 
16h30, 20h30. 
>Woman at War :  (VO) lu., ma. : 
18h30. 

PATHÉ CHAMBÉRY LES 
HALLES

4 RUE DERRIERE LES MURS
>American Nightmare 4 : Les 
Origines : (Int. -12 ans) lu., ma. : 
15h45, 22h15. 
>Ant-Man et la Guêpe :  lu., ma. : 
16h50, 19h20 (3D) lu., ma. : 11h, 
14h25, 21h50. 
>Break :  lu., ma. : 13h40. 
>Fleuve noir :  lu., ma. : 17h45, 
19h45. 
>Hotel Artemis :  lu., ma. : 11h20, 
15h25, 17h50, 20h05, 22h20. 
>Hôtel Transylvanie 3 : Des vacances 
monstrueuses :  lu., ma. : 11h15, 
13h50, 15h55, 17h55, 20h, 22h15. 
>Jurassic World: Fallen Kingdom :  lu., 
ma. : 17h25, 21h45. 
>Les Indestructibles 2 :  lu., ma. : 
11h05, 13h20, 16h25, 19h30, 
21h55. 
>Ma Reum :  lu., ma. : 11h25, 14h05, 
16h, 19h50. 
>Mamma Mia! Here We Go Again : 
 lu., ma. : 11h, 13h15, 15h30, 17h50, 
20h, 22h. 
>Maya l'abeille 2 - Les jeux du miel : 
 lu., ma. : 11h10, 14h05. 
>Mission Impossible - Fallout :  lu. : 
13h25, 14h25, 17h20; ma. : 13h25, 
14h25, 20h20 (3D) lu., ma. : 11h05, 
15h35, 18h30, 21h25 (VO) lu. : 
20h20; ma. : 17h20. 
>Roulez jeunesse :  lu., ma. : 11h10, 
13h35, 15h50, 17h50. 
>Skyscraper :  lu., ma. : 20h05, 
22h05. 

LE PONT-DE-
BEAUVOISIN
LE DIAMANT
6, rue Alexandre Dumas
>Christ(off) :  ma. : 18h30. 
>Mamma Mia! Here We Go Again : 
 ma. : 20h30. 

MOÛTIERS
LE REX
Avenue des Belleville
>Ant-Man et la Guêpe :  ma. : 21h. 
>Les Indestructibles 2 :  ma. : 14h30. 
>Mission Impossible - Fallout :  ma. : 
21h (3D) ma. : 14h30. 

SAINT-GENIX-SUR-
GUIERS
ATMOSPHÈRE
Place Pierre Descôtes
>Christ(off) :  ma. : 20h45. 
>Dogman : (Int. -12 ans) (VO) lu. : 

20h30; ma. : 18h30. 
>Love, Simon :  lu. : 18h. 

SAINT-JEAN-
D'ARVES
LES AIGUILLES
Lieu dit La Chal
>Ant-Man et la Guêpe :  lu. : 18h30. 
>Fleuve noir :  lu. : 21h. 
>L'Envol de Ploé :  lu. : 16h30. 
>Les Indestructibles 2 :  ma. : 16h. 
>Ma Reum :  ma. : 18h30. 
>Mon tissu préféré :  (VO) ma. : 21h. 

SAINT-JEAN-
DE-MAURIENNE
CINÉMA STAR
137, avenue Henri Falcoz
>Break :  lu. : 21h. 
>Les Indestructibles 2 :  ma. : 14h. 
>Ma Reum :  ma. : 16h30. 
>Mission Impossible - Fallout :  lu. : 
15h; ma. : 18h30, 21h30 (VO) lu. : 
18h. 

SAINT-MICHEL-
DE-MAURIENNE
LE SAVOIE
16, avenue de la République
>Mamma Mia! Here We Go Again :  lu. 
: 20h30. 
>Mission Impossible - Fallout :  (3D) 
ma. : 17h30. 
>Roulez jeunesse :  ma. : 20h30. 

UGINE
CINÉMA CHANTECLER
45 place Montmaine
>Ant-Man et la Guêpe :  lu. : 21h; ma. 
: 14h. 
>Au Poste ! :  lu., ma. : 18h30. 
>Hôtel Transylvanie 3 : Des vacances 
monstrueuses :  lu. : 14h; ma. : 
16h30. 
>Les Indestructibles 2 :  lu. : 16h; ma. 
: 14h. 
>Ma Reum :  ma. : 21h. 
>Mamma Mia! Here We Go Again :  lu. 
: 16h15; ma. : 18h30. 
>Maya l'abeille 2 - Les jeux du miel : 
 ma. : 16h30. 
>Woman at War :  (VO) lu. : 18h30. 
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07 août 2018 : Le chamois
Texte rédigé par : Fédération des Chasseurs de      
Savoie 
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CÔTÉ LACS

Chambéry
SavoieSavoie

Haute-SavoieHaute-Savoie
Annecy

Aix-les-Bains

Météo des plages

LAC LEMAN
Air : 31°
Eau : 26°

LAC D’AIGUEBELETTE
Air : 31°
Eau : 28°

LAC DU BOURGET
Air : 34°
Eau : 27°

LAC D’ANNECY
Air : 31°
Eau : 26°

Jusqu’au 26 août, le Dauphiné 
Libéré vous propose une petite 
revue des différentes activités 
sportives en plein air dont vous 
pourrez profiter en Savoie cet 
été. Aujourd’hui, on part se faire 
tracter par un bateau.

Faire du ski et du snowboard en
été ? Rien de plus simple. Il

suffit de se rendre au lac du Bour-
get, à Aix’N’ride, chemin de la 

Roselière. Quatre moniteurs di-
plômés d’État en ski nautique et 
sauveteurs vous attendent. L’âge
minimal ? Deux ans ! Il faut juste 
avoir envie de pratiquer. Vous 
pourrez choisir entre le ski nauti-
que, le wakeboard et le barefoot 
(les pieds en contact direct avec 
l’eau). Pour les plus grands, vous 
atteindrez la vitesse de 60 km/h. 
La séance dure 15 minutes. La 
première est dédiée à “la sortie 
de l’eau”, alors que l’on est im-

mergé. Le coût ? 40 € pour les 
adultes et 20 € pour les moins de 
10 ans. Un abonnement à l’an-
née (du 1er mai au 30 septembre) 
est disponible pour 90 €. Après 
quoi les séances ne coûteront 
plus que 29 €. Il est conseillé de 
réserver trois jours avant (chè-
ques et espèces). Pour les asth-
matiques, il est obligatoire d’ap-
porter sa ventoline.

Renseignements : 06 46 65 31 81.

S’adonner aux 
plaisirs du ski, 
même en été. 
Photo Aix’N’ride

Faites du ski ou du snowboard sur les eaux du lac du Bourget

LA BIODIVERSITÉ
Le chamois

Les chamois (Rupicapra rupica-
pra) figurent parmi les plus pe-

tits représentants des Caprinés. 
C’est la tête, et surtout les deux 
cornes en forme de crochets, qui 
donnent aux chamois leur phy-
sionomie propre et ne les laissent
confondre avec aucun autre ani-
mal. Ils changent de pelage deux
fois par an au cours d’une mue 
d’automne (vers une couleur 
plus sombre, captant mieux la 
chaleur du soleil) et d’une mue 
de printemps (qui donnera un 
coloris plus roux). Ils peuvent vi-

vre potentiellement jusqu’à 
25 ans, ce qui constitue une lon-
gévité étonnamment élevée 
pour des animaux de cette taille. 
Dans la nature, les sujets qui dé-
passent 20 ans sont rarissimes en 
raison des difficultés rencontrées
dans l’environnement monta-
gnard.

Le chamois a développé des
adaptations anatomiques et 
physiologiques remarquables, 
comme la taille de son cœur, très 
volumineux par rapport à son 
corps (300 à 350 g contre 250 g 
pour celui de l’homme), qui faci-
lite la circulation d’un sang très 
riche en globules rouges palliant 
ainsi la diminution de l’oxygène.

Si l’espèce est essentiellement
présente en hautes altitudes où 
elle affectionne particulièrement
les fortes pentes rocheuses, il faut
savoir que certaines populations 
de chamois sont sylvicoles et vi-
vent donc toute l’année en forêt, 
comme dans le massif de l’Épine.

Texte rédigé par la Fédération 
des Chasseurs de Savoie

Le chamois peut vivre jusqu’à 
25 ans. Photo Georges_Saint-Germain

V
endredi, à 19 heures,
débutera la 16e édition
d u  f e s t i v a l  J a z z

n’Bouf, sur le site des Cam-
pettes de Rosuel, sur la 
commune de Peisey-Val-
landry, en Haute Tarentai-
se.

Cet événement est né il y
a quelques années dans la 
tête de Raphaël Bonne,
restaurateur et fondateur 
du festival, qui nous racon-
te l’histoire de ce drôle de
nom : « Tout est parti d’une
rencontre avec un ami 
lyonnais aujourd’hui décé-
dé. Lui aimait la bouffe et 
moi le jazz. Alors il a rame-
né ses amis musiciens en
montagne et moi je faisais
la cuisine. Au début,
c’était que du bénévolat et 
on recevait entre 4 000
et 5 000 personnes. Mais
on n’avait pas la même en-
veloppe. La crise à bon dos
et c’est souvent la culture
qui en pâtit. Alors, on est
p a s s é  d e  4 0  0 0 0  à
4 000 euros de budget en 
quelques années. Le plus
drôle dans tout ça, c’est
que maintenant, tous les
chanteurs qui viennent à
Jazz n’Bouf sont des pro-
fessionnels que l’on rému-
nère comme il se doit.
Alors qu’avant, on s’arran-
geait. »

Garder 
une programmation 
festive

À l’affiche cette année, on
retrouvera trois forma-
tions. Il y aura tout d’abord
The Big Band, un groupe 
de 18 musiciens sous la di-
rection du tromboniste Da-
mien Verherve. Ils propo-
seront un voyage parmi les
plus grands standards du

jazz. Il y aura aussi la pia-
niste et chanteuse Ga-
brielle Jeanselme, qui in-
terprétera notamment la 
grande Billie Holiday. En-
fin, et c’est une révélation,
le jeune Jultrane Quartet
amènera une inédite tou-
che “Cool” à l’événement,
avec des reprises de John
Coltrane, Wayne Shorter
et Bill Evans. Entouré de 
Frédéric Perreard au pia-
no, de Pierre Marcus à la
contrebasse et de Bernard
Weidmann à la batterie, le 
talentueux saxophoniste 

tenor et soprano Julien
Ndiaye rendra hommage à
son idole, John Coltrane,
certainement, avec Char-
lie Parker, le saxophoniste
le plus influent du jazz 
d’après-guerre et grand 
initiateur du “Cool”, ce 
mouvement avant-gardis-
te qui a conquis la planète
dès la fin des années 50.

« On essaie d’avoir une
programmation festive, re-
prend Raphaël Bonne. Il
n’y aura jamais de jazz
classique chez nous. Au
début on était  plutôt 

“New-Orleans” ou swing,
mais aujourd’hui on s’est
adapté et on invite plus vo-
lontiers des groupes de 
jazz manouche et des pays
de l’Est. Les jeunes préfè-
rent. Malgré ça, quand les 
gens entendent “jazz”, il y
a souvent une porte qui se
ferme dans leur esprit. Je
ne sais pas pourquoi. C’est
bizarre, puisqu’à côté de
cette tendance, toutes les
villes veulent avoir leur 
festival de jazz. Quoi qu’il 
en soit, nous, on restera sur
notre créneau, à l’image 

des affiches colorées que
nous confectionne Roma-
ric Bonne. Cependant, j’ai
bon espoir de faire venir 
l’Orchestre international
du Vetex l’an prochain. Ce
serait vraiment super, par-
ce que dans 10 ans, je parie
que tout le monde va se les
arracher. »

Dimanche midi, il sera
également possible de 
manger au restaurant la
Bergerie de Raphaël, à 
Vallandry. Et comme son
nom l’indique, à Jazz
n’Bouf, il y aura de bons

petits plats aux saveurs 
louisianaises et créoles, 
tout à fait dans le ton de la 
musique qui sera offerte 
aux vacanciers et aux
amateurs de jazz de tout
poil.

Vincent ZAVARONI
et Julien LEGRAND

Renseignements auprès de 
l’office de tourisme de 
Peisey-Vallandry au 
04 79 07 94 28 et 
réservations conseillées 
auprès de Raphael Bonne 
au 06 20 96 52 81.

Loin des grandes heures où le festival pouvait accueillir 5 000 personnes, Jazz n’Bouf et son fondateur gardent la philosophie qui colle à la peau du projet depuis 16 ans : 
du jazz festif et de la bonne nourriture. Archives le DL

Quand le jazz rencontre la bonne bouffe
L’INFO EN +
LES CONCERTS
n Vendredi 10 août, à 
Rosuel, à partir de 
19 heures, venez écouter 
Le Jultrane Quartet en 
première partie de soirée 
avant d’accueillir The Big 
Band.

n Samedi 11 août, à 
Landry à partir de 
19 heures, Gabrielle 
Jeanselme (photo) montera
sur scène et, comme la 
veille, elle laissera sa place
à The Big Band pour la 
seconde partie de soirée.

n Dimanche 12 août, à 
partir de midi, rendez-vous
est donné aux festivaliers à
La Bergerie, chez Raphaël
Bonne, à Peisey-Vallandry
station. Là, le fondateur du
festival, par ailleurs 
cuisinier, vous concoctera
un repas spécial pour cette
journée de clôture. Un 
événement qui ne pourra 
pas se terminer sans une 
nouvelle série de concerts.
Cette fois, ce sera le 
Jultrane Quartet qui 
animera la première partie
avant le retour de Gabrielle
Jeanselme pour conclure 
en beauté cette 16e édition.

LE COIN PRÉFÉRÉ DE NOS LECTEURS

Bel éclairage et ambiance 
fraîcheur à la cascade du Bout 
du monde à Saint-Alban-Leysse, 
saisis, hier matin, par Sandrine 
Plaisance, de Chambéry. Une jolie 
promenade qui démarre 
dès le pont de la Guillottière, 
sur la Leysse, à Saint-Alban.

Le bout du monde à Saint-Alban-Leysse

Vous aimez la Savoie, ses
paysages, ses monuments,

ses activités ? Vous aimez
prendre des photos et les par-
tager ? Chaque jour jusqu’au
26 août, Le Dauphiné Libéré
vous offre la possibilité de pu-
blier vos clichés.

Envoyez-nous, par mail, la
photo de votre coup de cœur
en Savoie sur notre adresse
L D L s a v o i e @ l e d a u p h i -
ne.com.

Attention, ces photos doi-
vent avoir été prises cet été.

N’oubliez pas d’indiquer,
vos coordonnées (nom, pré-
nom, commune de résidence)
et une phrase pour nous ex-
pliquer le choix de votre “coin
préféré”.

L’ÉVÉNEMENT : À PEISEY-VALLANDRY, 16e ÉDITION DE JAZZ N’BOUF, DU 10 AU 12 AOÛT

À ESSAYER
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08 août 2018 : La drassode
Texte rédigé par : André Miquet
CEN Savoie
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Jusqu’au 26 août, 
le Dauphiné Libéré vous propose
une petite revue des différentes 
activités sportives en plein air 
dont vous pourrez profiter en 
Savoie cet été. Aujourd’hui, on 
part dévaler les pistes 
à toute allure.

Voilà comment profiter de la lu-
ge, même en été. C’est aux

Périots, aux Saisies, que vous 
pourrez monter dans le train du 
“Moutain twister”. Un genre de 
“Space mountain” en pleine na-
ture. Le circuit fait 800 mètres de 
long, et propose des passages 
jusqu’à huit mètres au-dessus du
sol. Montées d’adrénaline ga-
ranties ! Surtout que c’est vous 
qui contrôlez la vitesse de votre 
embarcation. Ne vous inquiétez 
pas, vous ne vous ferez pas 
flasher pour autant, puisque la 
vitesse est limitée à 40 km/h. Vi-
rages serrés, vagues, votre cœur 
devra en revanche être bien ac-
croché ! Et surtout, n’oubliez pas 
l’essentiel : sourire ! Car vous se-
rez photographiés.

Il est conseillé de réserver trois
jours à l’avance. Les conducteurs

doivent au minimum avoir huit 
ans et mesurer 1,40 m. Les passa-
gers peuvent être encore plus 
jeunes : trois ans minimum. En 
cas de mauvais temps, l’attrac-
tion sera fermée. Tous les 
moyens de paiement sont accep-
tés. Les prix ? 5,80 € la descente, 
27,20 € les cinq descentes et 
52,20 € les dix descentes. Ouvert
jusqu’au 2 septembre, de 10 h 30
à 12 h 15 et de 13 h 30 à 18 h 30.

Les Périots, Les Saisies.
Renseignements : 04 79 38 95 21.

Vous dévalerez la piste à toute 
vitesse, jusqu’à atteindre les 
40 km/h. Photo Mountain twister

LE COIN PRÉFÉRÉ DE NOS LECTEURS

Emblématiques de Maurienne, le 
glacier de Saint-Sorlin, le pic de 
l’Étendard à droite (3 464 m), la 
cime du Petit Sauvage (3 183 m), 
et celle du Grand Sauvage 
(3 217 m) à gauche. Une photo de 
Claude Garnier. Un site de grande 
randonnée auquel on accède 
depuis le col de la Croix de Fer en 
passant par le refuge de 
l’Étendard.

En Maurienne, le glacier de Saint-Sorlin et le pic de l’Étendard
Vous aimez la Savoie, ses

paysages, ses monu-
ments, ses activités ? Vous
aimez prendre des photos et 
les partager ? Chaque jour
jusqu’au 26 août, Le Dauphi-
né Libéré vous offre la possi-
bilité de publier vos clichés.

Envoyez-nous, par mail, la
photo de votre coup de cœur
en Savoie sur notre adresse 
LDLsavoie@ledauphi -
ne.com.

Attention, ces photos doi-
vent avoir été prises cet été.

N’oubliez pas d’indiquer,
vos coordonnées (nom, pré-
nom, commune de résiden-
ce) et une phrase pour nous
expliquer le choix de votre
“coin préféré”.

E
lle est unique en France.
La rotonde ferroviaire de
Chambéry est la plus

grande jamais construite 
avec ses 108 mètres de dia-
mètre intérieur. Sa découver-
te transporte les voyageurs
dans une visite inhabituel-
le… Prêt pour le départ ?

Une charpente métallique 
de 800 tonnes

C’est à la Cassine, dans une
petite contre-allée, que les vi-
siteurs sont invités à embar-
quer. La visite commence en
empruntant un petit escalier
en métal, une façon de plon-
ger dans le décor monumen-
tal de la rotonde. Sa charpen-
te métallique articulée, issue
de la technique de Gustave
Eiffel, pèse 800 tonnes.

Chantal George, guide con-
férencière, conduit les voya-
geurs dans le temps, à travers
des photos d’archives, des
plans  et  des  car tes  du 
XIXe siècle retraçant l’histoi-
re industrielle de la Savoie.

Jouissant d’une situation
ferroviaire exceptionnelle, à
l’embranchement de voies 
qui desservent France, Suisse
et Italie, la ville de Chambéry
a été choisie pour accueillir la
belle de fer en 1906. Unique
en son genre, cette rotonde
est la seule à demeurer
aujourd’hui entièrement fer-
mée et à être toujours utilisée.

Depuis sa mise en service
en 1910, la rotonde de Cham-
béry sert à entreposer et à
abriter le matériel roulant. Le
passage d’agents de la SNCF
(propriétaire du lieu), rappel-
le aux visiteurs que le décor
est vivant. Chaque jour, des
surveillants de dépôt récep-

tionnent, garent et expédient
une trentaine de locomotives,
sur ses 36 voies rayonnantes.

À l’intérieur de la rotonde,
une forte odeur d’huile de
moteur plonge les voyageurs
dans un univers spectaculai-
re. L’esthétique imposante de
la coupole met en lumière des
locomotives historiques, tel 
que la fameuse 2CC2 3402 – 
« la plus belle », commente
Chantal, et la plus perfor-
mante au monde en 1929.
Ces vieilles machines de cou-
leur vert Scottish sont entre-
tenues comme des bijoux et
témoignent de la richesse du
patrimoine savoyard.

Machines à vapeur, grève 
et moustache…

Venus d’Alsace, de Cambrai
ou encore d’Italie, les visi-
teurs sont invités à s’asseoir
devant les locomotives pour
un exposé participatif. Histo-
rique de la machine à vapeur,
anecdote sur des employés
« déjà en grève » et mousta-
che présidentielle… Chantal
George conduit les voya-
geurs dans l’histoire de la Sa-
voie, des trains et aussi des
guerres.

Les installations ferroviaires
et la ville de Chambéry sont
bombardées par les Alliés

américains en 1944, afin de
réduire les déplacements des
Occupants. Si la rotonde n’est
qu’endommagée, plus de
200 Chambériens mourront
alors sous les bombes.

La rotonde n’a pas inspiré
poètes et peintres par hasard.
Ce trésor du patrimoine sa-
voyard est inscrit au titre des
monuments historiques de-
puis 1984, et a été labellisé
“Patrimoine du XXe siècle”
en 2006. Mais au-delà de cet-
te reconnaissance institution-
nelle, c’est l’un des monu-
ments les plus chers au cœur 
des Chambériens.

De 7 à 77 ans, tous les visi-

teurs sont invités à répondre
aux questions de la guide
conférencière dans une am-
biance détendue, bien que 
bruyante. Le sifflement in-
cessant des machines, tel des
dragons crachant la vapeur,
fait partie du cadre.

Si les enfants prennent plai-
sir à monter à bord de machi-
nes historiques, il n’y a pas
que les joueurs de petits
trains qui seront impression-
nés.

Jade LÉVIN

Tarif pour les adultes : 6 €. 
Réservation obligatoire au 
04 79 70 15 94.

La rotonde est un patrimoine industriel restauré. 15 ans de travaux et cinq millions d’euros ont été nécessaires à sa réhabilitation. Photo Le DL/Ja. L

Embarquez pour une visite spectaculaire
LA DÉCOUVERTE : LA PLUS GRANDE ROTONDE FERROVIAIRE DE FRANCE EST À CHAMBÉRY

Profitez de la luge
LES COULEURS DE LA BIODIVERSITÉ
La Drassode : une veuve rose ?
Les araignées ne savent

plus quoi faire pour se
faire aimer : une voracité
insectivore (elles sont le
premier agent de dé-
moustication !), un com-
portement discret, une
fourrure soyeuse… et
souvent des couleurs très
travaillées, incroyable-
ment cryptiques (tenues
de camouflage) ou flam-
boyantes (le rouge de
l’Érésus, « araignée coc-
cinelle », l’or de la Calli-
lepis…) ou au contraire

follement attendrissan-
tes : c’est le choix de cette
Drassode, qui a tout misé
sur le rose bébé de sa
fourrure nacrée pour
nous émerveiller.

De quoi fondre, n’est-ce
pas, et éclipser son mode
de vie reclus sous les pier-
res à la poursuite de mille
pat tes ,  scarabées  e t
autres araignées ! Car
dans la famille des Gna-
phosidae, à laquelle la
Drassode appartient, on
est volontiers arachno-

phage… rien à voir avec
du cannibalisme (pas plus
qu’un épervier mangeant
un moineau, ou un chat
un campagnol !)… En re-
vanche, ce cannibalisme,
c’est-à-dire la prédation
de jeunes par les adultes
d’une même espèce, est
chose courante chez cer-
taines araignées ! Il y a
aussi la consommation de
leur mère par les bébés
araignées, qui se fait chez
plusieurs d’entre elles,
mais là encore rien à voir

avec du cannibalisme : il
s’agit d’un mécanisme
programmé par lequel la
mère se liquéfie littérale-
ment avant de mourir, à
cette seule fin d’alimen-
ter ses jeunes. Un modèle
de dévouement mater-
nel…

André Miquet/Conservatoire
d’espaces naturels de Savoie

Plus d’informations sur la 
faune et la flore de Savoie : 
www.biodiversite-
savoie.org La Drassode. Photo André_MIQUET

CÔTÉ LACS

Chambéry
SavoieSavoie

Haute-SavoieHaute-Savoie
Annecy

Aix-les-Bains

Météo des plages

LAC LEMAN
Air : 33°
Eau : 26°

LAC D’AIGUEBELETTE
Air : 32°
Eau : 28°

LAC DU BOURGET
Air : 36°
Eau : 26°

LAC D’ANNECY
Air : 34°
Eau : 26°

LE CHIFFRE

15 000 
C’est la surface, en
mètre carré, que couvre
la rotonde de Chambéry.
Avec 36 voies

rayonnantes, elle permet le remisage de 
72 locomotives. Son impressionnante coupole est 
haute de 34 mètres, pour un diamètre de 
55 mètres.

La rotonde est toujours utilisée pour l’entretien de 50 locomotives 
dont la fameuse 2CC2 3402, qui était, en 1929, la machine la plus 
performante au monde. Photo Le DL/ Ja. L

En 1982, devant l’ampleur du coût de la rénovation (20 millions de 
francs), la SNCF projette de démolir la coupole. C’est la 
détermination de quelques cheminots qui l’empêchera. Photo Le DL/ Ja. L
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Jusqu’au 26 août, 
le Dauphiné Libéré vous propose
une petite revue des différentes 
activités sportives en plein air 
dont vous pourrez profiter en 
Savoie cet été. Aujourd’hui, on 
part dévaler les pistes 
à toute allure.

Voilà comment profiter de la lu-
ge, même en été. C’est aux

Périots, aux Saisies, que vous 
pourrez monter dans le train du 
“Moutain twister”. Un genre de 
“Space mountain” en pleine na-
ture. Le circuit fait 800 mètres de 
long, et propose des passages 
jusqu’à huit mètres au-dessus du
sol. Montées d’adrénaline ga-
ranties ! Surtout que c’est vous 
qui contrôlez la vitesse de votre 
embarcation. Ne vous inquiétez 
pas, vous ne vous ferez pas 
flasher pour autant, puisque la 
vitesse est limitée à 40 km/h. Vi-
rages serrés, vagues, votre cœur 
devra en revanche être bien ac-
croché ! Et surtout, n’oubliez pas 
l’essentiel : sourire ! Car vous se-
rez photographiés.

Il est conseillé de réserver trois
jours à l’avance. Les conducteurs

doivent au minimum avoir huit 
ans et mesurer 1,40 m. Les passa-
gers peuvent être encore plus 
jeunes : trois ans minimum. En 
cas de mauvais temps, l’attrac-
tion sera fermée. Tous les 
moyens de paiement sont accep-
tés. Les prix ? 5,80 € la descente, 
27,20 € les cinq descentes et 
52,20 € les dix descentes. Ouvert
jusqu’au 2 septembre, de 10 h 30
à 12 h 15 et de 13 h 30 à 18 h 30.

Les Périots, Les Saisies.
Renseignements : 04 79 38 95 21.

Vous dévalerez la piste à toute 
vitesse, jusqu’à atteindre les 
40 km/h. Photo Mountain twister

LE COIN PRÉFÉRÉ DE NOS LECTEURS

Emblématiques de Maurienne, le 
glacier de Saint-Sorlin, le pic de 
l’Étendard à droite (3 464 m), la 
cime du Petit Sauvage (3 183 m), 
et celle du Grand Sauvage 
(3 217 m) à gauche. Une photo de 
Claude Garnier. Un site de grande 
randonnée auquel on accède 
depuis le col de la Croix de Fer en 
passant par le refuge de 
l’Étendard.

En Maurienne, le glacier de Saint-Sorlin et le pic de l’Étendard
Vous aimez la Savoie, ses

paysages, ses monu-
ments, ses activités ? Vous
aimez prendre des photos et 
les partager ? Chaque jour
jusqu’au 26 août, Le Dauphi-
né Libéré vous offre la possi-
bilité de publier vos clichés.

Envoyez-nous, par mail, la
photo de votre coup de cœur
en Savoie sur notre adresse 
LDLsavoie@ledauphi -
ne.com.

Attention, ces photos doi-
vent avoir été prises cet été.

N’oubliez pas d’indiquer,
vos coordonnées (nom, pré-
nom, commune de résiden-
ce) et une phrase pour nous
expliquer le choix de votre
“coin préféré”.

E
lle est unique en France.
La rotonde ferroviaire de
Chambéry est la plus

grande jamais construite 
avec ses 108 mètres de dia-
mètre intérieur. Sa découver-
te transporte les voyageurs
dans une visite inhabituel-
le… Prêt pour le départ ?

Une charpente métallique 
de 800 tonnes

C’est à la Cassine, dans une
petite contre-allée, que les vi-
siteurs sont invités à embar-
quer. La visite commence en
empruntant un petit escalier
en métal, une façon de plon-
ger dans le décor monumen-
tal de la rotonde. Sa charpen-
te métallique articulée, issue
de la technique de Gustave
Eiffel, pèse 800 tonnes.

Chantal George, guide con-
férencière, conduit les voya-
geurs dans le temps, à travers
des photos d’archives, des
plans  et  des  car tes  du 
XIXe siècle retraçant l’histoi-
re industrielle de la Savoie.

Jouissant d’une situation
ferroviaire exceptionnelle, à
l’embranchement de voies 
qui desservent France, Suisse
et Italie, la ville de Chambéry
a été choisie pour accueillir la
belle de fer en 1906. Unique
en son genre, cette rotonde
est la seule à demeurer
aujourd’hui entièrement fer-
mée et à être toujours utilisée.

Depuis sa mise en service
en 1910, la rotonde de Cham-
béry sert à entreposer et à
abriter le matériel roulant. Le
passage d’agents de la SNCF
(propriétaire du lieu), rappel-
le aux visiteurs que le décor
est vivant. Chaque jour, des
surveillants de dépôt récep-

tionnent, garent et expédient
une trentaine de locomotives,
sur ses 36 voies rayonnantes.

À l’intérieur de la rotonde,
une forte odeur d’huile de
moteur plonge les voyageurs
dans un univers spectaculai-
re. L’esthétique imposante de
la coupole met en lumière des
locomotives historiques, tel 
que la fameuse 2CC2 3402 – 
« la plus belle », commente
Chantal, et la plus perfor-
mante au monde en 1929.
Ces vieilles machines de cou-
leur vert Scottish sont entre-
tenues comme des bijoux et
témoignent de la richesse du
patrimoine savoyard.

Machines à vapeur, grève 
et moustache…

Venus d’Alsace, de Cambrai
ou encore d’Italie, les visi-
teurs sont invités à s’asseoir
devant les locomotives pour
un exposé participatif. Histo-
rique de la machine à vapeur,
anecdote sur des employés
« déjà en grève » et mousta-
che présidentielle… Chantal
George conduit les voya-
geurs dans l’histoire de la Sa-
voie, des trains et aussi des
guerres.

Les installations ferroviaires
et la ville de Chambéry sont
bombardées par les Alliés

américains en 1944, afin de
réduire les déplacements des
Occupants. Si la rotonde n’est
qu’endommagée, plus de
200 Chambériens mourront
alors sous les bombes.

La rotonde n’a pas inspiré
poètes et peintres par hasard.
Ce trésor du patrimoine sa-
voyard est inscrit au titre des
monuments historiques de-
puis 1984, et a été labellisé
“Patrimoine du XXe siècle”
en 2006. Mais au-delà de cet-
te reconnaissance institution-
nelle, c’est l’un des monu-
ments les plus chers au cœur 
des Chambériens.

De 7 à 77 ans, tous les visi-

teurs sont invités à répondre
aux questions de la guide
conférencière dans une am-
biance détendue, bien que 
bruyante. Le sifflement in-
cessant des machines, tel des
dragons crachant la vapeur,
fait partie du cadre.

Si les enfants prennent plai-
sir à monter à bord de machi-
nes historiques, il n’y a pas
que les joueurs de petits
trains qui seront impression-
nés.

Jade LÉVIN

Tarif pour les adultes : 6 €. 
Réservation obligatoire au 
04 79 70 15 94.

La rotonde est un patrimoine industriel restauré. 15 ans de travaux et cinq millions d’euros ont été nécessaires à sa réhabilitation. Photo Le DL/Ja. L

Embarquez pour une visite spectaculaire
LA DÉCOUVERTE : LA PLUS GRANDE ROTONDE FERROVIAIRE DE FRANCE EST À CHAMBÉRY

Profitez de la luge
LES COULEURS DE LA BIODIVERSITÉ
La Drassode : une veuve rose ?
Les araignées ne savent

plus quoi faire pour se
faire aimer : une voracité
insectivore (elles sont le
premier agent de dé-
moustication !), un com-
portement discret, une
fourrure soyeuse… et
souvent des couleurs très
travaillées, incroyable-
ment cryptiques (tenues
de camouflage) ou flam-
boyantes (le rouge de
l’Érésus, « araignée coc-
cinelle », l’or de la Calli-
lepis…) ou au contraire

follement attendrissan-
tes : c’est le choix de cette
Drassode, qui a tout misé
sur le rose bébé de sa
fourrure nacrée pour
nous émerveiller.

De quoi fondre, n’est-ce
pas, et éclipser son mode
de vie reclus sous les pier-
res à la poursuite de mille
pat tes ,  scarabées  e t
autres araignées ! Car
dans la famille des Gna-
phosidae, à laquelle la
Drassode appartient, on
est volontiers arachno-

phage… rien à voir avec
du cannibalisme (pas plus
qu’un épervier mangeant
un moineau, ou un chat
un campagnol !)… En re-
vanche, ce cannibalisme,
c’est-à-dire la prédation
de jeunes par les adultes
d’une même espèce, est
chose courante chez cer-
taines araignées ! Il y a
aussi la consommation de
leur mère par les bébés
araignées, qui se fait chez
plusieurs d’entre elles,
mais là encore rien à voir

avec du cannibalisme : il
s’agit d’un mécanisme
programmé par lequel la
mère se liquéfie littérale-
ment avant de mourir, à
cette seule fin d’alimen-
ter ses jeunes. Un modèle
de dévouement mater-
nel…

André Miquet/Conservatoire
d’espaces naturels de Savoie

Plus d’informations sur la 
faune et la flore de Savoie : 
www.biodiversite-
savoie.org La Drassode. Photo André_MIQUET

CÔTÉ LACS

Chambéry
SavoieSavoie
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Annecy

Aix-les-Bains
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Air : 33°
Eau : 26°
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Air : 32°
Eau : 28°

LAC DU BOURGET
Air : 36°
Eau : 26°
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Air : 34°
Eau : 26°

LE CHIFFRE

15 000 
C’est la surface, en
mètre carré, que couvre
la rotonde de Chambéry.
Avec 36 voies

rayonnantes, elle permet le remisage de 
72 locomotives. Son impressionnante coupole est 
haute de 34 mètres, pour un diamètre de 
55 mètres.

La rotonde est toujours utilisée pour l’entretien de 50 locomotives 
dont la fameuse 2CC2 3402, qui était, en 1929, la machine la plus 
performante au monde. Photo Le DL/ Ja. L

En 1982, devant l’ampleur du coût de la rénovation (20 millions de 
francs), la SNCF projette de démolir la coupole. C’est la 
détermination de quelques cheminots qui l’empêchera. Photo Le DL/ Ja. L
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Jusqu’au 26 août, 
le Dauphiné Libéré vous propose
une petite revue des différentes 
activités sportives en plein air 
dont vous pourrez profiter en 
Savoie cet été. Aujourd’hui, on 
part dévaler les pistes 
à toute allure.

Voilà comment profiter de la lu-
ge, même en été. C’est aux

Périots, aux Saisies, que vous 
pourrez monter dans le train du 
“Moutain twister”. Un genre de 
“Space mountain” en pleine na-
ture. Le circuit fait 800 mètres de 
long, et propose des passages 
jusqu’à huit mètres au-dessus du
sol. Montées d’adrénaline ga-
ranties ! Surtout que c’est vous 
qui contrôlez la vitesse de votre 
embarcation. Ne vous inquiétez 
pas, vous ne vous ferez pas 
flasher pour autant, puisque la 
vitesse est limitée à 40 km/h. Vi-
rages serrés, vagues, votre cœur 
devra en revanche être bien ac-
croché ! Et surtout, n’oubliez pas 
l’essentiel : sourire ! Car vous se-
rez photographiés.

Il est conseillé de réserver trois
jours à l’avance. Les conducteurs

doivent au minimum avoir huit 
ans et mesurer 1,40 m. Les passa-
gers peuvent être encore plus 
jeunes : trois ans minimum. En 
cas de mauvais temps, l’attrac-
tion sera fermée. Tous les 
moyens de paiement sont accep-
tés. Les prix ? 5,80 € la descente, 
27,20 € les cinq descentes et 
52,20 € les dix descentes. Ouvert
jusqu’au 2 septembre, de 10 h 30
à 12 h 15 et de 13 h 30 à 18 h 30.

Les Périots, Les Saisies.
Renseignements : 04 79 38 95 21.

Vous dévalerez la piste à toute 
vitesse, jusqu’à atteindre les 
40 km/h. Photo Mountain twister

LE COIN PRÉFÉRÉ DE NOS LECTEURS

Emblématiques de Maurienne, le 
glacier de Saint-Sorlin, le pic de 
l’Étendard à droite (3 464 m), la 
cime du Petit Sauvage (3 183 m), 
et celle du Grand Sauvage 
(3 217 m) à gauche. Une photo de 
Claude Garnier. Un site de grande 
randonnée auquel on accède 
depuis le col de la Croix de Fer en 
passant par le refuge de 
l’Étendard.

En Maurienne, le glacier de Saint-Sorlin et le pic de l’Étendard
Vous aimez la Savoie, ses

paysages, ses monu-
ments, ses activités ? Vous
aimez prendre des photos et 
les partager ? Chaque jour
jusqu’au 26 août, Le Dauphi-
né Libéré vous offre la possi-
bilité de publier vos clichés.

Envoyez-nous, par mail, la
photo de votre coup de cœur
en Savoie sur notre adresse 
LDLsavoie@ledauphi -
ne.com.

Attention, ces photos doi-
vent avoir été prises cet été.

N’oubliez pas d’indiquer,
vos coordonnées (nom, pré-
nom, commune de résiden-
ce) et une phrase pour nous
expliquer le choix de votre
“coin préféré”.

E
lle est unique en France.
La rotonde ferroviaire de
Chambéry est la plus

grande jamais construite 
avec ses 108 mètres de dia-
mètre intérieur. Sa découver-
te transporte les voyageurs
dans une visite inhabituel-
le… Prêt pour le départ ?

Une charpente métallique 
de 800 tonnes

C’est à la Cassine, dans une
petite contre-allée, que les vi-
siteurs sont invités à embar-
quer. La visite commence en
empruntant un petit escalier
en métal, une façon de plon-
ger dans le décor monumen-
tal de la rotonde. Sa charpen-
te métallique articulée, issue
de la technique de Gustave
Eiffel, pèse 800 tonnes.

Chantal George, guide con-
férencière, conduit les voya-
geurs dans le temps, à travers
des photos d’archives, des
plans  et  des  car tes  du 
XIXe siècle retraçant l’histoi-
re industrielle de la Savoie.

Jouissant d’une situation
ferroviaire exceptionnelle, à
l’embranchement de voies 
qui desservent France, Suisse
et Italie, la ville de Chambéry
a été choisie pour accueillir la
belle de fer en 1906. Unique
en son genre, cette rotonde
est la seule à demeurer
aujourd’hui entièrement fer-
mée et à être toujours utilisée.

Depuis sa mise en service
en 1910, la rotonde de Cham-
béry sert à entreposer et à
abriter le matériel roulant. Le
passage d’agents de la SNCF
(propriétaire du lieu), rappel-
le aux visiteurs que le décor
est vivant. Chaque jour, des
surveillants de dépôt récep-

tionnent, garent et expédient
une trentaine de locomotives,
sur ses 36 voies rayonnantes.

À l’intérieur de la rotonde,
une forte odeur d’huile de
moteur plonge les voyageurs
dans un univers spectaculai-
re. L’esthétique imposante de
la coupole met en lumière des
locomotives historiques, tel 
que la fameuse 2CC2 3402 – 
« la plus belle », commente
Chantal, et la plus perfor-
mante au monde en 1929.
Ces vieilles machines de cou-
leur vert Scottish sont entre-
tenues comme des bijoux et
témoignent de la richesse du
patrimoine savoyard.

Machines à vapeur, grève 
et moustache…

Venus d’Alsace, de Cambrai
ou encore d’Italie, les visi-
teurs sont invités à s’asseoir
devant les locomotives pour
un exposé participatif. Histo-
rique de la machine à vapeur,
anecdote sur des employés
« déjà en grève » et mousta-
che présidentielle… Chantal
George conduit les voya-
geurs dans l’histoire de la Sa-
voie, des trains et aussi des
guerres.

Les installations ferroviaires
et la ville de Chambéry sont
bombardées par les Alliés

américains en 1944, afin de
réduire les déplacements des
Occupants. Si la rotonde n’est
qu’endommagée, plus de
200 Chambériens mourront
alors sous les bombes.

La rotonde n’a pas inspiré
poètes et peintres par hasard.
Ce trésor du patrimoine sa-
voyard est inscrit au titre des
monuments historiques de-
puis 1984, et a été labellisé
“Patrimoine du XXe siècle”
en 2006. Mais au-delà de cet-
te reconnaissance institution-
nelle, c’est l’un des monu-
ments les plus chers au cœur 
des Chambériens.

De 7 à 77 ans, tous les visi-

teurs sont invités à répondre
aux questions de la guide
conférencière dans une am-
biance détendue, bien que 
bruyante. Le sifflement in-
cessant des machines, tel des
dragons crachant la vapeur,
fait partie du cadre.

Si les enfants prennent plai-
sir à monter à bord de machi-
nes historiques, il n’y a pas
que les joueurs de petits
trains qui seront impression-
nés.

Jade LÉVIN

Tarif pour les adultes : 6 €. 
Réservation obligatoire au 
04 79 70 15 94.

La rotonde est un patrimoine industriel restauré. 15 ans de travaux et cinq millions d’euros ont été nécessaires à sa réhabilitation. Photo Le DL/Ja. L

Embarquez pour une visite spectaculaire
LA DÉCOUVERTE : LA PLUS GRANDE ROTONDE FERROVIAIRE DE FRANCE EST À CHAMBÉRY

Profitez de la luge
LES COULEURS DE LA BIODIVERSITÉ
La Drassode : une veuve rose ?
Les araignées ne savent

plus quoi faire pour se
faire aimer : une voracité
insectivore (elles sont le
premier agent de dé-
moustication !), un com-
portement discret, une
fourrure soyeuse… et
souvent des couleurs très
travaillées, incroyable-
ment cryptiques (tenues
de camouflage) ou flam-
boyantes (le rouge de
l’Érésus, « araignée coc-
cinelle », l’or de la Calli-
lepis…) ou au contraire

follement attendrissan-
tes : c’est le choix de cette
Drassode, qui a tout misé
sur le rose bébé de sa
fourrure nacrée pour
nous émerveiller.

De quoi fondre, n’est-ce
pas, et éclipser son mode
de vie reclus sous les pier-
res à la poursuite de mille
pat tes ,  scarabées  e t
autres araignées ! Car
dans la famille des Gna-
phosidae, à laquelle la
Drassode appartient, on
est volontiers arachno-

phage… rien à voir avec
du cannibalisme (pas plus
qu’un épervier mangeant
un moineau, ou un chat
un campagnol !)… En re-
vanche, ce cannibalisme,
c’est-à-dire la prédation
de jeunes par les adultes
d’une même espèce, est
chose courante chez cer-
taines araignées ! Il y a
aussi la consommation de
leur mère par les bébés
araignées, qui se fait chez
plusieurs d’entre elles,
mais là encore rien à voir

avec du cannibalisme : il
s’agit d’un mécanisme
programmé par lequel la
mère se liquéfie littérale-
ment avant de mourir, à
cette seule fin d’alimen-
ter ses jeunes. Un modèle
de dévouement mater-
nel…

André Miquet/Conservatoire
d’espaces naturels de Savoie

Plus d’informations sur la 
faune et la flore de Savoie : 
www.biodiversite-
savoie.org La Drassode. Photo André_MIQUET
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15 000 
C’est la surface, en
mètre carré, que couvre
la rotonde de Chambéry.
Avec 36 voies

rayonnantes, elle permet le remisage de 
72 locomotives. Son impressionnante coupole est 
haute de 34 mètres, pour un diamètre de 
55 mètres.

La rotonde est toujours utilisée pour l’entretien de 50 locomotives 
dont la fameuse 2CC2 3402, qui était, en 1929, la machine la plus 
performante au monde. Photo Le DL/ Ja. L

En 1982, devant l’ampleur du coût de la rénovation (20 millions de 
francs), la SNCF projette de démolir la coupole. C’est la 
détermination de quelques cheminots qui l’empêchera. Photo Le DL/ Ja. L
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E
n longeant la RD 991 et
le lac du Bourget, on met
inévitablement le cap

sur le paisible hameau de
Brison-les-Oliviers, situé à
mi-distance entre Aix-les-
bains et Chindrieux. Un site
que la nature paraît avoir
voulu tailler à facettes, com-
me un diamant. Adossé à la
montagne de la Chambotte
et bien à l’abri des courants
d’air, le village déploie tout
son charme. D’indéniables
accents du sud y sont per-
ceptibles : oliviers, figuiers,
lauriers roses, palmiers, ar-
bres à perruques, amélan-
chiers, pistachiers, bague-
naudiers et autres mimosas
y ont élu domicile et livrent 
à l’atmosphère des senteurs
méditerranéennes.

La température moyenne
annuelle ici est de 12 °C. La
présence du lac et l’orienta-
tion plein sud contribuent à
maintenir une certaine ré-
gularité thermique, don-
nant ainsi au hameau la ré-
putation du village le plus
chaud de Savoie… et l’épi-
thète de “Nice savoyarde”.
De ce hameau authentique,
qui a fière allure, les habi-
tants parlent avec délice.

La cloche de la chapelle 
a été offerte 
par le roi Charles-Félix

« Brison et Saint-Innocent
formaient, sous l’Ancien Ré-
gime deux paroisses dis-
tinctes », raconte Pierre Jac-
quier, qui connaît parfaite-
ment l’histoire du village.
« La commune unifiée de
Brison-Saint-Innocent n’est
apparue qu’en 1792, lors de
la création du département
du Mont-Blanc. Quant à la
petite chapelle, elle est bien
la gardienne de notre char-

mant hameau qu’elle domi-
ne. Elle tient une grande
place dans le cœur des Bri-
solains.  Construite au
XIe siècle, c’est le bâtiment
le plus ancien de la commu-
ne. Elle est placée sous la
protection de Saint-Pierre
de Tarentaise (appelé ici 
San Colyu ou San Couyou),
un cistercien de Bonne-
vaux, fondateur de l’abbaye
de Tamié, archevêque de 
Tarentaise. La cloche ac-
tuelle a été offerte aux Bri-

solains par le roi Charles-
Félix et son épouse, la reine
Mar ie-Chr is t ine ,  vers 
1840. »

« L’intérêt biologique 
du site est remarquable »

Jean Duprat habite juste-
ment le hameau. Il est le
président de l’association
environnementale locale 
“Équi’libre naturespaces”. 
C’est du coteau sec de la
Buffaz qu’il parle le mieux : 

« C’est une pelouse sèche
exposée plein sud qui pré-
sente sur des dalles et ébou-
lis calcaires de nombreuses
plantes et fleurs d’affinité 
méditerranéenne : le chè-
vrefeuille de Toscane, le 
pistachier térébinthe, l’ar-
bre à perruque, le rouvet
blanc… L’intérêt biologique
de ce site remarquable, et
reconnu de longue date par 
les naturalistes, lui a valu 
une inscription à l’inventai-
re des Znieff (zone naturelle

d’intérêt écologique, floris-
tique et faunistique). Ce lieu
doit continuer à être entre-
tenu et préservé et faire
l’objet de tous les soins de la
part du Conservatoire du
patrimoine naturel de la Sa-
voie, des associations com-
me la mienne et des béné-
voles. »

Les Granges, un endroit 
propice à la balade

Le vieux village de Brison-

les-Oliviers est également
réputé, dans le bassin
aixois, pour les “Granges”,
ce pittoresque hameau per-
ché au-dessus du village, à
550 mètres d’altitude, sur la
rive est du lac, au pied de la 
longue paroi de la Cham-
botte.

Roger Bailet, un habitant
de la commune, le campe en
lieu véritablement paisible :
« C’est un endroit propice à
la rêverie et aux balades »,
dit-il, rappelant la présence

ici, quand il était enfant, 
« d’une ancienne et solide
vie pastorale, forestière et
agricole. Jusque dans les
années 70, neuf familles bri-
solaines pratiquaient, ici,
l’estive. Parents, enfants et
bétail venaient s’y installer
de juin à novembre. Il y 
avait bien une bonne tren-
taine de vaches qui pâtu-
raient dans les alentours. Le
travail ne manquait pas : 
traite et fabrication sur pla-
ce de fromages et de tom-
mes, fenaison, culture du 
blé et de la pomme de terre
sans compter celle de quel-
ques légumes potagers né-
cessaires au quotidien »,
rapporte le passionné.

Mais aujourd’hui, tout ça a
disparu. Seules quatre fa-
milles vivent aux Granges à
l’année. D’autres s’y réfu-
gient, en quête de calme, les
week-ends ou pendant les
vacances.

Marc ASSIER

La petite chapelle du XIe siècle accueille chaque été les ballades musicales dans le hameau de Brison-les-Oliviers.

L’INFO EN +
S’Y RENDRE
Prendre la rive est du lac du
lac du Bourget (RD 991) 
depuis Aix-les-Bains, 
direction Chindrieux en 
Chautagne. Le hameau de
Brison-les-Oliviers se 
trouve à trois kilomètres de
Saint-Innocent, le chef-lieu
de la commune.

CURIOSITÉS
Au bord de cette route en 
corniche, se trouvent un 
petit port et deux 
restaurants “L’Auberge de 
Brison” et “Les Oliviers”. Le
village abrite aussi l’un des
derniers pêcheurs 
professionnels du lac du 
Bourget.

Brison-les-Oliviers, un goût de Méditerranée

LES COULEURS DE LA BIODIVERSITÉ
Cet envahisseur filtreur : la Corbicule

Qui n’a pas rencontré
ces bivalves pouvant

atteindre 45 mm sur les
grèves de nos deux
grands lacs ressemblant
aux coques de bord de
mer ? Avec sa coquille
de couleur brun foncé à
vert olive, ce mollusque
introduit-envahissant de
la famille des Corbiculi-
dae, originaire du Sud-
est asiatique, est arrivé
en France (Dordogne)
dans les années 1980,
amené par les navires
marchands.

On peut le rencontrer
dans les fleuves, riviè-
res, canaux, lacs et
grands étangs. Il coloni-
se nos milieux avec par-
fois  une densité de
100 individus au mètre
carré. C’est un mollus-
que hermaphrodite, les

40 000 larves incubées
par adulte au niveau des
branchies sont libérées à
la taille d’un quart de
millimètre. La colonisa-
tion se fait au stade ju-
vénile, grâce à un pseu-
do-byssus, lui permet-
tant de se fixer aux
navires et poissons.

La Corbicule se nourrit
de planctons, bactéries
et matières en suspen-
sion en filtrant environ
six litres d’eau par jour.

L’espèce qui rend l’eau
plus limpide

L’espèce serait sensible
aux eaux froides faible-
ment minéralisées avec
un lit sans graviers.
D ’ a p r è s  c e r t a i n s
auteurs, Corbicula ren-
trerait en compétition
avec d’autres bivalves

(pisidiums, unionidés)
mais aucune étude ne l’a
réellement prouvé. En
revanche, il a été dé-
montré que l’espèce est
à l’origine de la meilleu-
re limpidité des milieux
où elle se développe, en
raison de son effet fil-
trant.

D’autres mollusques
aquatiques invasifs sont
répertoriés : Dreissena
polyforma, Potamopyr-
gus antipodarum…

Alain Thomas/
Groupe Malacologique

des Pays de Savoie/
CSRNHS

Plus d’informations 
sur la faune et la flore 
de Savoie : 
www.biodiversite-
savoie.org.

Originaire du Sud-est asiatique, la Corbicule a colonisé avec beaucoup de facilité nos grands lacs alpins. 
Photo Alain THOMAS

LE VILLAGE : BRISON-SAINT-INNOCENT

8969�0300
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E
n longeant la RD 991 et
le lac du Bourget, on met
inévitablement le cap

sur le paisible hameau de
Brison-les-Oliviers, situé à
mi-distance entre Aix-les-
bains et Chindrieux. Un site
que la nature paraît avoir
voulu tailler à facettes, com-
me un diamant. Adossé à la
montagne de la Chambotte
et bien à l’abri des courants
d’air, le village déploie tout
son charme. D’indéniables
accents du sud y sont per-
ceptibles : oliviers, figuiers,
lauriers roses, palmiers, ar-
bres à perruques, amélan-
chiers, pistachiers, bague-
naudiers et autres mimosas
y ont élu domicile et livrent 
à l’atmosphère des senteurs
méditerranéennes.

La température moyenne
annuelle ici est de 12 °C. La
présence du lac et l’orienta-
tion plein sud contribuent à
maintenir une certaine ré-
gularité thermique, don-
nant ainsi au hameau la ré-
putation du village le plus
chaud de Savoie… et l’épi-
thète de “Nice savoyarde”.
De ce hameau authentique,
qui a fière allure, les habi-
tants parlent avec délice.

La cloche de la chapelle 
a été offerte 
par le roi Charles-Félix

« Brison et Saint-Innocent
formaient, sous l’Ancien Ré-
gime deux paroisses dis-
tinctes », raconte Pierre Jac-
quier, qui connaît parfaite-
ment l’histoire du village.
« La commune unifiée de
Brison-Saint-Innocent n’est
apparue qu’en 1792, lors de
la création du département
du Mont-Blanc. Quant à la
petite chapelle, elle est bien
la gardienne de notre char-

mant hameau qu’elle domi-
ne. Elle tient une grande
place dans le cœur des Bri-
solains.  Construite au
XIe siècle, c’est le bâtiment
le plus ancien de la commu-
ne. Elle est placée sous la
protection de Saint-Pierre
de Tarentaise (appelé ici 
San Colyu ou San Couyou),
un cistercien de Bonne-
vaux, fondateur de l’abbaye
de Tamié, archevêque de 
Tarentaise. La cloche ac-
tuelle a été offerte aux Bri-

solains par le roi Charles-
Félix et son épouse, la reine
Mar ie-Chr is t ine ,  vers 
1840. »

« L’intérêt biologique 
du site est remarquable »

Jean Duprat habite juste-
ment le hameau. Il est le
président de l’association
environnementale locale 
“Équi’libre naturespaces”. 
C’est du coteau sec de la
Buffaz qu’il parle le mieux : 

« C’est une pelouse sèche
exposée plein sud qui pré-
sente sur des dalles et ébou-
lis calcaires de nombreuses
plantes et fleurs d’affinité 
méditerranéenne : le chè-
vrefeuille de Toscane, le 
pistachier térébinthe, l’ar-
bre à perruque, le rouvet
blanc… L’intérêt biologique
de ce site remarquable, et
reconnu de longue date par 
les naturalistes, lui a valu 
une inscription à l’inventai-
re des Znieff (zone naturelle

d’intérêt écologique, floris-
tique et faunistique). Ce lieu
doit continuer à être entre-
tenu et préservé et faire
l’objet de tous les soins de la
part du Conservatoire du
patrimoine naturel de la Sa-
voie, des associations com-
me la mienne et des béné-
voles. »

Les Granges, un endroit 
propice à la balade

Le vieux village de Brison-

les-Oliviers est également
réputé, dans le bassin
aixois, pour les “Granges”,
ce pittoresque hameau per-
ché au-dessus du village, à
550 mètres d’altitude, sur la
rive est du lac, au pied de la 
longue paroi de la Cham-
botte.

Roger Bailet, un habitant
de la commune, le campe en
lieu véritablement paisible :
« C’est un endroit propice à
la rêverie et aux balades »,
dit-il, rappelant la présence

ici, quand il était enfant, 
« d’une ancienne et solide
vie pastorale, forestière et
agricole. Jusque dans les
années 70, neuf familles bri-
solaines pratiquaient, ici,
l’estive. Parents, enfants et
bétail venaient s’y installer
de juin à novembre. Il y 
avait bien une bonne tren-
taine de vaches qui pâtu-
raient dans les alentours. Le
travail ne manquait pas : 
traite et fabrication sur pla-
ce de fromages et de tom-
mes, fenaison, culture du 
blé et de la pomme de terre
sans compter celle de quel-
ques légumes potagers né-
cessaires au quotidien »,
rapporte le passionné.

Mais aujourd’hui, tout ça a
disparu. Seules quatre fa-
milles vivent aux Granges à
l’année. D’autres s’y réfu-
gient, en quête de calme, les
week-ends ou pendant les
vacances.

Marc ASSIER

La petite chapelle du XIe siècle accueille chaque été les ballades musicales dans le hameau de Brison-les-Oliviers.

L’INFO EN +
S’Y RENDRE
Prendre la rive est du lac du
lac du Bourget (RD 991) 
depuis Aix-les-Bains, 
direction Chindrieux en 
Chautagne. Le hameau de
Brison-les-Oliviers se 
trouve à trois kilomètres de
Saint-Innocent, le chef-lieu
de la commune.

CURIOSITÉS
Au bord de cette route en 
corniche, se trouvent un 
petit port et deux 
restaurants “L’Auberge de 
Brison” et “Les Oliviers”. Le
village abrite aussi l’un des
derniers pêcheurs 
professionnels du lac du 
Bourget.

Brison-les-Oliviers, un goût de Méditerranée

LES COULEURS DE LA BIODIVERSITÉ
Cet envahisseur filtreur : la Corbicule

Qui n’a pas rencontré
ces bivalves pouvant

atteindre 45 mm sur les
grèves de nos deux
grands lacs ressemblant
aux coques de bord de
mer ? Avec sa coquille
de couleur brun foncé à
vert olive, ce mollusque
introduit-envahissant de
la famille des Corbiculi-
dae, originaire du Sud-
est asiatique, est arrivé
en France (Dordogne)
dans les années 1980,
amené par les navires
marchands.

On peut le rencontrer
dans les fleuves, riviè-
res, canaux, lacs et
grands étangs. Il coloni-
se nos milieux avec par-
fois  une densité de
100 individus au mètre
carré. C’est un mollus-
que hermaphrodite, les

40 000 larves incubées
par adulte au niveau des
branchies sont libérées à
la taille d’un quart de
millimètre. La colonisa-
tion se fait au stade ju-
vénile, grâce à un pseu-
do-byssus, lui permet-
tant de se fixer aux
navires et poissons.

La Corbicule se nourrit
de planctons, bactéries
et matières en suspen-
sion en filtrant environ
six litres d’eau par jour.

L’espèce qui rend l’eau
plus limpide

L’espèce serait sensible
aux eaux froides faible-
ment minéralisées avec
un lit sans graviers.
D ’ a p r è s  c e r t a i n s
auteurs, Corbicula ren-
trerait en compétition
avec d’autres bivalves

(pisidiums, unionidés)
mais aucune étude ne l’a
réellement prouvé. En
revanche, il a été dé-
montré que l’espèce est
à l’origine de la meilleu-
re limpidité des milieux
où elle se développe, en
raison de son effet fil-
trant.

D’autres mollusques
aquatiques invasifs sont
répertoriés : Dreissena
polyforma, Potamopyr-
gus antipodarum…

Alain Thomas/
Groupe Malacologique

des Pays de Savoie/
CSRNHS

Plus d’informations 
sur la faune et la flore 
de Savoie : 
www.biodiversite-
savoie.org.

Originaire du Sud-est asiatique, la Corbicule a colonisé avec beaucoup de facilité nos grands lacs alpins. 
Photo Alain THOMAS
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lieu véritablement paisible :
« C’est un endroit propice à
la rêverie et aux balades »,
dit-il, rappelant la présence
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10 août 2018 : La cordulie à corps fin
Texte rédigé par : Régis Krieg-Jacquier
Groupe de recherche et de protection des
libellules Sympetrum
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La nouvelle équipe de l’aéro-club, présidée par Georges 
Muzergues, s’est lancé le défi de former des non-brevetés, 
dès leur première heure de vol, grâce au chef pilote et 
enseignant Dan Amiard. L’aéro-club, qui a déjà recueilli les 
candidatures de trois jeunes de la vallée de Méribel, 
ouvrira donc ses portes au public, dimanche, de 10 h à 
18 h pour expliquer ses activités, exposer ses appareils et 
ceux de ses membres et répondre aux questions.

MÉRIBEL Dimanche, portes ouvertes 
à l’aéro-club

Avec sa reconstitution des scènes de la vie d’autrefois sur 
des chars, ses costumes et danses folkloriques et son 
“grenis” (un grenier) à gagner à la tombola, la 55e fête 
folklorique d’Arêches se déroulera dimanche. Rendez-vous 
dès 11 h, pour l’apéritif en musique. À 14 h 41, défilé des 
chars et costumes. Chants et danses folkloriques 
viendront rythmer la journée qui se poursuivra jusqu’au feu 
d’artifice et au bal populaire. Photo archives Le DL/L.V

ARÊCHES-BEAUFORT Dimanche, 
la 55e fête folklorique

Dimanche, la cité médiévale de Conflans accueillera les 
Médiévales, de 10 h à 19 h. Des spectacles équestres 
auront lieu, ainsi que des saynètes médiévales, à côté 
d’une taverne, un marché, des lices courtoises. À 10 h 30, 
le chevalier de Conflans sera adoubé à l’église. Le château 
de Manuel de Locatel et la cité proposeront des visites 
guidées. Les Fest’imaginaires (contes et exposition), un 
campement, des danses sont aussi au menu. Archives Le DL/S.M.

ALBERTVILLE Dimanche, spectacles 
équestres aux Médiévales

LES COULEURS DE LA BIODIVERSITÉ
La Cordulie à corps fin
Le lac du Bourget est bien

connu pour son microcli-
mat qui permet à une flore 
thermophile de s’épanouir
sur ses rives comme les pal-
miers, oliviers… Faisons
maintenant connaissance
avec la cordulie à corps fin, 
une libellule que l’on ren-
contre en abondance dans
le Sud de la France… mais
pas seulement ! Le lac du
B o u r g e t ,  d o n c ,  c e l u i
d’Aiguebelette, leurs petits
frères les lacs de Saint-An-

dré et de Sainte-Hélène, no-
tre voisin haut-savoyard à
Annecy abritent cette espè-
ce.

Cordulie à corps fin, à ven-
tre aigu ou encore de Curtis,
Oxygastre à corps fin… il 
reste encore à choisir son
nom français et d’ailleurs
peu importe : c’est de Oxy-
gastra curtisii (Dale 1834) 
qu’il s’agit. C’est un anisop-
tère, donc une de ces libel-
lules vraies qui se reposent 
les ailes écartées et se diffé-

rencient ainsi des zygoptè-
res ou demoiselles qui pré-
fèrent garder les ailes join-
tes le long du corps.

La Cordulie à corps fin est
une espèce de taille moyen-
ne, d’environ 50 mm de lon-
gueur et d’une envergure
d’un peu moins de 80 mm.
Comme les autres membres
de sa famille, les Corduli-
dés, cette espèce arbore une
livrée vert métallique, mais
se signale par une série de
taches jaunes courant sur le

dessus de l’abdomen, ainsi
que par ses yeux d’un beau
vert brillant. La base des
ailes est safranée, et de 
près, on remarque que son
abdomen est très étroit, 
comme un ruban chez le
mâle.

Texte par Régis Krieg-Jacquier/
Groupe de recherche et de protection 

des libellules sympetrum

Plus d’information sur la 
faune et la flore de Savoie : 
www.biodiversite-savoie.org

La Cordulie à corps fin. Photo 

Régis_KRIEG-JACQUIER

Jusqu’au 26 août, 
le Dauphiné Libéré vous propose
une petite revue des différentes 
activités sportives en plein air 
dont vous pourrez profiter en 
Savoie cet été. 
Aujourd’hui, on survole le lac du 
Bourget.

Une envie de prendre son en-
vol ? Parapente hélico service

propose différents baptêmes de 
l’air en ULM (ultraléger mo-
teur) : paramoteurs, pendulaires,
multi-axes… Rendez-vous sur la 
piste de Lavours pour le décolla-
ge. Vous serez entre de bonnes 
mains, puisque c’est Sylvain 

Moisseron, moniteur diplômé 
d’État, qui prendra les comman-
des. En cas de mauvais temps, le 
vol sera reporté. Les personnes 
souffrant de vertige n’auront rien
à craindre, c’est promis : « Com-
me ils sont assis, ils se sentent 
bien », explique-t-on à l’accueil. 
Une activité à découvrir dès 3 
ans, « dès que l’enfant a en-
vie ! ».

Comptez entre 85 € (15 minu-
tes) et 190 € (1 heure) pour un 
baptême. Les chèques, chèques 
vacances, cartes bancaires et li-
quide sont acceptés. Et petit con-
seil, habillez-vous chaudement.

Tél : 06 98 67 20 20. Pas de stress, c’est Sylvain qui est aux manettes. Photo Parapente Hélico service

Choisissez votre ULM et prenez
votre envol

CÔTÉ LACS

Chambéry
SavoieSavoie

Haute-SavoieHaute-Savoie
Annecy

Aix-les-Bains

Météo des plages

LAC LEMAN
Air : 25°
Eau : 26°

LAC D’AIGUEBELETTE
Air : 21°
Eau : 28°

LAC DU BOURGET
Air : 23°
Eau : 26°

LAC D’ANNECY
Air : 24°
Eau : 25°

AIX-LES-BAINS
LE VICTORIA
36, avenue Victoria
>Come as you are :  (VO) sa., lu. : 16h15. 
>Fleuve noir :  ve., sa., di., lu., ma. : 
16h05, 18h30, 20h35. 
>Foxtrot :  (VO) ve., sa. : 18h30; di., lu. : 
20h45; ma. : 16h15. 
>Les Versets de l'oubli :  (VO) ve., di. : 
16h15; ma. : 18h30. 
>Mamma Mia! Here We Go Again :  (VO) 
ve., sa. : 16h05, 20h35; di., lu., ma. : 
18h30, 20h35. 
>Mary Shelley :  (VO) ve., sa., di., lu., ma. 
: 16h, 18h20, 20h35. 
>My Lady :  (VO) ve., sa., di., lu., ma. : 
16h10, 18h30, 20h45. 
>The Guilty :  ve., sa. : 18h30, 20h45; di., 
lu. : 16h15, 18h30; ma. : 16h15, 20h45. 

MULTIPLEXE LES TOILES 
DU LAC
14 avenue Daniel Rops
>Ant-Man et la Guêpe :  ve., sa., ma. : 
13h50, 19h45, 22h05; di. : 19h45, 
22h05; lu. : 13h50, 22h05. 
>Darkest Minds : Rébellion :  ve., sa., lu., 
ma. : 14h, 16h, 19h45, 22h; di. : 11h, 
14h, 16h, 19h45, 22h. 
>Destination Pékin ! :  di. : 14h. 
>Détective Dee : La légende des Rois 
Célestes :  ve., sa., di., ma. : 18h30, 
21h, 22h; lu. : 18h30, 21h, 22h05. 
>Equalizer 2 : (Int. -12 ans) lu. : 19h45. 
>Hôtel Transylvanie 3 : Des vacances 
monstrueuses :  ve., sa., lu., ma. : 14h, 
15h55, 17h50, 20h15; di. : 11h, 14h, 
15h55, 17h50, 20h15. 
>Les Indestructibles 2 :  ve., sa., lu., ma. : 
13h50, 16h05, 18h; di. : 11h, 13h50, 
16h05, 18h. 
>L'Espion qui m'a larguée :  ve., sa., lu., 
ma. : 13h50, 16h10, 22h; di. : 11h, 
13h50, 16h10, 22h. 
>Ma Reum :  ve., sa., lu., ma. : 18h05; di. 
: 11h, 18h05. 
>Mamma Mia! Here We Go Again :  ve., 
sa., di., lu., ma. : 19h50. 
>Mission Impossible - Fallout :  ve., sa., 
lu., ma. : 14h, 15h50, 17h, 18h35, 
21h45; di. : 11h, 14h, 15h50, 17h, 
18h35, 21h45 (3D) ve., sa., di., lu., ma. : 
21h15. 
>Neuilly sa mère, sa mère :  ve., sa., lu., 
ma. : 13h50, 16h05, 18h20, 20h10, 
22h10; di. : 11h, 14h, 16h05, 18h20, 
20h10, 22h10. 
>Under The Silver Lake :  ve., sa., lu., ma. 
: 14h, 16h40, 19h20; di. : 11h, 14h, 
16h40, 19h20. 

ALBERTVILLE
LE DÔME CINÉMA
135 Place de l'Europe
>Bécassine! :  me., ve., di., ma. : 16h15. 
>Fleuve noir :  di. : 18h30; me. : 16h15; 
ve., sa., lu. : 14h; ma. : 21h. 
>Mary Shelley :  (VO) me. : 14h, 21h; ve., 
sa., lu. : 16h15, 21h; di., ma. : 14h, 
18h30. 
>Maya l'abeille 2 - Les jeux du miel :  sa., 
lu. : 16h15. 
>Paul Sanchez Est Revenu ! :  me., ve., 
sa. : 18h30; di., ma. : 14h; lu. : 21h. 
>Roulez jeunesse :  me., ve., sa., lu. : 
18h30; di., ma. : 16h15. 
>The Guilty :  (VO) di., ma. : 21h; me., 
ve., sa. : 14h, 21h; lu. : 14h, 18h30. 

>Woman at War :  (VO) di. : 21h; ma. : 
18h30. 

LE DÔME GAMBETTA
12, rue Gambetta
>Darkest Minds : Rébellion :  me., ve., 
ma. : 14h, 18h30; sa., lu. : 21h; di. : 16h, 
21h. 
>Hôtel Transylvanie 3 : Des vacances 
monstrueuses :  me., ve., ma. : 16h15; 
sa. : 14h. 
>Les Indestructibles 2 :  sa., lu. : 16h. 
>Ma Reum :  di. : 14h; lu. : 18h30. 
>Neuilly sa mère, sa mère :  me., ve., ma. 
: 21h; sa., di. : 18h30; lu. : 14h. 

BELLEY
L'ARLEQUIN
av. Alphonse-Baudin
>Destination Pékin ! :  di. : 11h, 14h30. 
>Fleuve noir :  di. : 17h; lu. : 19h30, 
21h30; ma. : 19h30. 
>Hôtel Transylvanie 3 : Des vacances 
monstrueuses :  ve. : 17h, 19h30; sa., 
lu. : 17h; di. : 11h, 14h30; ma. : 14h30, 
17h. 
>Les Indestructibles 2 :  ma. : 14h30, 
17h. 
>Les Vieux fourneaux :  lu. : 17h. 
>L'Espion qui m'a larguée :  ve., ma. : 
21h30; sa. : 19h30, 21h30; di. : 20h. 
>Mission Impossible - Fallout :  ve., sa., 
lu., ma. : 17h, 19h30, 21h30; di. : 17h, 
20h. 
>Mon tissu préféré :  (VO) di. : 20h. 
>Neuilly sa mère, sa mère :  ve., sa. : 
17h, 19h30, 22h; di. : 11h, 14h30, 17h; 
lu. : 19h30, 22h; ma. : 14h30, 19h30, 
22h. 

BOURG-SAINT-
MAURICE
LE CŒUR D'OR
Rue Saint Saint Jean
>2001 : l'odyssée de l'espace :  di. : 21h. 
>American Nightmare 4 : Les Origines : 
(Int. -12 ans) me. : 15h; ve. : 22h30. 
>Ant-Man et la Guêpe :  me. : 18h. 
>Break :  me. : 21h. 
>Fleuve noir :  me., di. : 18h; sa. : 21h; 
lu. : 20h30; ma. : 15h. 
>Gravity :  di. : 19h. 
>Hôtel Transylvanie 3 : Des vacances 
monstrueuses :  me., ve., ma. : 15h; sa.
: 18h; di. : 11h. 
>L'École est finie :  di. : 11h; lu. : 17h30. 
>L'Envol de Ploé :  (VO) ve. : 18h. 
>Les Indestructibles 2 :  di. : 15h; lu. : 
14h30. 
>L'Espion qui m'a larguée :  ve. : 15h; sa. 
: 21h; lu. : 17h30; ma. : 18h. 
>Mamma Mia! Here We Go Again :  (VO) 
sa., ma. : 18h. 
>Mission Impossible - Fallout :  me., sa. : 
15h, 21h; ve., di., ma. : 18h, 21h; lu. : 
14h30, 20h30. 
>Mon tissu préféré :  (VO) me., ve., ma. : 
21h; sa. : 15h; di. : 15h, 21h; lu. : 20h30. 
>Neuilly sa mère, sa mère :  me. : 18h; 
ve., sa. : 15h, 18h; di. : 11h, 15h; lu. : 
14h30, 17h30; ma. : 15h, 21h. 
>Paranoïa : (Int. -12 ans) ve. : 20h30. 
>Wall-E :  di. : 17h. 

BRIDES-LES-BAINS
LE DORON

 Brides Les Bains
>Au Poste ! :  me. : 21h; lu. : 18h. 
>Bécassine! :  di. : 18h. 
>Fleuve noir :  ve., lu. : 21h. 
>Hôtel Transylvanie 3 : Des vacances 
monstrueuses :  ma. : 18h. 
>Larguées :  ma. : 21h. 
>Le Cercle littéraire de Guernesey :  ma. : 
18h. 
>Les Indestructibles 2 :  lu. : 18h. 
>Mary Shelley :  (VO) me., ve. : 18h; ma. 
: 21h. 
>Mission Impossible - Fallout :  me., ve. : 
18h; di., lu. : 21h. 
>Neuilly sa mère, sa mère :  di. : 21h. 
>Ocean's 8 :  ve. : 21h. 
>Tout le Monde Debout :  me. : 21h. 

CHALLES-LES-EAUX
LE CHALLENGER
rue Aristide Briand
>Neuilly sa mère, sa mère :  me. : 14h45, 
18h30; ve., sa., ma. : 18h30, 20h30; di. : 
14h45, 16h45; lu. : 16h30. 
>Roulez jeunesse :  me., ve., ma. : 
16h45; sa. : 14h45; lu. : 18h45. 
>Une Famille italienne :  sa. : 16h30; di. : 
20h30 (VO) me., lu. : 20h30; di. : 18h30. 

CHAMBÉRY
ASTRÉE
7, bd du Theatre
>Arythmie :  (VO) ve., sa., lu. : 14h15; 
ma. : 14h. 
>Au Poste ! :  di. : 14h. 
>Bonjour :  (VO) ve. : 19h15; di. : 16h15. 
>Crépuscule à Tokyo :  (VO) lu. : 16h30. 
>Fin d'automne :  (VO) di. : 18h. 
>Fleurs d'équinoxe :  (VO) ma. : 18h30. 
>Le Goût du saké :  (VO) sa. : 18h30; ma. 
: 16h15. 
>Le Poirier sauvage :  (VO) ve., sa., lu., 
ma. : 16h15, 19h45; di. : 15h30, 19h. 
>L'Empire de la Perfection :  di. : 11h. 
>Mary Shelley :  (VO) ve., lu. : 14h15, 
21h; sa., ma. : 14h15, 20h45; di. : 14h, 
20h30. 
>My Lady :  (VO) ve., lu. : 14h15, 18h45, 
21h; sa. : 16h30, 18h45, 21h; di. : 14h, 
18h, 20h15; ma. : 16h45, 18h45, 20h45. 
>Parvana :  (VO) di. : 14h. 
>Printemps précoce :  (VO) ve. : 16h30. 
>Printemps tardif :  (VO) lu. : 19h. 
>Tad et le secret du roi Midas :  sa., ma. : 
14h30; di. : 11h. 
>The Guilty :  (VO) ve., sa., lu. : 19h15; di. 
: 18h30; ma. : 18h45. 
>Under The Silver Lake :  (VO) ve., sa., lu. 
: 14h15, 16h45, 20h45; di. : 11h, 16h, 
20h; ma. : 14h15, 20h30. 
>Une Pluie sans fin :  (VO) ve., sa., lu., 
ma. : 16h30; di. : 15h45. 
>Woman at War :  (VO) di. : 11h. 

PATHÉ CHAMBÉRY LES 
HALLES
4 RUE DERRIERE LES MURS
>American Nightmare 4 : Les Origines : 
(Int. -12 ans) ve., sa., lu., ma. : 15h20, 
22h; di. : 18h15, 22h. 
>Ant-Man et la Guêpe :  ve., sa., di., lu., 
ma. : 11h05, 14h25, 16h55, 19h25, 
21h50. 
>Darkest Minds : Rébellion :  ve., sa., di., 
lu., ma. : 11h05, 13h25, 15h35, 17h55, 
20h, 22h05. 

>Destination Pékin ! :  di. : 16h30. 
>Hôtel Transylvanie 3 : Des vacances 
monstrueuses :  ve., sa., di., lu., ma. : 
11h, 13h40, 15h45, 17h35, 19h35. 
>Jurassic World: Fallen Kingdom :  ve., 
sa., lu., ma. : 17h30, 21h40; di. : 21h40. 
>Les Indestructibles 2 :  ve., sa., lu., ma. : 
11h05, 13h25, 17h25, 19h45, 22h; di. : 
11h, 13h15, 17h25, 19h45, 22h. 
>L'Espion qui m'a larguée :  ve., sa., di., 
ma. : 11h, 15h05, 17h25, 19h40, 22h; 
lu. : 11h, 15h05, 17h25, 19h40 (VO) lu. : 
22h. 
>Ma Reum :  ve., sa., lu., ma. : 13h30, 
15h40, 20h15; di. : 14h, 15h40, 20h15. 
>Mamma Mia! Here We Go Again :  ve., 
sa., di., lu. : 11h, 13h35, 15h55, 18h20, 
20h40; ma. : 11h, 13h35, 15h55, 20h40 
(VO) ma. : 18h20. 
>Maya l'abeille 2 - Les jeux du miel :  ve., 
sa., di., lu., ma. : 11h10, 13h20. 
>Mission Impossible - Fallout :  ve., sa., 
di., lu., ma. : 14h30, 15h45, 17h25, 
20h20 (3D) ve., sa., di., lu., ma. : 11h05, 
12h50, 18h35, 21h25. 
>Neuilly sa mère, sa mère :  ve., sa., di., 
lu., ma. : 11h05, 13h15, 15h20, 17h45, 
19h55, 22h10. 

LE PONT-DE-
BEAUVOISIN
LE DIAMANT
6, rue Alexandre Dumas
>Ant-Man et la Guêpe :  ve., sa., ma. : 
20h30; di. : 16h30. 
>Fleuve noir :  di. : 19h. 
>Hôtel Transylvanie 3 : Des vacances 
monstrueuses :  ve., sa., ma. : 18h30; 
di. : 14h30. 

MOÛTIERS
LE REX
Avenue des Belleville
>Au Poste ! :  sa. : 21h; di. : 17h30. 
>Darkest Minds : Rébellion :  me., ve., 
ma. : 21h; di. : 14h30. 
>Hôtel Transylvanie 3 : Des vacances 
monstrueuses :  di. : 14h30. 
>Les Indestructibles 2 :  me., ve., ma. : 
14h30. 
>Maya l'abeille 2 - Les jeux du miel :  sa. : 
14h30. 
>Mission Impossible - Fallout :  me. : 
14h30; ve., sa. : 14h30, 21h; di. : 17h30; 
ma. : 21h (3D) me. : 21h; ma. : 14h30. 

SAINT-GENIX-SUR-
GUIERS
ATMOSPHÈRE
Place Pierre Descôtes
>Ant-Man et la Guêpe :  ve. : 18h; sa. : 
20h45; di. : 18h45. 
>Hôtel Transylvanie 3 : Des vacances 
monstrueuses :  ve. : 20h30; sa. : 
18h30; di. : 16h30. 

SAINT-JEAN-
D'ARVES
LES AIGUILLES
Lieu dit La Chal
>Fleuve noir :  lu. : 21h. 
>Hôtel Transylvanie 3 : Des vacances 
monstrueuses :  me. : 16h30; ma. : 
16h. 
>Les Indestructibles 2 :  lu. : 16h. 
>Mamma Mia! Here We Go Again :  ve. : 

21h; ma. : 18h. 
>Mission Impossible - Fallout :  me., di., 
ma. : 20h30; ve. : 18h. 
>Neuilly sa mère, sa mère :  di. : 18h30. 
>Parvana :  lu. : 18h30. 
>Vierges :  (VO) me. : 18h30. 

SAINT-JEAN-DE-
MAURIENNE
CINÉMA STAR
137, avenue Henri Falcoz
>2001 : l'odyssée de l'espace :  ve. : 21h. 
>Désobéissance :  (VO) lu. : 21h. 
>Gravity :  (3D) ve. : 19h. 
>Hôtel Transylvanie 3 : Des vacances 
monstrueuses :  sa., lu. : 15h. 
>Les Indestructibles 2 :  di. : 11h; ma. : 
15h. 
>L'Espion qui m'a larguée :  me. : 16h, 
21h; sa., di. : 18h; ma. : 21h. 
>Ma Reum :  me. : 13h30. 
>Mamma Mia! Here We Go Again :  di. : 
21h; lu. : 18h. 
>Maya l'abeille 2 - Les jeux du miel :  di. : 
15h. 
>Neuilly sa mère, sa mère :  sa. : 21h; 
ma. : 18h. 
>Paranoïa : (Int. -12 ans) me. : 18h30. 
>Wall-E :  ve. : 17h. 

SAINT-MICHEL-DE-
MAURIENNE
LE SAVOIE
16, avenue de la République
>L'Envol de Ploé :  me. : 17h30. 
>L'Espion qui m'a larguée :  sa., ma. : 
20h30. 
>Mission Impossible - Fallout :  lu. : 
20h30. 
>Mon tissu préféré :  (VO) me. : 20h30; 
sa. : 17h30. 
>Neuilly sa mère, sa mère :  ve. : 21h; di. 
: 17h30. 
>Une Pluie sans fin :  di. : 20h30. 

SAINT-PIERRE-
D'ALBIGNY
CINÉMA FLORE
Chef lieu
>Alabama Monroe :  (VO) sa. : 20h30. 

UGINE
CINÉMA CHANTECLER
45 place Montmaine
>Ant-Man et la Guêpe :  ve. : 21h; di. : 
14h; ma. : 16h15. 
>Fleuve noir :  me., di. : 21h; ve., sa., lu., 
ma. : 18h30. 
>Hôtel Transylvanie 3 : Des vacances 
monstrueuses :  me., di. : 18h30; ve., 
ma. : 14h; sa., lu. : 16h30. 
>Les Indestructibles 2 :  me., ma. : 
16h15; ve. : 16h; sa., lu. : 14h. 
>Mamma Mia! Here We Go Again :  me., 
ve. : 16h15; sa., lu. : 18h30; ma. : 21h. 
>Neuilly sa mère, sa mère :  me. : 14h, 
18h30; ve., ma. : 18h30; sa., lu. : 16h15, 
21h; di. : 16h15. 

LES HORAIRES DE LA SEMAINE

[RUBRIQUE RÉALISÉE
EN COLLABORATION
AVEC ALLO CINÉ]

À ESSAYERNOS IDÉES DE SORTIE

102�9��00

Fête du Parc Thermal de La Léchère-les-bains
DIMANCHE 12 AOÛT de 10 h 30 à minuit Nombreuses animations toute la journée
12h30 Repas champêtre. Adulte 15€, enfant 10€ (-12 ans) Réservation obligatoire
à l’office de tourisme (04 79 22 51 60)
16h30 Goûter offert pour les enfants
20h30 Soirée dansante

Organisé par l’association des commerçants
et l’office du tourisme de La Léchère
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La nouvelle équipe de l’aéro-club, présidée par Georges 
Muzergues, s’est lancé le défi de former des non-brevetés, 
dès leur première heure de vol, grâce au chef pilote et 
enseignant Dan Amiard. L’aéro-club, qui a déjà recueilli les 
candidatures de trois jeunes de la vallée de Méribel, 
ouvrira donc ses portes au public, dimanche, de 10 h à 
18 h pour expliquer ses activités, exposer ses appareils et 
ceux de ses membres et répondre aux questions.

MÉRIBEL Dimanche, portes ouvertes 
à l’aéro-club

Avec sa reconstitution des scènes de la vie d’autrefois sur 
des chars, ses costumes et danses folkloriques et son 
“grenis” (un grenier) à gagner à la tombola, la 55e fête 
folklorique d’Arêches se déroulera dimanche. Rendez-vous 
dès 11 h, pour l’apéritif en musique. À 14 h 41, défilé des 
chars et costumes. Chants et danses folkloriques 
viendront rythmer la journée qui se poursuivra jusqu’au feu 
d’artifice et au bal populaire. Photo archives Le DL/L.V

ARÊCHES-BEAUFORT Dimanche, 
la 55e fête folklorique

Dimanche, la cité médiévale de Conflans accueillera les 
Médiévales, de 10 h à 19 h. Des spectacles équestres 
auront lieu, ainsi que des saynètes médiévales, à côté 
d’une taverne, un marché, des lices courtoises. À 10 h 30, 
le chevalier de Conflans sera adoubé à l’église. Le château 
de Manuel de Locatel et la cité proposeront des visites 
guidées. Les Fest’imaginaires (contes et exposition), un 
campement, des danses sont aussi au menu. Archives Le DL/S.M.

ALBERTVILLE Dimanche, spectacles 
équestres aux Médiévales

LES COULEURS DE LA BIODIVERSITÉ
La Cordulie à corps fin
Le lac du Bourget est bien

connu pour son microcli-
mat qui permet à une flore 
thermophile de s’épanouir
sur ses rives comme les pal-
miers, oliviers… Faisons
maintenant connaissance
avec la cordulie à corps fin, 
une libellule que l’on ren-
contre en abondance dans
le Sud de la France… mais
pas seulement ! Le lac du
B o u r g e t ,  d o n c ,  c e l u i
d’Aiguebelette, leurs petits
frères les lacs de Saint-An-

dré et de Sainte-Hélène, no-
tre voisin haut-savoyard à
Annecy abritent cette espè-
ce.

Cordulie à corps fin, à ven-
tre aigu ou encore de Curtis,
Oxygastre à corps fin… il 
reste encore à choisir son
nom français et d’ailleurs
peu importe : c’est de Oxy-
gastra curtisii (Dale 1834) 
qu’il s’agit. C’est un anisop-
tère, donc une de ces libel-
lules vraies qui se reposent 
les ailes écartées et se diffé-

rencient ainsi des zygoptè-
res ou demoiselles qui pré-
fèrent garder les ailes join-
tes le long du corps.

La Cordulie à corps fin est
une espèce de taille moyen-
ne, d’environ 50 mm de lon-
gueur et d’une envergure
d’un peu moins de 80 mm.
Comme les autres membres
de sa famille, les Corduli-
dés, cette espèce arbore une
livrée vert métallique, mais
se signale par une série de
taches jaunes courant sur le

dessus de l’abdomen, ainsi
que par ses yeux d’un beau
vert brillant. La base des
ailes est safranée, et de 
près, on remarque que son
abdomen est très étroit, 
comme un ruban chez le
mâle.

Texte par Régis Krieg-Jacquier/
Groupe de recherche et de protection 

des libellules sympetrum

Plus d’information sur la 
faune et la flore de Savoie : 
www.biodiversite-savoie.org

La Cordulie à corps fin. Photo 

Régis_KRIEG-JACQUIER

Jusqu’au 26 août, 
le Dauphiné Libéré vous propose
une petite revue des différentes 
activités sportives en plein air 
dont vous pourrez profiter en 
Savoie cet été. 
Aujourd’hui, on survole le lac du 
Bourget.

Une envie de prendre son en-
vol ? Parapente hélico service

propose différents baptêmes de 
l’air en ULM (ultraléger mo-
teur) : paramoteurs, pendulaires,
multi-axes… Rendez-vous sur la 
piste de Lavours pour le décolla-
ge. Vous serez entre de bonnes 
mains, puisque c’est Sylvain 

Moisseron, moniteur diplômé 
d’État, qui prendra les comman-
des. En cas de mauvais temps, le 
vol sera reporté. Les personnes 
souffrant de vertige n’auront rien
à craindre, c’est promis : « Com-
me ils sont assis, ils se sentent 
bien », explique-t-on à l’accueil. 
Une activité à découvrir dès 3 
ans, « dès que l’enfant a en-
vie ! ».

Comptez entre 85 € (15 minu-
tes) et 190 € (1 heure) pour un 
baptême. Les chèques, chèques 
vacances, cartes bancaires et li-
quide sont acceptés. Et petit con-
seil, habillez-vous chaudement.

Tél : 06 98 67 20 20. Pas de stress, c’est Sylvain qui est aux manettes. Photo Parapente Hélico service

Choisissez votre ULM et prenez
votre envol

CÔTÉ LACS

Chambéry
SavoieSavoie

Haute-SavoieHaute-Savoie
Annecy

Aix-les-Bains

Météo des plages

LAC LEMAN
Air : 25°
Eau : 26°

LAC D’AIGUEBELETTE
Air : 21°
Eau : 28°

LAC DU BOURGET
Air : 23°
Eau : 26°

LAC D’ANNECY
Air : 24°
Eau : 25°

AIX-LES-BAINS
LE VICTORIA
36, avenue Victoria
>Come as you are :  (VO) sa., lu. : 16h15. 
>Fleuve noir :  ve., sa., di., lu., ma. : 
16h05, 18h30, 20h35. 
>Foxtrot :  (VO) ve., sa. : 18h30; di., lu. : 
20h45; ma. : 16h15. 
>Les Versets de l'oubli :  (VO) ve., di. : 
16h15; ma. : 18h30. 
>Mamma Mia! Here We Go Again :  (VO) 
ve., sa. : 16h05, 20h35; di., lu., ma. : 
18h30, 20h35. 
>Mary Shelley :  (VO) ve., sa., di., lu., ma. 
: 16h, 18h20, 20h35. 
>My Lady :  (VO) ve., sa., di., lu., ma. : 
16h10, 18h30, 20h45. 
>The Guilty :  ve., sa. : 18h30, 20h45; di., 
lu. : 16h15, 18h30; ma. : 16h15, 20h45. 

MULTIPLEXE LES TOILES 
DU LAC
14 avenue Daniel Rops
>Ant-Man et la Guêpe :  ve., sa., ma. : 
13h50, 19h45, 22h05; di. : 19h45, 
22h05; lu. : 13h50, 22h05. 
>Darkest Minds : Rébellion :  ve., sa., lu., 
ma. : 14h, 16h, 19h45, 22h; di. : 11h, 
14h, 16h, 19h45, 22h. 
>Destination Pékin ! :  di. : 14h. 
>Détective Dee : La légende des Rois 
Célestes :  ve., sa., di., ma. : 18h30, 
21h, 22h; lu. : 18h30, 21h, 22h05. 
>Equalizer 2 : (Int. -12 ans) lu. : 19h45. 
>Hôtel Transylvanie 3 : Des vacances 
monstrueuses :  ve., sa., lu., ma. : 14h, 
15h55, 17h50, 20h15; di. : 11h, 14h, 
15h55, 17h50, 20h15. 
>Les Indestructibles 2 :  ve., sa., lu., ma. : 
13h50, 16h05, 18h; di. : 11h, 13h50, 
16h05, 18h. 
>L'Espion qui m'a larguée :  ve., sa., lu., 
ma. : 13h50, 16h10, 22h; di. : 11h, 
13h50, 16h10, 22h. 
>Ma Reum :  ve., sa., lu., ma. : 18h05; di. 
: 11h, 18h05. 
>Mamma Mia! Here We Go Again :  ve., 
sa., di., lu., ma. : 19h50. 
>Mission Impossible - Fallout :  ve., sa., 
lu., ma. : 14h, 15h50, 17h, 18h35, 
21h45; di. : 11h, 14h, 15h50, 17h, 
18h35, 21h45 (3D) ve., sa., di., lu., ma. : 
21h15. 
>Neuilly sa mère, sa mère :  ve., sa., lu., 
ma. : 13h50, 16h05, 18h20, 20h10, 
22h10; di. : 11h, 14h, 16h05, 18h20, 
20h10, 22h10. 
>Under The Silver Lake :  ve., sa., lu., ma. 
: 14h, 16h40, 19h20; di. : 11h, 14h, 
16h40, 19h20. 

ALBERTVILLE
LE DÔME CINÉMA
135 Place de l'Europe
>Bécassine! :  me., ve., di., ma. : 16h15. 
>Fleuve noir :  di. : 18h30; me. : 16h15; 
ve., sa., lu. : 14h; ma. : 21h. 
>Mary Shelley :  (VO) me. : 14h, 21h; ve., 
sa., lu. : 16h15, 21h; di., ma. : 14h, 
18h30. 
>Maya l'abeille 2 - Les jeux du miel :  sa., 
lu. : 16h15. 
>Paul Sanchez Est Revenu ! :  me., ve., 
sa. : 18h30; di., ma. : 14h; lu. : 21h. 
>Roulez jeunesse :  me., ve., sa., lu. : 
18h30; di., ma. : 16h15. 
>The Guilty :  (VO) di., ma. : 21h; me., 
ve., sa. : 14h, 21h; lu. : 14h, 18h30. 

>Woman at War :  (VO) di. : 21h; ma. : 
18h30. 

LE DÔME GAMBETTA
12, rue Gambetta
>Darkest Minds : Rébellion :  me., ve., 
ma. : 14h, 18h30; sa., lu. : 21h; di. : 16h, 
21h. 
>Hôtel Transylvanie 3 : Des vacances 
monstrueuses :  me., ve., ma. : 16h15; 
sa. : 14h. 
>Les Indestructibles 2 :  sa., lu. : 16h. 
>Ma Reum :  di. : 14h; lu. : 18h30. 
>Neuilly sa mère, sa mère :  me., ve., ma. 
: 21h; sa., di. : 18h30; lu. : 14h. 

BELLEY
L'ARLEQUIN
av. Alphonse-Baudin
>Destination Pékin ! :  di. : 11h, 14h30. 
>Fleuve noir :  di. : 17h; lu. : 19h30, 
21h30; ma. : 19h30. 
>Hôtel Transylvanie 3 : Des vacances 
monstrueuses :  ve. : 17h, 19h30; sa., 
lu. : 17h; di. : 11h, 14h30; ma. : 14h30, 
17h. 
>Les Indestructibles 2 :  ma. : 14h30, 
17h. 
>Les Vieux fourneaux :  lu. : 17h. 
>L'Espion qui m'a larguée :  ve., ma. : 
21h30; sa. : 19h30, 21h30; di. : 20h. 
>Mission Impossible - Fallout :  ve., sa., 
lu., ma. : 17h, 19h30, 21h30; di. : 17h, 
20h. 
>Mon tissu préféré :  (VO) di. : 20h. 
>Neuilly sa mère, sa mère :  ve., sa. : 
17h, 19h30, 22h; di. : 11h, 14h30, 17h; 
lu. : 19h30, 22h; ma. : 14h30, 19h30, 
22h. 

BOURG-SAINT-
MAURICE
LE CŒUR D'OR
Rue Saint Saint Jean
>2001 : l'odyssée de l'espace :  di. : 21h. 
>American Nightmare 4 : Les Origines : 
(Int. -12 ans) me. : 15h; ve. : 22h30. 
>Ant-Man et la Guêpe :  me. : 18h. 
>Break :  me. : 21h. 
>Fleuve noir :  me., di. : 18h; sa. : 21h; 
lu. : 20h30; ma. : 15h. 
>Gravity :  di. : 19h. 
>Hôtel Transylvanie 3 : Des vacances 
monstrueuses :  me., ve., ma. : 15h; sa.
: 18h; di. : 11h. 
>L'École est finie :  di. : 11h; lu. : 17h30. 
>L'Envol de Ploé :  (VO) ve. : 18h. 
>Les Indestructibles 2 :  di. : 15h; lu. : 
14h30. 
>L'Espion qui m'a larguée :  ve. : 15h; sa. 
: 21h; lu. : 17h30; ma. : 18h. 
>Mamma Mia! Here We Go Again :  (VO) 
sa., ma. : 18h. 
>Mission Impossible - Fallout :  me., sa. : 
15h, 21h; ve., di., ma. : 18h, 21h; lu. : 
14h30, 20h30. 
>Mon tissu préféré :  (VO) me., ve., ma. : 
21h; sa. : 15h; di. : 15h, 21h; lu. : 20h30. 
>Neuilly sa mère, sa mère :  me. : 18h; 
ve., sa. : 15h, 18h; di. : 11h, 15h; lu. : 
14h30, 17h30; ma. : 15h, 21h. 
>Paranoïa : (Int. -12 ans) ve. : 20h30. 
>Wall-E :  di. : 17h. 

BRIDES-LES-BAINS
LE DORON

 Brides Les Bains
>Au Poste ! :  me. : 21h; lu. : 18h. 
>Bécassine! :  di. : 18h. 
>Fleuve noir :  ve., lu. : 21h. 
>Hôtel Transylvanie 3 : Des vacances 
monstrueuses :  ma. : 18h. 
>Larguées :  ma. : 21h. 
>Le Cercle littéraire de Guernesey :  ma. : 
18h. 
>Les Indestructibles 2 :  lu. : 18h. 
>Mary Shelley :  (VO) me., ve. : 18h; ma. 
: 21h. 
>Mission Impossible - Fallout :  me., ve. : 
18h; di., lu. : 21h. 
>Neuilly sa mère, sa mère :  di. : 21h. 
>Ocean's 8 :  ve. : 21h. 
>Tout le Monde Debout :  me. : 21h. 

CHALLES-LES-EAUX
LE CHALLENGER
rue Aristide Briand
>Neuilly sa mère, sa mère :  me. : 14h45, 
18h30; ve., sa., ma. : 18h30, 20h30; di. : 
14h45, 16h45; lu. : 16h30. 
>Roulez jeunesse :  me., ve., ma. : 
16h45; sa. : 14h45; lu. : 18h45. 
>Une Famille italienne :  sa. : 16h30; di. : 
20h30 (VO) me., lu. : 20h30; di. : 18h30. 

CHAMBÉRY
ASTRÉE
7, bd du Theatre
>Arythmie :  (VO) ve., sa., lu. : 14h15; 
ma. : 14h. 
>Au Poste ! :  di. : 14h. 
>Bonjour :  (VO) ve. : 19h15; di. : 16h15. 
>Crépuscule à Tokyo :  (VO) lu. : 16h30. 
>Fin d'automne :  (VO) di. : 18h. 
>Fleurs d'équinoxe :  (VO) ma. : 18h30. 
>Le Goût du saké :  (VO) sa. : 18h30; ma. 
: 16h15. 
>Le Poirier sauvage :  (VO) ve., sa., lu., 
ma. : 16h15, 19h45; di. : 15h30, 19h. 
>L'Empire de la Perfection :  di. : 11h. 
>Mary Shelley :  (VO) ve., lu. : 14h15, 
21h; sa., ma. : 14h15, 20h45; di. : 14h, 
20h30. 
>My Lady :  (VO) ve., lu. : 14h15, 18h45, 
21h; sa. : 16h30, 18h45, 21h; di. : 14h, 
18h, 20h15; ma. : 16h45, 18h45, 20h45. 
>Parvana :  (VO) di. : 14h. 
>Printemps précoce :  (VO) ve. : 16h30. 
>Printemps tardif :  (VO) lu. : 19h. 
>Tad et le secret du roi Midas :  sa., ma. : 
14h30; di. : 11h. 
>The Guilty :  (VO) ve., sa., lu. : 19h15; di. 
: 18h30; ma. : 18h45. 
>Under The Silver Lake :  (VO) ve., sa., lu. 
: 14h15, 16h45, 20h45; di. : 11h, 16h, 
20h; ma. : 14h15, 20h30. 
>Une Pluie sans fin :  (VO) ve., sa., lu., 
ma. : 16h30; di. : 15h45. 
>Woman at War :  (VO) di. : 11h. 

PATHÉ CHAMBÉRY LES 
HALLES
4 RUE DERRIERE LES MURS
>American Nightmare 4 : Les Origines : 
(Int. -12 ans) ve., sa., lu., ma. : 15h20, 
22h; di. : 18h15, 22h. 
>Ant-Man et la Guêpe :  ve., sa., di., lu., 
ma. : 11h05, 14h25, 16h55, 19h25, 
21h50. 
>Darkest Minds : Rébellion :  ve., sa., di., 
lu., ma. : 11h05, 13h25, 15h35, 17h55, 
20h, 22h05. 

>Destination Pékin ! :  di. : 16h30. 
>Hôtel Transylvanie 3 : Des vacances 
monstrueuses :  ve., sa., di., lu., ma. : 
11h, 13h40, 15h45, 17h35, 19h35. 
>Jurassic World: Fallen Kingdom :  ve., 
sa., lu., ma. : 17h30, 21h40; di. : 21h40. 
>Les Indestructibles 2 :  ve., sa., lu., ma. : 
11h05, 13h25, 17h25, 19h45, 22h; di. : 
11h, 13h15, 17h25, 19h45, 22h. 
>L'Espion qui m'a larguée :  ve., sa., di., 
ma. : 11h, 15h05, 17h25, 19h40, 22h; 
lu. : 11h, 15h05, 17h25, 19h40 (VO) lu. : 
22h. 
>Ma Reum :  ve., sa., lu., ma. : 13h30, 
15h40, 20h15; di. : 14h, 15h40, 20h15. 
>Mamma Mia! Here We Go Again :  ve., 
sa., di., lu. : 11h, 13h35, 15h55, 18h20, 
20h40; ma. : 11h, 13h35, 15h55, 20h40 
(VO) ma. : 18h20. 
>Maya l'abeille 2 - Les jeux du miel :  ve., 
sa., di., lu., ma. : 11h10, 13h20. 
>Mission Impossible - Fallout :  ve., sa., 
di., lu., ma. : 14h30, 15h45, 17h25, 
20h20 (3D) ve., sa., di., lu., ma. : 11h05, 
12h50, 18h35, 21h25. 
>Neuilly sa mère, sa mère :  ve., sa., di., 
lu., ma. : 11h05, 13h15, 15h20, 17h45, 
19h55, 22h10. 

LE PONT-DE-
BEAUVOISIN
LE DIAMANT
6, rue Alexandre Dumas
>Ant-Man et la Guêpe :  ve., sa., ma. : 
20h30; di. : 16h30. 
>Fleuve noir :  di. : 19h. 
>Hôtel Transylvanie 3 : Des vacances 
monstrueuses :  ve., sa., ma. : 18h30; 
di. : 14h30. 

MOÛTIERS
LE REX
Avenue des Belleville
>Au Poste ! :  sa. : 21h; di. : 17h30. 
>Darkest Minds : Rébellion :  me., ve., 
ma. : 21h; di. : 14h30. 
>Hôtel Transylvanie 3 : Des vacances 
monstrueuses :  di. : 14h30. 
>Les Indestructibles 2 :  me., ve., ma. : 
14h30. 
>Maya l'abeille 2 - Les jeux du miel :  sa. : 
14h30. 
>Mission Impossible - Fallout :  me. : 
14h30; ve., sa. : 14h30, 21h; di. : 17h30; 
ma. : 21h (3D) me. : 21h; ma. : 14h30. 

SAINT-GENIX-SUR-
GUIERS
ATMOSPHÈRE
Place Pierre Descôtes
>Ant-Man et la Guêpe :  ve. : 18h; sa. : 
20h45; di. : 18h45. 
>Hôtel Transylvanie 3 : Des vacances 
monstrueuses :  ve. : 20h30; sa. : 
18h30; di. : 16h30. 

SAINT-JEAN-
D'ARVES
LES AIGUILLES
Lieu dit La Chal
>Fleuve noir :  lu. : 21h. 
>Hôtel Transylvanie 3 : Des vacances 
monstrueuses :  me. : 16h30; ma. : 
16h. 
>Les Indestructibles 2 :  lu. : 16h. 
>Mamma Mia! Here We Go Again :  ve. : 

21h; ma. : 18h. 
>Mission Impossible - Fallout :  me., di., 
ma. : 20h30; ve. : 18h. 
>Neuilly sa mère, sa mère :  di. : 18h30. 
>Parvana :  lu. : 18h30. 
>Vierges :  (VO) me. : 18h30. 

SAINT-JEAN-DE-
MAURIENNE
CINÉMA STAR
137, avenue Henri Falcoz
>2001 : l'odyssée de l'espace :  ve. : 21h. 
>Désobéissance :  (VO) lu. : 21h. 
>Gravity :  (3D) ve. : 19h. 
>Hôtel Transylvanie 3 : Des vacances 
monstrueuses :  sa., lu. : 15h. 
>Les Indestructibles 2 :  di. : 11h; ma. : 
15h. 
>L'Espion qui m'a larguée :  me. : 16h, 
21h; sa., di. : 18h; ma. : 21h. 
>Ma Reum :  me. : 13h30. 
>Mamma Mia! Here We Go Again :  di. : 
21h; lu. : 18h. 
>Maya l'abeille 2 - Les jeux du miel :  di. : 
15h. 
>Neuilly sa mère, sa mère :  sa. : 21h; 
ma. : 18h. 
>Paranoïa : (Int. -12 ans) me. : 18h30. 
>Wall-E :  ve. : 17h. 

SAINT-MICHEL-DE-
MAURIENNE
LE SAVOIE
16, avenue de la République
>L'Envol de Ploé :  me. : 17h30. 
>L'Espion qui m'a larguée :  sa., ma. : 
20h30. 
>Mission Impossible - Fallout :  lu. : 
20h30. 
>Mon tissu préféré :  (VO) me. : 20h30; 
sa. : 17h30. 
>Neuilly sa mère, sa mère :  ve. : 21h; di. 
: 17h30. 
>Une Pluie sans fin :  di. : 20h30. 

SAINT-PIERRE-
D'ALBIGNY
CINÉMA FLORE
Chef lieu
>Alabama Monroe :  (VO) sa. : 20h30. 

UGINE
CINÉMA CHANTECLER
45 place Montmaine
>Ant-Man et la Guêpe :  ve. : 21h; di. : 
14h; ma. : 16h15. 
>Fleuve noir :  me., di. : 21h; ve., sa., lu., 
ma. : 18h30. 
>Hôtel Transylvanie 3 : Des vacances 
monstrueuses :  me., di. : 18h30; ve., 
ma. : 14h; sa., lu. : 16h30. 
>Les Indestructibles 2 :  me., ma. : 
16h15; ve. : 16h; sa., lu. : 14h. 
>Mamma Mia! Here We Go Again :  me., 
ve. : 16h15; sa., lu. : 18h30; ma. : 21h. 
>Neuilly sa mère, sa mère :  me. : 14h, 
18h30; ve., ma. : 18h30; sa., lu. : 16h15, 
21h; di. : 16h15. 

LES HORAIRES DE LA SEMAINE

[RUBRIQUE RÉALISÉE
EN COLLABORATION
AVEC ALLO CINÉ]

À ESSAYERNOS IDÉES DE SORTIE

102�9��00

Fête du Parc Thermal de La Léchère-les-bains
DIMANCHE 12 AOÛT de 10 h 30 à minuit Nombreuses animations toute la journée
12h30 Repas champêtre. Adulte 15€, enfant 10€ (-12 ans) Réservation obligatoire
à l’office de tourisme (04 79 22 51 60)
16h30 Goûter offert pour les enfants
20h30 Soirée dansante

Organisé par l’association des commerçants
et l’office du tourisme de La Léchère

8 | VENDREDI 10 AOÛT 2018 | LE DAUPHINÉ LIBÉRÉ
 

VOTRE ÉTÉ | EN SAVOIE

La nouvelle équipe de l’aéro-club, présidée par Georges 
Muzergues, s’est lancé le défi de former des non-brevetés, 
dès leur première heure de vol, grâce au chef pilote et 
enseignant Dan Amiard. L’aéro-club, qui a déjà recueilli les 
candidatures de trois jeunes de la vallée de Méribel, 
ouvrira donc ses portes au public, dimanche, de 10 h à 
18 h pour expliquer ses activités, exposer ses appareils et 
ceux de ses membres et répondre aux questions.

MÉRIBEL Dimanche, portes ouvertes 
à l’aéro-club

Avec sa reconstitution des scènes de la vie d’autrefois sur 
des chars, ses costumes et danses folkloriques et son 
“grenis” (un grenier) à gagner à la tombola, la 55e fête 
folklorique d’Arêches se déroulera dimanche. Rendez-vous 
dès 11 h, pour l’apéritif en musique. À 14 h 41, défilé des 
chars et costumes. Chants et danses folkloriques 
viendront rythmer la journée qui se poursuivra jusqu’au feu 
d’artifice et au bal populaire. Photo archives Le DL/L.V

ARÊCHES-BEAUFORT Dimanche, 
la 55e fête folklorique

Dimanche, la cité médiévale de Conflans accueillera les 
Médiévales, de 10 h à 19 h. Des spectacles équestres 
auront lieu, ainsi que des saynètes médiévales, à côté 
d’une taverne, un marché, des lices courtoises. À 10 h 30, 
le chevalier de Conflans sera adoubé à l’église. Le château 
de Manuel de Locatel et la cité proposeront des visites 
guidées. Les Fest’imaginaires (contes et exposition), un 
campement, des danses sont aussi au menu. Archives Le DL/S.M.

ALBERTVILLE Dimanche, spectacles 
équestres aux Médiévales

LES COULEURS DE LA BIODIVERSITÉ
La Cordulie à corps fin
Le lac du Bourget est bien

connu pour son microcli-
mat qui permet à une flore 
thermophile de s’épanouir
sur ses rives comme les pal-
miers, oliviers… Faisons
maintenant connaissance
avec la cordulie à corps fin, 
une libellule que l’on ren-
contre en abondance dans
le Sud de la France… mais
pas seulement ! Le lac du
B o u r g e t ,  d o n c ,  c e l u i
d’Aiguebelette, leurs petits
frères les lacs de Saint-An-

dré et de Sainte-Hélène, no-
tre voisin haut-savoyard à
Annecy abritent cette espè-
ce.

Cordulie à corps fin, à ven-
tre aigu ou encore de Curtis,
Oxygastre à corps fin… il 
reste encore à choisir son
nom français et d’ailleurs
peu importe : c’est de Oxy-
gastra curtisii (Dale 1834) 
qu’il s’agit. C’est un anisop-
tère, donc une de ces libel-
lules vraies qui se reposent 
les ailes écartées et se diffé-

rencient ainsi des zygoptè-
res ou demoiselles qui pré-
fèrent garder les ailes join-
tes le long du corps.

La Cordulie à corps fin est
une espèce de taille moyen-
ne, d’environ 50 mm de lon-
gueur et d’une envergure
d’un peu moins de 80 mm.
Comme les autres membres
de sa famille, les Corduli-
dés, cette espèce arbore une
livrée vert métallique, mais
se signale par une série de
taches jaunes courant sur le

dessus de l’abdomen, ainsi
que par ses yeux d’un beau
vert brillant. La base des
ailes est safranée, et de 
près, on remarque que son
abdomen est très étroit, 
comme un ruban chez le
mâle.

Texte par Régis Krieg-Jacquier/
Groupe de recherche et de protection 

des libellules sympetrum

Plus d’information sur la 
faune et la flore de Savoie : 
www.biodiversite-savoie.org

La Cordulie à corps fin. Photo 

Régis_KRIEG-JACQUIER

Jusqu’au 26 août, 
le Dauphiné Libéré vous propose
une petite revue des différentes 
activités sportives en plein air 
dont vous pourrez profiter en 
Savoie cet été. 
Aujourd’hui, on survole le lac du 
Bourget.

Une envie de prendre son en-
vol ? Parapente hélico service

propose différents baptêmes de 
l’air en ULM (ultraléger mo-
teur) : paramoteurs, pendulaires,
multi-axes… Rendez-vous sur la 
piste de Lavours pour le décolla-
ge. Vous serez entre de bonnes 
mains, puisque c’est Sylvain 

Moisseron, moniteur diplômé 
d’État, qui prendra les comman-
des. En cas de mauvais temps, le 
vol sera reporté. Les personnes 
souffrant de vertige n’auront rien
à craindre, c’est promis : « Com-
me ils sont assis, ils se sentent 
bien », explique-t-on à l’accueil. 
Une activité à découvrir dès 3 
ans, « dès que l’enfant a en-
vie ! ».

Comptez entre 85 € (15 minu-
tes) et 190 € (1 heure) pour un 
baptême. Les chèques, chèques 
vacances, cartes bancaires et li-
quide sont acceptés. Et petit con-
seil, habillez-vous chaudement.

Tél : 06 98 67 20 20. Pas de stress, c’est Sylvain qui est aux manettes. Photo Parapente Hélico service

Choisissez votre ULM et prenez
votre envol

CÔTÉ LACS

Chambéry
SavoieSavoie

Haute-SavoieHaute-Savoie
Annecy

Aix-les-Bains

Météo des plages

LAC LEMAN
Air : 25°
Eau : 26°

LAC D’AIGUEBELETTE
Air : 21°
Eau : 28°

LAC DU BOURGET
Air : 23°
Eau : 26°

LAC D’ANNECY
Air : 24°
Eau : 25°

AIX-LES-BAINS
LE VICTORIA
36, avenue Victoria
>Come as you are :  (VO) sa., lu. : 16h15. 
>Fleuve noir :  ve., sa., di., lu., ma. : 
16h05, 18h30, 20h35. 
>Foxtrot :  (VO) ve., sa. : 18h30; di., lu. : 
20h45; ma. : 16h15. 
>Les Versets de l'oubli :  (VO) ve., di. : 
16h15; ma. : 18h30. 
>Mamma Mia! Here We Go Again :  (VO) 
ve., sa. : 16h05, 20h35; di., lu., ma. : 
18h30, 20h35. 
>Mary Shelley :  (VO) ve., sa., di., lu., ma. 
: 16h, 18h20, 20h35. 
>My Lady :  (VO) ve., sa., di., lu., ma. : 
16h10, 18h30, 20h45. 
>The Guilty :  ve., sa. : 18h30, 20h45; di., 
lu. : 16h15, 18h30; ma. : 16h15, 20h45. 

MULTIPLEXE LES TOILES 
DU LAC
14 avenue Daniel Rops
>Ant-Man et la Guêpe :  ve., sa., ma. : 
13h50, 19h45, 22h05; di. : 19h45, 
22h05; lu. : 13h50, 22h05. 
>Darkest Minds : Rébellion :  ve., sa., lu., 
ma. : 14h, 16h, 19h45, 22h; di. : 11h, 
14h, 16h, 19h45, 22h. 
>Destination Pékin ! :  di. : 14h. 
>Détective Dee : La légende des Rois 
Célestes :  ve., sa., di., ma. : 18h30, 
21h, 22h; lu. : 18h30, 21h, 22h05. 
>Equalizer 2 : (Int. -12 ans) lu. : 19h45. 
>Hôtel Transylvanie 3 : Des vacances 
monstrueuses :  ve., sa., lu., ma. : 14h, 
15h55, 17h50, 20h15; di. : 11h, 14h, 
15h55, 17h50, 20h15. 
>Les Indestructibles 2 :  ve., sa., lu., ma. : 
13h50, 16h05, 18h; di. : 11h, 13h50, 
16h05, 18h. 
>L'Espion qui m'a larguée :  ve., sa., lu., 
ma. : 13h50, 16h10, 22h; di. : 11h, 
13h50, 16h10, 22h. 
>Ma Reum :  ve., sa., lu., ma. : 18h05; di. 
: 11h, 18h05. 
>Mamma Mia! Here We Go Again :  ve., 
sa., di., lu., ma. : 19h50. 
>Mission Impossible - Fallout :  ve., sa., 
lu., ma. : 14h, 15h50, 17h, 18h35, 
21h45; di. : 11h, 14h, 15h50, 17h, 
18h35, 21h45 (3D) ve., sa., di., lu., ma. : 
21h15. 
>Neuilly sa mère, sa mère :  ve., sa., lu., 
ma. : 13h50, 16h05, 18h20, 20h10, 
22h10; di. : 11h, 14h, 16h05, 18h20, 
20h10, 22h10. 
>Under The Silver Lake :  ve., sa., lu., ma. 
: 14h, 16h40, 19h20; di. : 11h, 14h, 
16h40, 19h20. 

ALBERTVILLE
LE DÔME CINÉMA
135 Place de l'Europe
>Bécassine! :  me., ve., di., ma. : 16h15. 
>Fleuve noir :  di. : 18h30; me. : 16h15; 
ve., sa., lu. : 14h; ma. : 21h. 
>Mary Shelley :  (VO) me. : 14h, 21h; ve., 
sa., lu. : 16h15, 21h; di., ma. : 14h, 
18h30. 
>Maya l'abeille 2 - Les jeux du miel :  sa., 
lu. : 16h15. 
>Paul Sanchez Est Revenu ! :  me., ve., 
sa. : 18h30; di., ma. : 14h; lu. : 21h. 
>Roulez jeunesse :  me., ve., sa., lu. : 
18h30; di., ma. : 16h15. 
>The Guilty :  (VO) di., ma. : 21h; me., 
ve., sa. : 14h, 21h; lu. : 14h, 18h30. 

>Woman at War :  (VO) di. : 21h; ma. : 
18h30. 

LE DÔME GAMBETTA
12, rue Gambetta
>Darkest Minds : Rébellion :  me., ve., 
ma. : 14h, 18h30; sa., lu. : 21h; di. : 16h, 
21h. 
>Hôtel Transylvanie 3 : Des vacances 
monstrueuses :  me., ve., ma. : 16h15; 
sa. : 14h. 
>Les Indestructibles 2 :  sa., lu. : 16h. 
>Ma Reum :  di. : 14h; lu. : 18h30. 
>Neuilly sa mère, sa mère :  me., ve., ma. 
: 21h; sa., di. : 18h30; lu. : 14h. 

BELLEY
L'ARLEQUIN
av. Alphonse-Baudin
>Destination Pékin ! :  di. : 11h, 14h30. 
>Fleuve noir :  di. : 17h; lu. : 19h30, 
21h30; ma. : 19h30. 
>Hôtel Transylvanie 3 : Des vacances 
monstrueuses :  ve. : 17h, 19h30; sa., 
lu. : 17h; di. : 11h, 14h30; ma. : 14h30, 
17h. 
>Les Indestructibles 2 :  ma. : 14h30, 
17h. 
>Les Vieux fourneaux :  lu. : 17h. 
>L'Espion qui m'a larguée :  ve., ma. : 
21h30; sa. : 19h30, 21h30; di. : 20h. 
>Mission Impossible - Fallout :  ve., sa., 
lu., ma. : 17h, 19h30, 21h30; di. : 17h, 
20h. 
>Mon tissu préféré :  (VO) di. : 20h. 
>Neuilly sa mère, sa mère :  ve., sa. : 
17h, 19h30, 22h; di. : 11h, 14h30, 17h; 
lu. : 19h30, 22h; ma. : 14h30, 19h30, 
22h. 

BOURG-SAINT-
MAURICE
LE CŒUR D'OR
Rue Saint Saint Jean
>2001 : l'odyssée de l'espace :  di. : 21h. 
>American Nightmare 4 : Les Origines : 
(Int. -12 ans) me. : 15h; ve. : 22h30. 
>Ant-Man et la Guêpe :  me. : 18h. 
>Break :  me. : 21h. 
>Fleuve noir :  me., di. : 18h; sa. : 21h; 
lu. : 20h30; ma. : 15h. 
>Gravity :  di. : 19h. 
>Hôtel Transylvanie 3 : Des vacances 
monstrueuses :  me., ve., ma. : 15h; sa.
: 18h; di. : 11h. 
>L'École est finie :  di. : 11h; lu. : 17h30. 
>L'Envol de Ploé :  (VO) ve. : 18h. 
>Les Indestructibles 2 :  di. : 15h; lu. : 
14h30. 
>L'Espion qui m'a larguée :  ve. : 15h; sa. 
: 21h; lu. : 17h30; ma. : 18h. 
>Mamma Mia! Here We Go Again :  (VO) 
sa., ma. : 18h. 
>Mission Impossible - Fallout :  me., sa. : 
15h, 21h; ve., di., ma. : 18h, 21h; lu. : 
14h30, 20h30. 
>Mon tissu préféré :  (VO) me., ve., ma. : 
21h; sa. : 15h; di. : 15h, 21h; lu. : 20h30. 
>Neuilly sa mère, sa mère :  me. : 18h; 
ve., sa. : 15h, 18h; di. : 11h, 15h; lu. : 
14h30, 17h30; ma. : 15h, 21h. 
>Paranoïa : (Int. -12 ans) ve. : 20h30. 
>Wall-E :  di. : 17h. 

BRIDES-LES-BAINS
LE DORON

 Brides Les Bains
>Au Poste ! :  me. : 21h; lu. : 18h. 
>Bécassine! :  di. : 18h. 
>Fleuve noir :  ve., lu. : 21h. 
>Hôtel Transylvanie 3 : Des vacances 
monstrueuses :  ma. : 18h. 
>Larguées :  ma. : 21h. 
>Le Cercle littéraire de Guernesey :  ma. : 
18h. 
>Les Indestructibles 2 :  lu. : 18h. 
>Mary Shelley :  (VO) me., ve. : 18h; ma. 
: 21h. 
>Mission Impossible - Fallout :  me., ve. : 
18h; di., lu. : 21h. 
>Neuilly sa mère, sa mère :  di. : 21h. 
>Ocean's 8 :  ve. : 21h. 
>Tout le Monde Debout :  me. : 21h. 

CHALLES-LES-EAUX
LE CHALLENGER
rue Aristide Briand
>Neuilly sa mère, sa mère :  me. : 14h45, 
18h30; ve., sa., ma. : 18h30, 20h30; di. : 
14h45, 16h45; lu. : 16h30. 
>Roulez jeunesse :  me., ve., ma. : 
16h45; sa. : 14h45; lu. : 18h45. 
>Une Famille italienne :  sa. : 16h30; di. : 
20h30 (VO) me., lu. : 20h30; di. : 18h30. 

CHAMBÉRY
ASTRÉE
7, bd du Theatre
>Arythmie :  (VO) ve., sa., lu. : 14h15; 
ma. : 14h. 
>Au Poste ! :  di. : 14h. 
>Bonjour :  (VO) ve. : 19h15; di. : 16h15. 
>Crépuscule à Tokyo :  (VO) lu. : 16h30. 
>Fin d'automne :  (VO) di. : 18h. 
>Fleurs d'équinoxe :  (VO) ma. : 18h30. 
>Le Goût du saké :  (VO) sa. : 18h30; ma. 
: 16h15. 
>Le Poirier sauvage :  (VO) ve., sa., lu., 
ma. : 16h15, 19h45; di. : 15h30, 19h. 
>L'Empire de la Perfection :  di. : 11h. 
>Mary Shelley :  (VO) ve., lu. : 14h15, 
21h; sa., ma. : 14h15, 20h45; di. : 14h, 
20h30. 
>My Lady :  (VO) ve., lu. : 14h15, 18h45, 
21h; sa. : 16h30, 18h45, 21h; di. : 14h, 
18h, 20h15; ma. : 16h45, 18h45, 20h45. 
>Parvana :  (VO) di. : 14h. 
>Printemps précoce :  (VO) ve. : 16h30. 
>Printemps tardif :  (VO) lu. : 19h. 
>Tad et le secret du roi Midas :  sa., ma. : 
14h30; di. : 11h. 
>The Guilty :  (VO) ve., sa., lu. : 19h15; di. 
: 18h30; ma. : 18h45. 
>Under The Silver Lake :  (VO) ve., sa., lu. 
: 14h15, 16h45, 20h45; di. : 11h, 16h, 
20h; ma. : 14h15, 20h30. 
>Une Pluie sans fin :  (VO) ve., sa., lu., 
ma. : 16h30; di. : 15h45. 
>Woman at War :  (VO) di. : 11h. 

PATHÉ CHAMBÉRY LES 
HALLES
4 RUE DERRIERE LES MURS
>American Nightmare 4 : Les Origines : 
(Int. -12 ans) ve., sa., lu., ma. : 15h20, 
22h; di. : 18h15, 22h. 
>Ant-Man et la Guêpe :  ve., sa., di., lu., 
ma. : 11h05, 14h25, 16h55, 19h25, 
21h50. 
>Darkest Minds : Rébellion :  ve., sa., di., 
lu., ma. : 11h05, 13h25, 15h35, 17h55, 
20h, 22h05. 

>Destination Pékin ! :  di. : 16h30. 
>Hôtel Transylvanie 3 : Des vacances 
monstrueuses :  ve., sa., di., lu., ma. : 
11h, 13h40, 15h45, 17h35, 19h35. 
>Jurassic World: Fallen Kingdom :  ve., 
sa., lu., ma. : 17h30, 21h40; di. : 21h40. 
>Les Indestructibles 2 :  ve., sa., lu., ma. : 
11h05, 13h25, 17h25, 19h45, 22h; di. : 
11h, 13h15, 17h25, 19h45, 22h. 
>L'Espion qui m'a larguée :  ve., sa., di., 
ma. : 11h, 15h05, 17h25, 19h40, 22h; 
lu. : 11h, 15h05, 17h25, 19h40 (VO) lu. : 
22h. 
>Ma Reum :  ve., sa., lu., ma. : 13h30, 
15h40, 20h15; di. : 14h, 15h40, 20h15. 
>Mamma Mia! Here We Go Again :  ve., 
sa., di., lu. : 11h, 13h35, 15h55, 18h20, 
20h40; ma. : 11h, 13h35, 15h55, 20h40 
(VO) ma. : 18h20. 
>Maya l'abeille 2 - Les jeux du miel :  ve., 
sa., di., lu., ma. : 11h10, 13h20. 
>Mission Impossible - Fallout :  ve., sa., 
di., lu., ma. : 14h30, 15h45, 17h25, 
20h20 (3D) ve., sa., di., lu., ma. : 11h05, 
12h50, 18h35, 21h25. 
>Neuilly sa mère, sa mère :  ve., sa., di., 
lu., ma. : 11h05, 13h15, 15h20, 17h45, 
19h55, 22h10. 

LE PONT-DE-
BEAUVOISIN
LE DIAMANT
6, rue Alexandre Dumas
>Ant-Man et la Guêpe :  ve., sa., ma. : 
20h30; di. : 16h30. 
>Fleuve noir :  di. : 19h. 
>Hôtel Transylvanie 3 : Des vacances 
monstrueuses :  ve., sa., ma. : 18h30; 
di. : 14h30. 

MOÛTIERS
LE REX
Avenue des Belleville
>Au Poste ! :  sa. : 21h; di. : 17h30. 
>Darkest Minds : Rébellion :  me., ve., 
ma. : 21h; di. : 14h30. 
>Hôtel Transylvanie 3 : Des vacances 
monstrueuses :  di. : 14h30. 
>Les Indestructibles 2 :  me., ve., ma. : 
14h30. 
>Maya l'abeille 2 - Les jeux du miel :  sa. : 
14h30. 
>Mission Impossible - Fallout :  me. : 
14h30; ve., sa. : 14h30, 21h; di. : 17h30; 
ma. : 21h (3D) me. : 21h; ma. : 14h30. 

SAINT-GENIX-SUR-
GUIERS
ATMOSPHÈRE
Place Pierre Descôtes
>Ant-Man et la Guêpe :  ve. : 18h; sa. : 
20h45; di. : 18h45. 
>Hôtel Transylvanie 3 : Des vacances 
monstrueuses :  ve. : 20h30; sa. : 
18h30; di. : 16h30. 

SAINT-JEAN-
D'ARVES
LES AIGUILLES
Lieu dit La Chal
>Fleuve noir :  lu. : 21h. 
>Hôtel Transylvanie 3 : Des vacances 
monstrueuses :  me. : 16h30; ma. : 
16h. 
>Les Indestructibles 2 :  lu. : 16h. 
>Mamma Mia! Here We Go Again :  ve. : 

21h; ma. : 18h. 
>Mission Impossible - Fallout :  me., di., 
ma. : 20h30; ve. : 18h. 
>Neuilly sa mère, sa mère :  di. : 18h30. 
>Parvana :  lu. : 18h30. 
>Vierges :  (VO) me. : 18h30. 

SAINT-JEAN-DE-
MAURIENNE
CINÉMA STAR
137, avenue Henri Falcoz
>2001 : l'odyssée de l'espace :  ve. : 21h. 
>Désobéissance :  (VO) lu. : 21h. 
>Gravity :  (3D) ve. : 19h. 
>Hôtel Transylvanie 3 : Des vacances 
monstrueuses :  sa., lu. : 15h. 
>Les Indestructibles 2 :  di. : 11h; ma. : 
15h. 
>L'Espion qui m'a larguée :  me. : 16h, 
21h; sa., di. : 18h; ma. : 21h. 
>Ma Reum :  me. : 13h30. 
>Mamma Mia! Here We Go Again :  di. : 
21h; lu. : 18h. 
>Maya l'abeille 2 - Les jeux du miel :  di. : 
15h. 
>Neuilly sa mère, sa mère :  sa. : 21h; 
ma. : 18h. 
>Paranoïa : (Int. -12 ans) me. : 18h30. 
>Wall-E :  ve. : 17h. 

SAINT-MICHEL-DE-
MAURIENNE
LE SAVOIE
16, avenue de la République
>L'Envol de Ploé :  me. : 17h30. 
>L'Espion qui m'a larguée :  sa., ma. : 
20h30. 
>Mission Impossible - Fallout :  lu. : 
20h30. 
>Mon tissu préféré :  (VO) me. : 20h30; 
sa. : 17h30. 
>Neuilly sa mère, sa mère :  ve. : 21h; di. 
: 17h30. 
>Une Pluie sans fin :  di. : 20h30. 

SAINT-PIERRE-
D'ALBIGNY
CINÉMA FLORE
Chef lieu
>Alabama Monroe :  (VO) sa. : 20h30. 

UGINE
CINÉMA CHANTECLER
45 place Montmaine
>Ant-Man et la Guêpe :  ve. : 21h; di. : 
14h; ma. : 16h15. 
>Fleuve noir :  me., di. : 21h; ve., sa., lu., 
ma. : 18h30. 
>Hôtel Transylvanie 3 : Des vacances 
monstrueuses :  me., di. : 18h30; ve., 
ma. : 14h; sa., lu. : 16h30. 
>Les Indestructibles 2 :  me., ma. : 
16h15; ve. : 16h; sa., lu. : 14h. 
>Mamma Mia! Here We Go Again :  me., 
ve. : 16h15; sa., lu. : 18h30; ma. : 21h. 
>Neuilly sa mère, sa mère :  me. : 14h, 
18h30; ve., ma. : 18h30; sa., lu. : 16h15, 
21h; di. : 16h15. 

LES HORAIRES DE LA SEMAINE

[RUBRIQUE RÉALISÉE
EN COLLABORATION
AVEC ALLO CINÉ]

À ESSAYERNOS IDÉES DE SORTIE

102�9��00

Fête du Parc Thermal de La Léchère-les-bains
DIMANCHE 12 AOÛT de 10 h 30 à minuit Nombreuses animations toute la journée
12h30 Repas champêtre. Adulte 15€, enfant 10€ (-12 ans) Réservation obligatoire
à l’office de tourisme (04 79 22 51 60)
16h30 Goûter offert pour les enfants
20h30 Soirée dansante

Organisé par l’association des commerçants
et l’office du tourisme de La Léchère
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11 août 2018 : L’orchis vanille
Texte rédigé par : Christine Garin 
CEN Savoie/ Parc national de la Vanoise
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L’alpage “à l’ancienne” sera en fête, demain

LE COIN PRÉFÉRÉ DE NOS LECTEURS

Jeux de couleurs dans le ciel du lac du Bourget, déchiré par un éclair : voici la contribution de Janis Poli, qui a saisi cette ambiance orageuse 
lors des épisodes d’intempéries de cette semaine, au Grand Port d’Aix-les-Bains, aux alentours de 23 heures, alors qu’une vedette, en bas à droite, 
semble tenter de se mettre à l’abri.

De l’électricité dans l’air au lac du Bourget

Vous aimez la Savoie, ses
paysages, ses monuments,

ses activités ? Vous aimez 
prendre des photos et les par-
tager ? Chaque jour jusqu’au

26 août, Le Dauphiné Libéré
vous offre la possibilité de pu-
blier vos clichés.

Envoyez-nous, par mail, la
photo de votre coup de cœur

en Savoie sur notre adresse
LDLsavoie@ledauphine.com.

Attention, ces photos doi-
vent avoir été prises cet été.

N’oubliez pas d’indiquer,

vos coordonnées (nom, pré-
nom, commune de résidence)
et une phrase pour nous expli-
quer le choix de votre “coin
préféré”.

LES COULEURS DE LA BIODIVERSITÉ
L’orchis vanille

Les orchis vanille sont des
orchidées de taille moyen-

ne qui se développent dans 
les pelouses d’altitude.

Trois espèces sont connues
en Savoie. Cependant, les cri-
tères de différenciation de ces
trois orchidées ne permettent 
pas de les distinguer aisé-
ment. Leurs couleurs peuvent
aller du rose au noir.

Ce sont des espèces vivaces
qui se développent aux éta-
ges alpin et subalpin, entre 
1 000 et plus de 2 500 mètres 
d’altitude. Ces plantes de 
pleine lumière fréquentent 
essentiellement les pelouses, 
parfois les landes. Comme 
toutes les orchidées, les orchis
vanille ne peuvent se déve-
lopper qu’en présence d’un 
champignon vivant dans le 
sol. Cette association, ou sym-

biose, qui se fait entre les raci-
nes de la plante et un champi-
gnon, est appelée mycorhize.

Ces orchidées fleurissent de
fin juin à mi-août. Chaque 
fleur se transforme ensuite en
un petit fruit sec, appelé cap-
sule. Bien qu’elles soient ré-
pandues dans nos monta-
gnes, les orchis vanille con-
naissent deux types de 
menaces : la couleur et
l’odeur de leurs fleurs, qui 
sont des attraits pour les ran-
donneurs, et la destruction ou
modification de leur habitat 
(surpâturage, aménagement 
de pistes, etc.).

Texte rédigé par Christine Garin/CEN 
Savoie et le Parc national de la Vanoise

Plus d’information sur la faune 
et la flore de Savoie : 
www.biodiversite-savoie.org

Ces plantes de pleine lumière 
fréquentent essentiellement les 
pelouses, parfois les landes. 
Photo Frédéric BIAMINO

P
as le temps de faire de
“gôgnes” (des maniè-
res), c’est l’heure de la

“rioule” (la fête) ! Organisée
depuis 1992, d’abord par le 
collectif des P’tious sa-
voyards, puis par l’office du
tourisme et son partenaire 
Arts et traditions populaires
(ATP) La Savoie, la Fête des
alpages mettra une nouvelle
fois à l’honneur le folklore
savoyard, demain de 10 à 
18 heures au Revard.

Chaque été, cet événement
qui met en avant les tradi-
tions du territoire rassemble
entre 4 000 et 5 000 person-
nes, le temps d’une journée,
sur le plateau. Ici, on rejoue
les pratiques ancestrales de
l’élevage en montagne.

Transhumance et 
bénédiction du troupeau,
comme autrefois

À commencer par la trans-
humance, pratique tradi-
tionnelle des bergers sa-
voyards, dont les premières
traces remontent, dans les 
Alpes, à l’âge du fer, soit il y a
plus de 2 800 ans.

Cette technique consiste à
faire monter dans les alpa-
ges un troupeau d’animaux,
à la fin du printemps, pour
qu’il puisse trouver l’herbe
nécessaire à son alimenta-
tion en altitude. À la fin de 
l’été, les bêtes font le chemin
inverse. Cette année, ce se-
ront une nouvelle fois les va-
ches de la ferme de la Cluse
qui grimperont de l’Obser-
vatoire jusqu’au chemin de
la Crémaillère.

Cette courte montée sera
conclue, comme le veut la
tradition, par la bénédiction
du troupeau par le père René
Pichon, demain à 11 h 15. 

Une manière d’assurer la
prospérité au berger. Un re-
pas typiquement savoyard
sera servi dans la foulée. Il 
sera composé de diots cuits
sur des sarments et de ra-
meaux de vigne (qui vien-
dront parfumer la viande),
accompagnés de pommes de
terre. Avec un bout de tome 
des Bauges et une tartelette 
en dessert, ce repas ravira
les papilles des convives.

L’après-midi s’ouvrira sur

les danses et chants folklori-
ques savoyards interprétés 
par le groupe ATP La Savoie.
Les femmes porteront le cos-
tume traditionnel savoyard 
composé d’une robe, d’un 
châle, d’un tablier et d’une
coiffe. Les hommes arbore-
ront une chemise blanche,
des pantalons, un gilet, une
veste et un chapeau ou bé-
ret. Les vestes sont d’ailleurs
toujours produites en Sa-
voie, à Séez-Saint-Bernard,

dans la filature Arpin. Fon-
dée en 1817, elle présente la
particularité d’utiliser des 
machines classées au titre
des monuments historiques.

Les coiffes du groupe sont
très importantes. Elles sont
des « cartes d’identité », se-
lon Jean Demarchis, prési-
dent du groupe ATP La Sa-
voie. Elles identifient « la ré-
gion, la vallée, ou même le
village ». Une manière de 
savoir « à qui on parle sur le

marché ». Ces costumes da-
tent du début du XIXe siècle,
quelque temps après la Ré-
volution.

Accordéon, clarinette 
et violon

Costumés, les groupes pour-
ront s’adonner aux danses 
savoyardes telles que la 
Monferrine. Une chorégra-
phie qui a « traversé le col du
Petit-Saint-Bernard il y a

plus de 200 ans pour être
adaptée par les Tarins ». Sur
une mélodie d’accordéon, de
clarinette et de violon, les 
Savoyards entonneront le 
Maïon et le Bossou, des 
chants de patois. Ils interpré-
teront notamment “Le petit
savoyard”, tout comme l’iné-
vitable “Départ des soldats
du Piémont”. Cette année,
les Savoyards partageront la
scène avec le groupe Empi et
Riaume, qui viendra présen-

ter le folklore isérois. En pa-
rallèle se tiendra un marché
artisanal regroupant bûche-
ron, forgeron, tresseur de
cordes, vannier, scieur de 
bois ou encore producteurs
de fromages et de charcute-
ries. “À d’minge…”

Thomas CHAMMAH

Dimanche 12 août au Revard. 
Accès gratuit. On pourra se 
garer sur différents parkings (à 
partir de celui de Crolles) : trois 
navettes feront des rotations 
permanentes. Par mesure de 
sécurité, la RD 913 A sera 
fermée en bas de 
l’observatoire, et les accès 
seront filtrés.

La manifestation rassemble chaque année plusieurs milliers de personnes au-dessus d’Aix-les-Bains. Archives photo Le DL/Michel GANDON

LE PROGRAMME
OÙ
Au Revard, ce dimanche.

10 HEURES
Messe en plein air célébrée
par le père Pichon.

11 H 15
Montée et bénédiction 
du troupeau.

À PARTIR DE 11 H 30
Repas savoyard (diots au 
sarment, pommes de terre,
tome des Bauges et 
tartelette, 11 €).

À PARTIR DE 14 H 30
Danses et chants 
folkloriques animés 
par ATP La Savoie 
et le groupe isérois 
Empi et Riaume.

TOUTE LA JOURNÉE
Marché artisanal et 
des produits du terroir, 
démonstrations d’artisanat
local.

L’ÉVÉNEMENT : SUR LE PLATEAU DU REVARD, DE 10 À 18 HEURES

GRANDE BRADERIE RUMILLY
Du 27 juillet au 1er SEPTEMBRE 2018

Magasin Tefal - Groupe Seb Déstockage
17 Av. des Alpes - ZAE Rumilly Est - 74150 Rumilly

Du lundi au samedi de 9h30 à 18h30
Ouverture exceptionnelle le 15 août



8

12 août 2018 : Le guêpier d’Europe
Texte rédigé par : André Miquet
Ligue pour la protection des oiseaux (LPO Savoie) 
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CÔTÉ LACS

Chambéry
SavoieSavoie

Haute-SavoieHaute-Savoie
Annecy

Aix-les-Bains

Météo des plages

LAC LEMAN
Air : 25°
Eau : 24°

LAC D’AIGUEBELETTE
Air : 25°
Eau : 26°

LAC DU BOURGET
Air : 28°
Eau : 28°

LAC D’ANNECY
Air : 27°
Eau : 25°

Florence Dunand, qui vit à Montagny, en Savoie, a choisi de partager une photo prise dans sa commune, sur le plateau de la Chal, à 1 600 mètres d’altitude. Ce panorama grandiose 
sur le massif de la Vanoise est pris depuis le chemin du mont Jovet.

Le massif de la Vanoise en panorama

Vous aimez la Savoie, ses
paysages, ses monuments,

ses activités ? Vous aimez 
prendre des photos et les par-

tager ? Chaque jour jusqu’au
26 août, Le Dauphiné Libéré 
vous offre la possibilité de pu-
blier vos clichés. Envoyez-

nous, par mail, la photo de
votre coup de cœur en Savoie
sur notre adresse LDLsa-
voie@ledauphine.com.

Attention, ces photos doi-
vent avoir été prises cet été.
N’oubliez pas d’indiquer vos
coordonnées (nom, prénom,

commune de résidence) et 
une phrase pour nous expli-
quer le choix de votre coin
préféré.

LES COULEURS 
DE LA BIODIVERSITÉ
Le guêpier d’Europe

Le plus coloré des oiseaux
de Savoie est le guêpier

(Merops apiaster). Normal, la
famille est africaine ! Le guê-
pier d’Europe (qui mange
moins de guêpes que de li-
bellules, sauterelles et autres
grands insectes) est la plus
“nordique” de son espèce, et
le réchauffement climatique
n’est pas pour lui déplaire…
Il reste pourtant une espèce
rare, pour deux raisons.

D’abord, manger des insec-
tes dans des territoires de
plus en plus imprégnés de 
pesticides, ce n’est pas por-
teur, et les plaines et coteaux
de Savoie sont largement 
voués au maïs et à la vigne. 
Ensuite, comme le martin-
pêcheur (lui aussi une star en
matière de couleurs), il a be-
soin de talus terreux ou sa-
bleux pour creuser le terrier
dans lequel il nichera. Ces
sites géologiquement propi-
ces sont rares en Savoie, et
les carrières constituent des
biotopes de substitution.

Cet oiseau vit et se repro-
duit souvent en colonie. Ce
comportement grégaire,
constant, s’observe aussi en
migration ou pendant les va-
drouilles de chasse. On en-
tend alors leurs cris en trilles
aigus, pas toujours faciles à
déceler, surtout lorsque les

guêpiers volent à grande
hauteur. Ils se détectent plu-
tôt facilement, une fois per-
chés, bien en vue sur les fils
électriques : un des plus 
beaux spectacles de notre
faune sauvage. Pourtant, 
certaines petites colonies 
semblent encore ne pas être
répertoriées. Le public est in-
vité à signaler toute observa-
tion de cette espèce, comme
de tous oiseaux, mammifè-
res, amphibiens, reptiles… 
sur le site de saisie en ligne :
www.faune-savoie.org.

Texte rédigé par André Miquet/
Ligue pour la protection 

des oiseaux Savoie

Plus d’information sur la faune 
et la flore de Savoie : 
www.biodiversite-savoie.org

Cet oiseau est le plus coloré 
du département. Photo Gilles_PARIGOT

À ESSAYER
Envolez-vous au-dessus 
de l’eau sur votre flyboard

Jusqu’au 26 août, 
Le Dauphiné Libéré vous 
propose une petite revue 
des différentes activités 
sportives en plein air 
dont vous pourrez 
profiter en Savoie cet été. 
Aujourd’hui, on part faire 
des pirouettes dans les 
airs avec notre planche
propulsée avec de l’eau.

Voilà une activité qui ne
laissera pas insensible

les amateurs de sports en
tout genre. Le flyboard, 
une planche propulsée par
une turbine de jet-ski, ris-
que de vous faire boire la
tasse à de nombreuses re-
prises. Fous rires garantis !
Rendez-vous chez Jet
road, à Sainte-Hélène-du-
Lac. Vous serez accueillis

par Sophie Drouet et son
mari, moniteurs diplômés
e n  j e t - s k i .  C o m p t e z
75 euros les 15 minutes et
125 euros les 25 minutes. 

À la fin de la séance, vous
serez capables de sortir de
l’eau, car c’est bien là la 
difficulté principale. Cette
activité est praticable tous
les jours jusqu’à la rentrée
(le 3 septembre). Passée
cette échéance, il sera obli-
gatoire de réserver, surtout
si l’on souhaite tester le fly-
board le week-end. Il est
nécessaire de venir avec
un maillot de bain et une
serviette. Si un enfant veut
pratiquer, il doit être doté
d’un bon équilibre.

Jet road, 731 chemin du lac, 
Sainte-Hélène-du-
Lac. Tél. 06 81 02 06 10.

Il est indispensable d’avoir un bon équilibre, sinon c’est la culbute 
garantie. Photo Sophie DROUET

LE COIN PRÉFÉRÉ DE NOS LECTEURS

C
omme son nom l’indique, le
village des Chapelles abrite
beaucoup d’édifices reli-

gieux. « Il y en a neuf au total », 
indique Claude Flandin, prési-
dent de l’association Le Chatelet.

« À l’époque, chaque hameau
du village était relativement in-
dépendant, c’est pour cette rai-
son que chacun dispose de sa 
propre chapelle. » Une particu-
larité qui n’a pas plu au moment 
de la Révolution française, puis-
que les insurgés ont renommé le 
lieu “Les Sillons”. Car ce village, 
perché entre Aime et Bourg-
Saint-Maurice, est strié de tor-
rents qui bouillonnent au prin-
temps. Un canal, sûrement cons-
truit au XVe siècle qui prend sa 
source dans l’Ormente, à La Cô-
te-d’Aime, et s’étire sur 7,5 km 
pour irriguer les terres exposées 
plein sud et, au printemps, re-
cueillir l’eau de fonte. « Je me 
souviens de la corvée de canal 

quand j’étais petit », sourit 
Claude. « L’édifice était géré par 
un syndic de propriétaires et si on
ne voulait pas payer, il fallait en-
tretenir le canal à tour de rôle. »

De l’agriculture 
à l’extraction du charbon

Au milieu des Chapelles trône 
une élégante église. Le bâtiment 
actuel date du XVIIe siècle et a 
été rénové à plusieurs reprises.

Le retable, lui, a été érigé en
1 850, grâce à Mgr Alexis Billiet, 
un autodidacte né aux Chapel-
les. Il se fera ordonner prêtre en 
1807, avant de devenir évêque 
de Saint-Jean-de-Maurienne en 
1826, et cardinal, en 1861.

Un drôle de personnage « qui
tranche avec le monde rural », 
reprend Claude Flandin. « Car 
l’agriculture était l’activité prin-
cipale des Chapelles jusqu’à la 
fin du XIXe siècle. Vers 1910, les 

habitants du hameau de Montgi-
rod ont commencé à exploiter le 
charbon. » Une entreprise belge,
la Société des mines de Montgi-
rod, a lancé une véritable extrac-
tion industrielle dans les années 
1920. 50 à 60 tonnes de charbon 
partaient chaque jour vers la val-
lée. Le site a même compté jus-
qu’à 130 ouvriers.

Puis, l’arrivée des produits pé-
troliers a sonné le glas des mines 
de Montgirod. Le filon a été dé-
claré “non rentable” à partir de 
1960. Aujourd’hui, la commune 
a renoué avec son calme d’antan.

Elle compte un peu plus de
500 habitants. Le contraste est 
saisissant avec les stations de 
La Plagne et des Arcs qui lui font 
face, dans l’ombre. Mais de ce 
côté de la vallée, les habitants 
choient le fait de vivre dans l’un 
des villages les plus ensoleillés 
du secteur.

Julien LEGRAND

Le clocher de l’église est visible de loin, surtout les jours de soleil, ce qui n’est pas rare dans ce village très exposé à la lumière, même en hiver. 
Photo Henk Monster

L’INFO EN +
LA VIE
 DU VILLAGE
n L’association Le Chatelet
organise plusieurs 
événements tout au long de
l’année afin de récolter des
fonds pour restaurer les 
chapelles du village. 
Une animation est 
notamment prévue 
ce mardi, à partir de 
20 heures.

n La petite chorale des 
Sillons a été lancée en 
janvier 2009, au sein du 
club des aînés ruraux. 
Elle donne, depuis des 
années, des concerts un 
peu partout dans la vallée.

n Le “Bar des Chapelains”
a rouvert ses portes il y a 
un peu plus d’un mois, 
près de la mairie. 
L’établissement fait 
également office d’épicerie
d’appoint.

Les Chapelles, une bourgade
paisible au passé mouvementé

LE VILLAGE : UN COIN DE SOLEIL EN HAUTE-TARENTAISE

La ruée vers l’or blanc

«Toutes les activités
liées à la mine ont

cessé le 3 août 1962 », se
souvient encore Claude.

Hasard de l’histoire, c’est
dans ces mêmes années
que les grands projets de
stations de ski commen-
cent à voir le jour.

Les Arcs, La Plagne : à
l’époque, rien de tout ça
n’existait. « Ici aussi on y a
cru. À une époque on a

même parlé de remontées
mécaniques, mais tout a
capoté à cause de problè-
mes fonciers. On s’est aus-
si rendu compte qu’il n’y
avait pas assez de neige à
cette altitude. Ce qui ne
m’a pas empêché de met-
tre en place du ski tracté
jusqu’au milieu des an-
nées 90. Mais la loi Monta-
gne m’est tombée dessus.
Alors j’ai tout arrêté. »

LA PHRASE

} Dans les années 60, beaucoup 
de mineurs chapelains se sont reconvertis 
en ouvriers et sont allés travailler 
de l’autre côté de la vallée. ~Claude Flandin président de l’association Le Chatelet
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13 août 2018 : Le plagionotus
Texte rédigé par : André Miquet
CEN Savoie
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Visitez le poumon vert du centre-ville
L’

hiver dernier, de pe-
tits panneaux en
bois à la peinture vi-

ve, rouge et grossière, ont
poussé à chaque entrée.
“Touche pas à mon Bois
Vidal” disaient-ils. Cet
été, les panneaux ont dis-
paru en même temps que
le projet immobilier un
temps prévu en bordure
de cet immense parc de
18 hectares, à deux pas
du centre-ville d’Aix-les-
Bains. Reste que l’épisode
témoigne de l’importan-
ce, aux yeux des habi-
tants, du dernier grand
espace vert situé intra-
muros.

Pourtant, quand la cité
thermale vend son lac, sa
montagne et son bien-
être, elle met paradoxale-
ment peu en avant ce do-
maine, jadis propriété de
grandes familles locales,
devenu espace public en
1961. Les enfants du Dr
Abel Françon, vendant le
Bois Vidal à la Ville, émet-
taient alors le souhait
“que cet îlot de verdure
reste, pour Aix-les-Bains,
le lieu de promenade qui
a vu tant de têtes couron-
nées s’y détendre”.

Fréquenté par la reine
Hortense et Sissi 
l’impératrice

Car les ombres des an-
ciens palaces de la Belle
Époque planent toujours
sur le parc : le Royal, le
Splendide, le Panoramic,
aujourd’hui reconvertis
en copropriétés, le bor-
dent à différentes en-
trées. En contrebas, le
long du boulevard qui le
contourne, c’est le super-

be château de la Roche-
du-Roi, en pleine rénova-
tion, qui associe encore
davantage le Bois Vidal à
la riche histoire de la com-
mune. Ici, en 1811, la rei-
ne Hortense se plaignant
d e  “ v a p e u r s ”  a l l a i t
s’étendre sous les arbres
pendant les heures chau-
des de la journée. Ici en-
core, l’impératrice Élisa-
beth d’Autriche (Sissi),
lors d’une cure thermale

en 1895, se glissait entre
les grands chênes jus-
qu’au sommet du bois,
pour contempler le jour se
levant sur Aix-les-Bains
et le lac du Bourget.

Une certaine idée
du cadre de vie

Mais maintenant, il n’y a
plus ni reine, ni princesse,
au carrefour du sentier
des Oiseaux et du chemin

des Lapins, dans les al-
lées sombres du “poumon
vert” aixois. On croise là,
plus sûrement, joggeurs
ou familles en promena-
de. Le Bois Vidal, après
avoir été (petit) parc ani-
malier, offre aujourd’hui à
ses visiteurs un parcours
de santé installé sur ses
hauteurs et un belvédère,
avec un panorama à pres-
que 180 ° sur le centre-vil-
le, le lac, la dent du Chat

et le Grand Colombier.
Une fontaine figure éga-
lement parmi les points
de passage rythmant les
balades du dimanche.

La situation, le passé, la
taille du Bois Vidal, en
font un symbole pour les
défenseurs locaux de
l’environnement et d’une
certaine idée du cadre de
vie. À intervalles régu-
liers, on lance une asso-
ciation pour mettre le

parc davantage en valeur,
sans grand succès durant
les deux dernières décen-
nies. Et c’est finalement
quand il est menacé, au
moins en partie, qu’il voit
converger vers lui un fais-
ceau de sollicitude. Un
peu comme un vieux voi-
sin au visage bienveillant
et familier, dont on ne
parviendrait jamais à se
détacher.

Pierre-Éric BURDIN

Le belvédère, au sommet du bois, offre un panorama à 180 ° sur le centre-ville d’Aix-les-Bains et le lac du Bourget.  Photo Le DL/Michel GANDON

L’INFO EN +
L’ACCÈS
Le Bois Vidal dispose de 
trois entrées : la plus 
proche du centre-ville est 
boulevard de la Roche-du-
Roi, une autre est chemin
de Saint-Pol ; la plus 
“haute” est chemin 
Honoré-de-Balzac.

LE BELVÉDÈRE
À environ 15 minutes à pied
du centre-ville, un point de
vue offrant un panorama à
180 °. À partir de la place 
de l’hôtel de ville, 
emprunter le boulevard de
la Roche-du-Roi. Juste 
avant la résidence 
Bernascon, entrer dans 
le Bois Vidal en empruntant
le chemin. Poursuivre tout
droit sur l’itinéraire principal
(sentier du Belvédère) 
pendant un kilomètre, avant
l’arrivée au point de vue.

L’HISTOIRE
Entre 1834 et 1841, 
la famille Vidal acquiert 
le domaine qui appartenait
jadis à la famille de 
Martinel. Dans la famille 
Vidal se trouve François 
Bégnine (1819-1902), 
médecin et inspecteur de 
l’établissement thermal à 
Aix-les-Bains, dont la fille, 
Antoinette, a épousé Abel
Françon, médecin établi à
Aix-les-Bains en 1890.
Après le décès d’Abel 
Françon, en 1944, et de 
son épouse, en 1949, leurs
enfants héritent du 
domaine du bois Vidal en 
indivis, propriété qu’ils 
vendent à la Ville en 1961,
avec le souhait qu’elle reste
un îlot de verdure.

CÔTÉ LACS

Chambéry
SavoieSavoie

Haute-SavoieHaute-Savoie
Annecy

Aix-les-Bains

Météo des plages

LAC LEMAN
Air : 29°
Eau : 24°

LAC D’AIGUEBELETTE
Air : 30°
Eau : 26°

LAC DU BOURGET
Air : 32°
Eau : 28°

LAC D’ANNECY
Air : 30°
Eau : 25°

LES COULEURS 
DE LA BIODIVERSITÉ
Le Plagionotus

Certes, le jaune et noir est
d’une élégance folle, mais il

présente surtout l’intérêt de res-
sembler à une guêpe. Et ça, 
pour se mettre à l’abri des im-
portuns et des prédateurs, c’est 
royal ! Nombre d’innocentes 
mouches se livrent à ce subter-
fuge, ce qui leur offre une sécu-
rité face à un insectivore… Mais
leur vaut bien des mises à mort 
par les hommes mal informés

C’est aussi le choix de coloris
de plusieurs coléoptères com-
me ce Plagionotus, un de nos 
plus beaux longicornes. On 
peut l’observer butinant dans 
nos trop rares prairies fleuries, 
sur des ombellifères : beaucoup 
de longicornes sont “floricoles”,
et donc pollinisateurs, durant 
leur courte vie d’adulte. Les lon-
gicornes ont surtout une vie lar-
vaire : souvent plusieurs an-
nées passées à ronger le bois 
dans des arbres d’essence, de 
taille et d’état sanitaire varia-
bles selon les espèces. Un tra-

vail obscur mais essentiel dans 
le processus de recyclage du 
bois en humus. Quelques espè-
ces sont susceptibles d’investir 
les charpentes, ce qui est dra-
matisé et exploité par les entre-
prises de “désinsectisation”.

Ces insectes mangeurs de
bois sont avant tout un patrimoi-
ne naturel, dépendant à la fois 
de vieilles forêts, d’arbres morts,
de prairies fleuries.

Texte d’André MIQUET/CEN Savoie

www.biodiversite-savoie.org

Ces insectes sont de véritables 
joyaux : magnifiques pour l’œil, 
mais aussi rares et difficiles 
à découvrir. Photo André MIQUET

Célébrité de haute Tarentaise, 
l’Aiguille percée (2 767 m), 
surplombe Tignes. Une photo 
d’Éric Sifflet, de Saint-Étienne. 
Le site est accessible en 
randonnée au départ de la station.

L’Aiguille percée de Tignes

Vous aimez la Savoie, ses
paysages, ses monu-

ments, ses activités ? Vous
aimez prendre des photos 
et les partager ? Chaque
jour jusqu’au 26 août, Le
Dauphiné Libéré vous of-
fre la possibilité de publier
vos clichés. Envoyez-nous,
par mail, la photo de votre 
coup de cœur en Savoie
s u r  n o t r e  a d r e s s e  : 
LDLsavoie@
ledauphine.com

Attention, ces photos doi-
vent avoir été prises cet
été. N’oubliez pas d’indi-
quer vos coordonnées
(nom, prénom, commune 
de résidence) et une phra-
se pour nous expliquer 
le choix de votre coin
préféré.

LE COIN PRÉFÉRÉ DE NOS LECTEURS

À ESSAYER
Le paintball : une activité amusante dont le but 
consiste à rester propre
Jusqu’au 26 août, 
Le Dauphiné Libéré 
vous propose une petite
revue des différentes 
activités sportives 
en plein air dont vous 
pourrez profiter 
en Savoie cet été. 
Aujourd’hui, on part 
couvrir son partenaire 
de peinture.

Du grand classique
aujourd’hui. Dès que

le soleil commence à
pointer le bout de son

nez, le paintball est une
des activités les plus plé-
biscitées. À Gilly-sur-
Isère, Christian Bero, le
maître des lieux, vous
propose les 200 billes à
20 euros, et les 500 billes
à 30 euros. Il fournit éga-
lement casques, plas-
trons et lanceurs.

Ces derniers sont équi-
pés de peinture biodé-
gradable. Et tant que
l’on a des billes, « on
joue ! ». Il est conseillé
de venir habillé avec de
vieux vêtements, car la

combinaison n’est pas
fournie. Une activité
praticable dès le lever
du soleil, et jusqu’à son
coucher, sur le site prévu
à cet effet, chemin de la
Digue à Gilly-sur-Isère.

Tél. 06 01 96 90 72. 
Règlement en espèces 
ou par chèque. Attention, 
il est obligatoire d’appeler 
pour réserver. À partir de 
12 ans, accompagné d’un 
adulte référent. Le siège 
se situe chemin de la 
Digue, à Gilly-sur-Isère.

Munis de casques, 
de plastrons 
et de lanceurs, 
nous voilà bien 
équipés, prêts 
à en découdre. 
Photo 

Christian BERO

LA DÉCOUVERTE : LE BOIS VIDAL, UN ESPACE VERT DE 18 HECTARES À AIX-LES-BAINS
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14 août 2018 : L’escargot de verre
Texte rédigé par : Alain Thomas 
Groupe des malacologues des Pays de Savoie
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O
ubliez tout ce que vous sa-
vez ou presque sur le
Scrabble. Ici, on ne s’as-

soit pas à trois ou quatre autour
d’une grille, le dimanche en 
famille. Le Scrabble duplicate 
est une variante du jeu de 
Scrabble, certes, mais bien dif-
férente. Elle consiste à jouer 
une partie seul en tentant à 
chaque coup de faire le
meilleur score possible, selon 
les lettres avancées sur le che-
valet et la configuration de la 
grille commune à tous les par-
ticipants. Le duplicate est la 
variante la plus répandue en 
français, dans les clubs et en 
compétition, avec plus de 
15 000 licenciés en France et 
plus de 20 000 dans le monde.

C’est cette variante qui se
joue dans les festivals, comme 
cette semaine à Val Cenis Ter-
mignon. Ici, on parle de “TH” 
pour tournoi homologué, de
“semi-rapide” pour les parties 
jouées en deux minutes, de 
“PO” pour partie originale… 
Bref, le scrabble, c’est du sé-
rieux.

18 joueurs la première 
année, jusqu’à 162 ensuite

Cette semaine, 98 personnes 
sont inscrites, à Val Cenis, et 
sept joueurs sur dix sont déjà 
venus ; c’est dire le succès et la
fidélisation de ce festival, dé-
sormais incontournable. 
« C’est le meilleur ratio possi-
ble entre l’investissement fi-
nancier et les retombées éco-
nomiques pour le territoire », 
résume Patrick Pacallon, res-
ponsable des événements cul-
turels à l’office de tourisme de 
Haute Maurienne Vanoise. 
« Le festival a été mis en place 
dès l’origine par Évelyne Thi-
bault et génère environ 500 à 
600 nuitées sur les villages de 

Haute-Maurienne. Le coût 
global du festival est modique 
et les joueurs sont souvent ac-
compagnés de leurs familles. 
Bref, c’est une vraie bonne 
opération pour tout le mon-
de. »

Une poignée de bénévoles
passionnés organise chaque 
année les détails de l’opération
en lien avec l’office de touris-
me. À la tête de cette organisa-
tion, Évelyne Thibault, 59 ans. 
« Mon fils Marc, s’est passion-

né pour le Scrabble très jeune. 
Un jour, je lui ai offert un livre 
sur le Scrabble et sur la qua-
trième de couverture, j’ai vu 
qu’il existait une fédération. 
J’ai appelé, j’ai appris qu’il 
existait des tournois et Marc a 
commencé à jouer sur des con-
cours. Je l’accompagnais et de 
fil en aiguille, j’ai passé la for-
mation d’arbitre fédéral. »

Mais le jeune Marc est aussi
féru de ping-pong. En 1997, il 
participe un jour, a un tournoi 

de tennis de table, organisé
par l’office de tourisme et ren-
contre Patrick Pacallon. La mê-
me année, il devient vice-
champion du monde de scrab-
ble cadet. « On a commencé à 
parler de scrabble. J’avoue
que je n’y connaissais pas 
grand-chose et je suis allé voir 
ce qu’était un tournoi à Aix-
les-Bains, explique Patrick Pa-
callon. Je suis tombé des nues 
devant l’ampleur de ce phéno-
mène. Daniel Gainetdinoff, 

alors directeur de l’office de 
tourisme de Termignon, y a cru
et le premier festival de scrab-
ble de Termignon a vu le jour 
en 1998. »

Aujourd’hui, les choses n’ont
pas beaucoup changé. Les en-
fants et petits-enfants d’Évely-
ne ont tous été piqués par le 
virus du Scrabble et l’organisa-
tion du festival est une affaire 
de famille. « La première an-
née, nous étions 18 personnes, 
se souvient Évelyne. Les plus 

grosses années nous avons 
réuni jusqu’à 162 joueurs. »

Les Français sont majoritai-
res mais quelques francopho-
nes belges, suisses… se joi-
gnent régulièrement au festi-
val. « Le plus jeune joueur a 
sept ans et on peut jouer jus-
qu’à ce que les neurones le 
permettent ! »

Côté bénévoles, c’est aussi
une affaire de famille. Évelyne
est la référente « de toutes les 
questions que vous pouvez

vous poser ». Jean-Pascal est 
le spécialiste « des résultats à 
contester ». Yannick est arbi-
tre. Gisèle et Gérard sont ve-
nus en renfort sur le premier 
week-end. Annick est au bar 
et propose des pâtisseries.
Adeline (3e au championnat 
régional de scrabble), Laure, 
Axel, Damien et Anthony, pe-
tits-enfants d’Évelyne, sont les 
« ramasseurs ». Ils courent, de 
table en table, ramasser les
“copies” des participants pour 
les soumettre à l’arbitre. Tous 
assurent le bon fonctionne-
ment et la bonne humeur d’un 
festival aujourd’hui connu 
dans la France entière, et mê-
me au-delà.

Mélanie GRANGE

Le festival de scrabble, c’est une affaire de famille : les bénévoles de l’événement sont presque tous issus de la famille d’Évelyne Thibault. Enfants et petits-enfants sont présents chaque 
année pour arbitrer, ramasser, expliquer, accueillir, proposer boissons et pâtisseries aux festivaliers.

L’INFO EN +
JUSQU’AU 17 AOÛT
Le festival se poursuit 
jusqu’à vendredi et le grand
prix et palmarès. Mais 
“20 ans” obligent, de 
nombreuses animations 
sont programmées toute la
semaine : randonnées, 
surprises en refuge, soirée
grillades et pétanque, 
tournoi de belote, loto, tarot,
chaque jour et chaque soir.
Soirée de clôture “surprise”
vendredi, à 20 heures.

CE SOIR
Les festivaliers sont invités
à l’auditorium Laurent-
Gerra de Val Cenis. Vincent
Roca sera sur scène, 
accompagné de Wally, 
guitariste et clown du mot.
Le spectacle est 
programmé à 20 h 30 et 
ouvert à tous. Gratuit pour
les festivaliers ; de 12 à 
15 euros pour le public 
extérieur.

L’incontournable Festival de scrabble
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Chambéry
SavoieSavoie

Haute-SavoieHaute-Savoie
Annecy

Aix-les-Bains

Météo des plages

LAC LEMAN
Air : 22°
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LAC D’AIGUEBELETTE
Air : 22°
Eau : 26°

LAC DU BOURGET
Air : 24°
Eau : 28°

LAC D’ANNECY
Air : 22°
Eau : 24°

LES COULEURS DE LA BIODIVERSITÉ
L’escargot de verre
La famille des Vitrini-

dae, nommée aussi
“Escargots de verre”, re-
groupe des mollusques
terrestres avec une co-
quille mince, fragile,
translucide. La taille de
leur corps est inférieure à
20 mm. Ils vivent dans des
endroits suffisamment
humides et frais, sous les
feuilles en décomposi-
tion, la mousse, sous les
blocs de pierre et les ar-
bres morts, près des sour-
ces, des berges des ruis-

seaux et des névés dans
les montagnes, à partir de
1 000 m jusqu’à 3 000 m
pour certaines espèces.
La coquille ne peut pas
contenir complètement
l’animal, le lobe du man-
teau s’étend au-delà de
l’ouverture vers l’arrière
droit recouvrant parfois le
sommet de la coquille et
la partie antérieure de
l’animal jusqu’à la tête.
L’ouverture est très large
et oblique, le péristome
est simple et fragile. Ils se

déplacent très rapide-
ment.

Ils restent actifs pendant
l’hiver entre le sol et la
neige. On peut les trouver
lors du dégel de la neige.
La majeure partie des es-
pèces a comme aire de
répartition l’Arc Alpin.

Espèces relictuelles de
l’âge glacière, ces petits
mollusques sont trouvés
de plus en plus en altitude
et de moins en moins dans
le niveau collinéen (colli-
nes). Ils sont utilisés com-

me indicateur du réchauf-
fement climatique.

Texte rédigé par Alain Thomas/
Groupe Malacologique des Pays de

Savoie/CSRNHS

Plus d’information sur la 
faune et la flore de Savoie : 
www.biodiversite-
savoie.org

Des mollusques terrestres avec une coquille mince, fragile, translucide. 
Photo Alain_THOMAS

Une classique de haute 
Tarentaise : la constellation de 
lacs au-dessus du hameau du 
Monal à Sainte-Foy-Tarentaise 
(lacs du Clou, Verdet, Blanc, Noir). 
Ici, le lac Brulet photographié par 
Michel Valomy, d’Albertville. En 
arrière-plan le glacier du mont 
Pourri. Départ de randonnée au 
hameau du Chenal.

À Sainte-Foy-Tarentaise : le lac Brulet, au-dessus du hameau du Monal

Vous aimez la Savoie, ses
paysages, ses monu-

ments, ses activités ? Vous
aimez prendre des photos 
et les partager ? Chaque
jour jusqu’au 26 août, Le 
Dauphiné Libéré vous of-
fre la possibilité de publier
vos clichés. Envoyez-
nous, par mail, la photo de
votre coup de cœur en Sa-
voie sur notre adresse : 
LDLsavoie@ledauphi-
ne.com

Attention, ces photos
doivent avoir été prises cet
été. N’oubliez pas d’indi-
quer vos coordonnées 
(nom, prénom, commune
de résidence) et une phra-
se pour nous expliquer le
choix de votre coin préfé-
ré.

LE COIN PRÉFÉRÉ DE NOS LECTEURS

Jusqu’au 26 août, 
le Dauphiné Libéré vous 
propose une petite revue des 
différentes activités sportives 
en plein air dont vous pourrez 
profiter en Savoie cet été. 
Aujourd’hui, on part 
effleurer les eaux avec notre 
jetski.

Qui a dit qu’on devait avoir
l’océan ou la mer à proximi-

té pour profiter d’un jetski ? 
Pour pratiquer cette activité, 

vous pouvez vous rendre à 
Saint-Hélène-sur-Isère, à Jet 
road. Ils sont ouverts tous les 
jours jusqu’à la rentrée. Sophie 
Drouet et son mari sont moni-
teurs diplômés en jetski. Ils tra-
vaillent aussi avec un moniteur 
en formation, en cas de forte 
demande. Prix du plaisir ? 65 € 
les 30 minutes. Venir avec un 
maillot de bain et une serviette. 
Tous les moyens de paiement 
acceptés, sauf les chèques.

Jet road : 06 81 02 06 10.

Pas de vagues à l’horizon. Vous pourrez profiter en toute sécurité 
des jetski mis à disposition par Jet road. Photo Sophie DROUET

Du jetski sur lac
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O
ubliez tout ce que vous sa-
vez ou presque sur le
Scrabble. Ici, on ne s’as-

soit pas à trois ou quatre autour
d’une grille, le dimanche en 
famille. Le Scrabble duplicate 
est une variante du jeu de 
Scrabble, certes, mais bien dif-
férente. Elle consiste à jouer 
une partie seul en tentant à 
chaque coup de faire le
meilleur score possible, selon 
les lettres avancées sur le che-
valet et la configuration de la 
grille commune à tous les par-
ticipants. Le duplicate est la 
variante la plus répandue en 
français, dans les clubs et en 
compétition, avec plus de 
15 000 licenciés en France et 
plus de 20 000 dans le monde.

C’est cette variante qui se
joue dans les festivals, comme 
cette semaine à Val Cenis Ter-
mignon. Ici, on parle de “TH” 
pour tournoi homologué, de
“semi-rapide” pour les parties 
jouées en deux minutes, de 
“PO” pour partie originale… 
Bref, le scrabble, c’est du sé-
rieux.

18 joueurs la première 
année, jusqu’à 162 ensuite

Cette semaine, 98 personnes 
sont inscrites, à Val Cenis, et 
sept joueurs sur dix sont déjà 
venus ; c’est dire le succès et la
fidélisation de ce festival, dé-
sormais incontournable. 
« C’est le meilleur ratio possi-
ble entre l’investissement fi-
nancier et les retombées éco-
nomiques pour le territoire », 
résume Patrick Pacallon, res-
ponsable des événements cul-
turels à l’office de tourisme de 
Haute Maurienne Vanoise. 
« Le festival a été mis en place 
dès l’origine par Évelyne Thi-
bault et génère environ 500 à 
600 nuitées sur les villages de 

Haute-Maurienne. Le coût 
global du festival est modique 
et les joueurs sont souvent ac-
compagnés de leurs familles. 
Bref, c’est une vraie bonne 
opération pour tout le mon-
de. »

Une poignée de bénévoles
passionnés organise chaque 
année les détails de l’opération
en lien avec l’office de touris-
me. À la tête de cette organisa-
tion, Évelyne Thibault, 59 ans. 
« Mon fils Marc, s’est passion-

né pour le Scrabble très jeune. 
Un jour, je lui ai offert un livre 
sur le Scrabble et sur la qua-
trième de couverture, j’ai vu 
qu’il existait une fédération. 
J’ai appelé, j’ai appris qu’il 
existait des tournois et Marc a 
commencé à jouer sur des con-
cours. Je l’accompagnais et de 
fil en aiguille, j’ai passé la for-
mation d’arbitre fédéral. »

Mais le jeune Marc est aussi
féru de ping-pong. En 1997, il 
participe un jour, a un tournoi 

de tennis de table, organisé
par l’office de tourisme et ren-
contre Patrick Pacallon. La mê-
me année, il devient vice-
champion du monde de scrab-
ble cadet. « On a commencé à 
parler de scrabble. J’avoue
que je n’y connaissais pas 
grand-chose et je suis allé voir 
ce qu’était un tournoi à Aix-
les-Bains, explique Patrick Pa-
callon. Je suis tombé des nues 
devant l’ampleur de ce phéno-
mène. Daniel Gainetdinoff, 

alors directeur de l’office de 
tourisme de Termignon, y a cru
et le premier festival de scrab-
ble de Termignon a vu le jour 
en 1998. »

Aujourd’hui, les choses n’ont
pas beaucoup changé. Les en-
fants et petits-enfants d’Évely-
ne ont tous été piqués par le 
virus du Scrabble et l’organisa-
tion du festival est une affaire 
de famille. « La première an-
née, nous étions 18 personnes, 
se souvient Évelyne. Les plus 

grosses années nous avons 
réuni jusqu’à 162 joueurs. »

Les Français sont majoritai-
res mais quelques francopho-
nes belges, suisses… se joi-
gnent régulièrement au festi-
val. « Le plus jeune joueur a 
sept ans et on peut jouer jus-
qu’à ce que les neurones le 
permettent ! »

Côté bénévoles, c’est aussi
une affaire de famille. Évelyne
est la référente « de toutes les 
questions que vous pouvez

vous poser ». Jean-Pascal est 
le spécialiste « des résultats à 
contester ». Yannick est arbi-
tre. Gisèle et Gérard sont ve-
nus en renfort sur le premier 
week-end. Annick est au bar 
et propose des pâtisseries.
Adeline (3e au championnat 
régional de scrabble), Laure, 
Axel, Damien et Anthony, pe-
tits-enfants d’Évelyne, sont les 
« ramasseurs ». Ils courent, de 
table en table, ramasser les
“copies” des participants pour 
les soumettre à l’arbitre. Tous 
assurent le bon fonctionne-
ment et la bonne humeur d’un 
festival aujourd’hui connu 
dans la France entière, et mê-
me au-delà.

Mélanie GRANGE

Le festival de scrabble, c’est une affaire de famille : les bénévoles de l’événement sont presque tous issus de la famille d’Évelyne Thibault. Enfants et petits-enfants sont présents chaque 
année pour arbitrer, ramasser, expliquer, accueillir, proposer boissons et pâtisseries aux festivaliers.

L’INFO EN +
JUSQU’AU 17 AOÛT
Le festival se poursuit 
jusqu’à vendredi et le grand
prix et palmarès. Mais 
“20 ans” obligent, de 
nombreuses animations 
sont programmées toute la
semaine : randonnées, 
surprises en refuge, soirée
grillades et pétanque, 
tournoi de belote, loto, tarot,
chaque jour et chaque soir.
Soirée de clôture “surprise”
vendredi, à 20 heures.

CE SOIR
Les festivaliers sont invités
à l’auditorium Laurent-
Gerra de Val Cenis. Vincent
Roca sera sur scène, 
accompagné de Wally, 
guitariste et clown du mot.
Le spectacle est 
programmé à 20 h 30 et 
ouvert à tous. Gratuit pour
les festivaliers ; de 12 à 
15 euros pour le public 
extérieur.

L’incontournable Festival de scrabble
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LES COULEURS DE LA BIODIVERSITÉ
L’escargot de verre
La famille des Vitrini-

dae, nommée aussi
“Escargots de verre”, re-
groupe des mollusques
terrestres avec une co-
quille mince, fragile,
translucide. La taille de
leur corps est inférieure à
20 mm. Ils vivent dans des
endroits suffisamment
humides et frais, sous les
feuilles en décomposi-
tion, la mousse, sous les
blocs de pierre et les ar-
bres morts, près des sour-
ces, des berges des ruis-

seaux et des névés dans
les montagnes, à partir de
1 000 m jusqu’à 3 000 m
pour certaines espèces.
La coquille ne peut pas
contenir complètement
l’animal, le lobe du man-
teau s’étend au-delà de
l’ouverture vers l’arrière
droit recouvrant parfois le
sommet de la coquille et
la partie antérieure de
l’animal jusqu’à la tête.
L’ouverture est très large
et oblique, le péristome
est simple et fragile. Ils se

déplacent très rapide-
ment.

Ils restent actifs pendant
l’hiver entre le sol et la
neige. On peut les trouver
lors du dégel de la neige.
La majeure partie des es-
pèces a comme aire de
répartition l’Arc Alpin.

Espèces relictuelles de
l’âge glacière, ces petits
mollusques sont trouvés
de plus en plus en altitude
et de moins en moins dans
le niveau collinéen (colli-
nes). Ils sont utilisés com-

me indicateur du réchauf-
fement climatique.

Texte rédigé par Alain Thomas/
Groupe Malacologique des Pays de

Savoie/CSRNHS

Plus d’information sur la 
faune et la flore de Savoie : 
www.biodiversite-
savoie.org

Des mollusques terrestres avec une coquille mince, fragile, translucide. 
Photo Alain_THOMAS

Une classique de haute 
Tarentaise : la constellation de 
lacs au-dessus du hameau du 
Monal à Sainte-Foy-Tarentaise 
(lacs du Clou, Verdet, Blanc, Noir). 
Ici, le lac Brulet photographié par 
Michel Valomy, d’Albertville. En 
arrière-plan le glacier du mont 
Pourri. Départ de randonnée au 
hameau du Chenal.

À Sainte-Foy-Tarentaise : le lac Brulet, au-dessus du hameau du Monal

Vous aimez la Savoie, ses
paysages, ses monu-

ments, ses activités ? Vous
aimez prendre des photos 
et les partager ? Chaque
jour jusqu’au 26 août, Le 
Dauphiné Libéré vous of-
fre la possibilité de publier
vos clichés. Envoyez-
nous, par mail, la photo de
votre coup de cœur en Sa-
voie sur notre adresse : 
LDLsavoie@ledauphi-
ne.com

Attention, ces photos
doivent avoir été prises cet
été. N’oubliez pas d’indi-
quer vos coordonnées 
(nom, prénom, commune
de résidence) et une phra-
se pour nous expliquer le
choix de votre coin préfé-
ré.

LE COIN PRÉFÉRÉ DE NOS LECTEURS

Jusqu’au 26 août, 
le Dauphiné Libéré vous 
propose une petite revue des 
différentes activités sportives 
en plein air dont vous pourrez 
profiter en Savoie cet été. 
Aujourd’hui, on part 
effleurer les eaux avec notre 
jetski.

Qui a dit qu’on devait avoir
l’océan ou la mer à proximi-

té pour profiter d’un jetski ? 
Pour pratiquer cette activité, 

vous pouvez vous rendre à 
Saint-Hélène-sur-Isère, à Jet 
road. Ils sont ouverts tous les 
jours jusqu’à la rentrée. Sophie 
Drouet et son mari sont moni-
teurs diplômés en jetski. Ils tra-
vaillent aussi avec un moniteur 
en formation, en cas de forte 
demande. Prix du plaisir ? 65 € 
les 30 minutes. Venir avec un 
maillot de bain et une serviette. 
Tous les moyens de paiement 
acceptés, sauf les chèques.

Jet road : 06 81 02 06 10.

Pas de vagues à l’horizon. Vous pourrez profiter en toute sécurité 
des jetski mis à disposition par Jet road. Photo Sophie DROUET

Du jetski sur lac
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O
ubliez tout ce que vous sa-
vez ou presque sur le
Scrabble. Ici, on ne s’as-

soit pas à trois ou quatre autour
d’une grille, le dimanche en 
famille. Le Scrabble duplicate 
est une variante du jeu de 
Scrabble, certes, mais bien dif-
férente. Elle consiste à jouer 
une partie seul en tentant à 
chaque coup de faire le
meilleur score possible, selon 
les lettres avancées sur le che-
valet et la configuration de la 
grille commune à tous les par-
ticipants. Le duplicate est la 
variante la plus répandue en 
français, dans les clubs et en 
compétition, avec plus de 
15 000 licenciés en France et 
plus de 20 000 dans le monde.

C’est cette variante qui se
joue dans les festivals, comme 
cette semaine à Val Cenis Ter-
mignon. Ici, on parle de “TH” 
pour tournoi homologué, de
“semi-rapide” pour les parties 
jouées en deux minutes, de 
“PO” pour partie originale… 
Bref, le scrabble, c’est du sé-
rieux.

18 joueurs la première 
année, jusqu’à 162 ensuite

Cette semaine, 98 personnes 
sont inscrites, à Val Cenis, et 
sept joueurs sur dix sont déjà 
venus ; c’est dire le succès et la
fidélisation de ce festival, dé-
sormais incontournable. 
« C’est le meilleur ratio possi-
ble entre l’investissement fi-
nancier et les retombées éco-
nomiques pour le territoire », 
résume Patrick Pacallon, res-
ponsable des événements cul-
turels à l’office de tourisme de 
Haute Maurienne Vanoise. 
« Le festival a été mis en place 
dès l’origine par Évelyne Thi-
bault et génère environ 500 à 
600 nuitées sur les villages de 

Haute-Maurienne. Le coût 
global du festival est modique 
et les joueurs sont souvent ac-
compagnés de leurs familles. 
Bref, c’est une vraie bonne 
opération pour tout le mon-
de. »

Une poignée de bénévoles
passionnés organise chaque 
année les détails de l’opération
en lien avec l’office de touris-
me. À la tête de cette organisa-
tion, Évelyne Thibault, 59 ans. 
« Mon fils Marc, s’est passion-

né pour le Scrabble très jeune. 
Un jour, je lui ai offert un livre 
sur le Scrabble et sur la qua-
trième de couverture, j’ai vu 
qu’il existait une fédération. 
J’ai appelé, j’ai appris qu’il 
existait des tournois et Marc a 
commencé à jouer sur des con-
cours. Je l’accompagnais et de 
fil en aiguille, j’ai passé la for-
mation d’arbitre fédéral. »

Mais le jeune Marc est aussi
féru de ping-pong. En 1997, il 
participe un jour, a un tournoi 

de tennis de table, organisé
par l’office de tourisme et ren-
contre Patrick Pacallon. La mê-
me année, il devient vice-
champion du monde de scrab-
ble cadet. « On a commencé à 
parler de scrabble. J’avoue
que je n’y connaissais pas 
grand-chose et je suis allé voir 
ce qu’était un tournoi à Aix-
les-Bains, explique Patrick Pa-
callon. Je suis tombé des nues 
devant l’ampleur de ce phéno-
mène. Daniel Gainetdinoff, 

alors directeur de l’office de 
tourisme de Termignon, y a cru
et le premier festival de scrab-
ble de Termignon a vu le jour 
en 1998. »

Aujourd’hui, les choses n’ont
pas beaucoup changé. Les en-
fants et petits-enfants d’Évely-
ne ont tous été piqués par le 
virus du Scrabble et l’organisa-
tion du festival est une affaire 
de famille. « La première an-
née, nous étions 18 personnes, 
se souvient Évelyne. Les plus 

grosses années nous avons 
réuni jusqu’à 162 joueurs. »

Les Français sont majoritai-
res mais quelques francopho-
nes belges, suisses… se joi-
gnent régulièrement au festi-
val. « Le plus jeune joueur a 
sept ans et on peut jouer jus-
qu’à ce que les neurones le 
permettent ! »

Côté bénévoles, c’est aussi
une affaire de famille. Évelyne
est la référente « de toutes les 
questions que vous pouvez

vous poser ». Jean-Pascal est 
le spécialiste « des résultats à 
contester ». Yannick est arbi-
tre. Gisèle et Gérard sont ve-
nus en renfort sur le premier 
week-end. Annick est au bar 
et propose des pâtisseries.
Adeline (3e au championnat 
régional de scrabble), Laure, 
Axel, Damien et Anthony, pe-
tits-enfants d’Évelyne, sont les 
« ramasseurs ». Ils courent, de 
table en table, ramasser les
“copies” des participants pour 
les soumettre à l’arbitre. Tous 
assurent le bon fonctionne-
ment et la bonne humeur d’un 
festival aujourd’hui connu 
dans la France entière, et mê-
me au-delà.

Mélanie GRANGE

Le festival de scrabble, c’est une affaire de famille : les bénévoles de l’événement sont presque tous issus de la famille d’Évelyne Thibault. Enfants et petits-enfants sont présents chaque 
année pour arbitrer, ramasser, expliquer, accueillir, proposer boissons et pâtisseries aux festivaliers.

L’INFO EN +
JUSQU’AU 17 AOÛT
Le festival se poursuit 
jusqu’à vendredi et le grand
prix et palmarès. Mais 
“20 ans” obligent, de 
nombreuses animations 
sont programmées toute la
semaine : randonnées, 
surprises en refuge, soirée
grillades et pétanque, 
tournoi de belote, loto, tarot,
chaque jour et chaque soir.
Soirée de clôture “surprise”
vendredi, à 20 heures.

CE SOIR
Les festivaliers sont invités
à l’auditorium Laurent-
Gerra de Val Cenis. Vincent
Roca sera sur scène, 
accompagné de Wally, 
guitariste et clown du mot.
Le spectacle est 
programmé à 20 h 30 et 
ouvert à tous. Gratuit pour
les festivaliers ; de 12 à 
15 euros pour le public 
extérieur.

L’incontournable Festival de scrabble
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LES COULEURS DE LA BIODIVERSITÉ
L’escargot de verre
La famille des Vitrini-

dae, nommée aussi
“Escargots de verre”, re-
groupe des mollusques
terrestres avec une co-
quille mince, fragile,
translucide. La taille de
leur corps est inférieure à
20 mm. Ils vivent dans des
endroits suffisamment
humides et frais, sous les
feuilles en décomposi-
tion, la mousse, sous les
blocs de pierre et les ar-
bres morts, près des sour-
ces, des berges des ruis-

seaux et des névés dans
les montagnes, à partir de
1 000 m jusqu’à 3 000 m
pour certaines espèces.
La coquille ne peut pas
contenir complètement
l’animal, le lobe du man-
teau s’étend au-delà de
l’ouverture vers l’arrière
droit recouvrant parfois le
sommet de la coquille et
la partie antérieure de
l’animal jusqu’à la tête.
L’ouverture est très large
et oblique, le péristome
est simple et fragile. Ils se

déplacent très rapide-
ment.

Ils restent actifs pendant
l’hiver entre le sol et la
neige. On peut les trouver
lors du dégel de la neige.
La majeure partie des es-
pèces a comme aire de
répartition l’Arc Alpin.

Espèces relictuelles de
l’âge glacière, ces petits
mollusques sont trouvés
de plus en plus en altitude
et de moins en moins dans
le niveau collinéen (colli-
nes). Ils sont utilisés com-

me indicateur du réchauf-
fement climatique.

Texte rédigé par Alain Thomas/
Groupe Malacologique des Pays de

Savoie/CSRNHS

Plus d’information sur la 
faune et la flore de Savoie : 
www.biodiversite-
savoie.org

Des mollusques terrestres avec une coquille mince, fragile, translucide. 
Photo Alain_THOMAS

Une classique de haute 
Tarentaise : la constellation de 
lacs au-dessus du hameau du 
Monal à Sainte-Foy-Tarentaise 
(lacs du Clou, Verdet, Blanc, Noir). 
Ici, le lac Brulet photographié par 
Michel Valomy, d’Albertville. En 
arrière-plan le glacier du mont 
Pourri. Départ de randonnée au 
hameau du Chenal.

À Sainte-Foy-Tarentaise : le lac Brulet, au-dessus du hameau du Monal

Vous aimez la Savoie, ses
paysages, ses monu-

ments, ses activités ? Vous
aimez prendre des photos 
et les partager ? Chaque
jour jusqu’au 26 août, Le 
Dauphiné Libéré vous of-
fre la possibilité de publier
vos clichés. Envoyez-
nous, par mail, la photo de
votre coup de cœur en Sa-
voie sur notre adresse : 
LDLsavoie@ledauphi-
ne.com

Attention, ces photos
doivent avoir été prises cet
été. N’oubliez pas d’indi-
quer vos coordonnées 
(nom, prénom, commune
de résidence) et une phra-
se pour nous expliquer le
choix de votre coin préfé-
ré.

LE COIN PRÉFÉRÉ DE NOS LECTEURS

Jusqu’au 26 août, 
le Dauphiné Libéré vous 
propose une petite revue des 
différentes activités sportives 
en plein air dont vous pourrez 
profiter en Savoie cet été. 
Aujourd’hui, on part 
effleurer les eaux avec notre 
jetski.

Qui a dit qu’on devait avoir
l’océan ou la mer à proximi-

té pour profiter d’un jetski ? 
Pour pratiquer cette activité, 

vous pouvez vous rendre à 
Saint-Hélène-sur-Isère, à Jet 
road. Ils sont ouverts tous les 
jours jusqu’à la rentrée. Sophie 
Drouet et son mari sont moni-
teurs diplômés en jetski. Ils tra-
vaillent aussi avec un moniteur 
en formation, en cas de forte 
demande. Prix du plaisir ? 65 € 
les 30 minutes. Venir avec un 
maillot de bain et une serviette. 
Tous les moyens de paiement 
acceptés, sauf les chèques.

Jet road : 06 81 02 06 10.

Pas de vagues à l’horizon. Vous pourrez profiter en toute sécurité 
des jetski mis à disposition par Jet road. Photo Sophie DROUET

Du jetski sur lac

L’ÉVÉNEMENT : 20e ÉDITION EN COURS JUSQU’AU 17 AOÛT À VAL CENIS TERMIGNON
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O
ubliez tout ce que vous sa-
vez ou presque sur le
Scrabble. Ici, on ne s’as-

soit pas à trois ou quatre autour
d’une grille, le dimanche en 
famille. Le Scrabble duplicate 
est une variante du jeu de 
Scrabble, certes, mais bien dif-
férente. Elle consiste à jouer 
une partie seul en tentant à 
chaque coup de faire le
meilleur score possible, selon 
les lettres avancées sur le che-
valet et la configuration de la 
grille commune à tous les par-
ticipants. Le duplicate est la 
variante la plus répandue en 
français, dans les clubs et en 
compétition, avec plus de 
15 000 licenciés en France et 
plus de 20 000 dans le monde.

C’est cette variante qui se
joue dans les festivals, comme 
cette semaine à Val Cenis Ter-
mignon. Ici, on parle de “TH” 
pour tournoi homologué, de
“semi-rapide” pour les parties 
jouées en deux minutes, de 
“PO” pour partie originale… 
Bref, le scrabble, c’est du sé-
rieux.

18 joueurs la première 
année, jusqu’à 162 ensuite

Cette semaine, 98 personnes 
sont inscrites, à Val Cenis, et 
sept joueurs sur dix sont déjà 
venus ; c’est dire le succès et la
fidélisation de ce festival, dé-
sormais incontournable. 
« C’est le meilleur ratio possi-
ble entre l’investissement fi-
nancier et les retombées éco-
nomiques pour le territoire », 
résume Patrick Pacallon, res-
ponsable des événements cul-
turels à l’office de tourisme de 
Haute Maurienne Vanoise. 
« Le festival a été mis en place 
dès l’origine par Évelyne Thi-
bault et génère environ 500 à 
600 nuitées sur les villages de 

Haute-Maurienne. Le coût 
global du festival est modique 
et les joueurs sont souvent ac-
compagnés de leurs familles. 
Bref, c’est une vraie bonne 
opération pour tout le mon-
de. »

Une poignée de bénévoles
passionnés organise chaque 
année les détails de l’opération
en lien avec l’office de touris-
me. À la tête de cette organisa-
tion, Évelyne Thibault, 59 ans. 
« Mon fils Marc, s’est passion-

né pour le Scrabble très jeune. 
Un jour, je lui ai offert un livre 
sur le Scrabble et sur la qua-
trième de couverture, j’ai vu 
qu’il existait une fédération. 
J’ai appelé, j’ai appris qu’il 
existait des tournois et Marc a 
commencé à jouer sur des con-
cours. Je l’accompagnais et de 
fil en aiguille, j’ai passé la for-
mation d’arbitre fédéral. »

Mais le jeune Marc est aussi
féru de ping-pong. En 1997, il 
participe un jour, a un tournoi 

de tennis de table, organisé
par l’office de tourisme et ren-
contre Patrick Pacallon. La mê-
me année, il devient vice-
champion du monde de scrab-
ble cadet. « On a commencé à 
parler de scrabble. J’avoue
que je n’y connaissais pas 
grand-chose et je suis allé voir 
ce qu’était un tournoi à Aix-
les-Bains, explique Patrick Pa-
callon. Je suis tombé des nues 
devant l’ampleur de ce phéno-
mène. Daniel Gainetdinoff, 

alors directeur de l’office de 
tourisme de Termignon, y a cru
et le premier festival de scrab-
ble de Termignon a vu le jour 
en 1998. »

Aujourd’hui, les choses n’ont
pas beaucoup changé. Les en-
fants et petits-enfants d’Évely-
ne ont tous été piqués par le 
virus du Scrabble et l’organisa-
tion du festival est une affaire 
de famille. « La première an-
née, nous étions 18 personnes, 
se souvient Évelyne. Les plus 

grosses années nous avons 
réuni jusqu’à 162 joueurs. »

Les Français sont majoritai-
res mais quelques francopho-
nes belges, suisses… se joi-
gnent régulièrement au festi-
val. « Le plus jeune joueur a 
sept ans et on peut jouer jus-
qu’à ce que les neurones le 
permettent ! »

Côté bénévoles, c’est aussi
une affaire de famille. Évelyne
est la référente « de toutes les 
questions que vous pouvez

vous poser ». Jean-Pascal est 
le spécialiste « des résultats à 
contester ». Yannick est arbi-
tre. Gisèle et Gérard sont ve-
nus en renfort sur le premier 
week-end. Annick est au bar 
et propose des pâtisseries.
Adeline (3e au championnat 
régional de scrabble), Laure, 
Axel, Damien et Anthony, pe-
tits-enfants d’Évelyne, sont les 
« ramasseurs ». Ils courent, de 
table en table, ramasser les
“copies” des participants pour 
les soumettre à l’arbitre. Tous 
assurent le bon fonctionne-
ment et la bonne humeur d’un 
festival aujourd’hui connu 
dans la France entière, et mê-
me au-delà.

Mélanie GRANGE

Le festival de scrabble, c’est une affaire de famille : les bénévoles de l’événement sont presque tous issus de la famille d’Évelyne Thibault. Enfants et petits-enfants sont présents chaque 
année pour arbitrer, ramasser, expliquer, accueillir, proposer boissons et pâtisseries aux festivaliers.

L’INFO EN +
JUSQU’AU 17 AOÛT
Le festival se poursuit 
jusqu’à vendredi et le grand
prix et palmarès. Mais 
“20 ans” obligent, de 
nombreuses animations 
sont programmées toute la
semaine : randonnées, 
surprises en refuge, soirée
grillades et pétanque, 
tournoi de belote, loto, tarot,
chaque jour et chaque soir.
Soirée de clôture “surprise”
vendredi, à 20 heures.

CE SOIR
Les festivaliers sont invités
à l’auditorium Laurent-
Gerra de Val Cenis. Vincent
Roca sera sur scène, 
accompagné de Wally, 
guitariste et clown du mot.
Le spectacle est 
programmé à 20 h 30 et 
ouvert à tous. Gratuit pour
les festivaliers ; de 12 à 
15 euros pour le public 
extérieur.

L’incontournable Festival de scrabble

CÔTÉ LACS

Chambéry
SavoieSavoie

Haute-SavoieHaute-Savoie
Annecy

Aix-les-Bains

Météo des plages

LAC LEMAN
Air : 22°
Eau : 24°

LAC D’AIGUEBELETTE
Air : 22°
Eau : 26°

LAC DU BOURGET
Air : 24°
Eau : 28°

LAC D’ANNECY
Air : 22°
Eau : 24°

LES COULEURS DE LA BIODIVERSITÉ
L’escargot de verre
La famille des Vitrini-

dae, nommée aussi
“Escargots de verre”, re-
groupe des mollusques
terrestres avec une co-
quille mince, fragile,
translucide. La taille de
leur corps est inférieure à
20 mm. Ils vivent dans des
endroits suffisamment
humides et frais, sous les
feuilles en décomposi-
tion, la mousse, sous les
blocs de pierre et les ar-
bres morts, près des sour-
ces, des berges des ruis-

seaux et des névés dans
les montagnes, à partir de
1 000 m jusqu’à 3 000 m
pour certaines espèces.
La coquille ne peut pas
contenir complètement
l’animal, le lobe du man-
teau s’étend au-delà de
l’ouverture vers l’arrière
droit recouvrant parfois le
sommet de la coquille et
la partie antérieure de
l’animal jusqu’à la tête.
L’ouverture est très large
et oblique, le péristome
est simple et fragile. Ils se

déplacent très rapide-
ment.

Ils restent actifs pendant
l’hiver entre le sol et la
neige. On peut les trouver
lors du dégel de la neige.
La majeure partie des es-
pèces a comme aire de
répartition l’Arc Alpin.

Espèces relictuelles de
l’âge glacière, ces petits
mollusques sont trouvés
de plus en plus en altitude
et de moins en moins dans
le niveau collinéen (colli-
nes). Ils sont utilisés com-

me indicateur du réchauf-
fement climatique.

Texte rédigé par Alain Thomas/
Groupe Malacologique des Pays de

Savoie/CSRNHS

Plus d’information sur la 
faune et la flore de Savoie : 
www.biodiversite-
savoie.org

Des mollusques terrestres avec une coquille mince, fragile, translucide. 
Photo Alain_THOMAS

Une classique de haute 
Tarentaise : la constellation de 
lacs au-dessus du hameau du 
Monal à Sainte-Foy-Tarentaise 
(lacs du Clou, Verdet, Blanc, Noir). 
Ici, le lac Brulet photographié par 
Michel Valomy, d’Albertville. En 
arrière-plan le glacier du mont 
Pourri. Départ de randonnée au 
hameau du Chenal.

À Sainte-Foy-Tarentaise : le lac Brulet, au-dessus du hameau du Monal

Vous aimez la Savoie, ses
paysages, ses monu-

ments, ses activités ? Vous
aimez prendre des photos 
et les partager ? Chaque
jour jusqu’au 26 août, Le 
Dauphiné Libéré vous of-
fre la possibilité de publier
vos clichés. Envoyez-
nous, par mail, la photo de
votre coup de cœur en Sa-
voie sur notre adresse : 
LDLsavoie@ledauphi-
ne.com

Attention, ces photos
doivent avoir été prises cet
été. N’oubliez pas d’indi-
quer vos coordonnées 
(nom, prénom, commune
de résidence) et une phra-
se pour nous expliquer le
choix de votre coin préfé-
ré.

LE COIN PRÉFÉRÉ DE NOS LECTEURS

Jusqu’au 26 août, 
le Dauphiné Libéré vous 
propose une petite revue des 
différentes activités sportives 
en plein air dont vous pourrez 
profiter en Savoie cet été. 
Aujourd’hui, on part 
effleurer les eaux avec notre 
jetski.

Qui a dit qu’on devait avoir
l’océan ou la mer à proximi-

té pour profiter d’un jetski ? 
Pour pratiquer cette activité, 

vous pouvez vous rendre à 
Saint-Hélène-sur-Isère, à Jet 
road. Ils sont ouverts tous les 
jours jusqu’à la rentrée. Sophie 
Drouet et son mari sont moni-
teurs diplômés en jetski. Ils tra-
vaillent aussi avec un moniteur 
en formation, en cas de forte 
demande. Prix du plaisir ? 65 € 
les 30 minutes. Venir avec un 
maillot de bain et une serviette. 
Tous les moyens de paiement 
acceptés, sauf les chèques.

Jet road : 06 81 02 06 10.

Pas de vagues à l’horizon. Vous pourrez profiter en toute sécurité 
des jetski mis à disposition par Jet road. Photo Sophie DROUET

Du jetski sur lac
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15 août 2018 : Le rosé des prés
Texte rédigé par : Maurice Durand
Société Mycologique et Botanique de la Région
Chambérienne (SMBRC)
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Une image de Haute Maurienne 
d’Aude-Line Dal Molin, de 
Challes-les-Eaux : les lacs de 
Lanserlia (env. 2 750 m). En 
arrière-plan, la Crête de côte 
chaude, la pointe du Grand Vallon 
(3 163 m) et, à gauche, le Grand 
Roc Noir à 3 582 m. Accès 
randonnée par Termingnon et le 
refuge au Plan du Lac.

En Haute Maurienne, les lacs Lanserlia et le Grand Roc Noir

Vous aimez la Savoie, ses
paysages, ses monu-

ments, ses activités ? Vous
aimez prendre des photos 
et les partager ? Chaque
jour jusqu’au 26 août, Le 
Dauphiné Libéré vous of-
fre la possibilité de publier
vos clichés. Envoyez-
nous, par mail, la photo de
votre coup de cœur en Sa-
voie sur notre adresse : 
LDLsavoie@ledauphi-
ne.com

Attention, ces photos
doivent avoir été prises cet
été. N’oubliez pas d’indi-
quer vos coordonnées 
(nom, prénom, commune
de résidence) et une phra-
se pour nous expliquer le
choix de votre coin préfé-
ré.

LE COIN PRÉFÉRÉ DE NOS LECTEURS

Le magnifique retable de l’église baroque est l’atout 
numéro un de Queige. Photos Le DL/P.L.

La porte du Beaufortain,
ses 850 habitants et son si beau retable
I

l existe un petit village qui
résiste encore et toujours à
l’afflux touristique… et qui

vaut pourtant le détour ! 
Queige et ses 850 habitants
est idéalement placé, dans
la vallée du Beaufortain, en-
tre les épicéas centenaires et
le Doron.

Le visiteur pourra y trouver
tout ce qu’on attend du par-
fait village savoyard. Tout
d’abord, sa remarquable
église baroque érigée au 
XIIe siècle et consacrée en
1670. Sa parure austère ne 
doit pas rebuter : l’intérieur
est splendide. Le retable
tout en or a coûté autant que
l’édifice.

Le seul clocher ouvert 
au public en Savoie

« C’est la seule église de Sa-
voie à proposer la visite de
son clocher, lors de laquelle 
les quatre cloches sont mises
en branle ! », assure Jean-
Louis Combaz, baptisé “le
clochard” puisque c’est lui,
le Quasimodo local, qui fait
carillonner l’église. Né à 
Queige, il connaît l’endroit
comme sa poche. Lundi, à
17 h 30, il fera la dernière vi-
site du clocher de la saison. 

Queige est le point de dé-
part idyllique de deux sen-
tiers. Le chemin des Pointiè-
res, fort de ses granges-mu-
s é e s  e t  d e  p a n n e a u x
explicatifs, a attiré plus de
100 000 randonneurs en
30 ans. L’autre sentier, plus
familial, est parsemé de jeux
et raconte les modes de vie, 
les spécificités locales. L’iti-
néraire, qui fait moins d’une

heure, est foulé par près de 
3 000 personnes par an.

Derrière la passerelle, 
une base de loisirs ?

L’attraction du moment, 
c’est une jolie passerelle aux
reflets orangés qui traverse
le Doron. Elle vient d’être 
bâtie par un artisan du coin
avec le bois de la forêt quei-
geraine. « Elle invite au pas-
sage ! », se réjouit Édouard
Meunier, le maire. Au bout 
du pont, on entend l’eau qui
clapote dans un lac en forme
de cœur. C’est dans ce havre
de paix qu’est en train de
naître une base de loisirs. « Il
y aura un point d’eau, un
snack, des jeux pour enfants
et des arbres fruitiers », ex-
plique le maire.

Ce nouvel éden pourra ser-
vir d’oasis pour les cyclistes
de la future “voie verte” qui
devrait relier Albertville à
Beaufort.  Les pêcheurs 
auront leur zone, les na-
geurs une autre. 

Queige regorge aussi de
traces du passé, comme son
école Maurice-Pralon, qui
rend hommage à un grand
Résistant qui, à sa mort en
2004, a légué toute sa fortu-
ne au village. « Certains ont
encore les larmes aux yeux
quand ils parlent de l’occu-
pation allemande », affirme
Émile Marin, né ici il y a près
de 80 ans.

Avis au futur visiteur : il se-
rait dommage de repartir 
sans siroter un cidre sorti de
l’un des neuf pressoirs enco-
re en activité…

Paul LEBOULANGER

La passerelle fraîchement inaugurée, construite avec le bois de la forêt locale, est un bijou au pied du village.

Jean-Louis Combaz (à gauche) sonnera les cloches devant les visiteurs, lundi à 17 h 30.Le plan d’eau réservé aux pêcheurs est un vrai espace de détente au bas du village.

Jusqu au 26 août, 
le Dauphiné Libéré vous 
propose une petite revue des 
différentes activités sportives 
en plein air dont vous pourrez 
profiter en Savoie cet été. 
Aujourd’hui, on part 
conduire des karts 
à toute allure.

Voilà une activité bien sym-
pathique, et de saison. Ren-

dez-vous à Tournon, pour re-
trouver Robert Chanal. C’est 
lui qui vous fournira les karts 
pour que vous puissiez ensuite 
vous éclater comme des petits 
fous. Son circuit, de 680 mètres 
de long, est réputé sinueux et 
donc technique, ce qui plaît 
aux spécialistes. Ouvert tous 
les jours en août. Accessible 
aux enfants à partir de 7 ans et 
5/6 ans en biplace.

Pour les 7-12 ans, comptez
12 € les dix minutes, pour les 

adolescents 15 € les dix minu-
tes à bord d‘un 200 cm³, et 20 € 
les dix minutes à bord d’un 
270 cm³. Il est conseillé d’appe-
ler pour réserver si on vient en 
groupe. Les casques sont four-
nis, pour le reste, il est interdit 
de venir genoux et épaules dé-
couverts pour votre sécurité.

Tél. 06 80 68 11 95. De 9 h à 12 h 
et de 13 h 30 à 18 h 30.

Venez les genoux et les épaules 
couvertes. Photo Robert CHANAL

Devenez Mario
ou Luigi sur le circuit

LES COULEURS DE LA BIODIVERSITÉ
Le rosé des prés
Le rosé des prés est le sosie

de son cousin le champi-
gnon de Paris. Il affectionne
les prairies pâturées jus-
qu’en haute montagne. Il est
le responsable de nombreux
accidents mortels pour les
cueilleurs qui n’observent
pas suffisamment la couleur
des lames sous le chapeau, 
elles ne doivent jamais être
blanches comme c’est le cas
de l’amanite phalloïde. Nous
vous donnerons le conseil de
ne pas les cueillir à moins de

20-30 mètres des arbres. Il
faut observer avec minutie
chacun des spécimens ré-
coltés et couper la base du
pied après ce contrôle.

Les champignons, comme
nombre d’insectes net-
toyeurs, mousses, sont très
sensibles aux engrais, traite-
ments phytosanitaires agri-
coles, traitements vétérinai-
res des animaux, et aux con-
servateurs alimentaires.

Il est devenu de plus en
plus rare dans nos pâtura-

ges, d’ailleurs, les bouses de
vaches se décomposent plus
difficilement que par le pas-
sé. Les agronomes connais-
sent les dommages que cela 
va apporter à la biodiversité 
de nos sols et à la qualité de
son rendement agricole.

Texte rédigé par Maurice Durand/
Société Mycologique et Botanique de 

la Région Chambérienne

Plus d’information sur la faune 
et la flore de Savoie : 
www.biodiversite-savoie.org

Le rosé des prés est le sosie de son cousin le champignon de Paris. 
Photo Maurice_DURAND
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Une image de Haute Maurienne 
d’Aude-Line Dal Molin, de 
Challes-les-Eaux : les lacs de 
Lanserlia (env. 2 750 m). En 
arrière-plan, la Crête de côte 
chaude, la pointe du Grand Vallon 
(3 163 m) et, à gauche, le Grand 
Roc Noir à 3 582 m. Accès 
randonnée par Termingnon et le 
refuge au Plan du Lac.

En Haute Maurienne, les lacs Lanserlia et le Grand Roc Noir

Vous aimez la Savoie, ses
paysages, ses monu-

ments, ses activités ? Vous
aimez prendre des photos 
et les partager ? Chaque
jour jusqu’au 26 août, Le 
Dauphiné Libéré vous of-
fre la possibilité de publier
vos clichés. Envoyez-
nous, par mail, la photo de
votre coup de cœur en Sa-
voie sur notre adresse : 
LDLsavoie@ledauphi-
ne.com

Attention, ces photos
doivent avoir été prises cet
été. N’oubliez pas d’indi-
quer vos coordonnées 
(nom, prénom, commune
de résidence) et une phra-
se pour nous expliquer le
choix de votre coin préfé-
ré.

LE COIN PRÉFÉRÉ DE NOS LECTEURS

Le magnifique retable de l’église baroque est l’atout 
numéro un de Queige. Photos Le DL/P.L.

La porte du Beaufortain,
ses 850 habitants et son si beau retable
I

l existe un petit village qui
résiste encore et toujours à
l’afflux touristique… et qui

vaut pourtant le détour ! 
Queige et ses 850 habitants
est idéalement placé, dans
la vallée du Beaufortain, en-
tre les épicéas centenaires et
le Doron.

Le visiteur pourra y trouver
tout ce qu’on attend du par-
fait village savoyard. Tout
d’abord, sa remarquable
église baroque érigée au 
XIIe siècle et consacrée en
1670. Sa parure austère ne 
doit pas rebuter : l’intérieur
est splendide. Le retable
tout en or a coûté autant que
l’édifice.

Le seul clocher ouvert 
au public en Savoie

« C’est la seule église de Sa-
voie à proposer la visite de
son clocher, lors de laquelle 
les quatre cloches sont mises
en branle ! », assure Jean-
Louis Combaz, baptisé “le
clochard” puisque c’est lui,
le Quasimodo local, qui fait
carillonner l’église. Né à 
Queige, il connaît l’endroit
comme sa poche. Lundi, à
17 h 30, il fera la dernière vi-
site du clocher de la saison. 

Queige est le point de dé-
part idyllique de deux sen-
tiers. Le chemin des Pointiè-
res, fort de ses granges-mu-
s é e s  e t  d e  p a n n e a u x
explicatifs, a attiré plus de
100 000 randonneurs en
30 ans. L’autre sentier, plus
familial, est parsemé de jeux
et raconte les modes de vie, 
les spécificités locales. L’iti-
néraire, qui fait moins d’une

heure, est foulé par près de 
3 000 personnes par an.

Derrière la passerelle, 
une base de loisirs ?

L’attraction du moment, 
c’est une jolie passerelle aux
reflets orangés qui traverse
le Doron. Elle vient d’être 
bâtie par un artisan du coin
avec le bois de la forêt quei-
geraine. « Elle invite au pas-
sage ! », se réjouit Édouard
Meunier, le maire. Au bout 
du pont, on entend l’eau qui
clapote dans un lac en forme
de cœur. C’est dans ce havre
de paix qu’est en train de
naître une base de loisirs. « Il
y aura un point d’eau, un
snack, des jeux pour enfants
et des arbres fruitiers », ex-
plique le maire.

Ce nouvel éden pourra ser-
vir d’oasis pour les cyclistes
de la future “voie verte” qui
devrait relier Albertville à
Beaufort.  Les pêcheurs 
auront leur zone, les na-
geurs une autre. 

Queige regorge aussi de
traces du passé, comme son
école Maurice-Pralon, qui
rend hommage à un grand
Résistant qui, à sa mort en
2004, a légué toute sa fortu-
ne au village. « Certains ont
encore les larmes aux yeux
quand ils parlent de l’occu-
pation allemande », affirme
Émile Marin, né ici il y a près
de 80 ans.

Avis au futur visiteur : il se-
rait dommage de repartir 
sans siroter un cidre sorti de
l’un des neuf pressoirs enco-
re en activité…

Paul LEBOULANGER

La passerelle fraîchement inaugurée, construite avec le bois de la forêt locale, est un bijou au pied du village.

Jean-Louis Combaz (à gauche) sonnera les cloches devant les visiteurs, lundi à 17 h 30.Le plan d’eau réservé aux pêcheurs est un vrai espace de détente au bas du village.

Jusqu au 26 août, 
le Dauphiné Libéré vous 
propose une petite revue des 
différentes activités sportives 
en plein air dont vous pourrez 
profiter en Savoie cet été. 
Aujourd’hui, on part 
conduire des karts 
à toute allure.

Voilà une activité bien sym-
pathique, et de saison. Ren-

dez-vous à Tournon, pour re-
trouver Robert Chanal. C’est 
lui qui vous fournira les karts 
pour que vous puissiez ensuite 
vous éclater comme des petits 
fous. Son circuit, de 680 mètres 
de long, est réputé sinueux et 
donc technique, ce qui plaît 
aux spécialistes. Ouvert tous 
les jours en août. Accessible 
aux enfants à partir de 7 ans et 
5/6 ans en biplace.

Pour les 7-12 ans, comptez
12 € les dix minutes, pour les 

adolescents 15 € les dix minu-
tes à bord d‘un 200 cm³, et 20 € 
les dix minutes à bord d’un 
270 cm³. Il est conseillé d’appe-
ler pour réserver si on vient en 
groupe. Les casques sont four-
nis, pour le reste, il est interdit 
de venir genoux et épaules dé-
couverts pour votre sécurité.

Tél. 06 80 68 11 95. De 9 h à 12 h 
et de 13 h 30 à 18 h 30.

Venez les genoux et les épaules 
couvertes. Photo Robert CHANAL

Devenez Mario
ou Luigi sur le circuit

LES COULEURS DE LA BIODIVERSITÉ
Le rosé des prés
Le rosé des prés est le sosie

de son cousin le champi-
gnon de Paris. Il affectionne
les prairies pâturées jus-
qu’en haute montagne. Il est
le responsable de nombreux
accidents mortels pour les
cueilleurs qui n’observent
pas suffisamment la couleur
des lames sous le chapeau, 
elles ne doivent jamais être
blanches comme c’est le cas
de l’amanite phalloïde. Nous
vous donnerons le conseil de
ne pas les cueillir à moins de

20-30 mètres des arbres. Il
faut observer avec minutie
chacun des spécimens ré-
coltés et couper la base du
pied après ce contrôle.

Les champignons, comme
nombre d’insectes net-
toyeurs, mousses, sont très
sensibles aux engrais, traite-
ments phytosanitaires agri-
coles, traitements vétérinai-
res des animaux, et aux con-
servateurs alimentaires.

Il est devenu de plus en
plus rare dans nos pâtura-

ges, d’ailleurs, les bouses de
vaches se décomposent plus
difficilement que par le pas-
sé. Les agronomes connais-
sent les dommages que cela 
va apporter à la biodiversité 
de nos sols et à la qualité de
son rendement agricole.

Texte rédigé par Maurice Durand/
Société Mycologique et Botanique de 

la Région Chambérienne

Plus d’information sur la faune 
et la flore de Savoie : 
www.biodiversite-savoie.org

Le rosé des prés est le sosie de son cousin le champignon de Paris. 
Photo Maurice_DURAND
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Météo des plages

LAC LEMAN
Air : 23°
Eau : 24°

LAC D’AIGUEBELETTE
Air : 22°
Eau : 25°

LAC DU BOURGET
Air : 24°
Eau : 23°

LAC D’ANNECY
Air : 23°
Eau : 25°

À ESSAYER

LE VILLAGE : QUEIGE PROFITE D’UNE POSITION RÊVÉE POUR ATTIRER LES PROMENEURS



12

16 août 2018 : La cistude d’Europe
Texte rédigé par : André Miquet et Jérôme Porteret
CEN Savoie

LE DAUPHINÉ LIBÉRÉ | JEUDI 16 AOÛT 2018 | 5
 

VOTRE ÉTÉ | EN SAVOIE

La tête dans les nuages 
entre les Arcs et Bourg-Saint-Maurice
D

ans le monde du para-
pente en Rhône-Alpes, il
y a Saint-Hilaire-du-

Touvet (Isère), bien sûr, Tal-
loires (Haute-Savoie), évi-
demment, et Bourg-Saint-
Maurice/Les Arcs.

Beaucoup moins connu
que les deux précédents, le
spot de parapente de Haute
Tarentaise n’en est pas 
moins remarquable, sur bien
des aspects, à commencer
par sa situation géographi-
que : « Le site est vraiment
génial parce qu’on peut vo-
ler des deux côtés, s’enthou-
siasme Tristan Martinet, 
membre du PCHT (Parapen-
te club de Haute Tarentaise).
À Saint-Hilaire où à Annecy,
on ne vole que d’un côté,
alors qu’ici, le matin, on peut
sauter du Versant du soleil
(depuis Les Chapelles, Vau-
gelaz, le fort du Truc, le plan
de la Boutte…) pour être
porté par les courants d’air
chaud, et l’après-midi, on 
bascule sur l’ubac, côté Arcs
(depuis la piste de Cachette,
Vallandry, Peisey-Nan-
croix…), et là, on peut rester
des heures en l’air. »

Une immense piste 
d’atterrissage aux Ilettes

Aux dires du pilote du
PCHT, le site est même très 
polyvalent. Le matin, les 
conditions seraient idéales 
pour les novices et les jeunes
sauteurs ; en début d’après-
midi, les pilotes les plus ex-
périmentés peuvent quant à
eux voler sur des masses
d’air plus difficiles à négo-

cier.
L’autre point fort du site ta-

rin, c’est son immense piste
d’atterrissage situé aux Ilet-
tes. Là où, à Talloires, tout le 
monde atterrit à la queue leu
leu, au pied des Arcs, il est
possible de se poser à trois,
de front, sans courir aucun
risque : « Même les planeurs
peuvent se “vacher” aux Il-
ettes, renchérit Tristan Mar-
tinet. Bon, ce n’est pas très 

recommandé, c’est surtout 
en cas de problème. Mais au
mois de juillet 2017, ça a per-
mis à un engin de se poser en
urgence. Il y a eu de la casse,
mais le pilote s’en est sorti
avec une simple frayeur. »

Même s’il n’y a aucun ris-
que de se marcher les uns
sur les autres, plusieurs
autres zones d’atterrissage
sont disponibles à la Berge-
rie ou près du foyer rural, à

Séez. Une dernière zone se
situe à côté de la gare de
Bourg-Saint-Maurice et a 
une petite particularité, qui
plaît aux amateurs de para-
pente : « Ce n’est pas une
zone officielle. Elle appar-
tient à un agriculteur qui est
plutôt tolérant. Alors on en
profite pour s’y poser parce
qu’elle est à deux minutes à 
pied du téléphérique qui va
jusqu’aux Arcs. On peut 

donc sauter à plusieurs re-
prises sans utiliser de navet-
tes. Pour ceux qui sont sensi-
bles aux questions écologi-
ques, là on peut vraiment
dire que chaque vol est réali-
sé sans moteur. En revanche,
il faut avoir un bon niveau
pour venir s’y poser. »

Au-delà de ces conditions
de vol et d’atterrissage opti-
males, reste les paysages de
Haute Tarentaise qui ga-

gnent à être connus, à une 
autre période qu’en hiver, et
d’un autre point de vue que
celui des pistes de ski. Et,
même si le ciel est un peu 
moins fréquenté qu’en Isère
ou en Haute-Savoie, vous
aurez peut-être la chance de
voler en compagnie de l’un
des fameux gypaètes qui re-
peuplent tout doucement les
sommets de la Vanoise.

Julien LEGRAND

Le spot de Haute Tarentaise à la particularité de pouvoir être exploité des deux côtés de la vallée. On peut sauter depuis l’adret (Les Chapelles, Vaugelaz, le fort du Truc, le plan de la 
Boutte…) et depuis l’ubac (Les Arcs, Vallandry, Peisey-Nancroix…) Tête en l’air

LA DÉCOUVERTE : LA HAUTE TARENTAISE DISPOSE D‘UN SPOT DE PARAPENTE REMARQUABLE

L’INFO EN +
LE FESTIVAL 
“TÊTE EN L’AIR”
Les 1er et 2 septembre, la 
piste d’atterrissage des 
Ilettes accueillera la 
3e édition de “Tête en l’air”,
le festival du Parapente 
club de Haute Tarentaise 
(PCHT)
Pour les pilotes autonomes,
des navettes seront 
accessibles afin de se 
rendre sur les différentes 
zones de décollage. Pour 
les autres, de nombreuses
animations seront 
proposées durant deux 
jours, à commencer par 
des baptêmes de l’air grâce
à des vols biplaces en 
parapente ou en 
deltaplane.
Ceux qui n’aiment pas les
sensations fortes pourront
profiter d’ateliers cerf-volant
et boomerang, d’un lâcher
de lanternes, ainsi que de
démonstrations de mini-
voile et de parapente 
acrobatique. Sachez 
également qu’un concours
de photos est organisé. Le
thème est le suivant : 
“humour et vol libre”.
Enfin, le samedi, un DJ 
animera le début de la 
soirée, avant un repas, 
forcément convivial, et un 
concert de rock.
Infos et programme sur :
www.teteenlair.net ou sur
le site internet du PCHT :
www.pcht.org.

Pris sur le vif par Christophe 
Rigoni de Chambéry, ce bouquetin 
évoluait avec un groupe de 
plusieurs bouquetins, le 23 juillet, 
près du Petit Perron en 
Maurienne. L’auteur de cette 
photo randonnait lorsqu’il a 
immortalisé ce beau spectacle de 
montagne.

Un bouquetin sur le site du Grand Perron des Encombres en Maurienne

Vous aimez la Savoie, ses
paysages, ses monu-

ments, ses activités ? Vous
aimez prendre des photos 
et les partager ? Chaque
jour jusqu’au 26 août, Le 
Dauphiné Libéré vous of-
fre la possibilité de publier
vos clichés. Envoyez-
nous, par mail, la photo de
votre coup de cœur en Sa-
voie sur notre adresse : 
LDLsavoie@ledauphi-
ne.com

Attention, ces photos
doivent avoir été prises cet
été. N’oubliez pas d’indi-
quer vos coordonnées 
(nom, prénom, commune
de résidence) et une phra-
se pour nous expliquer le
choix de votre coin préfé-
ré.

LE COIN PRÉFÉRÉ DE NOS LECTEURS

CÔTÉ LACS

Chambéry
SavoieSavoie

Haute-SavoieHaute-Savoie
Annecy

Aix-les-Bains

Météo des plages

LAC LEMAN
Air : 27°
Eau : 24°

LAC D’AIGUEBELETTE
Air : 26°
Eau : 26°

LAC DU BOURGET
Air : 28°
Eau : 23°

LAC D’ANNECY
Air : 27°
Eau : 24°

Jusqu’au 26 août, 
le Dauphiné Libéré vous 
propose une petite revue 
des différentes activités 
sportives en plein air dont 
vous pourrez profiter en 
Savoie cet été. 
Aujourd’hui, on part 
muscler nos jambes en 
faisant du pédalo.

C’est une activité bien
sympathique, le pédalo.

En plus de pratiquer une ac-
tivité physique en musclant
ses jambes, c’est l’occasion
de partir à la découverte du
lac du Bourget. Attention les
aventureux, pensez qu’il y a
également le chemin du re-
tour à faire. Quoi qu’il en
soit, c’est une activité qui est
proposée par Bourget nauti-
que jusqu’à fin septembre,
même en cas de pluie. Tous
les moyens de paiement 
sont acceptés, à l’exception
de la carte bancaire. Pas de

limite d’âge. Une embarca-
tion peut contenir entre 
quatre et cinq personnes.
Comptez 15 euros pour une
heure au milieu du lac où
règne le calme.

Ouvert de 10 heures à
19 heures. Port des Miran-
delles au Bourget-du-Lac.
Tél : 07 81 09 97 66.

Il est tôt, le lac est calme. Des 
conditions idéales. 
Photo Bourget nautique

Pédalez sur l'eau !

LES COULEURS DE LA BIODIVERSITÉ
La Cistude d’Europe
Devenue espèce embléma-

tique de la faune sauvage
de la Savoie, la tortue Cistu-
de a été réintroduite par le
Conservatoire d’espaces na-
turels de Savoie au sud du 
lac du Bourget à partir de
2000. En effet, l’étang des
Aigrettes constitue un bioto-
pe idéal (mares, étangs, rose-
lières, petites baies abritées
du lac), comme l’ont montré
trois ans de radio pistage sur
les adultes relâchés. Un se-
cond noyau de population a

donc été amorcé au nord du
lac, tout près du Rhône.

La Cistude d’Europe (Emys
orbicularis)  mesure en
moyenne 12 à 16 cm, de cou-
leur sombre, verdâtre à mar-
ron foncé, mouchetée de jau-
ne vif, elle est particulière-
ment discrète. Cette espèce
carnivore (mollusques, lar-
ves diverses, charognes),
longévive mais à la repro-
duction très lente, a été acti-
vement pêchée depuis le
néolithique et durant tout le

Moyen-Âge (mets de choix,
surtout pour les vendredis !),
jusqu’à sa disparition entre
le XIe et le XXe siècle.

Aujourd’hui, malgré le suc-
cès des réintroductions et 
une reprise de la reproduc-
tion, elle est concurrencée
par l’expansion de la tortue à
tempes rouges, Trachemys
scripta elegans, aussi con-
nue sous le nom de tortue de
Floride, en provenance des
États-Unis. Achetée en ani-
malerie et relâchée dans la

nature, cette espèce invasive
perturbe le fragile équilibre
des populations de Cistudes,
raison pour laquelle le Con-
servatoire capture ou re-
cueille les tortues des parti-
culiers qui souhaiteraient 
s’en séparer.

Texte rédigé par André Miquet
et Jérôme Porteret/Conservatoire 

d’espaces naturels de Savoie

Plus d’information sur la faune 
et la flore de Savoie : 
www.biodiversite-savoie.org

La Cistude d’Europe mesure en 
moyenne 12 à 16 cm. 
Photo Manuel BOURON
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La tête dans les nuages 
entre les Arcs et Bourg-Saint-Maurice
D

ans le monde du para-
pente en Rhône-Alpes, il
y a Saint-Hilaire-du-

Touvet (Isère), bien sûr, Tal-
loires (Haute-Savoie), évi-
demment, et Bourg-Saint-
Maurice/Les Arcs.

Beaucoup moins connu
que les deux précédents, le
spot de parapente de Haute
Tarentaise n’en est pas 
moins remarquable, sur bien
des aspects, à commencer
par sa situation géographi-
que : « Le site est vraiment
génial parce qu’on peut vo-
ler des deux côtés, s’enthou-
siasme Tristan Martinet, 
membre du PCHT (Parapen-
te club de Haute Tarentaise).
À Saint-Hilaire où à Annecy,
on ne vole que d’un côté,
alors qu’ici, le matin, on peut
sauter du Versant du soleil
(depuis Les Chapelles, Vau-
gelaz, le fort du Truc, le plan
de la Boutte…) pour être
porté par les courants d’air
chaud, et l’après-midi, on 
bascule sur l’ubac, côté Arcs
(depuis la piste de Cachette,
Vallandry, Peisey-Nan-
croix…), et là, on peut rester
des heures en l’air. »

Une immense piste 
d’atterrissage aux Ilettes

Aux dires du pilote du
PCHT, le site est même très 
polyvalent. Le matin, les 
conditions seraient idéales 
pour les novices et les jeunes
sauteurs ; en début d’après-
midi, les pilotes les plus ex-
périmentés peuvent quant à
eux voler sur des masses
d’air plus difficiles à négo-

cier.
L’autre point fort du site ta-

rin, c’est son immense piste
d’atterrissage situé aux Ilet-
tes. Là où, à Talloires, tout le 
monde atterrit à la queue leu
leu, au pied des Arcs, il est
possible de se poser à trois,
de front, sans courir aucun
risque : « Même les planeurs
peuvent se “vacher” aux Il-
ettes, renchérit Tristan Mar-
tinet. Bon, ce n’est pas très 

recommandé, c’est surtout 
en cas de problème. Mais au
mois de juillet 2017, ça a per-
mis à un engin de se poser en
urgence. Il y a eu de la casse,
mais le pilote s’en est sorti
avec une simple frayeur. »

Même s’il n’y a aucun ris-
que de se marcher les uns
sur les autres, plusieurs
autres zones d’atterrissage
sont disponibles à la Berge-
rie ou près du foyer rural, à

Séez. Une dernière zone se
situe à côté de la gare de
Bourg-Saint-Maurice et a 
une petite particularité, qui
plaît aux amateurs de para-
pente : « Ce n’est pas une
zone officielle. Elle appar-
tient à un agriculteur qui est
plutôt tolérant. Alors on en
profite pour s’y poser parce
qu’elle est à deux minutes à 
pied du téléphérique qui va
jusqu’aux Arcs. On peut 

donc sauter à plusieurs re-
prises sans utiliser de navet-
tes. Pour ceux qui sont sensi-
bles aux questions écologi-
ques, là on peut vraiment
dire que chaque vol est réali-
sé sans moteur. En revanche,
il faut avoir un bon niveau
pour venir s’y poser. »

Au-delà de ces conditions
de vol et d’atterrissage opti-
males, reste les paysages de
Haute Tarentaise qui ga-

gnent à être connus, à une 
autre période qu’en hiver, et
d’un autre point de vue que
celui des pistes de ski. Et,
même si le ciel est un peu 
moins fréquenté qu’en Isère
ou en Haute-Savoie, vous
aurez peut-être la chance de
voler en compagnie de l’un
des fameux gypaètes qui re-
peuplent tout doucement les
sommets de la Vanoise.

Julien LEGRAND

Le spot de Haute Tarentaise à la particularité de pouvoir être exploité des deux côtés de la vallée. On peut sauter depuis l’adret (Les Chapelles, Vaugelaz, le fort du Truc, le plan de la 
Boutte…) et depuis l’ubac (Les Arcs, Vallandry, Peisey-Nancroix…) Tête en l’air

LA DÉCOUVERTE : LA HAUTE TARENTAISE DISPOSE D‘UN SPOT DE PARAPENTE REMARQUABLE

L’INFO EN +
LE FESTIVAL 
“TÊTE EN L’AIR”
Les 1er et 2 septembre, la 
piste d’atterrissage des 
Ilettes accueillera la 
3e édition de “Tête en l’air”,
le festival du Parapente 
club de Haute Tarentaise 
(PCHT)
Pour les pilotes autonomes,
des navettes seront 
accessibles afin de se 
rendre sur les différentes 
zones de décollage. Pour 
les autres, de nombreuses
animations seront 
proposées durant deux 
jours, à commencer par 
des baptêmes de l’air grâce
à des vols biplaces en 
parapente ou en 
deltaplane.
Ceux qui n’aiment pas les
sensations fortes pourront
profiter d’ateliers cerf-volant
et boomerang, d’un lâcher
de lanternes, ainsi que de
démonstrations de mini-
voile et de parapente 
acrobatique. Sachez 
également qu’un concours
de photos est organisé. Le
thème est le suivant : 
“humour et vol libre”.
Enfin, le samedi, un DJ 
animera le début de la 
soirée, avant un repas, 
forcément convivial, et un 
concert de rock.
Infos et programme sur :
www.teteenlair.net ou sur
le site internet du PCHT :
www.pcht.org.

Pris sur le vif par Christophe 
Rigoni de Chambéry, ce bouquetin 
évoluait avec un groupe de 
plusieurs bouquetins, le 23 juillet, 
près du Petit Perron en 
Maurienne. L’auteur de cette 
photo randonnait lorsqu’il a 
immortalisé ce beau spectacle de 
montagne.

Un bouquetin sur le site du Grand Perron des Encombres en Maurienne

Vous aimez la Savoie, ses
paysages, ses monu-

ments, ses activités ? Vous
aimez prendre des photos 
et les partager ? Chaque
jour jusqu’au 26 août, Le 
Dauphiné Libéré vous of-
fre la possibilité de publier
vos clichés. Envoyez-
nous, par mail, la photo de
votre coup de cœur en Sa-
voie sur notre adresse : 
LDLsavoie@ledauphi-
ne.com

Attention, ces photos
doivent avoir été prises cet
été. N’oubliez pas d’indi-
quer vos coordonnées 
(nom, prénom, commune
de résidence) et une phra-
se pour nous expliquer le
choix de votre coin préfé-
ré.
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Jusqu’au 26 août, 
le Dauphiné Libéré vous 
propose une petite revue 
des différentes activités 
sportives en plein air dont 
vous pourrez profiter en 
Savoie cet été. 
Aujourd’hui, on part 
muscler nos jambes en 
faisant du pédalo.

C’est une activité bien
sympathique, le pédalo.

En plus de pratiquer une ac-
tivité physique en musclant
ses jambes, c’est l’occasion
de partir à la découverte du
lac du Bourget. Attention les
aventureux, pensez qu’il y a
également le chemin du re-
tour à faire. Quoi qu’il en
soit, c’est une activité qui est
proposée par Bourget nauti-
que jusqu’à fin septembre,
même en cas de pluie. Tous
les moyens de paiement 
sont acceptés, à l’exception
de la carte bancaire. Pas de

limite d’âge. Une embarca-
tion peut contenir entre 
quatre et cinq personnes.
Comptez 15 euros pour une
heure au milieu du lac où
règne le calme.

Ouvert de 10 heures à
19 heures. Port des Miran-
delles au Bourget-du-Lac.
Tél : 07 81 09 97 66.

Il est tôt, le lac est calme. Des 
conditions idéales. 
Photo Bourget nautique

Pédalez sur l'eau !

LES COULEURS DE LA BIODIVERSITÉ
La Cistude d’Europe
Devenue espèce embléma-

tique de la faune sauvage
de la Savoie, la tortue Cistu-
de a été réintroduite par le
Conservatoire d’espaces na-
turels de Savoie au sud du 
lac du Bourget à partir de
2000. En effet, l’étang des
Aigrettes constitue un bioto-
pe idéal (mares, étangs, rose-
lières, petites baies abritées
du lac), comme l’ont montré
trois ans de radio pistage sur
les adultes relâchés. Un se-
cond noyau de population a

donc été amorcé au nord du
lac, tout près du Rhône.

La Cistude d’Europe (Emys
orbicularis)  mesure en
moyenne 12 à 16 cm, de cou-
leur sombre, verdâtre à mar-
ron foncé, mouchetée de jau-
ne vif, elle est particulière-
ment discrète. Cette espèce
carnivore (mollusques, lar-
ves diverses, charognes),
longévive mais à la repro-
duction très lente, a été acti-
vement pêchée depuis le
néolithique et durant tout le

Moyen-Âge (mets de choix,
surtout pour les vendredis !),
jusqu’à sa disparition entre
le XIe et le XXe siècle.

Aujourd’hui, malgré le suc-
cès des réintroductions et 
une reprise de la reproduc-
tion, elle est concurrencée
par l’expansion de la tortue à
tempes rouges, Trachemys
scripta elegans, aussi con-
nue sous le nom de tortue de
Floride, en provenance des
États-Unis. Achetée en ani-
malerie et relâchée dans la

nature, cette espèce invasive
perturbe le fragile équilibre
des populations de Cistudes,
raison pour laquelle le Con-
servatoire capture ou re-
cueille les tortues des parti-
culiers qui souhaiteraient 
s’en séparer.

Texte rédigé par André Miquet
et Jérôme Porteret/Conservatoire 

d’espaces naturels de Savoie

Plus d’information sur la faune 
et la flore de Savoie : 
www.biodiversite-savoie.org

La Cistude d’Europe mesure en 
moyenne 12 à 16 cm. 
Photo Manuel BOURON
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La tête dans les nuages 
entre les Arcs et Bourg-Saint-Maurice
D

ans le monde du para-
pente en Rhône-Alpes, il
y a Saint-Hilaire-du-

Touvet (Isère), bien sûr, Tal-
loires (Haute-Savoie), évi-
demment, et Bourg-Saint-
Maurice/Les Arcs.

Beaucoup moins connu
que les deux précédents, le
spot de parapente de Haute
Tarentaise n’en est pas 
moins remarquable, sur bien
des aspects, à commencer
par sa situation géographi-
que : « Le site est vraiment
génial parce qu’on peut vo-
ler des deux côtés, s’enthou-
siasme Tristan Martinet, 
membre du PCHT (Parapen-
te club de Haute Tarentaise).
À Saint-Hilaire où à Annecy,
on ne vole que d’un côté,
alors qu’ici, le matin, on peut
sauter du Versant du soleil
(depuis Les Chapelles, Vau-
gelaz, le fort du Truc, le plan
de la Boutte…) pour être
porté par les courants d’air
chaud, et l’après-midi, on 
bascule sur l’ubac, côté Arcs
(depuis la piste de Cachette,
Vallandry, Peisey-Nan-
croix…), et là, on peut rester
des heures en l’air. »

Une immense piste 
d’atterrissage aux Ilettes

Aux dires du pilote du
PCHT, le site est même très 
polyvalent. Le matin, les 
conditions seraient idéales 
pour les novices et les jeunes
sauteurs ; en début d’après-
midi, les pilotes les plus ex-
périmentés peuvent quant à
eux voler sur des masses
d’air plus difficiles à négo-

cier.
L’autre point fort du site ta-

rin, c’est son immense piste
d’atterrissage situé aux Ilet-
tes. Là où, à Talloires, tout le 
monde atterrit à la queue leu
leu, au pied des Arcs, il est
possible de se poser à trois,
de front, sans courir aucun
risque : « Même les planeurs
peuvent se “vacher” aux Il-
ettes, renchérit Tristan Mar-
tinet. Bon, ce n’est pas très 

recommandé, c’est surtout 
en cas de problème. Mais au
mois de juillet 2017, ça a per-
mis à un engin de se poser en
urgence. Il y a eu de la casse,
mais le pilote s’en est sorti
avec une simple frayeur. »

Même s’il n’y a aucun ris-
que de se marcher les uns
sur les autres, plusieurs
autres zones d’atterrissage
sont disponibles à la Berge-
rie ou près du foyer rural, à

Séez. Une dernière zone se
situe à côté de la gare de
Bourg-Saint-Maurice et a 
une petite particularité, qui
plaît aux amateurs de para-
pente : « Ce n’est pas une
zone officielle. Elle appar-
tient à un agriculteur qui est
plutôt tolérant. Alors on en
profite pour s’y poser parce
qu’elle est à deux minutes à 
pied du téléphérique qui va
jusqu’aux Arcs. On peut 

donc sauter à plusieurs re-
prises sans utiliser de navet-
tes. Pour ceux qui sont sensi-
bles aux questions écologi-
ques, là on peut vraiment
dire que chaque vol est réali-
sé sans moteur. En revanche,
il faut avoir un bon niveau
pour venir s’y poser. »

Au-delà de ces conditions
de vol et d’atterrissage opti-
males, reste les paysages de
Haute Tarentaise qui ga-

gnent à être connus, à une 
autre période qu’en hiver, et
d’un autre point de vue que
celui des pistes de ski. Et,
même si le ciel est un peu 
moins fréquenté qu’en Isère
ou en Haute-Savoie, vous
aurez peut-être la chance de
voler en compagnie de l’un
des fameux gypaètes qui re-
peuplent tout doucement les
sommets de la Vanoise.

Julien LEGRAND

Le spot de Haute Tarentaise à la particularité de pouvoir être exploité des deux côtés de la vallée. On peut sauter depuis l’adret (Les Chapelles, Vaugelaz, le fort du Truc, le plan de la 
Boutte…) et depuis l’ubac (Les Arcs, Vallandry, Peisey-Nancroix…) Tête en l’air

LA DÉCOUVERTE : LA HAUTE TARENTAISE DISPOSE D‘UN SPOT DE PARAPENTE REMARQUABLE

L’INFO EN +
LE FESTIVAL 
“TÊTE EN L’AIR”
Les 1er et 2 septembre, la 
piste d’atterrissage des 
Ilettes accueillera la 
3e édition de “Tête en l’air”,
le festival du Parapente 
club de Haute Tarentaise 
(PCHT)
Pour les pilotes autonomes,
des navettes seront 
accessibles afin de se 
rendre sur les différentes 
zones de décollage. Pour 
les autres, de nombreuses
animations seront 
proposées durant deux 
jours, à commencer par 
des baptêmes de l’air grâce
à des vols biplaces en 
parapente ou en 
deltaplane.
Ceux qui n’aiment pas les
sensations fortes pourront
profiter d’ateliers cerf-volant
et boomerang, d’un lâcher
de lanternes, ainsi que de
démonstrations de mini-
voile et de parapente 
acrobatique. Sachez 
également qu’un concours
de photos est organisé. Le
thème est le suivant : 
“humour et vol libre”.
Enfin, le samedi, un DJ 
animera le début de la 
soirée, avant un repas, 
forcément convivial, et un 
concert de rock.
Infos et programme sur :
www.teteenlair.net ou sur
le site internet du PCHT :
www.pcht.org.

Pris sur le vif par Christophe 
Rigoni de Chambéry, ce bouquetin 
évoluait avec un groupe de 
plusieurs bouquetins, le 23 juillet, 
près du Petit Perron en 
Maurienne. L’auteur de cette 
photo randonnait lorsqu’il a 
immortalisé ce beau spectacle de 
montagne.

Un bouquetin sur le site du Grand Perron des Encombres en Maurienne

Vous aimez la Savoie, ses
paysages, ses monu-

ments, ses activités ? Vous
aimez prendre des photos 
et les partager ? Chaque
jour jusqu’au 26 août, Le 
Dauphiné Libéré vous of-
fre la possibilité de publier
vos clichés. Envoyez-
nous, par mail, la photo de
votre coup de cœur en Sa-
voie sur notre adresse : 
LDLsavoie@ledauphi-
ne.com

Attention, ces photos
doivent avoir été prises cet
été. N’oubliez pas d’indi-
quer vos coordonnées 
(nom, prénom, commune
de résidence) et une phra-
se pour nous expliquer le
choix de votre coin préfé-
ré.

LE COIN PRÉFÉRÉ DE NOS LECTEURS

CÔTÉ LACS

Chambéry
SavoieSavoie

Haute-SavoieHaute-Savoie
Annecy

Aix-les-Bains

Météo des plages

LAC LEMAN
Air : 27°
Eau : 24°

LAC D’AIGUEBELETTE
Air : 26°
Eau : 26°

LAC DU BOURGET
Air : 28°
Eau : 23°

LAC D’ANNECY
Air : 27°
Eau : 24°

Jusqu’au 26 août, 
le Dauphiné Libéré vous 
propose une petite revue 
des différentes activités 
sportives en plein air dont 
vous pourrez profiter en 
Savoie cet été. 
Aujourd’hui, on part 
muscler nos jambes en 
faisant du pédalo.

C’est une activité bien
sympathique, le pédalo.

En plus de pratiquer une ac-
tivité physique en musclant
ses jambes, c’est l’occasion
de partir à la découverte du
lac du Bourget. Attention les
aventureux, pensez qu’il y a
également le chemin du re-
tour à faire. Quoi qu’il en
soit, c’est une activité qui est
proposée par Bourget nauti-
que jusqu’à fin septembre,
même en cas de pluie. Tous
les moyens de paiement 
sont acceptés, à l’exception
de la carte bancaire. Pas de

limite d’âge. Une embarca-
tion peut contenir entre 
quatre et cinq personnes.
Comptez 15 euros pour une
heure au milieu du lac où
règne le calme.

Ouvert de 10 heures à
19 heures. Port des Miran-
delles au Bourget-du-Lac.
Tél : 07 81 09 97 66.

Il est tôt, le lac est calme. Des 
conditions idéales. 
Photo Bourget nautique

Pédalez sur l'eau !

LES COULEURS DE LA BIODIVERSITÉ
La Cistude d’Europe
Devenue espèce embléma-

tique de la faune sauvage
de la Savoie, la tortue Cistu-
de a été réintroduite par le
Conservatoire d’espaces na-
turels de Savoie au sud du 
lac du Bourget à partir de
2000. En effet, l’étang des
Aigrettes constitue un bioto-
pe idéal (mares, étangs, rose-
lières, petites baies abritées
du lac), comme l’ont montré
trois ans de radio pistage sur
les adultes relâchés. Un se-
cond noyau de population a

donc été amorcé au nord du
lac, tout près du Rhône.

La Cistude d’Europe (Emys
orbicularis)  mesure en
moyenne 12 à 16 cm, de cou-
leur sombre, verdâtre à mar-
ron foncé, mouchetée de jau-
ne vif, elle est particulière-
ment discrète. Cette espèce
carnivore (mollusques, lar-
ves diverses, charognes),
longévive mais à la repro-
duction très lente, a été acti-
vement pêchée depuis le
néolithique et durant tout le

Moyen-Âge (mets de choix,
surtout pour les vendredis !),
jusqu’à sa disparition entre
le XIe et le XXe siècle.

Aujourd’hui, malgré le suc-
cès des réintroductions et 
une reprise de la reproduc-
tion, elle est concurrencée
par l’expansion de la tortue à
tempes rouges, Trachemys
scripta elegans, aussi con-
nue sous le nom de tortue de
Floride, en provenance des
États-Unis. Achetée en ani-
malerie et relâchée dans la

nature, cette espèce invasive
perturbe le fragile équilibre
des populations de Cistudes,
raison pour laquelle le Con-
servatoire capture ou re-
cueille les tortues des parti-
culiers qui souhaiteraient 
s’en séparer.

Texte rédigé par André Miquet
et Jérôme Porteret/Conservatoire 

d’espaces naturels de Savoie

Plus d’information sur la faune 
et la flore de Savoie : 
www.biodiversite-savoie.org

La Cistude d’Europe mesure en 
moyenne 12 à 16 cm. 
Photo Manuel BOURON
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17 août 2018 : Le barbitiste empourpré
Texte rédigé par : Manuel Bouron 
Miramella
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Pour celles et ceux que le
VTT n’amuse plus, le centre

H2o Sports, fort de 25 ans d’ex-
périence dans les activités 
outdoor et basé à Landry, van-
te les mérites de son engin glis-
sant non identifié : le déval’bi-
ke. « C’est une sorte de trotti-
nette de descente montée 
comme un vélo tout-terrain,
sans pédale et sans selle, dotée
de gros pneus », décrit Antoi-
ne, l’un des encadrants de cet-
te activité.

Facile à manier grâce à un
centre de gravité plutôt bas, les
parcours - au départ de la sta-
tion des Coches ou de Vallan-
dry - sont « adaptés à l’âge, 
mais aussi aux envies des par-
ticipants ». Ils vont jusqu’à 
1 300 mètres de dénivelé.
Après un débriefing techni-

que, c’est parti pour dévaler les
chemins de montagne sans
forcer, debout en permanence,
sur ces trottinettes surprenan-
tes. « Un guide accompagne 
toujours le groupe, composé
de 12 personnes maximum. 
Nous fournissons le matériel 
(casque, protections), mais les 
personnes doivent prévoir une 
tenue et des chaussures de 
sport ».

o Centre H2o Sports, espace 
de loisirs du Perrey, à Landry. 
o Tarifs : découverte 48 € 
(enfant), 52 € (12 ans et +), 
initiation petit parcours 52 € (à 
partir de 12 ans), initiation grand 
parcours 62 € (dès 12 ans). 
o Durée : 2 h 30 ou 3 heures. 
o Infos au 04 79 07 97 21 
ou sur www.h2o-rafting.comLaissez-vous surprendre par cette trottinette des montagnes. Photo/H2o Sports

Dévalez les chemins “tout schuss” au guidon d’un vélo’trott !

La photo a été prise le 15 août par Pierre Viala (de Béziers, dans l’Hérault) au cirque des Évettes, à Bonneval-sur-Arc. Il a capturé un de ces moments que seule la nature peut offrir. 
Le glacier se reflète magnifiquement dans le lac.

Le cirque des Évettes et son glacier, en Maurienne

Vous aimez la Savoie, ses
paysages, ses monuments,

ses activités ? Vous aimez 
prendre des photos et les par-

tager ? Chaque jour jusqu’au
26 août, Le Dauphiné Libéré 
vous offre la possibilité de pu-
blier vos clichés. Envoyez-

nous, par mail, la photo de
votre coup de cœur en Savoie
sur notre adresse : 
LDLsavoie@ledauphine.com

Attention, ces photos doi-
vent avoir été prises cet été.
N’oubliez pas d’indiquer vos
coordonnées (nom, prénom,

commune de résidence) et 
une phrase pour nous expli-
quer le choix de votre coin
préféré.

LE COIN PRÉFÉRÉ DE NOS LECTEURSCÔTÉ LACS

Chambéry
SavoieSavoie

Haute-SavoieHaute-Savoie
Annecy

Aix-les-Bains

Météo des plages

LAC LEMAN
Air : 29°
Eau : 24°

LAC D’AIGUEBELETTE
Air : 28°
Eau : 26°

LAC DU BOURGET
Air : 31°
Eau : 24°

LAC D’ANNECY
Air : 30°
Eau : 25°

Le festival des Classiques du prieuré est de retour. Dans ce cadre, l’ensemble Confluence 
se produira ce soir dans le cloître du prieuré du Bourget-du-Lac. Issus du Conservatoire 
national supérieur musique et danse de Lyon, ces jeunes artistes se sont déjà produits en 
France, en Italie, et en République Tchèque. Original dans sa composition d’un trio à 
cordes, d’une harpe et d’une flûte traversière, ce brillant quintette étend son répertoire de 
l’époque classique à aujourd’hui, avec une prédilection pour les compositeurs français, 
romantiques et modernes. Photo Le DL/Patrick ANSANNAY-ALEX

> Vendredi 17 août à 20 h 30, dans le cloître du prieuré du Bourget-du-Lac. En cas de pluie, repli 
à l’église Saint-Laurent. Tarifs : de 10 € à 20 €, gratuit pour les - de 12 ans. Pass 3 concerts : 46 €. 
Billetterie et rens. dans les offices de tourisme du Bourget-du-Lac (tél. 04 79 25 01 99), d’Aix-les-Bains 
(tél. 04 79 88 09 99), de Chambéry (tél. 04 79 33 42 47) et sur place, le soir du concert.

LE BOURGET-
DU-LAC 
L’ensemble 
Confluence 
ouvrira 
l’édition 
2018 des 
Classiques 
du prieuré, 
ce soir

Rendez-vous ce soir devant l’église de la Sainte-Trinité 
de Peisey pour découvrir “Ensemble improvisation”, 
avec Natalia Ermakova, violoncelliste, et Éric Blin, 
accordéoniste classique. Cet événement est organisé 
par “Musiques originales de la Grande Europe”.  
Au programme : Moussorgski, Dvorák, Bach, Vivaldi, etc.
> Vendredi 17 août à 20 h 30 devant l’église de la Sainte-Trinité 
de Peisey. Entrée libre.

PEISEY-
NANCROIX
De la 
musique 
classique 
devant 
l’église de 
la Sainte-
Trinité, 
ce soir

LES COULEURS 
DE LA BIODIVERSITÉ
Le barbitiste empourpré

La Savoie compte actuelle-
ment 86 espèces d’or-

thoptères (criquets, saute-
relles, grillons…) dont près
d’un quart est considéré
comme menacé. Le barbitis-
te empourpré fait partie de
cette catégorie sensible.

Inconnu dans le départe-
ment il y a encore 10 ans, il 
ne s’agit, a priori, pas d’une
arrivée récente, mais bien
d’une espèce restée jus-
qu’alors non observée.

Les raisons de cet anony-
mat tiennent probablement
tout d’abord à sa discrétion
sonore : contrairement à de
nombreux orthoptères, cette
espèce n’émet aucun son 
audible par l’oreille humai-
ne. Son milieu de vie peut
également apporter une
part d’explication : il s’agit
des buissons et végétations
épineuses associées aux co-
teaux secs pâturés.

Un insecte aux couleurs 
vives et contrastées

Son mode de déplacement,
lent et sans saut, la rend par-
ticulièrement discrète. 

Combinée à tous ces fac-
teurs, son aire de répartition,
localisée sur les adrets de
moyenne et début de Haute
Maurienne, semble suffi-
samment restreinte pour 
qu’elle ait pu rester inaper-
çue jusqu’à maintenant.
Cette espèce d’assez grande
taille (trois centimètres) ar-
bore des couleurs vives et
contrastées qui la rendent
particulièrement reconnais-
sable lorsque l’œil l’a détec-
tée : tête, pattes et antennes
rouge brique, ventre jaune
fluorescent, dos vert rayé de
blanc et pour finir, deux li-
gnes jaunes s’élançant des
yeux et parcourant entière-
ment le thorax. Cet insecte
est, à ce jour, connu sur cinq
sites en Savoie, dont un géré
par le Conservatoire d’espa-

ces naturels, sur la commu-
ne du Châtel. Sa conserva-
tion ne présente en principe
aucune complexité, si ce
n’est de maintenir un pâtu-
rage (bovin ou ovin de pré-
férence) qui préserve une
partie de surfaces non rases
et une proportion significati-
ve de petits buissons. Les
débroussaillements généra-
lisés et le pâturage intensif
- qui éliminent cette fraction
d’arbustes et d’herbes peu
pâturées -, sont synonymes
de disparition de l’espèce,
mais également d’une gran-
de partie de la biodiversité 
animale de ces adrets. 

À l’opposé, l’abandon du
pâturage et la colonisation
forestière, sont tout aussi 
préjudiciables. 

En Savoie, le maintien du
barbitiste empourpré et de
très nombreuses espèces
liées à ce type de milieux
repose donc sur cet équili-
bre, souvent difficile à trou-
ver, entre la “friche qui fait 
peur” et le “gazon raclé qui
fait propre”…

Texte rédigé par 
Manuel BOURON/Miramella

www.biodiversite-savoie.org

Cette espèce d’orthoptères 
n’émet aucun son audible par 
l’oreille humaine. Photo Manuel_BOURON

NOS IDÉES DE SORTIES

Ce week-end, tous les passionnés de sport automobile vont 
assister au 25e rallye de Chartreuse. Nouveauté cette année, 
la spéciale à Merlas va mettre à mal les pneus pour le plus 
grand plaisir des spectateurs. La spéciale classique 
de Saint-Franc devrait encore attirer un nombreux public. 
Les organisateurs rappellent qu’il est impératif de respecter 
les consignes de sécurité, les zones publiques sont 
matérialisées en vert.  Archives photo Le DL/Marie-Claude FABRE

> Samedi 18 et dimanche 19 août. Demain, la route de Merlas sera 
fermée à 12 h 44, celle de Saint-Franc à 13 h 21. Dimanche, la route 
de Miribel sera fermée à 7 h 03, et celle du Grand Vivier à 9 h 36. 
Et ceci jusqu’au passage de la dernière voiture.

LES ÉCHELLES Le rallye de Chartreuse 
a lieu tout le week-end
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Pour celles et ceux que le
VTT n’amuse plus, le centre

H2o Sports, fort de 25 ans d’ex-
périence dans les activités 
outdoor et basé à Landry, van-
te les mérites de son engin glis-
sant non identifié : le déval’bi-
ke. « C’est une sorte de trotti-
nette de descente montée 
comme un vélo tout-terrain,
sans pédale et sans selle, dotée
de gros pneus », décrit Antoi-
ne, l’un des encadrants de cet-
te activité.

Facile à manier grâce à un
centre de gravité plutôt bas, les
parcours - au départ de la sta-
tion des Coches ou de Vallan-
dry - sont « adaptés à l’âge, 
mais aussi aux envies des par-
ticipants ». Ils vont jusqu’à 
1 300 mètres de dénivelé.
Après un débriefing techni-

que, c’est parti pour dévaler les
chemins de montagne sans
forcer, debout en permanence,
sur ces trottinettes surprenan-
tes. « Un guide accompagne 
toujours le groupe, composé
de 12 personnes maximum. 
Nous fournissons le matériel 
(casque, protections), mais les 
personnes doivent prévoir une 
tenue et des chaussures de 
sport ».

o Centre H2o Sports, espace 
de loisirs du Perrey, à Landry. 
o Tarifs : découverte 48 € 
(enfant), 52 € (12 ans et +), 
initiation petit parcours 52 € (à 
partir de 12 ans), initiation grand 
parcours 62 € (dès 12 ans). 
o Durée : 2 h 30 ou 3 heures. 
o Infos au 04 79 07 97 21 
ou sur www.h2o-rafting.comLaissez-vous surprendre par cette trottinette des montagnes. Photo/H2o Sports

Dévalez les chemins “tout schuss” au guidon d’un vélo’trott !

La photo a été prise le 15 août par Pierre Viala (de Béziers, dans l’Hérault) au cirque des Évettes, à Bonneval-sur-Arc. Il a capturé un de ces moments que seule la nature peut offrir. 
Le glacier se reflète magnifiquement dans le lac.

Le cirque des Évettes et son glacier, en Maurienne

Vous aimez la Savoie, ses
paysages, ses monuments,

ses activités ? Vous aimez 
prendre des photos et les par-

tager ? Chaque jour jusqu’au
26 août, Le Dauphiné Libéré 
vous offre la possibilité de pu-
blier vos clichés. Envoyez-

nous, par mail, la photo de
votre coup de cœur en Savoie
sur notre adresse : 
LDLsavoie@ledauphine.com

Attention, ces photos doi-
vent avoir été prises cet été.
N’oubliez pas d’indiquer vos
coordonnées (nom, prénom,

commune de résidence) et 
une phrase pour nous expli-
quer le choix de votre coin
préféré.

LE COIN PRÉFÉRÉ DE NOS LECTEURSCÔTÉ LACS

Chambéry
SavoieSavoie

Haute-SavoieHaute-Savoie
Annecy

Aix-les-Bains

Météo des plages

LAC LEMAN
Air : 29°
Eau : 24°

LAC D’AIGUEBELETTE
Air : 28°
Eau : 26°

LAC DU BOURGET
Air : 31°
Eau : 24°

LAC D’ANNECY
Air : 30°
Eau : 25°

Le festival des Classiques du prieuré est de retour. Dans ce cadre, l’ensemble Confluence 
se produira ce soir dans le cloître du prieuré du Bourget-du-Lac. Issus du Conservatoire 
national supérieur musique et danse de Lyon, ces jeunes artistes se sont déjà produits en 
France, en Italie, et en République Tchèque. Original dans sa composition d’un trio à 
cordes, d’une harpe et d’une flûte traversière, ce brillant quintette étend son répertoire de 
l’époque classique à aujourd’hui, avec une prédilection pour les compositeurs français, 
romantiques et modernes. Photo Le DL/Patrick ANSANNAY-ALEX

> Vendredi 17 août à 20 h 30, dans le cloître du prieuré du Bourget-du-Lac. En cas de pluie, repli 
à l’église Saint-Laurent. Tarifs : de 10 € à 20 €, gratuit pour les - de 12 ans. Pass 3 concerts : 46 €. 
Billetterie et rens. dans les offices de tourisme du Bourget-du-Lac (tél. 04 79 25 01 99), d’Aix-les-Bains 
(tél. 04 79 88 09 99), de Chambéry (tél. 04 79 33 42 47) et sur place, le soir du concert.
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l’édition 
2018 des 
Classiques 
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Rendez-vous ce soir devant l’église de la Sainte-Trinité 
de Peisey pour découvrir “Ensemble improvisation”, 
avec Natalia Ermakova, violoncelliste, et Éric Blin, 
accordéoniste classique. Cet événement est organisé 
par “Musiques originales de la Grande Europe”.  
Au programme : Moussorgski, Dvorák, Bach, Vivaldi, etc.
> Vendredi 17 août à 20 h 30 devant l’église de la Sainte-Trinité 
de Peisey. Entrée libre.

PEISEY-
NANCROIX
De la 
musique 
classique 
devant 
l’église de 
la Sainte-
Trinité, 
ce soir

LES COULEURS 
DE LA BIODIVERSITÉ
Le barbitiste empourpré

La Savoie compte actuelle-
ment 86 espèces d’or-

thoptères (criquets, saute-
relles, grillons…) dont près
d’un quart est considéré
comme menacé. Le barbitis-
te empourpré fait partie de
cette catégorie sensible.

Inconnu dans le départe-
ment il y a encore 10 ans, il 
ne s’agit, a priori, pas d’une
arrivée récente, mais bien
d’une espèce restée jus-
qu’alors non observée.

Les raisons de cet anony-
mat tiennent probablement
tout d’abord à sa discrétion
sonore : contrairement à de
nombreux orthoptères, cette
espèce n’émet aucun son 
audible par l’oreille humai-
ne. Son milieu de vie peut
également apporter une
part d’explication : il s’agit
des buissons et végétations
épineuses associées aux co-
teaux secs pâturés.

Un insecte aux couleurs 
vives et contrastées

Son mode de déplacement,
lent et sans saut, la rend par-
ticulièrement discrète. 

Combinée à tous ces fac-
teurs, son aire de répartition,
localisée sur les adrets de
moyenne et début de Haute
Maurienne, semble suffi-
samment restreinte pour 
qu’elle ait pu rester inaper-
çue jusqu’à maintenant.
Cette espèce d’assez grande
taille (trois centimètres) ar-
bore des couleurs vives et
contrastées qui la rendent
particulièrement reconnais-
sable lorsque l’œil l’a détec-
tée : tête, pattes et antennes
rouge brique, ventre jaune
fluorescent, dos vert rayé de
blanc et pour finir, deux li-
gnes jaunes s’élançant des
yeux et parcourant entière-
ment le thorax. Cet insecte
est, à ce jour, connu sur cinq
sites en Savoie, dont un géré
par le Conservatoire d’espa-

ces naturels, sur la commu-
ne du Châtel. Sa conserva-
tion ne présente en principe
aucune complexité, si ce
n’est de maintenir un pâtu-
rage (bovin ou ovin de pré-
férence) qui préserve une
partie de surfaces non rases
et une proportion significati-
ve de petits buissons. Les
débroussaillements généra-
lisés et le pâturage intensif
- qui éliminent cette fraction
d’arbustes et d’herbes peu
pâturées -, sont synonymes
de disparition de l’espèce,
mais également d’une gran-
de partie de la biodiversité 
animale de ces adrets. 

À l’opposé, l’abandon du
pâturage et la colonisation
forestière, sont tout aussi 
préjudiciables. 

En Savoie, le maintien du
barbitiste empourpré et de
très nombreuses espèces
liées à ce type de milieux
repose donc sur cet équili-
bre, souvent difficile à trou-
ver, entre la “friche qui fait 
peur” et le “gazon raclé qui
fait propre”…

Texte rédigé par 
Manuel BOURON/Miramella

www.biodiversite-savoie.org

Cette espèce d’orthoptères 
n’émet aucun son audible par 
l’oreille humaine. Photo Manuel_BOURON

NOS IDÉES DE SORTIES

Ce week-end, tous les passionnés de sport automobile vont 
assister au 25e rallye de Chartreuse. Nouveauté cette année, 
la spéciale à Merlas va mettre à mal les pneus pour le plus 
grand plaisir des spectateurs. La spéciale classique 
de Saint-Franc devrait encore attirer un nombreux public. 
Les organisateurs rappellent qu’il est impératif de respecter 
les consignes de sécurité, les zones publiques sont 
matérialisées en vert.  Archives photo Le DL/Marie-Claude FABRE

> Samedi 18 et dimanche 19 août. Demain, la route de Merlas sera 
fermée à 12 h 44, celle de Saint-Franc à 13 h 21. Dimanche, la route 
de Miribel sera fermée à 7 h 03, et celle du Grand Vivier à 9 h 36. 
Et ceci jusqu’au passage de la dernière voiture.

LES ÉCHELLES Le rallye de Chartreuse 
a lieu tout le week-end
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À ESSAYER

Pour celles et ceux que le
VTT n’amuse plus, le centre

H2o Sports, fort de 25 ans d’ex-
périence dans les activités 
outdoor et basé à Landry, van-
te les mérites de son engin glis-
sant non identifié : le déval’bi-
ke. « C’est une sorte de trotti-
nette de descente montée 
comme un vélo tout-terrain,
sans pédale et sans selle, dotée
de gros pneus », décrit Antoi-
ne, l’un des encadrants de cet-
te activité.

Facile à manier grâce à un
centre de gravité plutôt bas, les
parcours - au départ de la sta-
tion des Coches ou de Vallan-
dry - sont « adaptés à l’âge, 
mais aussi aux envies des par-
ticipants ». Ils vont jusqu’à 
1 300 mètres de dénivelé.
Après un débriefing techni-

que, c’est parti pour dévaler les
chemins de montagne sans
forcer, debout en permanence,
sur ces trottinettes surprenan-
tes. « Un guide accompagne 
toujours le groupe, composé
de 12 personnes maximum. 
Nous fournissons le matériel 
(casque, protections), mais les 
personnes doivent prévoir une 
tenue et des chaussures de 
sport ».

o Centre H2o Sports, espace 
de loisirs du Perrey, à Landry. 
o Tarifs : découverte 48 € 
(enfant), 52 € (12 ans et +), 
initiation petit parcours 52 € (à 
partir de 12 ans), initiation grand 
parcours 62 € (dès 12 ans). 
o Durée : 2 h 30 ou 3 heures. 
o Infos au 04 79 07 97 21 
ou sur www.h2o-rafting.comLaissez-vous surprendre par cette trottinette des montagnes. Photo/H2o Sports
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sur notre adresse : 
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Attention, ces photos doi-
vent avoir été prises cet été.
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Le festival des Classiques du prieuré est de retour. Dans ce cadre, l’ensemble Confluence 
se produira ce soir dans le cloître du prieuré du Bourget-du-Lac. Issus du Conservatoire 
national supérieur musique et danse de Lyon, ces jeunes artistes se sont déjà produits en 
France, en Italie, et en République Tchèque. Original dans sa composition d’un trio à 
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> Vendredi 17 août à 20 h 30, dans le cloître du prieuré du Bourget-du-Lac. En cas de pluie, repli 
à l’église Saint-Laurent. Tarifs : de 10 € à 20 €, gratuit pour les - de 12 ans. Pass 3 concerts : 46 €. 
Billetterie et rens. dans les offices de tourisme du Bourget-du-Lac (tél. 04 79 25 01 99), d’Aix-les-Bains 
(tél. 04 79 88 09 99), de Chambéry (tél. 04 79 33 42 47) et sur place, le soir du concert.
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peur” et le “gazon raclé qui
fait propre”…

Texte rédigé par 
Manuel BOURON/Miramella

www.biodiversite-savoie.org

Cette espèce d’orthoptères 
n’émet aucun son audible par 
l’oreille humaine. Photo Manuel_BOURON

NOS IDÉES DE SORTIES

Ce week-end, tous les passionnés de sport automobile vont 
assister au 25e rallye de Chartreuse. Nouveauté cette année, 
la spéciale à Merlas va mettre à mal les pneus pour le plus 
grand plaisir des spectateurs. La spéciale classique 
de Saint-Franc devrait encore attirer un nombreux public. 
Les organisateurs rappellent qu’il est impératif de respecter 
les consignes de sécurité, les zones publiques sont 
matérialisées en vert.  Archives photo Le DL/Marie-Claude FABRE

> Samedi 18 et dimanche 19 août. Demain, la route de Merlas sera 
fermée à 12 h 44, celle de Saint-Franc à 13 h 21. Dimanche, la route 
de Miribel sera fermée à 7 h 03, et celle du Grand Vivier à 9 h 36. 
Et ceci jusqu’au passage de la dernière voiture.

LES ÉCHELLES Le rallye de Chartreuse 
a lieu tout le week-end
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À ESSAYER

Pour celles et ceux que le
VTT n’amuse plus, le centre

H2o Sports, fort de 25 ans d’ex-
périence dans les activités 
outdoor et basé à Landry, van-
te les mérites de son engin glis-
sant non identifié : le déval’bi-
ke. « C’est une sorte de trotti-
nette de descente montée 
comme un vélo tout-terrain,
sans pédale et sans selle, dotée
de gros pneus », décrit Antoi-
ne, l’un des encadrants de cet-
te activité.

Facile à manier grâce à un
centre de gravité plutôt bas, les
parcours - au départ de la sta-
tion des Coches ou de Vallan-
dry - sont « adaptés à l’âge, 
mais aussi aux envies des par-
ticipants ». Ils vont jusqu’à 
1 300 mètres de dénivelé.
Après un débriefing techni-

que, c’est parti pour dévaler les
chemins de montagne sans
forcer, debout en permanence,
sur ces trottinettes surprenan-
tes. « Un guide accompagne 
toujours le groupe, composé
de 12 personnes maximum. 
Nous fournissons le matériel 
(casque, protections), mais les 
personnes doivent prévoir une 
tenue et des chaussures de 
sport ».

o Centre H2o Sports, espace 
de loisirs du Perrey, à Landry. 
o Tarifs : découverte 48 € 
(enfant), 52 € (12 ans et +), 
initiation petit parcours 52 € (à 
partir de 12 ans), initiation grand 
parcours 62 € (dès 12 ans). 
o Durée : 2 h 30 ou 3 heures. 
o Infos au 04 79 07 97 21 
ou sur www.h2o-rafting.comLaissez-vous surprendre par cette trottinette des montagnes. Photo/H2o Sports

Dévalez les chemins “tout schuss” au guidon d’un vélo’trott !

La photo a été prise le 15 août par Pierre Viala (de Béziers, dans l’Hérault) au cirque des Évettes, à Bonneval-sur-Arc. Il a capturé un de ces moments que seule la nature peut offrir. 
Le glacier se reflète magnifiquement dans le lac.

Le cirque des Évettes et son glacier, en Maurienne

Vous aimez la Savoie, ses
paysages, ses monuments,

ses activités ? Vous aimez 
prendre des photos et les par-

tager ? Chaque jour jusqu’au
26 août, Le Dauphiné Libéré 
vous offre la possibilité de pu-
blier vos clichés. Envoyez-

nous, par mail, la photo de
votre coup de cœur en Savoie
sur notre adresse : 
LDLsavoie@ledauphine.com

Attention, ces photos doi-
vent avoir été prises cet été.
N’oubliez pas d’indiquer vos
coordonnées (nom, prénom,

commune de résidence) et 
une phrase pour nous expli-
quer le choix de votre coin
préféré.

LE COIN PRÉFÉRÉ DE NOS LECTEURSCÔTÉ LACS

Chambéry
SavoieSavoie

Haute-SavoieHaute-Savoie
Annecy

Aix-les-Bains

Météo des plages

LAC LEMAN
Air : 29°
Eau : 24°

LAC D’AIGUEBELETTE
Air : 28°
Eau : 26°

LAC DU BOURGET
Air : 31°
Eau : 24°

LAC D’ANNECY
Air : 30°
Eau : 25°

Le festival des Classiques du prieuré est de retour. Dans ce cadre, l’ensemble Confluence 
se produira ce soir dans le cloître du prieuré du Bourget-du-Lac. Issus du Conservatoire 
national supérieur musique et danse de Lyon, ces jeunes artistes se sont déjà produits en 
France, en Italie, et en République Tchèque. Original dans sa composition d’un trio à 
cordes, d’une harpe et d’une flûte traversière, ce brillant quintette étend son répertoire de 
l’époque classique à aujourd’hui, avec une prédilection pour les compositeurs français, 
romantiques et modernes. Photo Le DL/Patrick ANSANNAY-ALEX

> Vendredi 17 août à 20 h 30, dans le cloître du prieuré du Bourget-du-Lac. En cas de pluie, repli 
à l’église Saint-Laurent. Tarifs : de 10 € à 20 €, gratuit pour les - de 12 ans. Pass 3 concerts : 46 €. 
Billetterie et rens. dans les offices de tourisme du Bourget-du-Lac (tél. 04 79 25 01 99), d’Aix-les-Bains 
(tél. 04 79 88 09 99), de Chambéry (tél. 04 79 33 42 47) et sur place, le soir du concert.

LE BOURGET-
DU-LAC 
L’ensemble 
Confluence 
ouvrira 
l’édition 
2018 des 
Classiques 
du prieuré, 
ce soir

Rendez-vous ce soir devant l’église de la Sainte-Trinité 
de Peisey pour découvrir “Ensemble improvisation”, 
avec Natalia Ermakova, violoncelliste, et Éric Blin, 
accordéoniste classique. Cet événement est organisé 
par “Musiques originales de la Grande Europe”.  
Au programme : Moussorgski, Dvorák, Bach, Vivaldi, etc.
> Vendredi 17 août à 20 h 30 devant l’église de la Sainte-Trinité 
de Peisey. Entrée libre.

PEISEY-
NANCROIX
De la 
musique 
classique 
devant 
l’église de 
la Sainte-
Trinité, 
ce soir

LES COULEURS 
DE LA BIODIVERSITÉ
Le barbitiste empourpré

La Savoie compte actuelle-
ment 86 espèces d’or-

thoptères (criquets, saute-
relles, grillons…) dont près
d’un quart est considéré
comme menacé. Le barbitis-
te empourpré fait partie de
cette catégorie sensible.

Inconnu dans le départe-
ment il y a encore 10 ans, il 
ne s’agit, a priori, pas d’une
arrivée récente, mais bien
d’une espèce restée jus-
qu’alors non observée.

Les raisons de cet anony-
mat tiennent probablement
tout d’abord à sa discrétion
sonore : contrairement à de
nombreux orthoptères, cette
espèce n’émet aucun son 
audible par l’oreille humai-
ne. Son milieu de vie peut
également apporter une
part d’explication : il s’agit
des buissons et végétations
épineuses associées aux co-
teaux secs pâturés.

Un insecte aux couleurs 
vives et contrastées

Son mode de déplacement,
lent et sans saut, la rend par-
ticulièrement discrète. 

Combinée à tous ces fac-
teurs, son aire de répartition,
localisée sur les adrets de
moyenne et début de Haute
Maurienne, semble suffi-
samment restreinte pour 
qu’elle ait pu rester inaper-
çue jusqu’à maintenant.
Cette espèce d’assez grande
taille (trois centimètres) ar-
bore des couleurs vives et
contrastées qui la rendent
particulièrement reconnais-
sable lorsque l’œil l’a détec-
tée : tête, pattes et antennes
rouge brique, ventre jaune
fluorescent, dos vert rayé de
blanc et pour finir, deux li-
gnes jaunes s’élançant des
yeux et parcourant entière-
ment le thorax. Cet insecte
est, à ce jour, connu sur cinq
sites en Savoie, dont un géré
par le Conservatoire d’espa-

ces naturels, sur la commu-
ne du Châtel. Sa conserva-
tion ne présente en principe
aucune complexité, si ce
n’est de maintenir un pâtu-
rage (bovin ou ovin de pré-
férence) qui préserve une
partie de surfaces non rases
et une proportion significati-
ve de petits buissons. Les
débroussaillements généra-
lisés et le pâturage intensif
- qui éliminent cette fraction
d’arbustes et d’herbes peu
pâturées -, sont synonymes
de disparition de l’espèce,
mais également d’une gran-
de partie de la biodiversité 
animale de ces adrets. 

À l’opposé, l’abandon du
pâturage et la colonisation
forestière, sont tout aussi 
préjudiciables. 

En Savoie, le maintien du
barbitiste empourpré et de
très nombreuses espèces
liées à ce type de milieux
repose donc sur cet équili-
bre, souvent difficile à trou-
ver, entre la “friche qui fait 
peur” et le “gazon raclé qui
fait propre”…

Texte rédigé par 
Manuel BOURON/Miramella
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Ce week-end, tous les passionnés de sport automobile vont 
assister au 25e rallye de Chartreuse. Nouveauté cette année, 
la spéciale à Merlas va mettre à mal les pneus pour le plus 
grand plaisir des spectateurs. La spéciale classique 
de Saint-Franc devrait encore attirer un nombreux public. 
Les organisateurs rappellent qu’il est impératif de respecter 
les consignes de sécurité, les zones publiques sont 
matérialisées en vert.  Archives photo Le DL/Marie-Claude FABRE

> Samedi 18 et dimanche 19 août. Demain, la route de Merlas sera 
fermée à 12 h 44, celle de Saint-Franc à 13 h 21. Dimanche, la route 
de Miribel sera fermée à 7 h 03, et celle du Grand Vivier à 9 h 36. 
Et ceci jusqu’au passage de la dernière voiture.

LES ÉCHELLES Le rallye de Chartreuse 
a lieu tout le week-end
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S
ituée à l’extrémité méri-
dionale des Bauges, la
commune de La Thuile

abrite 335 habitants, et c’est
suffisant ! « Il faut garder les
habitations traditionnelles »,
explique Dominique Pom-
mat, maire de La Thuile de-
puis 2014. « Être accueillant
sans se faire envahir » : tel est
le message délivré par la 
commune. 

Un défi en cette période es-
tivale, où la population triple
pour atteindre près de mille
personnes les week-ends.

Un lac et une forêt qui 
séduisent les touristes

Avec les fortes chaleurs, nom-
breux sont ceux qui profitent
du lac, comme ce jeune cou-
ple qui vit à Curienne :
« Nous venons le matin, en
semaine, pour éviter l’af-
fluence », expliquent-ils. 
Mais il n’y a pas que les habi-
tants des communes avoisi-
nantes qui viennent se rafraî-
chir. Le point d’eau a fait la
réputation du village, et les
touristes viennent aussi faire
trempette. Jean, un Mar-
seillais en vacances, accom-
pagne ses petits-fils. « Le lac
est merveilleux, je suis amou-
reux du site », avoue-t-il. 
Amis et famille peuvent dé-
jeuner à l’ombre des arbres
sur l’une des cinq tables de
pique-nique.

La forêt est un autre atout
fortement mis en valeur par
La Thuile. « Nous proposons
quatre boucles aux randon-
neurs, et deux sentiers sont
en cours de balisage », liste le
maire. La forêt verdoyante 
abrite également des cha-
mois, cibles de la cinquantai-
ne de chasseurs thuilards ; et

des cabanes perchées dans
les arbres où les touristes
viennent se nicher. La Thuile
est un village à l’ancienne, et
souhaite le rester. « Nous ne
visons pas à accueillir plus
mais à accueillir mieux », an-
nonce Dominique Pommat.  

Rempli l’été, 
déserté l’hiver

Un projet “petit lac” a été lan-
cé par le maire pour rafraîchir
les infrastructures vieillissan-
tes de la commune et réhabi-

liter les parkings. « L’objectif
est de développer le nombre
de personnes vivant ici à l’an-
née. » En 2014, l’école pri-
maire échappait de justesse à
la fermeture, avec seulement
six élèves. Si le village, situé à
près de 900 mètres d’altitude,
attire les foules l’été, la rudes-
se de ses hivers refroidit cer-
tains visiteurs. Une quinzaine
de maisons sont actuellement
vides. Pour trouver le juste
équilibre, La Thuile compte
sur ses agriculteurs comme 
Jean-Noël, un des quatre ex-

ploitants dispersés sur la
commune de 1 800 hectares.
À 32 ans, ce thuilard est la
tête de l’exploitation familiale
comptant deux alpages et
une centaine de vaches allai-
tantes et charolaises l’été.
« Les gens viennent prendre
un bol d’air ici », explique cet
amoureux de la nature. 

Seulement l’hiver, « c’est un
village fantôme », reconnaît 
Jean-Noël. L’agriculteur aux
yeux verts est également res-
ponsable de la boucherie
d’un supermarché à La Ra-

voire, afin d’assurer la stabili-
té de ses revenus. Avec ses
14 hameaux répandus çà et là
dans un environnement pré-
servé, La Thuile se veut être
une commune « gentille est
accueillante », résume le
maire. Le désir de continuer à
vivre paisiblement, sans trop
de vacanciers, fait consensus.

Et ce n’est pas Jean-Noël
qui dira le contraire : « Met-
tez bien dans le journal que
La Thuile, c’est agréable ! »
conclut-il, l’air taquin.

Jade LÉVIN

Jean-Noël David (à droite sur la photo), l’un des quatre agriculteurs de la commune, accompagné de son père et de ses neveux. Photo Le DL/Ja. L

La Thuile, la tranquillité en petit comité
LE VILLAGE : UN PETIT HAVRE DE PAIX PERCHÉ SUR LE PLATEAU DE LA LEYSSE

Le plan d’eau de La Thuile est un lac alpin de 500 m de long 
pour 200 m de large. Son eau à 25° C  l’été, ainsi que la forêt 
qui l’entoure, en font un endroit privilégié des baigneurs. 
Photo Le DL/ Ja.L.

Des pitons ont été enfoncés dans les imposantes roches 
calcaires du village, afin de servir de murs d’escalade. 
Un moyen de faire du sport l’été, quand les pistes de ski 
à proximité ne sont pas encore enneigées. Photo Le DL/ Ja.L.

Créée il y a une vingtaine d’années, la fromagerie est 
un incontournable du village. Photo Le DL/ Ja.L.

Le Dauphiné Libéré vous 
propose une revue des activités 
sportives en plein air dont vous 
pourrez profiter en Savoie. 
Aujourd’hui, on descend en 
rappel le rocher des Amoureux.

Une via ferrata de 80 mètres en
guise d’apéritif et une des-

cente en rappel de 40 mètres 
comme plat de résistance. C’est 
ce que propose Yann Novellino, 
moniteur diplômé d’État à Villa-
rodin-Bourget. Si la peur vous 
envahit, il vous proposera de 

vous faire descendre lui-même à 
l’aide d’une autre corde : avec 
deux cordes, impossible de vous 
faire mal ! Rendez-vous au ro-
cher des Amoureux les mardis et 
vendredis à 16 heures, jusqu’au 
31 août. Il faut réserver par télé-
phone, venir habillé d’un short et
d’un tee-shirt et équipé de 
chaussures de sport. 

Le coût ? 15 € par personne. Il
faut avoir au minimum 8 ans. En 
cas d’orage ou de fortes pluies, la 
sortie est annulée.

Tél. 06 81 31 16 21.

Une fois lancé, impossible de revenir en arrière. Photo Yann NOVELLINO

La descente en rappel

LES COULEURS DE LA BIODIVERSITÉ
La punaise à pattes rouges

Les punaises sont passées
maîtres dans l’art d’exploi-

ter les molécules végétales, y 
compris vénéneuses ! Loin 

d’en souffrir, elles ont trouvé le
moyen de les neutraliser, de 
les digérer, et même de les re-
composer pour se créer leur 
propre toxicité ! Une assuran-
ce vie en quelque sorte, mais à
condition que les prédateurs 
soient au courant. Et c’est là 
que la couleur intervient : de 
nombreuses espèces sont très 
colorées, notamment avec du 
rouge, couleur du danger.

Chez la punaise à pattes rou-
ges, on n’a pas voulu abandon-
ner pour autant un certain ni-
veau de camouflage, d’où cet-
te robe certes colorée mais 
bien intégrée au milieu herba-

cé et floricole où elle vit, sou-
vent bien en évidence sur des 
corolles, ombelles, épis ou 
autres bourgeons sommitaux.

Une espèce qui se raréfie
La prédation ? Connais pas ! 
On commence à peine à con-
naître le peuple des punaises 
en Savoie, avec de bonnes sur-
prises (comme des espèces
qu’on croyait trop méridiona-
les, mais vivant en vallée du 
Rhône ou en Haute-Maurien-
ne), mais aussi de moins bon-
nes. Beaucoup sont très rares 
et localisées de par leurs be-
soins (dépendant parfois d’une

seule plante, qui peut être, el-
le-même, rare), ou du fait de la
banalisation des paysages et 
de l’intensification agricole.
Moins populaires et moins 
protégées que les papillons, 
les punaises souffrent des mê-
mes maux. Elles constituent 
un pan de cette biodiversité 
qu’on appelait “ordinaire” il y 
a 20 ou 30 ans, mais qui a 
tendance à devenir de plus en 
plus localisée et rare. Punaise, 
il va falloir faire attention !

André Miquet/Conservatoire 
d’espaces naturels de Savoie

www.biodiversite-savoie.org

Cet insecte est paré d’une robe 
colorée mais bien intégrée à son 
milieu de vie. Photo André_MIQUET

À ESSAYER IDÉE DE SORTIE

Le 4e festival BatÔjazz aura lieu du 6 au 9 septembre 
en Chautagne. En amont, l’équipe organisatrice propose 
trois “Jazz’péros”, dont le premier aura lieu ce soir, à partir 
de 18 h 30, au domaine de Veronnet à Serrières-en-
Chautagne. Les suivants auront lieu au château de Lucey 
et au restaurant de la plage de Châtillon. C’est le groupe 
D’Zic trio qui se chargera ce soir de faire coïncider jazz, 
vin et Chautagne. Dans cette formation, Carmine Loanna 
(accordéon-voix), Éric Capone (claviers-balafon-voix) et 
Vim Zabsonré (batterie-voix) forment un melting-pot de 
couleurs musicales qui emmène les spectateurs par-delà 
les frontières.
> Jazz’péro avec D’zic trio : samedi 18 août à partir de 18 h 30 
au domaine de Veronnet, à Serrières-en-Chautagne.

SERRIÈRES-EN-CHAUTAGNE Un premier 
Jazz’péro avec D’zic trio, ce soir
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S
ituée à l’extrémité méri-
dionale des Bauges, la
commune de La Thuile

abrite 335 habitants, et c’est
suffisant ! « Il faut garder les
habitations traditionnelles »,
explique Dominique Pom-
mat, maire de La Thuile de-
puis 2014. « Être accueillant
sans se faire envahir » : tel est
le message délivré par la 
commune. 

Un défi en cette période es-
tivale, où la population triple
pour atteindre près de mille
personnes les week-ends.

Un lac et une forêt qui 
séduisent les touristes

Avec les fortes chaleurs, nom-
breux sont ceux qui profitent
du lac, comme ce jeune cou-
ple qui vit à Curienne :
« Nous venons le matin, en
semaine, pour éviter l’af-
fluence », expliquent-ils. 
Mais il n’y a pas que les habi-
tants des communes avoisi-
nantes qui viennent se rafraî-
chir. Le point d’eau a fait la
réputation du village, et les
touristes viennent aussi faire
trempette. Jean, un Mar-
seillais en vacances, accom-
pagne ses petits-fils. « Le lac
est merveilleux, je suis amou-
reux du site », avoue-t-il. 
Amis et famille peuvent dé-
jeuner à l’ombre des arbres
sur l’une des cinq tables de
pique-nique.

La forêt est un autre atout
fortement mis en valeur par
La Thuile. « Nous proposons
quatre boucles aux randon-
neurs, et deux sentiers sont
en cours de balisage », liste le
maire. La forêt verdoyante 
abrite également des cha-
mois, cibles de la cinquantai-
ne de chasseurs thuilards ; et

des cabanes perchées dans
les arbres où les touristes
viennent se nicher. La Thuile
est un village à l’ancienne, et
souhaite le rester. « Nous ne
visons pas à accueillir plus
mais à accueillir mieux », an-
nonce Dominique Pommat.  

Rempli l’été, 
déserté l’hiver

Un projet “petit lac” a été lan-
cé par le maire pour rafraîchir
les infrastructures vieillissan-
tes de la commune et réhabi-

liter les parkings. « L’objectif
est de développer le nombre
de personnes vivant ici à l’an-
née. » En 2014, l’école pri-
maire échappait de justesse à
la fermeture, avec seulement
six élèves. Si le village, situé à
près de 900 mètres d’altitude,
attire les foules l’été, la rudes-
se de ses hivers refroidit cer-
tains visiteurs. Une quinzaine
de maisons sont actuellement
vides. Pour trouver le juste
équilibre, La Thuile compte
sur ses agriculteurs comme 
Jean-Noël, un des quatre ex-

ploitants dispersés sur la
commune de 1 800 hectares.
À 32 ans, ce thuilard est la
tête de l’exploitation familiale
comptant deux alpages et
une centaine de vaches allai-
tantes et charolaises l’été.
« Les gens viennent prendre
un bol d’air ici », explique cet
amoureux de la nature. 

Seulement l’hiver, « c’est un
village fantôme », reconnaît 
Jean-Noël. L’agriculteur aux
yeux verts est également res-
ponsable de la boucherie
d’un supermarché à La Ra-

voire, afin d’assurer la stabili-
té de ses revenus. Avec ses
14 hameaux répandus çà et là
dans un environnement pré-
servé, La Thuile se veut être
une commune « gentille est
accueillante », résume le
maire. Le désir de continuer à
vivre paisiblement, sans trop
de vacanciers, fait consensus.

Et ce n’est pas Jean-Noël
qui dira le contraire : « Met-
tez bien dans le journal que
La Thuile, c’est agréable ! »
conclut-il, l’air taquin.

Jade LÉVIN

Jean-Noël David (à droite sur la photo), l’un des quatre agriculteurs de la commune, accompagné de son père et de ses neveux. Photo Le DL/Ja. L

La Thuile, la tranquillité en petit comité
LE VILLAGE : UN PETIT HAVRE DE PAIX PERCHÉ SUR LE PLATEAU DE LA LEYSSE

Le plan d’eau de La Thuile est un lac alpin de 500 m de long 
pour 200 m de large. Son eau à 25° C  l’été, ainsi que la forêt 
qui l’entoure, en font un endroit privilégié des baigneurs. 
Photo Le DL/ Ja.L.

Des pitons ont été enfoncés dans les imposantes roches 
calcaires du village, afin de servir de murs d’escalade. 
Un moyen de faire du sport l’été, quand les pistes de ski 
à proximité ne sont pas encore enneigées. Photo Le DL/ Ja.L.

Créée il y a une vingtaine d’années, la fromagerie est 
un incontournable du village. Photo Le DL/ Ja.L.

Le Dauphiné Libéré vous 
propose une revue des activités 
sportives en plein air dont vous 
pourrez profiter en Savoie. 
Aujourd’hui, on descend en 
rappel le rocher des Amoureux.

Une via ferrata de 80 mètres en
guise d’apéritif et une des-

cente en rappel de 40 mètres 
comme plat de résistance. C’est 
ce que propose Yann Novellino, 
moniteur diplômé d’État à Villa-
rodin-Bourget. Si la peur vous 
envahit, il vous proposera de 

vous faire descendre lui-même à 
l’aide d’une autre corde : avec 
deux cordes, impossible de vous 
faire mal ! Rendez-vous au ro-
cher des Amoureux les mardis et 
vendredis à 16 heures, jusqu’au 
31 août. Il faut réserver par télé-
phone, venir habillé d’un short et
d’un tee-shirt et équipé de 
chaussures de sport. 

Le coût ? 15 € par personne. Il
faut avoir au minimum 8 ans. En 
cas d’orage ou de fortes pluies, la 
sortie est annulée.

Tél. 06 81 31 16 21.

Une fois lancé, impossible de revenir en arrière. Photo Yann NOVELLINO
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La prédation ? Connais pas ! 
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Rhône ou en Haute-Maurien-
ne), mais aussi de moins bon-
nes. Beaucoup sont très rares 
et localisées de par leurs be-
soins (dépendant parfois d’une

seule plante, qui peut être, el-
le-même, rare), ou du fait de la
banalisation des paysages et 
de l’intensification agricole.
Moins populaires et moins 
protégées que les papillons, 
les punaises souffrent des mê-
mes maux. Elles constituent 
un pan de cette biodiversité 
qu’on appelait “ordinaire” il y 
a 20 ou 30 ans, mais qui a 
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les infrastructures vieillissan-
tes de la commune et réhabi-

liter les parkings. « L’objectif
est de développer le nombre
de personnes vivant ici à l’an-
née. » En 2014, l’école pri-
maire échappait de justesse à
la fermeture, avec seulement
six élèves. Si le village, situé à
près de 900 mètres d’altitude,
attire les foules l’été, la rudes-
se de ses hivers refroidit cer-
tains visiteurs. Une quinzaine
de maisons sont actuellement
vides. Pour trouver le juste
équilibre, La Thuile compte
sur ses agriculteurs comme 
Jean-Noël, un des quatre ex-

ploitants dispersés sur la
commune de 1 800 hectares.
À 32 ans, ce thuilard est la
tête de l’exploitation familiale
comptant deux alpages et
une centaine de vaches allai-
tantes et charolaises l’été.
« Les gens viennent prendre
un bol d’air ici », explique cet
amoureux de la nature. 

Seulement l’hiver, « c’est un
village fantôme », reconnaît 
Jean-Noël. L’agriculteur aux
yeux verts est également res-
ponsable de la boucherie
d’un supermarché à La Ra-

voire, afin d’assurer la stabili-
té de ses revenus. Avec ses
14 hameaux répandus çà et là
dans un environnement pré-
servé, La Thuile se veut être
une commune « gentille est
accueillante », résume le
maire. Le désir de continuer à
vivre paisiblement, sans trop
de vacanciers, fait consensus.

Et ce n’est pas Jean-Noël
qui dira le contraire : « Met-
tez bien dans le journal que
La Thuile, c’est agréable ! »
conclut-il, l’air taquin.

Jade LÉVIN

Jean-Noël David (à droite sur la photo), l’un des quatre agriculteurs de la commune, accompagné de son père et de ses neveux. Photo Le DL/Ja. L

La Thuile, la tranquillité en petit comité
LE VILLAGE : UN PETIT HAVRE DE PAIX PERCHÉ SUR LE PLATEAU DE LA LEYSSE

Le plan d’eau de La Thuile est un lac alpin de 500 m de long 
pour 200 m de large. Son eau à 25° C  l’été, ainsi que la forêt 
qui l’entoure, en font un endroit privilégié des baigneurs. 
Photo Le DL/ Ja.L.

Des pitons ont été enfoncés dans les imposantes roches 
calcaires du village, afin de servir de murs d’escalade. 
Un moyen de faire du sport l’été, quand les pistes de ski 
à proximité ne sont pas encore enneigées. Photo Le DL/ Ja.L.

Créée il y a une vingtaine d’années, la fromagerie est 
un incontournable du village. Photo Le DL/ Ja.L.

Le Dauphiné Libéré vous 
propose une revue des activités 
sportives en plein air dont vous 
pourrez profiter en Savoie. 
Aujourd’hui, on descend en 
rappel le rocher des Amoureux.

Une via ferrata de 80 mètres en
guise d’apéritif et une des-

cente en rappel de 40 mètres 
comme plat de résistance. C’est 
ce que propose Yann Novellino, 
moniteur diplômé d’État à Villa-
rodin-Bourget. Si la peur vous 
envahit, il vous proposera de 

vous faire descendre lui-même à 
l’aide d’une autre corde : avec 
deux cordes, impossible de vous 
faire mal ! Rendez-vous au ro-
cher des Amoureux les mardis et 
vendredis à 16 heures, jusqu’au 
31 août. Il faut réserver par télé-
phone, venir habillé d’un short et
d’un tee-shirt et équipé de 
chaussures de sport. 

Le coût ? 15 € par personne. Il
faut avoir au minimum 8 ans. En 
cas d’orage ou de fortes pluies, la 
sortie est annulée.

Tél. 06 81 31 16 21.

Une fois lancé, impossible de revenir en arrière. Photo Yann NOVELLINO

La descente en rappel

LES COULEURS DE LA BIODIVERSITÉ
La punaise à pattes rouges

Les punaises sont passées
maîtres dans l’art d’exploi-

ter les molécules végétales, y 
compris vénéneuses ! Loin 

d’en souffrir, elles ont trouvé le
moyen de les neutraliser, de 
les digérer, et même de les re-
composer pour se créer leur 
propre toxicité ! Une assuran-
ce vie en quelque sorte, mais à
condition que les prédateurs 
soient au courant. Et c’est là 
que la couleur intervient : de 
nombreuses espèces sont très 
colorées, notamment avec du 
rouge, couleur du danger.

Chez la punaise à pattes rou-
ges, on n’a pas voulu abandon-
ner pour autant un certain ni-
veau de camouflage, d’où cet-
te robe certes colorée mais 
bien intégrée au milieu herba-

cé et floricole où elle vit, sou-
vent bien en évidence sur des 
corolles, ombelles, épis ou 
autres bourgeons sommitaux.

Une espèce qui se raréfie
La prédation ? Connais pas ! 
On commence à peine à con-
naître le peuple des punaises 
en Savoie, avec de bonnes sur-
prises (comme des espèces
qu’on croyait trop méridiona-
les, mais vivant en vallée du 
Rhône ou en Haute-Maurien-
ne), mais aussi de moins bon-
nes. Beaucoup sont très rares 
et localisées de par leurs be-
soins (dépendant parfois d’une

seule plante, qui peut être, el-
le-même, rare), ou du fait de la
banalisation des paysages et 
de l’intensification agricole.
Moins populaires et moins 
protégées que les papillons, 
les punaises souffrent des mê-
mes maux. Elles constituent 
un pan de cette biodiversité 
qu’on appelait “ordinaire” il y 
a 20 ou 30 ans, mais qui a 
tendance à devenir de plus en 
plus localisée et rare. Punaise, 
il va falloir faire attention !

André Miquet/Conservatoire 
d’espaces naturels de Savoie

www.biodiversite-savoie.org

Cet insecte est paré d’une robe 
colorée mais bien intégrée à son 
milieu de vie. Photo André_MIQUET

À ESSAYER IDÉE DE SORTIE

Le 4e festival BatÔjazz aura lieu du 6 au 9 septembre 
en Chautagne. En amont, l’équipe organisatrice propose 
trois “Jazz’péros”, dont le premier aura lieu ce soir, à partir 
de 18 h 30, au domaine de Veronnet à Serrières-en-
Chautagne. Les suivants auront lieu au château de Lucey 
et au restaurant de la plage de Châtillon. C’est le groupe 
D’Zic trio qui se chargera ce soir de faire coïncider jazz, 
vin et Chautagne. Dans cette formation, Carmine Loanna 
(accordéon-voix), Éric Capone (claviers-balafon-voix) et 
Vim Zabsonré (batterie-voix) forment un melting-pot de 
couleurs musicales qui emmène les spectateurs par-delà 
les frontières.
> Jazz’péro avec D’zic trio : samedi 18 août à partir de 18 h 30 
au domaine de Veronnet, à Serrières-en-Chautagne.

SERRIÈRES-EN-CHAUTAGNE Un premier 
Jazz’péro avec D’zic trio, ce soir

103110200
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S
ituée à l’extrémité méri-
dionale des Bauges, la
commune de La Thuile

abrite 335 habitants, et c’est
suffisant ! « Il faut garder les
habitations traditionnelles »,
explique Dominique Pom-
mat, maire de La Thuile de-
puis 2014. « Être accueillant
sans se faire envahir » : tel est
le message délivré par la 
commune. 

Un défi en cette période es-
tivale, où la population triple
pour atteindre près de mille
personnes les week-ends.

Un lac et une forêt qui 
séduisent les touristes

Avec les fortes chaleurs, nom-
breux sont ceux qui profitent
du lac, comme ce jeune cou-
ple qui vit à Curienne :
« Nous venons le matin, en
semaine, pour éviter l’af-
fluence », expliquent-ils. 
Mais il n’y a pas que les habi-
tants des communes avoisi-
nantes qui viennent se rafraî-
chir. Le point d’eau a fait la
réputation du village, et les
touristes viennent aussi faire
trempette. Jean, un Mar-
seillais en vacances, accom-
pagne ses petits-fils. « Le lac
est merveilleux, je suis amou-
reux du site », avoue-t-il. 
Amis et famille peuvent dé-
jeuner à l’ombre des arbres
sur l’une des cinq tables de
pique-nique.

La forêt est un autre atout
fortement mis en valeur par
La Thuile. « Nous proposons
quatre boucles aux randon-
neurs, et deux sentiers sont
en cours de balisage », liste le
maire. La forêt verdoyante 
abrite également des cha-
mois, cibles de la cinquantai-
ne de chasseurs thuilards ; et

des cabanes perchées dans
les arbres où les touristes
viennent se nicher. La Thuile
est un village à l’ancienne, et
souhaite le rester. « Nous ne
visons pas à accueillir plus
mais à accueillir mieux », an-
nonce Dominique Pommat.  

Rempli l’été, 
déserté l’hiver

Un projet “petit lac” a été lan-
cé par le maire pour rafraîchir
les infrastructures vieillissan-
tes de la commune et réhabi-

liter les parkings. « L’objectif
est de développer le nombre
de personnes vivant ici à l’an-
née. » En 2014, l’école pri-
maire échappait de justesse à
la fermeture, avec seulement
six élèves. Si le village, situé à
près de 900 mètres d’altitude,
attire les foules l’été, la rudes-
se de ses hivers refroidit cer-
tains visiteurs. Une quinzaine
de maisons sont actuellement
vides. Pour trouver le juste
équilibre, La Thuile compte
sur ses agriculteurs comme 
Jean-Noël, un des quatre ex-

ploitants dispersés sur la
commune de 1 800 hectares.
À 32 ans, ce thuilard est la
tête de l’exploitation familiale
comptant deux alpages et
une centaine de vaches allai-
tantes et charolaises l’été.
« Les gens viennent prendre
un bol d’air ici », explique cet
amoureux de la nature. 

Seulement l’hiver, « c’est un
village fantôme », reconnaît 
Jean-Noël. L’agriculteur aux
yeux verts est également res-
ponsable de la boucherie
d’un supermarché à La Ra-

voire, afin d’assurer la stabili-
té de ses revenus. Avec ses
14 hameaux répandus çà et là
dans un environnement pré-
servé, La Thuile se veut être
une commune « gentille est
accueillante », résume le
maire. Le désir de continuer à
vivre paisiblement, sans trop
de vacanciers, fait consensus.

Et ce n’est pas Jean-Noël
qui dira le contraire : « Met-
tez bien dans le journal que
La Thuile, c’est agréable ! »
conclut-il, l’air taquin.

Jade LÉVIN

Jean-Noël David (à droite sur la photo), l’un des quatre agriculteurs de la commune, accompagné de son père et de ses neveux. Photo Le DL/Ja. L

La Thuile, la tranquillité en petit comité
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Le plan d’eau de La Thuile est un lac alpin de 500 m de long 
pour 200 m de large. Son eau à 25° C  l’été, ainsi que la forêt 
qui l’entoure, en font un endroit privilégié des baigneurs. 
Photo Le DL/ Ja.L.

Des pitons ont été enfoncés dans les imposantes roches 
calcaires du village, afin de servir de murs d’escalade. 
Un moyen de faire du sport l’été, quand les pistes de ski 
à proximité ne sont pas encore enneigées. Photo Le DL/ Ja.L.

Créée il y a une vingtaine d’années, la fromagerie est 
un incontournable du village. Photo Le DL/ Ja.L.

Le Dauphiné Libéré vous 
propose une revue des activités 
sportives en plein air dont vous 
pourrez profiter en Savoie. 
Aujourd’hui, on descend en 
rappel le rocher des Amoureux.

Une via ferrata de 80 mètres en
guise d’apéritif et une des-

cente en rappel de 40 mètres 
comme plat de résistance. C’est 
ce que propose Yann Novellino, 
moniteur diplômé d’État à Villa-
rodin-Bourget. Si la peur vous 
envahit, il vous proposera de 

vous faire descendre lui-même à 
l’aide d’une autre corde : avec 
deux cordes, impossible de vous 
faire mal ! Rendez-vous au ro-
cher des Amoureux les mardis et 
vendredis à 16 heures, jusqu’au 
31 août. Il faut réserver par télé-
phone, venir habillé d’un short et
d’un tee-shirt et équipé de 
chaussures de sport. 

Le coût ? 15 € par personne. Il
faut avoir au minimum 8 ans. En 
cas d’orage ou de fortes pluies, la 
sortie est annulée.

Tél. 06 81 31 16 21.

Une fois lancé, impossible de revenir en arrière. Photo Yann NOVELLINO
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La punaise à pattes rouges

Les punaises sont passées
maîtres dans l’art d’exploi-

ter les molécules végétales, y 
compris vénéneuses ! Loin 

d’en souffrir, elles ont trouvé le
moyen de les neutraliser, de 
les digérer, et même de les re-
composer pour se créer leur 
propre toxicité ! Une assuran-
ce vie en quelque sorte, mais à
condition que les prédateurs 
soient au courant. Et c’est là 
que la couleur intervient : de 
nombreuses espèces sont très 
colorées, notamment avec du 
rouge, couleur du danger.

Chez la punaise à pattes rou-
ges, on n’a pas voulu abandon-
ner pour autant un certain ni-
veau de camouflage, d’où cet-
te robe certes colorée mais 
bien intégrée au milieu herba-

cé et floricole où elle vit, sou-
vent bien en évidence sur des 
corolles, ombelles, épis ou 
autres bourgeons sommitaux.

Une espèce qui se raréfie
La prédation ? Connais pas ! 
On commence à peine à con-
naître le peuple des punaises 
en Savoie, avec de bonnes sur-
prises (comme des espèces
qu’on croyait trop méridiona-
les, mais vivant en vallée du 
Rhône ou en Haute-Maurien-
ne), mais aussi de moins bon-
nes. Beaucoup sont très rares 
et localisées de par leurs be-
soins (dépendant parfois d’une

seule plante, qui peut être, el-
le-même, rare), ou du fait de la
banalisation des paysages et 
de l’intensification agricole.
Moins populaires et moins 
protégées que les papillons, 
les punaises souffrent des mê-
mes maux. Elles constituent 
un pan de cette biodiversité 
qu’on appelait “ordinaire” il y 
a 20 ou 30 ans, mais qui a 
tendance à devenir de plus en 
plus localisée et rare. Punaise, 
il va falloir faire attention !

André Miquet/Conservatoire 
d’espaces naturels de Savoie

www.biodiversite-savoie.org
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trois “Jazz’péros”, dont le premier aura lieu ce soir, à partir 
de 18 h 30, au domaine de Veronnet à Serrières-en-
Chautagne. Les suivants auront lieu au château de Lucey 
et au restaurant de la plage de Châtillon. C’est le groupe 
D’Zic trio qui se chargera ce soir de faire coïncider jazz, 
vin et Chautagne. Dans cette formation, Carmine Loanna 
(accordéon-voix), Éric Capone (claviers-balafon-voix) et 
Vim Zabsonré (batterie-voix) forment un melting-pot de 
couleurs musicales qui emmène les spectateurs par-delà 
les frontières.
> Jazz’péro avec D’zic trio : samedi 18 août à partir de 18 h 30 
au domaine de Veronnet, à Serrières-en-Chautagne.
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19 août 2018 : Le blaireau
Texte rédigé par : Fédération Rhône-Alpes de       
Protection de la Nature (FRAPNA Savoie)
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Jusqu’au 26 août, 
le Dauphiné Libéré vous propose
une petite revue des différentes 
activités sportives en plein air 
dont vous pourrez profiter en 
Savoie cet été. Aujourd’hui, on 
part revisiter le lac du Bourget en
famille.

Comment profiter de la quiétu-
de du lac du Bourget sans être

sur une plage bondée et en per-
mettant à ses enfants de se dé-
penser en même temps ? La ré-
ponse : le kayak ! En binôme 
dans chaque embarcation et 
sans moniteur – sauf si vous le 
souhaitez vraiment – vous pour-

rez découvrir la côte sauvage du 
lac. Rendez-vous 65 boulevard 
du lac, à Aix-les-Bains, pour 
prendre votre petit bateau, gilets 
de sauvetage et pagaies. Vous 
devez seulement venir en 
maillot de bain. L’âge minimum 
est de quatre ans. En cas de mau-
vais temps, la sortie sera reportée
ou remboursée. Pour informa-
tion, la traversée du lac du Bour-
get prend entre 20 et 25 minutes. 
Comptez 13 € l’heure de loca-
tion, 29 € la demi-journée et 49 €
la journée.

Tél : 04 79 35 45 36.
Apporter les cartes d’identité.
Ouvert tous les jours de 9 h à 18 h.

Deux par embarcation, et généralement sans moniteur, vous pourrez 
profiter de la quiétude du lac du Bourget. Photo Takamaka/Aix-les-Bains

Du kayak en famille, au Bourget

Cohabiter en noir et blanc avec le blaireau

Le blaireau (Meles meles)
fait partie des mustélidés,

tous reconnaissables par 
leur corps allongé, leurs 
courtes pattes et leur longue
queue touffue. Fardé de
noir et blanc, il est le plus 
sociable d’entre eux et vit
en clan familial d’une demi-
douzaine d’individus entre-
tenant de forts rapports so-
ciaux (toilettages mutuels,
jeux). Grâce à ses puissan-
tes griffes, il creuse un ter-
rier labyrinthique constitué
de multiples galeries et 
chambres et qui se transmet
de génération en généra-
tion.

Maître blaireau est un
fouisseur opportuniste : les
lombrics dominent son régi-
me alimentaire omnivore
complété, selon les saisons
et les disponibilités, par di-
vers arthropodes (insectes,
mille-pattes), escargots et
limaces, glands et autres 

fruits, champignons, cam-
pagnols et autres rongeurs.

De par son activité, essen-
tiellement nocturne, le blai-
reau rend des services éco-
systémiques en :

- favorisant la dissémina-
tion des plantes dont il rejet-

te les graines dans ses ex-
créments ;

- mélangeant et aérant les
sols qu’il exploite ;

- accueillant dans son ter-
rier d’autres espèces anima-
les, dont certaines proté-
gées, comme le chat fores-

tier ou des chauves-souris ;
- participant à la régula-

tion des pullulations de dé-
prédateurs agricoles (lima-
ces, campagnols…).

Le blaireau s’approche ré-
gulièrement du monde des
Hommes, ce qui est parfois
mal toléré du fait des dégâts
ponctuellement occasion-
nés aux cultures et jardins
ou, encore plus rarement, à
certains ouvrages comme 
les talus ferroviaires ou de
digue.

La Frapna Savoie propose
une action “Médiation Fau-
ne” afin de trouver des solu-
tions favorisant la cohabita-
tion entre l’homme et les 
mustélidés dont le blai-
reau :  ht tps  : / /goo.gl /
T2BYZF

Texte rédigé par la Frapna Savoie

Plus d’information sur la 
faune et la flore de Savoie : 
www.biodiversite-savoie.org

Maître blaireau est un fouisseur opportuniste. Photo Peter_TRIMMING

tie les travaux à entrepren-
dre sur l’édifice religieux.

Et puis, il y a l’incontour-
nable croix de Savoie, dé-
clinée sur le drapeau, les
blasons, les écussons… Gé-
rard Jond-Nécand a lon-
guement étudié la ques-
tion, recherchant notam-
ment l’origine. « C’est
compliqué, il y a plusieurs

versions, mais l’histoire se-
rait partie de Suisse, de 
Saint-Maurice et des croi-
sades ». Pour essaimer dans
les Savoie aujourd’hui, 
comme hier. « Croix de Sa-
voie est une marque qui a
été déposée en 1927 par…
Opinel ! », précise Gérard.
Quant aux éléphants de 
Chambéry, vu d’en haut, ils

représenteraient les armoi-
ries du département. Com-
me quoi, les histoires de
croix peuvent se nicher mê-
me où on les attend le
moins.

Quant au Val d’Arly, il en
comptera bientôt une sup-
plémentaire, une croix 
d’action de grâce au ha-
meau de Nanchard à Saint-

Nicolas, en mémoire de
Marie Jond-Nécand. « Ma
grand-mère avait fait édi-
fier un oratoire de la pitié en
1934 pour respecter le vœu 
de ses beaux-parents, si 
leurs quatre fils partis à la
guerre revenaient  vi-
vants. » Pour l’heure, la 
croix orne l’entrée de l’ex-
position…

Jean-François CASANOVA

Exposition visible (avec celle 
des peintures et objets 
peints) à la mairie de Saint-
Nicolas-la-Chapelle, jusqu’au 
vendredi 24 août, aujourd’hui 
de 10 heures à 12 heures et 
16 heures à 19 heures, 
mardi, jeudi et vendredi de 
16 heures à 19 heures.

Grâce aux membres d’“Art et culture en Arly”, qui ont travaillé avec des historiens locaux, un large inventaire (souvent accompagné de photos) est proposé dans cette exposition, afin de 
différencier les différentes croix existantes. Photo Le DL/J-F.C.

Symbole religieux, la croix 
est étroitement liée à la Savoie
F

ace à une matière riche
et sans fin, les bénévo-
les de l’association “Art

et culture en Arly” ont pré-
paré leur exposition estiva-
le depuis septembre der-
nier. Le thème “Croix de 
Savoie, croix du Val d’Arly”
intéresse, car trop peu abor-
dé. C’est toute l’originalité
d’un emblème croisé sur
tous les territoires et décliné
à toutes les sauces, jus-
qu’en pâtisserie ou en vic-
tuailles le jour de l’inaugu-
ration.

Entre la croix de Savoie et
les croix religieuses, sans
oublier celles posées en
montagne, la Savoie ne
manque pas de références.
« Dans le Val d’Arly, on en a
beaucoup, et lorsque les vi-
siteurs les voient en photo,
souvent ils ne savent plus
où les situer. Il est intéres-
sant de connaître leur his-
toire », explique Françoise
Bonneville, vice-présidente
de l’association. Certaines
ont même échappé à la vin-
dicte des Révolutionnaires.
« Mais, à la différence de la
Haute Maurienne, le Val
d’Arly n’a pas de croix de la
Passion ! »

Le large inventaire (sou-
vent accompagné de pho-
tos), réalisé par les bénévo-
les de l’association et des 
“historiens” des communes
voisines, a permis de diffé-
rencier les différentes
croix : d’alpage ou sommi-
tales (servant souvent de
guide pour les randon-
neurs), protectrices sur les
murs, mémoriales, d’action
de grâce ou de mission

post-révolutionnaire… Et 
les exemples sont nom-
breux, à l’image de la croix
du Rocher blanc à Saint-Ni-
colas-la-Chapelle (érigée
en 1930 en mémoire d’une
bergère bousculée par ses
moutons et tombée du ro-
cher, restaurée en 1983).
Ou de celle de l’abbé Jo-
guet à Crest-Voland, mar-
tyr des Révolutionnaires, 
arrêté dans le Val d’Arly où
il s’était réfugié, avant 
d’être fusillé à Cluses, pour 
avoir refusé de renier sa foi.

L’exposition est aussi l’oc-
casion de découvrir pour-
quoi Saint-Nicolas-la-Cha-
pelle a un Christ rouge de-
puis la Seconde Guerre
mondiale. « L’abbé Bernier
avait promis que si les Alle-
mands n’envahissaient pas
le village, il ferait ériger une
croix. Originaire de Pont-
main en Mayenne, il l’a fait
faire chez lui où, depuis une
apparition de la Vierge en 
1871, ils ont coutume de re-
présenter un Christ ensan-
glanté ».

L’aspect bijoux n’a pas été
occulté, avec la bénédiction
de Jean-Pierre Trosset, un
des auteurs d’un livre paru 
en 1993. « Non seulement il
nous a permis d’utiliser le
livre, mais il nous a envoyé
des photos supplémentai-
res. » La bijouterie Joly Pot-
tuz de Megève a prêté 
quelques pièces, et Anne-
Lise Grosset, artisan-bijou-
tier à Flumet, en a réalisé
une en s’inspirant du clo-
cher de Saint-Nicolas-la-
Chapelle. Sa vente vise
d’ailleurs à financer en par-
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Jusqu’au 26 août, 
le Dauphiné Libéré vous propose
une petite revue des différentes 
activités sportives en plein air 
dont vous pourrez profiter en 
Savoie cet été. Aujourd’hui, on 
part revisiter le lac du Bourget en
famille.

Comment profiter de la quiétu-
de du lac du Bourget sans être

sur une plage bondée et en per-
mettant à ses enfants de se dé-
penser en même temps ? La ré-
ponse : le kayak ! En binôme 
dans chaque embarcation et 
sans moniteur – sauf si vous le 
souhaitez vraiment – vous pour-

rez découvrir la côte sauvage du 
lac. Rendez-vous 65 boulevard 
du lac, à Aix-les-Bains, pour 
prendre votre petit bateau, gilets 
de sauvetage et pagaies. Vous 
devez seulement venir en 
maillot de bain. L’âge minimum 
est de quatre ans. En cas de mau-
vais temps, la sortie sera reportée
ou remboursée. Pour informa-
tion, la traversée du lac du Bour-
get prend entre 20 et 25 minutes. 
Comptez 13 € l’heure de loca-
tion, 29 € la demi-journée et 49 €
la journée.

Tél : 04 79 35 45 36.
Apporter les cartes d’identité.
Ouvert tous les jours de 9 h à 18 h.

Deux par embarcation, et généralement sans moniteur, vous pourrez 
profiter de la quiétude du lac du Bourget. Photo Takamaka/Aix-les-Bains

Du kayak en famille, au Bourget

Cohabiter en noir et blanc avec le blaireau

Le blaireau (Meles meles)
fait partie des mustélidés,

tous reconnaissables par 
leur corps allongé, leurs 
courtes pattes et leur longue
queue touffue. Fardé de
noir et blanc, il est le plus 
sociable d’entre eux et vit
en clan familial d’une demi-
douzaine d’individus entre-
tenant de forts rapports so-
ciaux (toilettages mutuels,
jeux). Grâce à ses puissan-
tes griffes, il creuse un ter-
rier labyrinthique constitué
de multiples galeries et 
chambres et qui se transmet
de génération en généra-
tion.

Maître blaireau est un
fouisseur opportuniste : les
lombrics dominent son régi-
me alimentaire omnivore
complété, selon les saisons
et les disponibilités, par di-
vers arthropodes (insectes,
mille-pattes), escargots et
limaces, glands et autres 

fruits, champignons, cam-
pagnols et autres rongeurs.

De par son activité, essen-
tiellement nocturne, le blai-
reau rend des services éco-
systémiques en :

- favorisant la dissémina-
tion des plantes dont il rejet-

te les graines dans ses ex-
créments ;

- mélangeant et aérant les
sols qu’il exploite ;

- accueillant dans son ter-
rier d’autres espèces anima-
les, dont certaines proté-
gées, comme le chat fores-

tier ou des chauves-souris ;
- participant à la régula-

tion des pullulations de dé-
prédateurs agricoles (lima-
ces, campagnols…).

Le blaireau s’approche ré-
gulièrement du monde des
Hommes, ce qui est parfois
mal toléré du fait des dégâts
ponctuellement occasion-
nés aux cultures et jardins
ou, encore plus rarement, à
certains ouvrages comme 
les talus ferroviaires ou de
digue.

La Frapna Savoie propose
une action “Médiation Fau-
ne” afin de trouver des solu-
tions favorisant la cohabita-
tion entre l’homme et les 
mustélidés dont le blai-
reau :  ht tps  : / /goo.gl /
T2BYZF

Texte rédigé par la Frapna Savoie

Plus d’information sur la 
faune et la flore de Savoie : 
www.biodiversite-savoie.org

Maître blaireau est un fouisseur opportuniste. Photo Peter_TRIMMING

tie les travaux à entrepren-
dre sur l’édifice religieux.

Et puis, il y a l’incontour-
nable croix de Savoie, dé-
clinée sur le drapeau, les
blasons, les écussons… Gé-
rard Jond-Nécand a lon-
guement étudié la ques-
tion, recherchant notam-
ment l’origine. « C’est
compliqué, il y a plusieurs

versions, mais l’histoire se-
rait partie de Suisse, de 
Saint-Maurice et des croi-
sades ». Pour essaimer dans
les Savoie aujourd’hui, 
comme hier. « Croix de Sa-
voie est une marque qui a
été déposée en 1927 par…
Opinel ! », précise Gérard.
Quant aux éléphants de 
Chambéry, vu d’en haut, ils

représenteraient les armoi-
ries du département. Com-
me quoi, les histoires de
croix peuvent se nicher mê-
me où on les attend le
moins.

Quant au Val d’Arly, il en
comptera bientôt une sup-
plémentaire, une croix 
d’action de grâce au ha-
meau de Nanchard à Saint-

Nicolas, en mémoire de
Marie Jond-Nécand. « Ma
grand-mère avait fait édi-
fier un oratoire de la pitié en
1934 pour respecter le vœu 
de ses beaux-parents, si 
leurs quatre fils partis à la
guerre revenaient  vi-
vants. » Pour l’heure, la 
croix orne l’entrée de l’ex-
position…

Jean-François CASANOVA

Exposition visible (avec celle 
des peintures et objets 
peints) à la mairie de Saint-
Nicolas-la-Chapelle, jusqu’au 
vendredi 24 août, aujourd’hui 
de 10 heures à 12 heures et 
16 heures à 19 heures, 
mardi, jeudi et vendredi de 
16 heures à 19 heures.

Grâce aux membres d’“Art et culture en Arly”, qui ont travaillé avec des historiens locaux, un large inventaire (souvent accompagné de photos) est proposé dans cette exposition, afin de 
différencier les différentes croix existantes. Photo Le DL/J-F.C.

Symbole religieux, la croix 
est étroitement liée à la Savoie
F

ace à une matière riche
et sans fin, les bénévo-
les de l’association “Art

et culture en Arly” ont pré-
paré leur exposition estiva-
le depuis septembre der-
nier. Le thème “Croix de 
Savoie, croix du Val d’Arly”
intéresse, car trop peu abor-
dé. C’est toute l’originalité
d’un emblème croisé sur
tous les territoires et décliné
à toutes les sauces, jus-
qu’en pâtisserie ou en vic-
tuailles le jour de l’inaugu-
ration.

Entre la croix de Savoie et
les croix religieuses, sans
oublier celles posées en
montagne, la Savoie ne
manque pas de références.
« Dans le Val d’Arly, on en a
beaucoup, et lorsque les vi-
siteurs les voient en photo,
souvent ils ne savent plus
où les situer. Il est intéres-
sant de connaître leur his-
toire », explique Françoise
Bonneville, vice-présidente
de l’association. Certaines
ont même échappé à la vin-
dicte des Révolutionnaires.
« Mais, à la différence de la
Haute Maurienne, le Val
d’Arly n’a pas de croix de la
Passion ! »

Le large inventaire (sou-
vent accompagné de pho-
tos), réalisé par les bénévo-
les de l’association et des 
“historiens” des communes
voisines, a permis de diffé-
rencier les différentes
croix : d’alpage ou sommi-
tales (servant souvent de
guide pour les randon-
neurs), protectrices sur les
murs, mémoriales, d’action
de grâce ou de mission

post-révolutionnaire… Et 
les exemples sont nom-
breux, à l’image de la croix
du Rocher blanc à Saint-Ni-
colas-la-Chapelle (érigée
en 1930 en mémoire d’une
bergère bousculée par ses
moutons et tombée du ro-
cher, restaurée en 1983).
Ou de celle de l’abbé Jo-
guet à Crest-Voland, mar-
tyr des Révolutionnaires, 
arrêté dans le Val d’Arly où
il s’était réfugié, avant 
d’être fusillé à Cluses, pour 
avoir refusé de renier sa foi.

L’exposition est aussi l’oc-
casion de découvrir pour-
quoi Saint-Nicolas-la-Cha-
pelle a un Christ rouge de-
puis la Seconde Guerre
mondiale. « L’abbé Bernier
avait promis que si les Alle-
mands n’envahissaient pas
le village, il ferait ériger une
croix. Originaire de Pont-
main en Mayenne, il l’a fait
faire chez lui où, depuis une
apparition de la Vierge en 
1871, ils ont coutume de re-
présenter un Christ ensan-
glanté ».

L’aspect bijoux n’a pas été
occulté, avec la bénédiction
de Jean-Pierre Trosset, un
des auteurs d’un livre paru 
en 1993. « Non seulement il
nous a permis d’utiliser le
livre, mais il nous a envoyé
des photos supplémentai-
res. » La bijouterie Joly Pot-
tuz de Megève a prêté 
quelques pièces, et Anne-
Lise Grosset, artisan-bijou-
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Chapelle. Sa vente vise
d’ailleurs à financer en par-

LES COULEURS DE LA BIODIVERSITÉ

À ESSAYER

LA DÉCOUVERTE : UNE EXPOSITION À SAINT-NICOLAS-LA-CHAPELLE

89778�300

LE DAUPHINÉ LIBÉRÉ | DIMANCHE 19 AOÛT 2018 | 7
 

VOTRE ÉTÉ | EN SAVOIE

Jusqu’au 26 août, 
le Dauphiné Libéré vous propose
une petite revue des différentes 
activités sportives en plein air 
dont vous pourrez profiter en 
Savoie cet été. Aujourd’hui, on 
part revisiter le lac du Bourget en
famille.

Comment profiter de la quiétu-
de du lac du Bourget sans être

sur une plage bondée et en per-
mettant à ses enfants de se dé-
penser en même temps ? La ré-
ponse : le kayak ! En binôme 
dans chaque embarcation et 
sans moniteur – sauf si vous le 
souhaitez vraiment – vous pour-

rez découvrir la côte sauvage du 
lac. Rendez-vous 65 boulevard 
du lac, à Aix-les-Bains, pour 
prendre votre petit bateau, gilets 
de sauvetage et pagaies. Vous 
devez seulement venir en 
maillot de bain. L’âge minimum 
est de quatre ans. En cas de mau-
vais temps, la sortie sera reportée
ou remboursée. Pour informa-
tion, la traversée du lac du Bour-
get prend entre 20 et 25 minutes. 
Comptez 13 € l’heure de loca-
tion, 29 € la demi-journée et 49 €
la journée.

Tél : 04 79 35 45 36.
Apporter les cartes d’identité.
Ouvert tous les jours de 9 h à 18 h.

Deux par embarcation, et généralement sans moniteur, vous pourrez 
profiter de la quiétude du lac du Bourget. Photo Takamaka/Aix-les-Bains

Du kayak en famille, au Bourget
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fait partie des mustélidés,

tous reconnaissables par 
leur corps allongé, leurs 
courtes pattes et leur longue
queue touffue. Fardé de
noir et blanc, il est le plus 
sociable d’entre eux et vit
en clan familial d’une demi-
douzaine d’individus entre-
tenant de forts rapports so-
ciaux (toilettages mutuels,
jeux). Grâce à ses puissan-
tes griffes, il creuse un ter-
rier labyrinthique constitué
de multiples galeries et 
chambres et qui se transmet
de génération en généra-
tion.

Maître blaireau est un
fouisseur opportuniste : les
lombrics dominent son régi-
me alimentaire omnivore
complété, selon les saisons
et les disponibilités, par di-
vers arthropodes (insectes,
mille-pattes), escargots et
limaces, glands et autres 

fruits, champignons, cam-
pagnols et autres rongeurs.

De par son activité, essen-
tiellement nocturne, le blai-
reau rend des services éco-
systémiques en :
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tion des plantes dont il rejet-

te les graines dans ses ex-
créments ;
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sols qu’il exploite ;
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rier d’autres espèces anima-
les, dont certaines proté-
gées, comme le chat fores-

tier ou des chauves-souris ;
- participant à la régula-

tion des pullulations de dé-
prédateurs agricoles (lima-
ces, campagnols…).

Le blaireau s’approche ré-
gulièrement du monde des
Hommes, ce qui est parfois
mal toléré du fait des dégâts
ponctuellement occasion-
nés aux cultures et jardins
ou, encore plus rarement, à
certains ouvrages comme 
les talus ferroviaires ou de
digue.

La Frapna Savoie propose
une action “Médiation Fau-
ne” afin de trouver des solu-
tions favorisant la cohabita-
tion entre l’homme et les 
mustélidés dont le blai-
reau :  ht tps  : / /goo.gl /
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différencier les différentes croix existantes. Photo Le DL/J-F.C.
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Jusqu’au 26 août, 
le Dauphiné Libéré vous propose
une petite revue des différentes 
activités sportives en plein air 
dont vous pourrez profiter en 
Savoie cet été. Aujourd’hui, on 
part revisiter le lac du Bourget en
famille.
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de du lac du Bourget sans être
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fier un oratoire de la pitié en
1934 pour respecter le vœu 
de ses beaux-parents, si 
leurs quatre fils partis à la
guerre revenaient  vi-
vants. » Pour l’heure, la 
croix orne l’entrée de l’ex-
position…

Jean-François CASANOVA

Exposition visible (avec celle 
des peintures et objets 
peints) à la mairie de Saint-
Nicolas-la-Chapelle, jusqu’au 
vendredi 24 août, aujourd’hui 
de 10 heures à 12 heures et 
16 heures à 19 heures, 
mardi, jeudi et vendredi de 
16 heures à 19 heures.

Grâce aux membres d’“Art et culture en Arly”, qui ont travaillé avec des historiens locaux, un large inventaire (souvent accompagné de photos) est proposé dans cette exposition, afin de 
différencier les différentes croix existantes. Photo Le DL/J-F.C.

Symbole religieux, la croix 
est étroitement liée à la Savoie
F

ace à une matière riche
et sans fin, les bénévo-
les de l’association “Art

et culture en Arly” ont pré-
paré leur exposition estiva-
le depuis septembre der-
nier. Le thème “Croix de 
Savoie, croix du Val d’Arly”
intéresse, car trop peu abor-
dé. C’est toute l’originalité
d’un emblème croisé sur
tous les territoires et décliné
à toutes les sauces, jus-
qu’en pâtisserie ou en vic-
tuailles le jour de l’inaugu-
ration.

Entre la croix de Savoie et
les croix religieuses, sans
oublier celles posées en
montagne, la Savoie ne
manque pas de références.
« Dans le Val d’Arly, on en a
beaucoup, et lorsque les vi-
siteurs les voient en photo,
souvent ils ne savent plus
où les situer. Il est intéres-
sant de connaître leur his-
toire », explique Françoise
Bonneville, vice-présidente
de l’association. Certaines
ont même échappé à la vin-
dicte des Révolutionnaires.
« Mais, à la différence de la
Haute Maurienne, le Val
d’Arly n’a pas de croix de la
Passion ! »

Le large inventaire (sou-
vent accompagné de pho-
tos), réalisé par les bénévo-
les de l’association et des 
“historiens” des communes
voisines, a permis de diffé-
rencier les différentes
croix : d’alpage ou sommi-
tales (servant souvent de
guide pour les randon-
neurs), protectrices sur les
murs, mémoriales, d’action
de grâce ou de mission

post-révolutionnaire… Et 
les exemples sont nom-
breux, à l’image de la croix
du Rocher blanc à Saint-Ni-
colas-la-Chapelle (érigée
en 1930 en mémoire d’une
bergère bousculée par ses
moutons et tombée du ro-
cher, restaurée en 1983).
Ou de celle de l’abbé Jo-
guet à Crest-Voland, mar-
tyr des Révolutionnaires, 
arrêté dans le Val d’Arly où
il s’était réfugié, avant 
d’être fusillé à Cluses, pour 
avoir refusé de renier sa foi.

L’exposition est aussi l’oc-
casion de découvrir pour-
quoi Saint-Nicolas-la-Cha-
pelle a un Christ rouge de-
puis la Seconde Guerre
mondiale. « L’abbé Bernier
avait promis que si les Alle-
mands n’envahissaient pas
le village, il ferait ériger une
croix. Originaire de Pont-
main en Mayenne, il l’a fait
faire chez lui où, depuis une
apparition de la Vierge en 
1871, ils ont coutume de re-
présenter un Christ ensan-
glanté ».

L’aspect bijoux n’a pas été
occulté, avec la bénédiction
de Jean-Pierre Trosset, un
des auteurs d’un livre paru 
en 1993. « Non seulement il
nous a permis d’utiliser le
livre, mais il nous a envoyé
des photos supplémentai-
res. » La bijouterie Joly Pot-
tuz de Megève a prêté 
quelques pièces, et Anne-
Lise Grosset, artisan-bijou-
tier à Flumet, en a réalisé
une en s’inspirant du clo-
cher de Saint-Nicolas-la-
Chapelle. Sa vente vise
d’ailleurs à financer en par-
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VOTRE ÉTÉ | EN SAVOIE

Jusqu’au 26 août, 
le Dauphiné Libéré vous propose
une petite revue des différentes 
activités sportives en plein air 
dont vous pourrez profiter en 
Savoie cet été. Aujourd’hui, on 
part revisiter le lac du Bourget en
famille.

Comment profiter de la quiétu-
de du lac du Bourget sans être

sur une plage bondée et en per-
mettant à ses enfants de se dé-
penser en même temps ? La ré-
ponse : le kayak ! En binôme 
dans chaque embarcation et 
sans moniteur – sauf si vous le 
souhaitez vraiment – vous pour-

rez découvrir la côte sauvage du 
lac. Rendez-vous 65 boulevard 
du lac, à Aix-les-Bains, pour 
prendre votre petit bateau, gilets 
de sauvetage et pagaies. Vous 
devez seulement venir en 
maillot de bain. L’âge minimum 
est de quatre ans. En cas de mau-
vais temps, la sortie sera reportée
ou remboursée. Pour informa-
tion, la traversée du lac du Bour-
get prend entre 20 et 25 minutes. 
Comptez 13 € l’heure de loca-
tion, 29 € la demi-journée et 49 €
la journée.

Tél : 04 79 35 45 36.
Apporter les cartes d’identité.
Ouvert tous les jours de 9 h à 18 h.

Deux par embarcation, et généralement sans moniteur, vous pourrez 
profiter de la quiétude du lac du Bourget. Photo Takamaka/Aix-les-Bains

Du kayak en famille, au Bourget

Cohabiter en noir et blanc avec le blaireau

Le blaireau (Meles meles)
fait partie des mustélidés,

tous reconnaissables par 
leur corps allongé, leurs 
courtes pattes et leur longue
queue touffue. Fardé de
noir et blanc, il est le plus 
sociable d’entre eux et vit
en clan familial d’une demi-
douzaine d’individus entre-
tenant de forts rapports so-
ciaux (toilettages mutuels,
jeux). Grâce à ses puissan-
tes griffes, il creuse un ter-
rier labyrinthique constitué
de multiples galeries et 
chambres et qui se transmet
de génération en généra-
tion.

Maître blaireau est un
fouisseur opportuniste : les
lombrics dominent son régi-
me alimentaire omnivore
complété, selon les saisons
et les disponibilités, par di-
vers arthropodes (insectes,
mille-pattes), escargots et
limaces, glands et autres 

fruits, champignons, cam-
pagnols et autres rongeurs.

De par son activité, essen-
tiellement nocturne, le blai-
reau rend des services éco-
systémiques en :

- favorisant la dissémina-
tion des plantes dont il rejet-

te les graines dans ses ex-
créments ;

- mélangeant et aérant les
sols qu’il exploite ;

- accueillant dans son ter-
rier d’autres espèces anima-
les, dont certaines proté-
gées, comme le chat fores-

tier ou des chauves-souris ;
- participant à la régula-

tion des pullulations de dé-
prédateurs agricoles (lima-
ces, campagnols…).

Le blaireau s’approche ré-
gulièrement du monde des
Hommes, ce qui est parfois
mal toléré du fait des dégâts
ponctuellement occasion-
nés aux cultures et jardins
ou, encore plus rarement, à
certains ouvrages comme 
les talus ferroviaires ou de
digue.

La Frapna Savoie propose
une action “Médiation Fau-
ne” afin de trouver des solu-
tions favorisant la cohabita-
tion entre l’homme et les 
mustélidés dont le blai-
reau :  ht tps  : / /goo.gl /
T2BYZF

Texte rédigé par la Frapna Savoie

Plus d’information sur la 
faune et la flore de Savoie : 
www.biodiversite-savoie.org

Maître blaireau est un fouisseur opportuniste. Photo Peter_TRIMMING

tie les travaux à entrepren-
dre sur l’édifice religieux.

Et puis, il y a l’incontour-
nable croix de Savoie, dé-
clinée sur le drapeau, les
blasons, les écussons… Gé-
rard Jond-Nécand a lon-
guement étudié la ques-
tion, recherchant notam-
ment l’origine. « C’est
compliqué, il y a plusieurs

versions, mais l’histoire se-
rait partie de Suisse, de 
Saint-Maurice et des croi-
sades ». Pour essaimer dans
les Savoie aujourd’hui, 
comme hier. « Croix de Sa-
voie est une marque qui a
été déposée en 1927 par…
Opinel ! », précise Gérard.
Quant aux éléphants de 
Chambéry, vu d’en haut, ils

représenteraient les armoi-
ries du département. Com-
me quoi, les histoires de
croix peuvent se nicher mê-
me où on les attend le
moins.

Quant au Val d’Arly, il en
comptera bientôt une sup-
plémentaire, une croix 
d’action de grâce au ha-
meau de Nanchard à Saint-

Nicolas, en mémoire de
Marie Jond-Nécand. « Ma
grand-mère avait fait édi-
fier un oratoire de la pitié en
1934 pour respecter le vœu 
de ses beaux-parents, si 
leurs quatre fils partis à la
guerre revenaient  vi-
vants. » Pour l’heure, la 
croix orne l’entrée de l’ex-
position…

Jean-François CASANOVA

Exposition visible (avec celle 
des peintures et objets 
peints) à la mairie de Saint-
Nicolas-la-Chapelle, jusqu’au 
vendredi 24 août, aujourd’hui 
de 10 heures à 12 heures et 
16 heures à 19 heures, 
mardi, jeudi et vendredi de 
16 heures à 19 heures.

Grâce aux membres d’“Art et culture en Arly”, qui ont travaillé avec des historiens locaux, un large inventaire (souvent accompagné de photos) est proposé dans cette exposition, afin de 
différencier les différentes croix existantes. Photo Le DL/J-F.C.
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différencier les différentes croix existantes. Photo Le DL/J-F.C.
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queue touffue. Fardé de
noir et blanc, il est le plus 
sociable d’entre eux et vit
en clan familial d’une demi-
douzaine d’individus entre-
tenant de forts rapports so-
ciaux (toilettages mutuels,
jeux). Grâce à ses puissan-
tes griffes, il creuse un ter-
rier labyrinthique constitué
de multiples galeries et 
chambres et qui se transmet
de génération en généra-
tion.

Maître blaireau est un
fouisseur opportuniste : les
lombrics dominent son régi-
me alimentaire omnivore
complété, selon les saisons
et les disponibilités, par di-
vers arthropodes (insectes,
mille-pattes), escargots et
limaces, glands et autres 

fruits, champignons, cam-
pagnols et autres rongeurs.

De par son activité, essen-
tiellement nocturne, le blai-
reau rend des services éco-
systémiques en :

- favorisant la dissémina-
tion des plantes dont il rejet-

te les graines dans ses ex-
créments ;

- mélangeant et aérant les
sols qu’il exploite ;

- accueillant dans son ter-
rier d’autres espèces anima-
les, dont certaines proté-
gées, comme le chat fores-

tier ou des chauves-souris ;
- participant à la régula-

tion des pullulations de dé-
prédateurs agricoles (lima-
ces, campagnols…).

Le blaireau s’approche ré-
gulièrement du monde des
Hommes, ce qui est parfois
mal toléré du fait des dégâts
ponctuellement occasion-
nés aux cultures et jardins
ou, encore plus rarement, à
certains ouvrages comme 
les talus ferroviaires ou de
digue.

La Frapna Savoie propose
une action “Médiation Fau-
ne” afin de trouver des solu-
tions favorisant la cohabita-
tion entre l’homme et les 
mustélidés dont le blai-
reau :  ht tps  : / /goo.gl /
T2BYZF

Texte rédigé par la Frapna Savoie

Plus d’information sur la 
faune et la flore de Savoie : 
www.biodiversite-savoie.org

Maître blaireau est un fouisseur opportuniste. Photo Peter_TRIMMING

tie les travaux à entrepren-
dre sur l’édifice religieux.

Et puis, il y a l’incontour-
nable croix de Savoie, dé-
clinée sur le drapeau, les
blasons, les écussons… Gé-
rard Jond-Nécand a lon-
guement étudié la ques-
tion, recherchant notam-
ment l’origine. « C’est
compliqué, il y a plusieurs

versions, mais l’histoire se-
rait partie de Suisse, de 
Saint-Maurice et des croi-
sades ». Pour essaimer dans
les Savoie aujourd’hui, 
comme hier. « Croix de Sa-
voie est une marque qui a
été déposée en 1927 par…
Opinel ! », précise Gérard.
Quant aux éléphants de 
Chambéry, vu d’en haut, ils

représenteraient les armoi-
ries du département. Com-
me quoi, les histoires de
croix peuvent se nicher mê-
me où on les attend le
moins.

Quant au Val d’Arly, il en
comptera bientôt une sup-
plémentaire, une croix 
d’action de grâce au ha-
meau de Nanchard à Saint-

Nicolas, en mémoire de
Marie Jond-Nécand. « Ma
grand-mère avait fait édi-
fier un oratoire de la pitié en
1934 pour respecter le vœu 
de ses beaux-parents, si 
leurs quatre fils partis à la
guerre revenaient  vi-
vants. » Pour l’heure, la 
croix orne l’entrée de l’ex-
position…

Jean-François CASANOVA

Exposition visible (avec celle 
des peintures et objets 
peints) à la mairie de Saint-
Nicolas-la-Chapelle, jusqu’au 
vendredi 24 août, aujourd’hui 
de 10 heures à 12 heures et 
16 heures à 19 heures, 
mardi, jeudi et vendredi de 
16 heures à 19 heures.

Grâce aux membres d’“Art et culture en Arly”, qui ont travaillé avec des historiens locaux, un large inventaire (souvent accompagné de photos) est proposé dans cette exposition, afin de 
différencier les différentes croix existantes. Photo Le DL/J-F.C.

Symbole religieux, la croix 
est étroitement liée à la Savoie
F

ace à une matière riche
et sans fin, les bénévo-
les de l’association “Art

et culture en Arly” ont pré-
paré leur exposition estiva-
le depuis septembre der-
nier. Le thème “Croix de 
Savoie, croix du Val d’Arly”
intéresse, car trop peu abor-
dé. C’est toute l’originalité
d’un emblème croisé sur
tous les territoires et décliné
à toutes les sauces, jus-
qu’en pâtisserie ou en vic-
tuailles le jour de l’inaugu-
ration.

Entre la croix de Savoie et
les croix religieuses, sans
oublier celles posées en
montagne, la Savoie ne
manque pas de références.
« Dans le Val d’Arly, on en a
beaucoup, et lorsque les vi-
siteurs les voient en photo,
souvent ils ne savent plus
où les situer. Il est intéres-
sant de connaître leur his-
toire », explique Françoise
Bonneville, vice-présidente
de l’association. Certaines
ont même échappé à la vin-
dicte des Révolutionnaires.
« Mais, à la différence de la
Haute Maurienne, le Val
d’Arly n’a pas de croix de la
Passion ! »

Le large inventaire (sou-
vent accompagné de pho-
tos), réalisé par les bénévo-
les de l’association et des 
“historiens” des communes
voisines, a permis de diffé-
rencier les différentes
croix : d’alpage ou sommi-
tales (servant souvent de
guide pour les randon-
neurs), protectrices sur les
murs, mémoriales, d’action
de grâce ou de mission

post-révolutionnaire… Et 
les exemples sont nom-
breux, à l’image de la croix
du Rocher blanc à Saint-Ni-
colas-la-Chapelle (érigée
en 1930 en mémoire d’une
bergère bousculée par ses
moutons et tombée du ro-
cher, restaurée en 1983).
Ou de celle de l’abbé Jo-
guet à Crest-Voland, mar-
tyr des Révolutionnaires, 
arrêté dans le Val d’Arly où
il s’était réfugié, avant 
d’être fusillé à Cluses, pour 
avoir refusé de renier sa foi.

L’exposition est aussi l’oc-
casion de découvrir pour-
quoi Saint-Nicolas-la-Cha-
pelle a un Christ rouge de-
puis la Seconde Guerre
mondiale. « L’abbé Bernier
avait promis que si les Alle-
mands n’envahissaient pas
le village, il ferait ériger une
croix. Originaire de Pont-
main en Mayenne, il l’a fait
faire chez lui où, depuis une
apparition de la Vierge en 
1871, ils ont coutume de re-
présenter un Christ ensan-
glanté ».

L’aspect bijoux n’a pas été
occulté, avec la bénédiction
de Jean-Pierre Trosset, un
des auteurs d’un livre paru 
en 1993. « Non seulement il
nous a permis d’utiliser le
livre, mais il nous a envoyé
des photos supplémentai-
res. » La bijouterie Joly Pot-
tuz de Megève a prêté 
quelques pièces, et Anne-
Lise Grosset, artisan-bijou-
tier à Flumet, en a réalisé
une en s’inspirant du clo-
cher de Saint-Nicolas-la-
Chapelle. Sa vente vise
d’ailleurs à financer en par-

LES COULEURS DE LA BIODIVERSITÉ

À ESSAYER

LA DÉCOUVERTE : UNE EXPOSITION À SAINT-NICOLAS-LA-CHAPELLE
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20 août 2018 : Le cerf élaphe
Texte rédigé par : Christine Garin
CEN Savoie/ Parc national de la Vanoise
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Le lac de la Croix (env. 2 200 m) sous le col du même nom et le col du Sambuis, en Maurienne, photographié par Étienne Jarret, de Chambéry. La randonnée part du col du Glandon et 
demande pas mal d’effort. Elle passe par la Combe de la Croix et offre de magnifiques panoramas des Aiguilles de l’Argentière.

Le lac de la Croix, en Maurienne, au-dessus du col du Glandon

Vous aimez la Savoie, ses
paysages, ses monuments,

ses activités ? Vous aimez
prendre des photos et les par-

tager ? Chaque jour jusqu’au
26 août, Le Dauphiné Libéré
vous offre la possibilité de pu-
blier vos clichés. Envoyez-

nous, par mail, la photo de 
votre coup de cœur en Savoie
sur notre adresse : 
LDLsavoie@ledauphine.com

Attention, ces photos doi-
vent avoir été prises cet été.
N’oubliez pas d’indiquer vos
coordonnées (nom, prénom,

commune de résidence) et 
une phrase pour nous expli-
quer le choix de votre coin
préféré.

LE COIN PRÉFÉRÉ DE NOS LECTEURS

LAC LEMAN
Air : 28°
Eau : 24°

Le Cerf élaphe

Le cerf élaphe (Cervus ela-
phus) est le plus grand ongu-

lé sauvage de France. Animal 
forestier, il fréquente indiffé-
remment les forêts de conifères 
comme de feuillus.

Les mâles sont beaucoup plus
lourds que les femelles. Eux 
seuls arborent une ramure (ou 
bois) qui tombe chaque année 
en mars  et  repousse en 
130 jours environ. Lorsque le 
cerf vieillit, la croissance des ra-
mifications ralentit : le cerf “ra-
vale”. Le pelage, fauve, est très 
variable, du brun sombre au 
beige clair. Les faons naissent 
au printemps. Leur robe rousse 
tachetée de blanc constitue un 
camouflage efficace contre les 
prédateurs.

Le cerf élaphe avait disparu
du sud de la France au cours du
XIXe siècle et les dernières po-
pulations françaises étaient ré-
fugiées dans les grands massifs

forestiers du nord de la France. 
Elles ont servi de souches aux 
réintroductions, principale-
ment dans les massifs forestiers
de montagne.

Particulièrement spectacu-
laire, le brame du cerf attire un 
public de plus en plus impor-
tant chaque année. Tolérable 
tant qu’elle reste discrète, la 
présence d’observateurs peut 
perturber les hardes. C’est 
aujourd’hui une espèce en ex-
tension, ce qui contribue à justi-
fier la présence du loup qui en 
est un prédateur actif. Et ce 
pour le plus grand intérêt de 
l’écosystème forestier, pour le-
quel des concentrations de for-
tes densités de cerfs sont néfas-
tes.

Texte rédigé par Christine Garin/CEN 
Savoie et le Parc national de la Vanoise

Renseignements :
www.biodiversite-savoie.org

Le cerf. Photo Jean-Yves PLOYER

LA BIODIVERSITÉ

À l’initiative de l’association Aime country, le 10e Festival 
country de Tarentaise se tiendra de vendredi à dimanche, 
à la salle de la Pierre-du-Roy à Albertville : concerts, 
danse country, expositions US, stands, balades motos… 
sont au programme.
> Tarifs : de 5 à 25 €. Renseignements : 06 21 43 20 48.

ALBERTVILLE 10e Festival country, 
de vendredi à dimanche

NOS IDÉES DE SORTIE

À partir d’aujourd’hui, FestiPlagne proposera quatre 
journées d’animations, d’activités et de spectacles 
familiaux, en accès libre. Sur les thèmes “Cartoon”, 
“Tropiques”, “Ma Planète” et “Saltimbanque”, il y aura un 
programme riche pour toute la famille. L’événement se 
clôturera jeudi avec une remise des prix, un spectacle, un 
bal et un feu d’artifice.
> Renseignements : www.festiplagne.com et 04 79 09 02 01.

LA PLAGNE FestiPlagne : quatre 
jours de fête dès aujourd’hui

Ü Votre musique puise dans le 
jazz Nouvelle Orléans des 
années 1880 et encore dans la 
funk des années 1970. Côté 
littérature, c’est le XXe siècle de 
Hunter S. Thompson qui vous 
inspire. Quel est votre rapport à 
la société d’aujourd’hui ?
«De nos jours, on nous dit
qu’il faut regarder à la télévi-
sion quelle marque de corn-
flakes il faut acheter, et on
apprend qu’il faut travailler
du lundi au vendredi. Tout ça
est accepté, mais il faut s’af-
franchir des normes que l’on
nous impose ! C’est aussi
pour cela qu’il est important
de voyager, de rencontrer des
personnes différentes et de

voir autre chose.»

Ü En quoi Tankus the Henge 
est-il différent ?
«Dans la bande, chaque artis-
te a un petit grain de folie
qu’il cultive et qui le rend uni-
que. C’est sûrement pour ça
que nos concerts sont déjan-
tés ! Chaque membre du
groupe est un show à lui tout
seul qui vaut la peine d’être
vu.»

Ü C’est votre deuxième 
passage au Brin de Zinc, 
comment vous sentez-vous ?
«Nous sommes super-excités
de revenir au Brin de Zinc, 
nous avons hâte ! La première

fois (en février dernier,
NDLR), tout le monde dan-
sait, c’était génial. Nous espé-
rons trouver la même am-
biance. Que l’on chante de-
v a n t  1 0 0  0 0 0  o u  1 0 0
personnes, l’adrénaline est la
même. Notre but est d’empor-
ter le public avec nous dans
notre folie. Chaque concert
est une nouvelle expérience.»

Ü Vous connaissez donc déjà la 
Savoie. C’est quand même plus 
sympa que Londres, n’est-ce 
pas ?
«(Rires) Je reconnais que les
paysages, les lacs sont magni-
fiques. Et la fondue… C’est
brillant ! Je ne peux pas man-

ger de fromage tous les jours
parce que je chante, mais
j’adore le fromage français.»

Ü Votre second album “I Crave 
Affection Baby, But Not When I 
Drive” est en cours de 
préparation. Allez-vous en 
donner un aperçu ce soir ?
«C’est possible… Nous parta-
gerons quelques-uns de nos
nouveaux titres entre-deux
chansons en français ! Nous
voulons garder une French 
connection.»

Propos recueillis par Jade LÉVIN

Tankus the Henge (Gonzo 
Rock’n’roll - Londres). Mercredi 
22 août à 20 h 30. Tarif : 10 €.

Le groupe surprend par son incroyable énergie scénique mêlée à une touche d’excentricité bien anglaise.

Une folie bien anglaise pour
retourner la scène savoyarde
Encensés par les Kinks en 
personnes Outre-Manche, 
Tankus The Henge revient au
Brin de Zinc pour présenter 
son univers musical déca-
pant, à la croisée des che-
mins entre punk et Gipsy 
Jazz en passant par la pop 
et le rock. Rencontre avec 
son chanteur, Jaz Delorean.

Ü Vous vous produisez dans le 
monde entier et principalement 
en Europe. Quelle est la 
particularité du public français ?
«Il ne comprend pas les paro-
les ! (rires) J’adore la France
et le public français, nous 
avons beaucoup tourné ici et
nous allons continuer. Notre
musique détruit la barrière de
la langue, tout le monde finit
par chanter, même ceux qui
ne comprennent pas les paro-
les, car nos rythmes sont en-
traînants.»

Ü De Glatonsbury en Angleterre 
au Montreux Jazz Festival en 
Suisse, Tankus The Henge est 
habitué à se produire devant des 
milliers de personnes. Pourquoi 
venir sur de plus petites 
scènes ?
«C‘est très important pour
nous. Nous voulons rencon-
trer des personnes venant de
tous horizons et de toutes 
classes sociales ; et surtout, 
des gens qui vivent en dehors
des normes. Venir jouer dans
des campagnes ou des zones
rurales, est la meilleure façon
de rencontrer des personnes
intéressantes et originales. 
Nous aimons bien aller là où
les autres ne vont pas.»

À BARBERAZ, CONCERT DE TANKUS THE HENGE, MERCREDI, À 20 H 30
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trer des personnes venant de
tous horizons et de toutes 
classes sociales ; et surtout, 
des gens qui vivent en dehors
des normes. Venir jouer dans
des campagnes ou des zones
rurales, est la meilleure façon
de rencontrer des personnes
intéressantes et originales. 
Nous aimons bien aller là où
les autres ne vont pas.»

À BARBERAZ, CONCERT DE TANKUS THE HENGE, MERCREDI, À 20 H 30
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CÔTÉ LACS

Chambéry
SavoieSavoie

Haute-SavoieHaute-Savoie
Annecy

Aix-les-Bains

Météo des plages

LAC D’AIGUEBELETTE
Air : 27°
Eau : 25°

LAC DU BOURGET
Air : 30°
Eau : 24°

LAC D’ANNECY
Air : 28°
Eau : 24°

Le lac de la Croix (env. 2 200 m) sous le col du même nom et le col du Sambuis, en Maurienne, photographié par Étienne Jarret, de Chambéry. La randonnée part du col du Glandon et 
demande pas mal d’effort. Elle passe par la Combe de la Croix et offre de magnifiques panoramas des Aiguilles de l’Argentière.

Le lac de la Croix, en Maurienne, au-dessus du col du Glandon
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vous offre la possibilité de pu-
blier vos clichés. Envoyez-

nous, par mail, la photo de 
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LDLsavoie@ledauphine.com

Attention, ces photos doi-
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N’oubliez pas d’indiquer vos
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LE COIN PRÉFÉRÉ DE NOS LECTEURS

LAC LEMAN
Air : 28°
Eau : 24°

Le Cerf élaphe
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Texte rédigé par Christine Garin/CEN 
Savoie et le Parc national de la Vanoise

Renseignements :
www.biodiversite-savoie.org

Le cerf. Photo Jean-Yves PLOYER

LA BIODIVERSITÉ

À l’initiative de l’association Aime country, le 10e Festival 
country de Tarentaise se tiendra de vendredi à dimanche, 
à la salle de la Pierre-du-Roy à Albertville : concerts, 
danse country, expositions US, stands, balades motos… 
sont au programme.
> Tarifs : de 5 à 25 €. Renseignements : 06 21 43 20 48.

ALBERTVILLE 10e Festival country, 
de vendredi à dimanche

NOS IDÉES DE SORTIE

À partir d’aujourd’hui, FestiPlagne proposera quatre 
journées d’animations, d’activités et de spectacles 
familiaux, en accès libre. Sur les thèmes “Cartoon”, 
“Tropiques”, “Ma Planète” et “Saltimbanque”, il y aura un 
programme riche pour toute la famille. L’événement se 
clôturera jeudi avec une remise des prix, un spectacle, un 
bal et un feu d’artifice.
> Renseignements : www.festiplagne.com et 04 79 09 02 01.

LA PLAGNE FestiPlagne : quatre 
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vu.»

Ü C’est votre deuxième 
passage au Brin de Zinc, 
comment vous sentez-vous ?
«Nous sommes super-excités
de revenir au Brin de Zinc, 
nous avons hâte ! La première
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Propos recueillis par Jade LÉVIN
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21 août 2018 : Les criocères du lis
Texte rédigé par : Guido Meeus
La Dauphinelle
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D
e la RD 927 qui monte de-
puis Saint-Étienne-de-Cui-
nes jusqu’au col du Glan-

don, vous ne verrez rien, ou 
presque, de Saint-Alban-des-
Villards. « Quand elle a été tra-
cée, au début du XX siècle, les 
habitants ont refusé qu’elle pas-
se par le village, car cela aurait 
consommé des terres agrico-
les », sourit Jacqueline Dupen-
loup, maire de cette commune 
d’une petite centaine d’âmes. 
« À la réflexion, c’était bien. »

Il faut s’enfoncer dans une rou-
te annexe, aux bornes antiques, 
pour découvrir le chef-lieu, les 
hameaux du Premier-Villard et 
du Bessey, et s’apercevoir qu’ils 
abritent, en cette saison, bien 
plus de monde que ne l’annon-
ce le recensement ! « Ce mois-
ci, toutes les maisons sont occu-
pées », constate Daniel Quézel, 
maire adjoint.

Descendants des exilés
et nouveaux habitants
se partagent
un habitat préservé

C’est qu’au XIXe siècle, la vallée
des Villards était un des secteurs
les plus peuplés de Maurienne. 
Depuis, l’exode rural a fait son 
œuvre, mais les descendants de 
ceux qui sont partis aiment re-
venir l’été : « Nous avons l’atout 
du calme et, même si c’est mal-
heureux à dire, de plus en plus 
celui de la fraîcheur », explique 
Jacqueline Dupenloup. Il y a 
aussi, à côté des quelques arti-
sans et agriculteurs locaux, des 
nouveaux : un Anglais, traduc-
teur, qui passe ici une bonne 
partie de l’année ; un couple de 
comptables ; et quelques artis-

tes, avec l’appui desquels la mu-
nicipalité envisage de faire de la
commune, à son échelle, une 
vraie destination de tourisme 
culturel.

Le maire aimerait seulement
que le téléphone, fixe et mobile,
fonctionne un peu mieux, car 
elle tient à redynamiser la com-
mune. “Le Triandou”, auberge 
communale, fonctionne sous le 
régime de la délégation de ser-
vice public, avec à sa tête Marc 
Vuillermoz, qui anime le lieu 
avec un humour autant appré-
cié que sa cuisine. Les Villarins y
trouvent aussi, pour peu que ce-
la soit arrangé à l’avance, leur 

pain et leur Dauphiné libéré.
Tout à côté, la mairie est en

cours de rénovation. L’an pro-
chain, ces travaux permettront 
d’ouvrir deux gîtes. La commu-
ne retrouvera ainsi une capacité
d’accueil perdue en 2013, lors-
que les hébergements précé-
dents avaient dû être fermés, à 
cause des normes. Car le touris-
me est autant une réalité locale 
que la résidence secondai-
re. « L’hiver, certains jours, il y a 
plus de voitures au départ des 
randonnées vers le Merlet 
qu’au pied des pistes de Saint-
Colomban », calcule Daniel 
Quézel. Ça n’est pas un sujet de

rivalité : depuis longtemps, les 
deux communes des Villards 
travaillent ensemble et s’esti-
ment complémentaires. Or 
donc, le Merlet est un petit para-
dis pour les adeptes de la peau 
de phoque, venus de Savoie et 
d’au-delà, avec des itinéraires 
de difficulté variable. On y voit 
aussi des randonneurs l’été. 
D’autres parcourent la “piste de 
l’eau”, ainsi nommée parce 
qu’elle suit le tracé de la condui-
te d’eau potable qui emmène la 
très pure eau des Villards jus-
qu’à Saint-Jean-de-Maurienne. 
« Ça fait balcon au-dessus du 
village, c’est une balade tran-

quille pour tous », recommande 
Jacqueline Dupenloup. En re-
vanche, le périple, par la forêt 
communale du Nant, jusqu’au 
lac du Bacheux, est déjà plus 
engagé.

Les collectivités font beaucoup
d’efforts pour maintenir les sen-
tiers en état : la commune fau-
che chaque année 16,5 km d’iti-
néraires, le Syndicat intercom-
munal des vallées de l’Arvan et 
des Villards presque autant. Les 
bénévoles, chasseurs en tête, 
donnent aussi la main. Saint-Al-
ban-des-Villards est petit, mais 
les Villarins sont costauds…

Frédéric THIERS

À l’auberge communale “Le Triandou”, Marc Vuillermoz accueille les Villarins comme les vacanciers. Photo Le DL/F.T.

Saint-Alban-des-Villards, un havre
de calme sur les pentes du Glandon

Les eaux claires du Merlet

C’est d’ici, au pont du Merlet, que partent les randonnées vers la 
combe du même nom. Faciles ou plus engagées, elles attirent été 
comme hiver des passionnés de nature venus de toute la région. 
Photo Le DL/F.T.

À voir : la chapelle des Voûtes

On la rejoint soit depuis le hameau du Pied-des-Voûtes, soit par 
le haut, depuis Le Premier-Villard. Récemment restaurée, elle est 
située en pleine nature, sur l’ancienne voie qui reliait la commune 
au fond de vallée. Photo Le DL/Archives/André BITZ

LE VILLAGE : CETTE PETITE COMMUNE A JADIS ÉTÉ L’UNE DES PLUS PEUPLÉES DE MAURIENNE 

À ESSAYER

Jusqu’au 26 août, 
Le Dauphiné Libéré vous 
propose une petite revue 
des différentes activités 
sportives en plein air 
dont vous pourrez profi-
ter en Savoie cet été. 
Aujourd’hui, on part faire 
de la voile.

Vous avez toujours rêvé
de jouer à l’explora-

teur ? Cette activité est
faite pour vous. Rendez-
vous Yacht club du Bour-
get-du-Lac, pour pouvoir
piloter un catamaran, un
Tiwal (voilier gonflable) 
ou un Laser (dériveur mo-
notype). 

Vous serez accompagné
d’un moniteur diplômé
d’État en voile qui sera sur
une autre embarcation. Il
faut venir avec le néces-

saire pour se protéger du
soleil et des chaussures en
néoprène. Les combinai-
sons sont fournies. Comp-
tez entre 185 € et 200 € les
2 h 30. Cette activité, à tes-
ter dès 5 ans, est aussi ac-
cessible pour les person-
nes handicapées.  La
séance est reportée et re-
portée en cas de mauvais
temps.

Yacht club Chambéry - 
Le Bourget-du-Lac : 223, 
boulevard Ernest-
Coudurier, au Bourget-du-
Lac. Réservations deux 
jours à l’avance, au 
04 79 25 21 66 jusqu’au 
31 octobre.

Le Yacht club propose au public
de naviguer jusqu’à la fin du mois

d’octobre. Photo YCBL

La voile, sur les eaux du lac du Bourget

LES COULEURS DE LA BIODIVERSITÉ
Les criocères du lis

Vous aimez les lis mar-
tagons ? Eux aussi. Ils

les trouvent mignons à
croquer ! Eux ? Ce sont
de jolis petits coléoptères
rouges dessus, noirs des-
sous, de 7 à 8 millimètres
de long : les criocères du
lis.

La différence entre eux
et vous est la façon de
voir la plante. Vous ap-
préciez la beauté des
fleurs. Pour ces insectes,
la plante est non seule-
ment  une “maison”,
mais aussi un garde-
manger.

Toute leur vie est liée à
la plante. Les œufs, très
petits, sont pondus sous
les feuilles. Les larves,
qui aiment faire de la
dentelle de feuille de lis,

se nourrissent de la plan-
te. Arrivées à leur stade
ultime de développe-
ment, elles vont aller
s’enterrer pour passer
l’hiver et se transformer
en adultes. Ces derniers
sortiront dès le prin-
temps pour continuer
leur cycle de vie. Et si la
plante disparaît, les crio-
cères du lis disparaîtront
également.

La biodiversité tient à
peu de chose, c’est pour-
quoi il est primordial de
la conserver
Texte rédigé par Guido Meeus/La

Dauphinelle

Plus d’informations 
sur la faune et la flore 
de Savoie : www. 
biodiversite-savoie.org

Ces jolis petits coléoptères rouges dessus, noirs dessous, 
mesurent de 7 à 8 millimètres de long. Photo Guido MEEUS
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rouges dessus, noirs des-
sous, de 7 à 8 millimètres
de long : les criocères du
lis.

La différence entre eux
et vous est la façon de
voir la plante. Vous ap-
préciez la beauté des
fleurs. Pour ces insectes,
la plante est non seule-
ment  une “maison”,
mais aussi un garde-
manger.

Toute leur vie est liée à
la plante. Les œufs, très
petits, sont pondus sous
les feuilles. Les larves,
qui aiment faire de la
dentelle de feuille de lis,

se nourrissent de la plan-
te. Arrivées à leur stade
ultime de développe-
ment, elles vont aller
s’enterrer pour passer
l’hiver et se transformer
en adultes. Ces derniers
sortiront dès le prin-
temps pour continuer
leur cycle de vie. Et si la
plante disparaît, les crio-
cères du lis disparaîtront
également.

La biodiversité tient à
peu de chose, c’est pour-
quoi il est primordial de
la conserver
Texte rédigé par Guido Meeus/La

Dauphinelle

Plus d’informations 
sur la faune et la flore 
de Savoie : www. 
biodiversite-savoie.org

Ces jolis petits coléoptères rouges dessus, noirs dessous, 
mesurent de 7 à 8 millimètres de long. Photo Guido MEEUS

103110200
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Texte rédigé par : André Miquet
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S
itué sur un sommet of-
frant une vue imprena-
ble, le musée Pierre

Borrione présente des vesti-
ges antiques dans un an-
cien lieu de culte qui fut un
temps église mère d’Aime.

À l’époque romaine, la
colline était fortifiée et habi-
tée et, au Moyen-Âge, l’édi-
fice était contenu dans l’en-
ceinte du château Saint-
Jacques de Sigismond, 
dernier roi burgonde de la
Sapaudia. Au fil du temps,
la population s’est installée
sur les flancs de la colline et,
au XVe siècle, une nouvelle
église a vu le jour sur le bas.
Devenue lieu de sépulture,
puis simple oratoire, Saint-
Sigismond a été désaffectée
en 1968. 

C’est à la rencontre fortui-
te entre deux passionnés
d’archéologie que la cha-
pelle doit sa réhabilitation.

Une superposition 
d’époques

De passage dans la région, 
Georges Gimard, plongeur
spécialiste de céramique,
consulta le docteur Pierre
Borrione. La relation pa-
tient-médecin fût brève,
mais de leur passion com-
mune est née une amitié et 
un musée. C’était à l’aube 
des années 70. 

La Société d’histoire et
d’archéologie d’Aime ve-
nait de voir le jour et dans la
chapelle Saint-Sigismond
avait lieu l’inauguration du
dépôt de fouille qui allait
devenir le Musée de France

Pierre Borrione, géré con-
jointement par la Société
d’histoire et d’archéologie 
du village et La Plagne tou-
risme vallée.

Jusqu’à récemment, le
musée présentait minéraux
et pièces archéologiques,
mais aussi des maquettes
de clochers et une exposi-
tion sur les mines de La Pla-
gne. Aujourd’hui, un vérita-
ble élan visant à spécialiser
le lieu pour en faire un es-
pace dédié aux richesses ar-

chéologiques locales est en
cours. Seuls des vestiges
sont présentés dans un es-
pace organisé en trois par-
ties. Celle de droite est ré-
servée aux amphores,
outils, poteries, bijoux, piè-
ces de monnaies et autres 
objets du quotidien. À l’op-
posé se trouve tout ce qui a
trait au mortuaire avec sar-
cophages, tombeaux (dont
un datant du Néolithique),
urnes, mais aussi des élé-
ments d’architecture gallo-

romaine. Dans le chœur, la
reconstitution d’un chantier
de fouilles laisse apparaître
les fondations de l’église
paléochrét ienne ains i 
qu’un mur romain.

Le musée est actuellement
en pleine mutation, des élé-
ments devraient être encore
apportés. L’appellation
“Musée Pierre Borrione” vit
d’ailleurs ses dernières 
heures. Prochainement, il
deviendra “Des pierres et
des hommes : espace ar-

chéologique Pierre Borrio-
ne”, un lieu exclusif de té-
moignage sur la riche acti-
vité d’Axima - le nom donné
par les Romains à la cité qui
deviendra Aime - en tant
que capitale des Alpes
graies. Un lieu qui interroge
le passé et notre fabuleuse
aventure humaine. 

Reste encore des mystères
à élucider, comme sur ce 
tombeau in situ, où deux 
corps reposent.

Fabienne FERRARIS

Amphores à vin et à huile, ainsi que les autres pièces exposées, ont toutes été retrouvées sur Aime et ses alentours.

Axima, capitale des Alpes graies, 
dévoile ses vestiges

LA DÉCOUVERTE : À AIME-LA-PLAGNE, LE MUSÉE PIERRE BORRIONE

Ouverture et informations
n Jusqu’à fin août, le

musée est ouvert du lun-
di au samedi, de 10 heu-
res à midi et de 14 h 30 à 
18 h 30. Tarifs : 3 €/adul-
te ; gratuit pour les - de
16 ans

n Dernière visite com-
mentée vendredi 24 août.
Rendez-vous sur le site à
10 heures. Tarifs : 6 €/
adulte ; 3 € pour les en-

fants âgés de 8 à 12 ans.
n Le reste de l’année,

des visites guidées pour
les groupes sont possi-
b l e s  s u r  d e m a n d e , 
auprès de La Plagne tou-
risme vallée, 1139, ave-
n u e  d e  Ta r e n t a i s e ,
7 3  2 1 0 ,  A i m e .
tél. 04 79 55 67 00 ou 
w w w . l a p l a g n e -
vallee.com

Cette dédicace à Auguste est le plus ancien 
témoignage de la présence romaine à Aime.

Parmi les objets du quotidien présentés, ce dé à jouer en plomb.

De nombreuses tombes sont présentées, 
dont celle-ci, dite “à l’oiseau”.
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Annecy

Aix-les-Bains

Météo des plages

LAC D’AIGUEBELETTE
Air : 29°
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Eau : 25°
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LAC LEMAN
Air : 30°
Eau : 24°

LA BIODIVERSITÉÀ ESSAYER
Le lasergame en extérieur, été comme hiver

Jusqu’au 26 août, 
Le Dauphiné Libéré vous 
propose des activités spor-
tives en plein air dont vous 
pourrez profiter en Savoie. 
Aujourd’hui, on part en 
mission avec son laser.

Vous connaissiez sans
doute le lasergame en

salle, dans le noir le plus
complet. Découvrez le la-
sergame outdoor grâce à 
Christian Bero. Une activité
qui se pratique toute l’an-
née, du lever au coucher du

soleil, même en hiver dans
la neige ou à domicile, à
condition d’avoir une gran-
de aire de jeu. Vous serez
équipés d’un bandana avec
un capteur sur le front et un
autre derrière la tête. L’ob-
jectif est de cibler l’adver-
saire pour l’éliminer. Il est
possible de toucher l’enne-
mi à plus de 100 mètres, 
sans se faire repérer puis-
que le laser est invisible. Le
coût ? 10 € les 30 minutes de
jeu (pour chaque demi-heu-
re ajoutée, le prix augmente
de 5 €). L’activité sera repor-
tée en cas de pluie intense
ou d’orage.

À partir de 7 ans. Réserv. 
obligatoires par tél., au 
06 01 96 90 72. Lasergame 
outdoor : chemin de la digue, 
à Gilly-sur-Isère.

Le laser, mis en évidence ici, est en fait invisible. Photo Christian BERO

Le 18e salon Aix auto légen-
de aura lieu ce week-end

sur l’esplanade du lac d’Aix-
les-Bains. Collectionneurs et
visiteurs sont attendus en
nombre pour un week-end
100 % vintage. Au program-
me : présentations de voitures
d’avant-guerre, voitures his-
toriques (plus de 30 ans) et
néoclassiques de sport, et mo-
tos historiques. Les véhicules
seront mis en concurrence et
départagés lors du tradition-
nel concours d’élégance, di-
manche à 15 h 30.

Un spectacle sous forme de
bond dans le temps sera pro-
posé la veille (samedi) au soir.
Dans une ambiance de caba-
ret, Christophe Crooner
ouvrira le bal à 18 h 30.

Puis, le chambérien Ahmed
Mouici, Victoire de la musi-
que 1993 avec le groupe “Pow
wow”, interprétera ses classi-

ques devenus cultes, de 
19 h 30 à 21 h 30. Bastien Ré-
my, sosie de Claude François,
conclura la soirée. Les collec-
tionneurs seront invités, cha-
que matin, à participer à une 
promenade touristique à bord
de leur véhicule (inscriptions
obligatoires).

En parallèle de ces anima-
tions, les visiteurs pourront
circuler entre les stands de 
constructeurs automobiles,
d ’ é q u i p e m e n t i e r s ,  d e
joailliers et autres artisans.

T.C.

Samedi 25 et dimanche 26 août
sur l’esplanade du lac d’Aix-les-
Bains. Tarifs : gratuit pour 
les – de 12 ans. 6 € pour 
les visiteurs (pass 2 jours), 
3 € pour les collectionneurs.
www.aixautolegende.com 
et sur la page Facebook “
Aix auto légende”. Cet événement attire des milliers de spectateurs chaque année. Archives photo Le DL/Michel GANDON

Les voitures anciennes ont rendez-vous sur l’esplanade
À AIX-LES-BAINS CE WEEK-END, SALON AIX AUTO LÉGENDE

L’épeire fougère est parmi
nos plus grosses et belles

araignées. Diurne et répandue 
dans les prairies naturelles, 
c’est l’araignée qui fait aimer 
les araignées. On la croise jus-
que plus de 2 000 mètres, du 
moment que l’herbe est haute.

C’est que chez les épeires, on
construit de ces magnifiques 
toiles où les insectes viendront 
se faire capturer. En fin d’été, la 
femelle devient rebondie… 
Jusqu’à la ponte, qui n’inter-
vient qu’en été. D’où l’impor-
tance de fauches pas trop pré-
coces, et de zones refuges per-
mettant l’éclosion avant 
dispersion des bébés. Ou s’en-
voleront vers d’autres prairies 
au bout d’un fil de soie spéciale 
émise à cette seule fin… bien 
loin des caves obscures et de 
nos cauchemars d’enfants ! Ou 

plutôt d’adultes, qui leur com-
muniquent leurs angoisses in-
fondées. Pour améliorer nos 
connaissances des araignées 
de Savoie, envoyez vos clichés 
(toutes espèces) à l’adresse 
“amiquet@free.fr”.

André Miquet/Conservatoire d’espaces 
naturels de Savoie

www.biodiversite-savoie.org

Elle fait 
partie 
des plus 
grosses 
et belles 
araignées 
de la 
région. 
Photo André 

MIQUET

L’épeire fougère

101678100

897263700

Pour optimiser votre communicationUtilisez cet espace!
Contactez Groupe Dauphiné Média au 04 79 33 86 79
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23 août 2018 : Le laurier cerise 
Texte rédigé par : Claire Rameaux
Conseil départemental de Savoie

6 | JEUDI 23 AOÛT 2018 | LE DAUPHINÉ LIBÉRÉ
 

VOTRE ÉTÉ | EN SAVOIE

Depuis mercredi et jus-
qu’à dimanche, se

tiendra, au centre de la
station, la 17e édition du
Salon du tout-terrain.
Plus de 150 exposants
pour cet incontournable
rendez-vous donné par
JBOrganisation à tous
les passionnés de véhi-
cules tout-terrain.

FestiAlp, pendant 
toute la durée du salon

Le plus grand rassem-
blement français du
tout-terrain proposera
véhicules 4X4 neufs ou
d’occasion, accessoires,
pneus, cellules, tentes,
quads, SSV, camions
mais aussi des envies
d’aventure, avec des
voyagistes, des organi-
sateurs de rallyes et de
raids… Sans compter es-

sais et baptêmes SSV et
4X4 pour tous niveaux.

De plus, pendant toute
la durée du salon et pour
la première fois à Valloi-
re, il y aura Festi Alp. Ce
fes t iva l  du  f i lm  de
l’aventure motorisée, or-
ganisé par Marc Mellet,
accueillera le public
deux fois par jour, au
cinéma, à 11 heures et à
16 heures (entrée gratui-
te). Il transportera les
spectateurs en Afrique,
Mongolie, Maroc, Amé-
rique latine, Kamtchatka
mais aussi Alpes et Eu-
rope, au gré des aventu-
res vécues par les diffé-
rents cinéastes. L’aven-
ture sera donc au coin de
l’avenue de la Vallée
d’Or, pendant cinq jours
non-stop !

Alberte RETORNAZ Sur la zone d’essais.

On passe partout au 17e Salon du tout-terrain

L’abeille dévoile ses secrets
O

n ne peut pas se tromper.
À l’entrée de l’Essaim de
Chartreuse, l’odeur de

miel et le carrelage en nid 
d’abeille nous confirment que 
nous sommes à la bonne adres-
se. À deux pas du Cirque de 
Saint-Même, André Pascal, 
apiculteur depuis 22 ans, invite
les visiteurs à entrer dans le 
monde des abeilles.

C’est littéralement un retour
sur les bancs de l’école qui at-
tend petits et grands pour com-
mencer la visite. Dans un décor
de salle de classe à l’ancienne, 
où les vieilles chaises d’éco-
liers côtoient des exposés sur 
feuilles cartonnées, l’hôte in-
troduit son univers à coup de 
questions-réponses. De sept 
mois à 77 ans, la vingtaine de 
visiteurs est encouragée à ré-
pondre et à s’interroger sur 
l’apiculture, mais pas que. La 
découverte se veut pédagogi-
que : « J’essaie d’emmener les 
gens sur la notion d’agricultu-
re, afin qu’ils comprennent 
mieux d’où vient leur alimen-
tation », explique André Pas-
cal.

Quand l’abeille va mal, 
l’homme va mal

L’apiculteur insiste sur le rôle 
de l’abeille, meilleur ami des 
gourmands, oui, mais égale-
ment maillon essentiel à la bio-
diversité. Un tiers de notre ali-
mentation dépend directe-
ment de la pollinisation des 
abeilles (transport du pollen 
des parties mâles des fleurs 
vers les parties femelles) et 
82 % de la flore dépend de 
celle des insectes. Quand 
l’abeille va mal, c’est l’homme 
qui va mal.

Après être rentré dans le
rang et être devenu (presque) 
incollable sur les colonies et le 

butinage, direction la mielle-
rie. Dans cette salle où sont 
entassées les ruches, l’apicul-
teur travaille et conditionne le 
miel, démonstration à l’appui. 
Les enfants sont ébahis devant
l’expert, raclant les cadres 
pour décoller la cire du miel. 
Les gourmands sont invités à 
goûter le produit, fraîchement 
sorti de la ruche. Le précieux 
nectar passera ensuite par l’ex-
tracteur avant d’être collecté.

Moitié moins de miel 
qu’il y a 25 ans

La visite se termine par une 
dégustation. L’Essaim de 
Chartreuse propose une petite 
dizaine de miels différents : 
montagne, lavande, acacia… Il
y en a pour tous les goûts. An-
dré Pascal propose également 
un panel de produits à base de
miel, de la bière au savon, en 
passant par le nougat et la lo-
tion pour les cheveux.

Diversifier sa production est
devenu indispensable pour les 
apiculteurs : « Nous récoltons 
moitié moins de miel qu’il y a 
25 ans », explique le Bourgui-
gnon, arrivé en Chartreuse en 
1991. Cette année, la récolte 
s’annonce mauvaise : entre
18 et 25 kilogrammes par ru-
che, une moyenne qui s’étend 
sur les dix années précédentes.
Alors pour que la danse des 
abeilles continue, l’apiculteur 
sensibilise les visiteurs à l’im-
portance de préserver la biodi-
versité. Un petit pas pour 
l’abeille, un grand pas pour
l’humanité ?

Jade LÉVIN

Dernière visite ce jeudi à 
17 heures. Gratuit, environ 
1 heure. Saint-Même-d’en-Haut, 
73 670 Saint-Pierre-
d’Entremont, en Chartreuse.

Pascal André fait goûter le miel, fraîchement détaché de sa couche de cire, aux visiteurs. Photo Le DL/ Ja.L.

L’INFO EN +
LA PRODUCTION
o Le miel : il est produit par
les abeilles à partir du 
nectar des fleurs ou des 
secrétions des plantes 
elles-mêmes déposées par
des insectes (le miellat).
o La cire : elle est produite
par les glandes cirières des
jeunes abeilles, entre le 12e

et le 18e jour de leur vie, en
vue de bâtir les rayons, puis
de les operculer.
o La propolis : les abeilles
récoltent de la résine 
sécrétée par des 
bourgeons qui, mélangée à
des sécrétions corporelles,
donnent la propolis. Cette 
substance antiseptique 
permet aux abeilles de se
protéger de certaines 
maladies.
o La gelée royale : elle est
fabriquée par les jeunes 
ouvrières dans leurs 
glandes salivaires et 
nourricières. Composée à
67 % d’eau, 12 % de 
sucres, 12 % de protéines
et 6 % de lipides, la gelée 
royale contient des 
éléments essentiels à 
l’organisme, elle est très 
prisée par l’industrie 
cosmétique.

À SAINT-PIERRE-D’ENTREMONT, DERNIÈRE VISITE DE L’ESSAIM DE CHARTREUSE, AUJOURD’HUI

LE CHIFFRE

8,5 
C’est, en
millions, le
nombre
d’abeilles
présentes

dans les 170 ruches de 
l’Essaim de Chartreuse. 
Chaque ruche abrite entre 
30 000 et 50 000 
ouvrières, et une reine.

Quelles menaces pour les abeilles ?

La récolte 2018 s’annonce mi-
tigée, et pour cause. Depuis

une dizaine d’années, plu-
sieurs facteurs sont cités pour 
expliquer les baisses dans la 
production du miel. Dérègle-
ment climatique, urbanisation, 
prédateurs et, principal enne-
mi, les néonicotinoïdes.

Ces produits toxiques em-
ployés comme insecticides 
agissent sur le système ner-
veux central des insectes, com-
me les abeilles. « Les cocktails 
chimiques entraînent un pro-
blème de fécondité chez les 
mâles, ainsi qu’une perte de 
mémoire et d’efficacité pour ré-

colter le pollen », explique Fré-
déric Fréaz, président du syn-
dicat apicole savoyard GDSA.

À compter du 1er septembre,
la France interdira les néonico-
tinoïdes, avec toutefois une 

possibilité de dérogations jus-
qu’en 2020. Un effort insuffi-
sant, regrettent les apiculteurs, 
qui observent une disparition 
des races d’abeilles locales. « Il 
faut revenir à une agriculture 
de base, sans pesticides », sou-
haite le président du GDSA.

En France, le rendement
moyen annuel est aujourd’hui 
de 20 kilos par ruche, contre 80
avant l’arrivée des néonicoti-
noïdes dans les années 90.

En outre, l’arrivée du frelon
asiatique en Savoie (trois tués à
ce jour) inquiète les apicul-
teurs.

Ja. L

Avec 11 676 apiculteurs en 2016, Auvergne-Rhône-Alpes est la 
première région en nombre d’apiculteurs. Photo Gérard DOUS
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Une invasive : le laurier cerise

Les espèces exotiques
envahissantes sont

considérées comme une
des principales causes
de perte de biodiversité
dans le monde. L’homme
est bien souvent le pre-
mier responsable de l’in-
troduction de ces espè-
ces, et n’a hélas pas tou-
jours conscience de son
rôle.

Introduit en Europe dès
le XVIe siècle, le laurier
cerise est originaire
d’Asie mineure. Cet ar-
buste ornemental est
aujourd’hui très présent
dans les haies qui clôtu-
rent les propriétés. En
effet, son feuillage per-
s is tant  const i tué de
feuilles vert foncé, lus-

trées et coriaces lui don-
nent un grand attrait.

Mais voilà, cet arbuste
s’est échappé des jar-
dins. On le retrouve de
plus en plus fréquem-
ment dans les boise-
ments proches des lotis-
sements et habitations.
Sa présence va pertur-
ber la régénération fo-
restière en empêchant
les rayons du soleil de
gagner les secteurs de
sous-bois où il s’est ins-
tallé.

Son mode de dissémi-
nation ? Ses graines : de
petites cerises noires,
qui vont être mangées et
dispersées par les ani-
maux, lui permettent de
“voyager” et de s’expor-

ter dans des lieux où il
n’est pas le bienvenu.

Vous pouvez vous aussi
intervenir en faveur de
la biodiversité. Pour ce-
la, privilégiez les espè-
ces locales lorsque vous
faites des plantations
chez vous et si vous avez
des lauriers cerise, faites
en sorte de couper les
fructifications afin d’évi-
ter tout risque de dissé-
mination.

Texte rédigé par Claire Ra-
meaux/Conseil départemental de

Savoie

Plus d’information sur la 
faune et la flore de 
Savoie : 
www.biodiversite-
savoie.org.Le laurier cerise. Photo Conseil départemental de la Savoie

LES COULEURS DE LA BIODIVERSITÉ

À ESSAYER

Le 13e festival de tango se
poursuit jusqu’à vendredi.

Mercredi, la “Milonga de las 
nubes”, littéralement “le bal 
des nuages”, s’est déroulée au 
plan des Fontainettes, près de 
la pyramide du col du Mont Ce-
nis. C’est un moment fort du 
festival, à plus de 2000 mètres 
d’altitude, dans le cadre magi-
que du lac du Mont Cenis, et en
plein air.

Jusqu’à vendredi, les cours
avec les maestros se poursui-
vent de 9 heures à 19 heures. 
Des cours débutants sont aussi 
proposés de 10 heures à midi.

Aujourd’hui, à 21 heures, un
spectacle avec l’orchestre Tan-
go Tinto, accompagné par les 
maestros du festival, est propo-
sé à l’auditorium Laurent-Ger-
ra à Val Cenis Lanslebourg. 
Tango Tinto est un quintette 
spécialisé du tango argentin. 
Spectacle + milonga : plein tarif
20 € ; tarif réduit 8-18 ans 15 € ;
0-8 ans, gratuit.

Vendredi, le festival s’achè-

vera. De 11 heures à 12 h 30, un
apéro tango animé par DJ Va-
lério sera proposé place du parc
des loisirs des Glières à Val Ce-
nis Lanslevillard (gratuit). À 
partir de 21 heures et jusqu’à 
0 h 30, Despedida, avec l’or-
chestre Tango Tinto, proposera 
une “formule bal de clôture 
“en alternance avec le DJ 
Jean-François à la salle des fê-
tes de Val Cenis Lanslebourg. 
Tarif unique 17 €.

Mercredi, c’était la “Milonga de 
las nubes”, au bord du lac du 
Mont Cenis, en plein air.

Le festival de tango

À VALLOIRE, JUSQU’À DIMANCHE
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Depuis mercredi et jus-
qu’à dimanche, se

tiendra, au centre de la
station, la 17e édition du
Salon du tout-terrain.
Plus de 150 exposants
pour cet incontournable
rendez-vous donné par
JBOrganisation à tous
les passionnés de véhi-
cules tout-terrain.

FestiAlp, pendant 
toute la durée du salon

Le plus grand rassem-
blement français du
tout-terrain proposera
véhicules 4X4 neufs ou
d’occasion, accessoires,
pneus, cellules, tentes,
quads, SSV, camions
mais aussi des envies
d’aventure, avec des
voyagistes, des organi-
sateurs de rallyes et de
raids… Sans compter es-

sais et baptêmes SSV et
4X4 pour tous niveaux.

De plus, pendant toute
la durée du salon et pour
la première fois à Valloi-
re, il y aura Festi Alp. Ce
fes t iva l  du  f i lm  de
l’aventure motorisée, or-
ganisé par Marc Mellet,
accueillera le public
deux fois par jour, au
cinéma, à 11 heures et à
16 heures (entrée gratui-
te). Il transportera les
spectateurs en Afrique,
Mongolie, Maroc, Amé-
rique latine, Kamtchatka
mais aussi Alpes et Eu-
rope, au gré des aventu-
res vécues par les diffé-
rents cinéastes. L’aven-
ture sera donc au coin de
l’avenue de la Vallée
d’Or, pendant cinq jours
non-stop !

Alberte RETORNAZ Sur la zone d’essais.

On passe partout au 17e Salon du tout-terrain

L’abeille dévoile ses secrets
O

n ne peut pas se tromper.
À l’entrée de l’Essaim de
Chartreuse, l’odeur de

miel et le carrelage en nid 
d’abeille nous confirment que 
nous sommes à la bonne adres-
se. À deux pas du Cirque de 
Saint-Même, André Pascal, 
apiculteur depuis 22 ans, invite
les visiteurs à entrer dans le 
monde des abeilles.

C’est littéralement un retour
sur les bancs de l’école qui at-
tend petits et grands pour com-
mencer la visite. Dans un décor
de salle de classe à l’ancienne, 
où les vieilles chaises d’éco-
liers côtoient des exposés sur 
feuilles cartonnées, l’hôte in-
troduit son univers à coup de 
questions-réponses. De sept 
mois à 77 ans, la vingtaine de 
visiteurs est encouragée à ré-
pondre et à s’interroger sur 
l’apiculture, mais pas que. La 
découverte se veut pédagogi-
que : « J’essaie d’emmener les 
gens sur la notion d’agricultu-
re, afin qu’ils comprennent 
mieux d’où vient leur alimen-
tation », explique André Pas-
cal.

Quand l’abeille va mal, 
l’homme va mal

L’apiculteur insiste sur le rôle 
de l’abeille, meilleur ami des 
gourmands, oui, mais égale-
ment maillon essentiel à la bio-
diversité. Un tiers de notre ali-
mentation dépend directe-
ment de la pollinisation des 
abeilles (transport du pollen 
des parties mâles des fleurs 
vers les parties femelles) et 
82 % de la flore dépend de 
celle des insectes. Quand 
l’abeille va mal, c’est l’homme 
qui va mal.

Après être rentré dans le
rang et être devenu (presque) 
incollable sur les colonies et le 

butinage, direction la mielle-
rie. Dans cette salle où sont 
entassées les ruches, l’apicul-
teur travaille et conditionne le 
miel, démonstration à l’appui. 
Les enfants sont ébahis devant
l’expert, raclant les cadres 
pour décoller la cire du miel. 
Les gourmands sont invités à 
goûter le produit, fraîchement 
sorti de la ruche. Le précieux 
nectar passera ensuite par l’ex-
tracteur avant d’être collecté.

Moitié moins de miel 
qu’il y a 25 ans

La visite se termine par une 
dégustation. L’Essaim de 
Chartreuse propose une petite 
dizaine de miels différents : 
montagne, lavande, acacia… Il
y en a pour tous les goûts. An-
dré Pascal propose également 
un panel de produits à base de
miel, de la bière au savon, en 
passant par le nougat et la lo-
tion pour les cheveux.

Diversifier sa production est
devenu indispensable pour les 
apiculteurs : « Nous récoltons 
moitié moins de miel qu’il y a 
25 ans », explique le Bourgui-
gnon, arrivé en Chartreuse en 
1991. Cette année, la récolte 
s’annonce mauvaise : entre
18 et 25 kilogrammes par ru-
che, une moyenne qui s’étend 
sur les dix années précédentes.
Alors pour que la danse des 
abeilles continue, l’apiculteur 
sensibilise les visiteurs à l’im-
portance de préserver la biodi-
versité. Un petit pas pour 
l’abeille, un grand pas pour
l’humanité ?

Jade LÉVIN

Dernière visite ce jeudi à 
17 heures. Gratuit, environ 
1 heure. Saint-Même-d’en-Haut, 
73 670 Saint-Pierre-
d’Entremont, en Chartreuse.

Pascal André fait goûter le miel, fraîchement détaché de sa couche de cire, aux visiteurs. Photo Le DL/ Ja.L.

L’INFO EN +
LA PRODUCTION
o Le miel : il est produit par
les abeilles à partir du 
nectar des fleurs ou des 
secrétions des plantes 
elles-mêmes déposées par
des insectes (le miellat).
o La cire : elle est produite
par les glandes cirières des
jeunes abeilles, entre le 12e

et le 18e jour de leur vie, en
vue de bâtir les rayons, puis
de les operculer.
o La propolis : les abeilles
récoltent de la résine 
sécrétée par des 
bourgeons qui, mélangée à
des sécrétions corporelles,
donnent la propolis. Cette 
substance antiseptique 
permet aux abeilles de se
protéger de certaines 
maladies.
o La gelée royale : elle est
fabriquée par les jeunes 
ouvrières dans leurs 
glandes salivaires et 
nourricières. Composée à
67 % d’eau, 12 % de 
sucres, 12 % de protéines
et 6 % de lipides, la gelée 
royale contient des 
éléments essentiels à 
l’organisme, elle est très 
prisée par l’industrie 
cosmétique.

À SAINT-PIERRE-D’ENTREMONT, DERNIÈRE VISITE DE L’ESSAIM DE CHARTREUSE, AUJOURD’HUI

LE CHIFFRE

8,5 
C’est, en
millions, le
nombre
d’abeilles
présentes

dans les 170 ruches de 
l’Essaim de Chartreuse. 
Chaque ruche abrite entre 
30 000 et 50 000 
ouvrières, et une reine.

Quelles menaces pour les abeilles ?

La récolte 2018 s’annonce mi-
tigée, et pour cause. Depuis

une dizaine d’années, plu-
sieurs facteurs sont cités pour 
expliquer les baisses dans la 
production du miel. Dérègle-
ment climatique, urbanisation, 
prédateurs et, principal enne-
mi, les néonicotinoïdes.

Ces produits toxiques em-
ployés comme insecticides 
agissent sur le système ner-
veux central des insectes, com-
me les abeilles. « Les cocktails 
chimiques entraînent un pro-
blème de fécondité chez les 
mâles, ainsi qu’une perte de 
mémoire et d’efficacité pour ré-

colter le pollen », explique Fré-
déric Fréaz, président du syn-
dicat apicole savoyard GDSA.

À compter du 1er septembre,
la France interdira les néonico-
tinoïdes, avec toutefois une 

possibilité de dérogations jus-
qu’en 2020. Un effort insuffi-
sant, regrettent les apiculteurs, 
qui observent une disparition 
des races d’abeilles locales. « Il 
faut revenir à une agriculture 
de base, sans pesticides », sou-
haite le président du GDSA.

En France, le rendement
moyen annuel est aujourd’hui 
de 20 kilos par ruche, contre 80
avant l’arrivée des néonicoti-
noïdes dans les années 90.

En outre, l’arrivée du frelon
asiatique en Savoie (trois tués à
ce jour) inquiète les apicul-
teurs.

Ja. L

Avec 11 676 apiculteurs en 2016, Auvergne-Rhône-Alpes est la 
première région en nombre d’apiculteurs. Photo Gérard DOUS
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Une invasive : le laurier cerise

Les espèces exotiques
envahissantes sont

considérées comme une
des principales causes
de perte de biodiversité
dans le monde. L’homme
est bien souvent le pre-
mier responsable de l’in-
troduction de ces espè-
ces, et n’a hélas pas tou-
jours conscience de son
rôle.

Introduit en Europe dès
le XVIe siècle, le laurier
cerise est originaire
d’Asie mineure. Cet ar-
buste ornemental est
aujourd’hui très présent
dans les haies qui clôtu-
rent les propriétés. En
effet, son feuillage per-
s is tant  const i tué de
feuilles vert foncé, lus-

trées et coriaces lui don-
nent un grand attrait.

Mais voilà, cet arbuste
s’est échappé des jar-
dins. On le retrouve de
plus en plus fréquem-
ment dans les boise-
ments proches des lotis-
sements et habitations.
Sa présence va pertur-
ber la régénération fo-
restière en empêchant
les rayons du soleil de
gagner les secteurs de
sous-bois où il s’est ins-
tallé.

Son mode de dissémi-
nation ? Ses graines : de
petites cerises noires,
qui vont être mangées et
dispersées par les ani-
maux, lui permettent de
“voyager” et de s’expor-

ter dans des lieux où il
n’est pas le bienvenu.

Vous pouvez vous aussi
intervenir en faveur de
la biodiversité. Pour ce-
la, privilégiez les espè-
ces locales lorsque vous
faites des plantations
chez vous et si vous avez
des lauriers cerise, faites
en sorte de couper les
fructifications afin d’évi-
ter tout risque de dissé-
mination.

Texte rédigé par Claire Ra-
meaux/Conseil départemental de

Savoie

Plus d’information sur la 
faune et la flore de 
Savoie : 
www.biodiversite-
savoie.org.Le laurier cerise. Photo Conseil départemental de la Savoie

LES COULEURS DE LA BIODIVERSITÉ

À ESSAYER

Le 13e festival de tango se
poursuit jusqu’à vendredi.

Mercredi, la “Milonga de las 
nubes”, littéralement “le bal 
des nuages”, s’est déroulée au 
plan des Fontainettes, près de 
la pyramide du col du Mont Ce-
nis. C’est un moment fort du 
festival, à plus de 2000 mètres 
d’altitude, dans le cadre magi-
que du lac du Mont Cenis, et en
plein air.

Jusqu’à vendredi, les cours
avec les maestros se poursui-
vent de 9 heures à 19 heures. 
Des cours débutants sont aussi 
proposés de 10 heures à midi.

Aujourd’hui, à 21 heures, un
spectacle avec l’orchestre Tan-
go Tinto, accompagné par les 
maestros du festival, est propo-
sé à l’auditorium Laurent-Ger-
ra à Val Cenis Lanslebourg. 
Tango Tinto est un quintette 
spécialisé du tango argentin. 
Spectacle + milonga : plein tarif
20 € ; tarif réduit 8-18 ans 15 € ;
0-8 ans, gratuit.

Vendredi, le festival s’achè-

vera. De 11 heures à 12 h 30, un
apéro tango animé par DJ Va-
lério sera proposé place du parc
des loisirs des Glières à Val Ce-
nis Lanslevillard (gratuit). À 
partir de 21 heures et jusqu’à 
0 h 30, Despedida, avec l’or-
chestre Tango Tinto, proposera 
une “formule bal de clôture 
“en alternance avec le DJ 
Jean-François à la salle des fê-
tes de Val Cenis Lanslebourg. 
Tarif unique 17 €.

Mercredi, c’était la “Milonga de 
las nubes”, au bord du lac du 
Mont Cenis, en plein air.

Le festival de tango
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Depuis mercredi et jus-
qu’à dimanche, se

tiendra, au centre de la
station, la 17e édition du
Salon du tout-terrain.
Plus de 150 exposants
pour cet incontournable
rendez-vous donné par
JBOrganisation à tous
les passionnés de véhi-
cules tout-terrain.

FestiAlp, pendant 
toute la durée du salon

Le plus grand rassem-
blement français du
tout-terrain proposera
véhicules 4X4 neufs ou
d’occasion, accessoires,
pneus, cellules, tentes,
quads, SSV, camions
mais aussi des envies
d’aventure, avec des
voyagistes, des organi-
sateurs de rallyes et de
raids… Sans compter es-

sais et baptêmes SSV et
4X4 pour tous niveaux.

De plus, pendant toute
la durée du salon et pour
la première fois à Valloi-
re, il y aura Festi Alp. Ce
fes t iva l  du  f i lm  de
l’aventure motorisée, or-
ganisé par Marc Mellet,
accueillera le public
deux fois par jour, au
cinéma, à 11 heures et à
16 heures (entrée gratui-
te). Il transportera les
spectateurs en Afrique,
Mongolie, Maroc, Amé-
rique latine, Kamtchatka
mais aussi Alpes et Eu-
rope, au gré des aventu-
res vécues par les diffé-
rents cinéastes. L’aven-
ture sera donc au coin de
l’avenue de la Vallée
d’Or, pendant cinq jours
non-stop !

Alberte RETORNAZ Sur la zone d’essais.

On passe partout au 17e Salon du tout-terrain

L’abeille dévoile ses secrets
O

n ne peut pas se tromper.
À l’entrée de l’Essaim de
Chartreuse, l’odeur de

miel et le carrelage en nid 
d’abeille nous confirment que 
nous sommes à la bonne adres-
se. À deux pas du Cirque de 
Saint-Même, André Pascal, 
apiculteur depuis 22 ans, invite
les visiteurs à entrer dans le 
monde des abeilles.

C’est littéralement un retour
sur les bancs de l’école qui at-
tend petits et grands pour com-
mencer la visite. Dans un décor
de salle de classe à l’ancienne, 
où les vieilles chaises d’éco-
liers côtoient des exposés sur 
feuilles cartonnées, l’hôte in-
troduit son univers à coup de 
questions-réponses. De sept 
mois à 77 ans, la vingtaine de 
visiteurs est encouragée à ré-
pondre et à s’interroger sur 
l’apiculture, mais pas que. La 
découverte se veut pédagogi-
que : « J’essaie d’emmener les 
gens sur la notion d’agricultu-
re, afin qu’ils comprennent 
mieux d’où vient leur alimen-
tation », explique André Pas-
cal.

Quand l’abeille va mal, 
l’homme va mal

L’apiculteur insiste sur le rôle 
de l’abeille, meilleur ami des 
gourmands, oui, mais égale-
ment maillon essentiel à la bio-
diversité. Un tiers de notre ali-
mentation dépend directe-
ment de la pollinisation des 
abeilles (transport du pollen 
des parties mâles des fleurs 
vers les parties femelles) et 
82 % de la flore dépend de 
celle des insectes. Quand 
l’abeille va mal, c’est l’homme 
qui va mal.

Après être rentré dans le
rang et être devenu (presque) 
incollable sur les colonies et le 

butinage, direction la mielle-
rie. Dans cette salle où sont 
entassées les ruches, l’apicul-
teur travaille et conditionne le 
miel, démonstration à l’appui. 
Les enfants sont ébahis devant
l’expert, raclant les cadres 
pour décoller la cire du miel. 
Les gourmands sont invités à 
goûter le produit, fraîchement 
sorti de la ruche. Le précieux 
nectar passera ensuite par l’ex-
tracteur avant d’être collecté.

Moitié moins de miel 
qu’il y a 25 ans

La visite se termine par une 
dégustation. L’Essaim de 
Chartreuse propose une petite 
dizaine de miels différents : 
montagne, lavande, acacia… Il
y en a pour tous les goûts. An-
dré Pascal propose également 
un panel de produits à base de
miel, de la bière au savon, en 
passant par le nougat et la lo-
tion pour les cheveux.

Diversifier sa production est
devenu indispensable pour les 
apiculteurs : « Nous récoltons 
moitié moins de miel qu’il y a 
25 ans », explique le Bourgui-
gnon, arrivé en Chartreuse en 
1991. Cette année, la récolte 
s’annonce mauvaise : entre
18 et 25 kilogrammes par ru-
che, une moyenne qui s’étend 
sur les dix années précédentes.
Alors pour que la danse des 
abeilles continue, l’apiculteur 
sensibilise les visiteurs à l’im-
portance de préserver la biodi-
versité. Un petit pas pour 
l’abeille, un grand pas pour
l’humanité ?

Jade LÉVIN

Dernière visite ce jeudi à 
17 heures. Gratuit, environ 
1 heure. Saint-Même-d’en-Haut, 
73 670 Saint-Pierre-
d’Entremont, en Chartreuse.

Pascal André fait goûter le miel, fraîchement détaché de sa couche de cire, aux visiteurs. Photo Le DL/ Ja.L.

L’INFO EN +
LA PRODUCTION
o Le miel : il est produit par
les abeilles à partir du 
nectar des fleurs ou des 
secrétions des plantes 
elles-mêmes déposées par
des insectes (le miellat).
o La cire : elle est produite
par les glandes cirières des
jeunes abeilles, entre le 12e

et le 18e jour de leur vie, en
vue de bâtir les rayons, puis
de les operculer.
o La propolis : les abeilles
récoltent de la résine 
sécrétée par des 
bourgeons qui, mélangée à
des sécrétions corporelles,
donnent la propolis. Cette 
substance antiseptique 
permet aux abeilles de se
protéger de certaines 
maladies.
o La gelée royale : elle est
fabriquée par les jeunes 
ouvrières dans leurs 
glandes salivaires et 
nourricières. Composée à
67 % d’eau, 12 % de 
sucres, 12 % de protéines
et 6 % de lipides, la gelée 
royale contient des 
éléments essentiels à 
l’organisme, elle est très 
prisée par l’industrie 
cosmétique.

À SAINT-PIERRE-D’ENTREMONT, DERNIÈRE VISITE DE L’ESSAIM DE CHARTREUSE, AUJOURD’HUI

LE CHIFFRE

8,5 
C’est, en
millions, le
nombre
d’abeilles
présentes

dans les 170 ruches de 
l’Essaim de Chartreuse. 
Chaque ruche abrite entre 
30 000 et 50 000 
ouvrières, et une reine.

Quelles menaces pour les abeilles ?

La récolte 2018 s’annonce mi-
tigée, et pour cause. Depuis

une dizaine d’années, plu-
sieurs facteurs sont cités pour 
expliquer les baisses dans la 
production du miel. Dérègle-
ment climatique, urbanisation, 
prédateurs et, principal enne-
mi, les néonicotinoïdes.

Ces produits toxiques em-
ployés comme insecticides 
agissent sur le système ner-
veux central des insectes, com-
me les abeilles. « Les cocktails 
chimiques entraînent un pro-
blème de fécondité chez les 
mâles, ainsi qu’une perte de 
mémoire et d’efficacité pour ré-

colter le pollen », explique Fré-
déric Fréaz, président du syn-
dicat apicole savoyard GDSA.

À compter du 1er septembre,
la France interdira les néonico-
tinoïdes, avec toutefois une 

possibilité de dérogations jus-
qu’en 2020. Un effort insuffi-
sant, regrettent les apiculteurs, 
qui observent une disparition 
des races d’abeilles locales. « Il 
faut revenir à une agriculture 
de base, sans pesticides », sou-
haite le président du GDSA.

En France, le rendement
moyen annuel est aujourd’hui 
de 20 kilos par ruche, contre 80
avant l’arrivée des néonicoti-
noïdes dans les années 90.

En outre, l’arrivée du frelon
asiatique en Savoie (trois tués à
ce jour) inquiète les apicul-
teurs.

Ja. L

Avec 11 676 apiculteurs en 2016, Auvergne-Rhône-Alpes est la 
première région en nombre d’apiculteurs. Photo Gérard DOUS
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Une invasive : le laurier cerise

Les espèces exotiques
envahissantes sont

considérées comme une
des principales causes
de perte de biodiversité
dans le monde. L’homme
est bien souvent le pre-
mier responsable de l’in-
troduction de ces espè-
ces, et n’a hélas pas tou-
jours conscience de son
rôle.

Introduit en Europe dès
le XVIe siècle, le laurier
cerise est originaire
d’Asie mineure. Cet ar-
buste ornemental est
aujourd’hui très présent
dans les haies qui clôtu-
rent les propriétés. En
effet, son feuillage per-
s is tant  const i tué de
feuilles vert foncé, lus-

trées et coriaces lui don-
nent un grand attrait.

Mais voilà, cet arbuste
s’est échappé des jar-
dins. On le retrouve de
plus en plus fréquem-
ment dans les boise-
ments proches des lotis-
sements et habitations.
Sa présence va pertur-
ber la régénération fo-
restière en empêchant
les rayons du soleil de
gagner les secteurs de
sous-bois où il s’est ins-
tallé.

Son mode de dissémi-
nation ? Ses graines : de
petites cerises noires,
qui vont être mangées et
dispersées par les ani-
maux, lui permettent de
“voyager” et de s’expor-

ter dans des lieux où il
n’est pas le bienvenu.

Vous pouvez vous aussi
intervenir en faveur de
la biodiversité. Pour ce-
la, privilégiez les espè-
ces locales lorsque vous
faites des plantations
chez vous et si vous avez
des lauriers cerise, faites
en sorte de couper les
fructifications afin d’évi-
ter tout risque de dissé-
mination.

Texte rédigé par Claire Ra-
meaux/Conseil départemental de

Savoie

Plus d’information sur la 
faune et la flore de 
Savoie : 
www.biodiversite-
savoie.org.Le laurier cerise. Photo Conseil départemental de la Savoie

LES COULEURS DE LA BIODIVERSITÉ

À ESSAYER

Le 13e festival de tango se
poursuit jusqu’à vendredi.

Mercredi, la “Milonga de las 
nubes”, littéralement “le bal 
des nuages”, s’est déroulée au 
plan des Fontainettes, près de 
la pyramide du col du Mont Ce-
nis. C’est un moment fort du 
festival, à plus de 2000 mètres 
d’altitude, dans le cadre magi-
que du lac du Mont Cenis, et en
plein air.

Jusqu’à vendredi, les cours
avec les maestros se poursui-
vent de 9 heures à 19 heures. 
Des cours débutants sont aussi 
proposés de 10 heures à midi.

Aujourd’hui, à 21 heures, un
spectacle avec l’orchestre Tan-
go Tinto, accompagné par les 
maestros du festival, est propo-
sé à l’auditorium Laurent-Ger-
ra à Val Cenis Lanslebourg. 
Tango Tinto est un quintette 
spécialisé du tango argentin. 
Spectacle + milonga : plein tarif
20 € ; tarif réduit 8-18 ans 15 € ;
0-8 ans, gratuit.

Vendredi, le festival s’achè-

vera. De 11 heures à 12 h 30, un
apéro tango animé par DJ Va-
lério sera proposé place du parc
des loisirs des Glières à Val Ce-
nis Lanslevillard (gratuit). À 
partir de 21 heures et jusqu’à 
0 h 30, Despedida, avec l’or-
chestre Tango Tinto, proposera 
une “formule bal de clôture 
“en alternance avec le DJ 
Jean-François à la salle des fê-
tes de Val Cenis Lanslebourg. 
Tarif unique 17 €.

Mercredi, c’était la “Milonga de 
las nubes”, au bord du lac du 
Mont Cenis, en plein air.

Le festival de tango

À VALLOIRE, JUSQU’À DIMANCHE
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Depuis mercredi et jus-
qu’à dimanche, se

tiendra, au centre de la
station, la 17e édition du
Salon du tout-terrain.
Plus de 150 exposants
pour cet incontournable
rendez-vous donné par
JBOrganisation à tous
les passionnés de véhi-
cules tout-terrain.

FestiAlp, pendant 
toute la durée du salon

Le plus grand rassem-
blement français du
tout-terrain proposera
véhicules 4X4 neufs ou
d’occasion, accessoires,
pneus, cellules, tentes,
quads, SSV, camions
mais aussi des envies
d’aventure, avec des
voyagistes, des organi-
sateurs de rallyes et de
raids… Sans compter es-

sais et baptêmes SSV et
4X4 pour tous niveaux.

De plus, pendant toute
la durée du salon et pour
la première fois à Valloi-
re, il y aura Festi Alp. Ce
fes t iva l  du  f i lm  de
l’aventure motorisée, or-
ganisé par Marc Mellet,
accueillera le public
deux fois par jour, au
cinéma, à 11 heures et à
16 heures (entrée gratui-
te). Il transportera les
spectateurs en Afrique,
Mongolie, Maroc, Amé-
rique latine, Kamtchatka
mais aussi Alpes et Eu-
rope, au gré des aventu-
res vécues par les diffé-
rents cinéastes. L’aven-
ture sera donc au coin de
l’avenue de la Vallée
d’Or, pendant cinq jours
non-stop !

Alberte RETORNAZ Sur la zone d’essais.

On passe partout au 17e Salon du tout-terrain

L’abeille dévoile ses secrets
O

n ne peut pas se tromper.
À l’entrée de l’Essaim de
Chartreuse, l’odeur de

miel et le carrelage en nid 
d’abeille nous confirment que 
nous sommes à la bonne adres-
se. À deux pas du Cirque de 
Saint-Même, André Pascal, 
apiculteur depuis 22 ans, invite
les visiteurs à entrer dans le 
monde des abeilles.

C’est littéralement un retour
sur les bancs de l’école qui at-
tend petits et grands pour com-
mencer la visite. Dans un décor
de salle de classe à l’ancienne, 
où les vieilles chaises d’éco-
liers côtoient des exposés sur 
feuilles cartonnées, l’hôte in-
troduit son univers à coup de 
questions-réponses. De sept 
mois à 77 ans, la vingtaine de 
visiteurs est encouragée à ré-
pondre et à s’interroger sur 
l’apiculture, mais pas que. La 
découverte se veut pédagogi-
que : « J’essaie d’emmener les 
gens sur la notion d’agricultu-
re, afin qu’ils comprennent 
mieux d’où vient leur alimen-
tation », explique André Pas-
cal.

Quand l’abeille va mal, 
l’homme va mal

L’apiculteur insiste sur le rôle 
de l’abeille, meilleur ami des 
gourmands, oui, mais égale-
ment maillon essentiel à la bio-
diversité. Un tiers de notre ali-
mentation dépend directe-
ment de la pollinisation des 
abeilles (transport du pollen 
des parties mâles des fleurs 
vers les parties femelles) et 
82 % de la flore dépend de 
celle des insectes. Quand 
l’abeille va mal, c’est l’homme 
qui va mal.

Après être rentré dans le
rang et être devenu (presque) 
incollable sur les colonies et le 

butinage, direction la mielle-
rie. Dans cette salle où sont 
entassées les ruches, l’apicul-
teur travaille et conditionne le 
miel, démonstration à l’appui. 
Les enfants sont ébahis devant
l’expert, raclant les cadres 
pour décoller la cire du miel. 
Les gourmands sont invités à 
goûter le produit, fraîchement 
sorti de la ruche. Le précieux 
nectar passera ensuite par l’ex-
tracteur avant d’être collecté.

Moitié moins de miel 
qu’il y a 25 ans

La visite se termine par une 
dégustation. L’Essaim de 
Chartreuse propose une petite 
dizaine de miels différents : 
montagne, lavande, acacia… Il
y en a pour tous les goûts. An-
dré Pascal propose également 
un panel de produits à base de
miel, de la bière au savon, en 
passant par le nougat et la lo-
tion pour les cheveux.

Diversifier sa production est
devenu indispensable pour les 
apiculteurs : « Nous récoltons 
moitié moins de miel qu’il y a 
25 ans », explique le Bourgui-
gnon, arrivé en Chartreuse en 
1991. Cette année, la récolte 
s’annonce mauvaise : entre
18 et 25 kilogrammes par ru-
che, une moyenne qui s’étend 
sur les dix années précédentes.
Alors pour que la danse des 
abeilles continue, l’apiculteur 
sensibilise les visiteurs à l’im-
portance de préserver la biodi-
versité. Un petit pas pour 
l’abeille, un grand pas pour
l’humanité ?

Jade LÉVIN

Dernière visite ce jeudi à 
17 heures. Gratuit, environ 
1 heure. Saint-Même-d’en-Haut, 
73 670 Saint-Pierre-
d’Entremont, en Chartreuse.

Pascal André fait goûter le miel, fraîchement détaché de sa couche de cire, aux visiteurs. Photo Le DL/ Ja.L.

L’INFO EN +
LA PRODUCTION
o Le miel : il est produit par
les abeilles à partir du 
nectar des fleurs ou des 
secrétions des plantes 
elles-mêmes déposées par
des insectes (le miellat).
o La cire : elle est produite
par les glandes cirières des
jeunes abeilles, entre le 12e

et le 18e jour de leur vie, en
vue de bâtir les rayons, puis
de les operculer.
o La propolis : les abeilles
récoltent de la résine 
sécrétée par des 
bourgeons qui, mélangée à
des sécrétions corporelles,
donnent la propolis. Cette 
substance antiseptique 
permet aux abeilles de se
protéger de certaines 
maladies.
o La gelée royale : elle est
fabriquée par les jeunes 
ouvrières dans leurs 
glandes salivaires et 
nourricières. Composée à
67 % d’eau, 12 % de 
sucres, 12 % de protéines
et 6 % de lipides, la gelée 
royale contient des 
éléments essentiels à 
l’organisme, elle est très 
prisée par l’industrie 
cosmétique.

À SAINT-PIERRE-D’ENTREMONT, DERNIÈRE VISITE DE L’ESSAIM DE CHARTREUSE, AUJOURD’HUI

LE CHIFFRE

8,5 
C’est, en
millions, le
nombre
d’abeilles
présentes

dans les 170 ruches de 
l’Essaim de Chartreuse. 
Chaque ruche abrite entre 
30 000 et 50 000 
ouvrières, et une reine.

Quelles menaces pour les abeilles ?

La récolte 2018 s’annonce mi-
tigée, et pour cause. Depuis

une dizaine d’années, plu-
sieurs facteurs sont cités pour 
expliquer les baisses dans la 
production du miel. Dérègle-
ment climatique, urbanisation, 
prédateurs et, principal enne-
mi, les néonicotinoïdes.

Ces produits toxiques em-
ployés comme insecticides 
agissent sur le système ner-
veux central des insectes, com-
me les abeilles. « Les cocktails 
chimiques entraînent un pro-
blème de fécondité chez les 
mâles, ainsi qu’une perte de 
mémoire et d’efficacité pour ré-

colter le pollen », explique Fré-
déric Fréaz, président du syn-
dicat apicole savoyard GDSA.

À compter du 1er septembre,
la France interdira les néonico-
tinoïdes, avec toutefois une 

possibilité de dérogations jus-
qu’en 2020. Un effort insuffi-
sant, regrettent les apiculteurs, 
qui observent une disparition 
des races d’abeilles locales. « Il 
faut revenir à une agriculture 
de base, sans pesticides », sou-
haite le président du GDSA.

En France, le rendement
moyen annuel est aujourd’hui 
de 20 kilos par ruche, contre 80
avant l’arrivée des néonicoti-
noïdes dans les années 90.

En outre, l’arrivée du frelon
asiatique en Savoie (trois tués à
ce jour) inquiète les apicul-
teurs.

Ja. L

Avec 11 676 apiculteurs en 2016, Auvergne-Rhône-Alpes est la 
première région en nombre d’apiculteurs. Photo Gérard DOUS
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Haute-SavoieHaute-Savoie
Annecy

Aix-les-Bains

Météo des plages

LAC D’AIGUEBELETTE
Air : 28°
Eau : 26°

LAC DU BOURGET
Air : 32°
Eau : 25°

LAC D’ANNECY
Air : 30°
Eau : 26°

LAC LEMAN
Air : 30°
Eau : 25°

Une invasive : le laurier cerise

Les espèces exotiques
envahissantes sont

considérées comme une
des principales causes
de perte de biodiversité
dans le monde. L’homme
est bien souvent le pre-
mier responsable de l’in-
troduction de ces espè-
ces, et n’a hélas pas tou-
jours conscience de son
rôle.

Introduit en Europe dès
le XVIe siècle, le laurier
cerise est originaire
d’Asie mineure. Cet ar-
buste ornemental est
aujourd’hui très présent
dans les haies qui clôtu-
rent les propriétés. En
effet, son feuillage per-
s is tant  const i tué de
feuilles vert foncé, lus-

trées et coriaces lui don-
nent un grand attrait.

Mais voilà, cet arbuste
s’est échappé des jar-
dins. On le retrouve de
plus en plus fréquem-
ment dans les boise-
ments proches des lotis-
sements et habitations.
Sa présence va pertur-
ber la régénération fo-
restière en empêchant
les rayons du soleil de
gagner les secteurs de
sous-bois où il s’est ins-
tallé.

Son mode de dissémi-
nation ? Ses graines : de
petites cerises noires,
qui vont être mangées et
dispersées par les ani-
maux, lui permettent de
“voyager” et de s’expor-

ter dans des lieux où il
n’est pas le bienvenu.

Vous pouvez vous aussi
intervenir en faveur de
la biodiversité. Pour ce-
la, privilégiez les espè-
ces locales lorsque vous
faites des plantations
chez vous et si vous avez
des lauriers cerise, faites
en sorte de couper les
fructifications afin d’évi-
ter tout risque de dissé-
mination.

Texte rédigé par Claire Ra-
meaux/Conseil départemental de

Savoie

Plus d’information sur la 
faune et la flore de 
Savoie : 
www.biodiversite-
savoie.org.Le laurier cerise. Photo Conseil départemental de la Savoie

LES COULEURS DE LA BIODIVERSITÉ

À ESSAYER

Le 13e festival de tango se
poursuit jusqu’à vendredi.

Mercredi, la “Milonga de las 
nubes”, littéralement “le bal 
des nuages”, s’est déroulée au 
plan des Fontainettes, près de 
la pyramide du col du Mont Ce-
nis. C’est un moment fort du 
festival, à plus de 2000 mètres 
d’altitude, dans le cadre magi-
que du lac du Mont Cenis, et en
plein air.

Jusqu’à vendredi, les cours
avec les maestros se poursui-
vent de 9 heures à 19 heures. 
Des cours débutants sont aussi 
proposés de 10 heures à midi.

Aujourd’hui, à 21 heures, un
spectacle avec l’orchestre Tan-
go Tinto, accompagné par les 
maestros du festival, est propo-
sé à l’auditorium Laurent-Ger-
ra à Val Cenis Lanslebourg. 
Tango Tinto est un quintette 
spécialisé du tango argentin. 
Spectacle + milonga : plein tarif
20 € ; tarif réduit 8-18 ans 15 € ;
0-8 ans, gratuit.

Vendredi, le festival s’achè-

vera. De 11 heures à 12 h 30, un
apéro tango animé par DJ Va-
lério sera proposé place du parc
des loisirs des Glières à Val Ce-
nis Lanslevillard (gratuit). À 
partir de 21 heures et jusqu’à 
0 h 30, Despedida, avec l’or-
chestre Tango Tinto, proposera 
une “formule bal de clôture 
“en alternance avec le DJ 
Jean-François à la salle des fê-
tes de Val Cenis Lanslebourg. 
Tarif unique 17 €.

Mercredi, c’était la “Milonga de 
las nubes”, au bord du lac du 
Mont Cenis, en plein air.

Le festival de tango

À VALLOIRE, JUSQU’À DIMANCHE
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Cohabiter avec une 
fouineuse rousse, c’est possible !

La fouine (Martes foina) avec
son corps très allongé, ses

courtes pattes et sa longue 
queue touffue représente l’ar-
chétype de la famille des mus-
télidés, dont elle est aussi le 
membre le plus anthropophile.

Arbre creux et rocaille en fo-
rêt feuillus mais aussi hangar, 
grenier, grange, ruine et tas de 
bois : autant d’habitats propi-
ces à gîte et exploration pour 
cette fouineuse professionnel-
le. Dame fouine aime en effet 
rechercher sa nourriture en far-
fouillant partout, tout le temps 
et en tous sens. Ce comporte-
ment compulsif de prospection 
est couplé à celui d’attaque 
automatique de toute proie po-
tentielle en mouvement et, ce, 
indépendant de la sensation de
faim. Au fil des saisons, la foui-
ne adapte le menu de son régi-
me alimentaire omnivore aux 
ressources disponibles : ron-
geurs (campagnols, mulots, 
rats, souris), oiseaux et œufs, 
insectes, graines et fruits, mais 
aussi déchets alimentaires hu-
mains.

Au travers de son activité
nocturne souvent anthropo-
phile, la fouine rend un service 
écosystémique de régulation 
de populations d’espèces pou-
vant poser problème comme :

- les rongeurs, qu’ils soient
des champs, elle contribue ain-
si à la protection des cultures et 
prairies, ou des villes : elle est, 

en effet, un des rares animaux 
vivants au contact de l’Homme 
capable de s’attaquer efficace-
ment au rat surmulot ;

- certains oiseaux dépréda-
teurs des cultures (étourneaux) 
ou gênants en ville (pigeons) en
consommant tant les adultes 
que leurs œufs.

Toutefois, cette proximité
avec l’Homme est parfois mal 
tolérée notamment lorsqu’elle 
induit des désordres lors d’in-
trusion dans les habitations ou, 
plus rarement, des dégâts de 
prédation sur les animaux de 
basse-cour.

La FRAPNA Savoie propose
une action Médiation Faune 
afin de trouver des solutions fa-
vorisant la cohabitation avec 
les mustélidés dont la fouine : 
https ://goo.gl/T2BYZF

Texte rédigé par la FRAPNA Savoie

www.biodiversite-savoie.org

La fouine. Photo Daniel SALTZMANN

Les Rusty Legs seront de retour à Albertville ce week-end.

Ambiance western
au Festival country de Tarentaise
D

es concerts, des ini-
tiations, des bals, des
balades à moto. Tout

sera fait pour passer un
bon moment au Festival
country de Tarentaise. À
partir d’aujourd’hui et
jusqu’à dimanche, les vi-
siteurs vont pouvoir s’im-
merger dans l’univers
américain et plus parti-
culièrement l’univers
western à la salle de la
Pierre du Roy. Ils pour-
ront applaudir les Rusty
Legs (demain à 15 h et
22 h 30, et dimanche à
14 h et 17 h) et les Trash
Hombres (demain à 21
heures). Une musique
country qu’ils apprécient
et sur laquelle ils pour-
ront se déhancher puis-
que deux pistes seront
installées pour que cha-
cun puisse évoluer libre-
ment. C’est d’ailleurs
dans ce sens que la prési-
dente d’Aime country et
Albertville country, orga-

nisateurs de l’événe-
ment, a instauré des CD
à la demande. Il y en
aura ainsi pour tous les
goûts. Pour les moins ini-
tiés, ils pourront suivre
les recommandations
des professeurs lors des
workshop (des chorégra-
phies pour les néophytes
samedi à 13 h 30, 14 h 30
et 18 h). Dans un autre
genre, deux balades à
moto autour d’Alber-
tville sont au programme
samedi et dimanche de
10 h à 12 h.

Audrey RAFFARIN

Dans la salle de la Pierre 
du Roy aujourd’hui (de 
18 heures à minuit), 
samedi 25 (de 10heures à 
1heure du matin) et 
dimanche 26 août (de 
10heures à 18 h 30). 
Tarifs : aujourd’hui, 5 € ; 
samedi 18€ ; 
dimanche 12€ ; pass 
week-end 25 €.

Un panorama de la station de Tignes

Vous aimez la Savoie, ses
paysages, ses monuments,

ses activités ? Vous aimez 
prendre des photos et les par-

tager ? Chaque jour jusqu’au
26 août, Le Dauphiné Libéré 
vous offre la possibilité de pu-
blier vos clichés. Envoyez-

nous, par mail, la photo de
votre coup de cœur en Savoie
sur notre adresse : 
LDLsavoie@ledauphine.com

Attention, ces photos doi-
vent avoir été prises cet été.
N’oubliez pas d’indiquer vos
coordonnées (nom, prénom,

commune de résidence) et 
une phrase pour nous expli-
quer le choix de votre coin
préféré.

Un beau panorama de la station de Tignes, prise par Charlotte Roche, habitante de la station. Elle explique que ce paysage peut être photographié sur la piste Tarte aux chalets 
de Lognan (qui se descend à VTT l’été) entre Tignes-le-Lac et Val Claret.

LE COIN PRÉFÉRÉ DE NOS LECTEURS

Le 18e salon Aix Auto Légende
aura lieu samedi et dimanche

sur l’esplanade du lac, à Aix-les-
Bains, à partir de 10heures. Col-
lectionneurs et visiteurs sont at-
tendus en nombre pour un 
week-end garanti 100 % vinta-
ge. Au programme : présenta-
tions de voitures d’avant-guerre, 
voitures historiques et néo-clas-
siques de sport, et motos histori-
ques. Les véhicules seront ensui-
te mis en concurrence et dépar-
tagés lors du traditionnel 
concours d’élégance, dimanche 
à 15 h 30. La remise des prix aura
lieu dans la foulée à 17heures.

La veille, la soirée donnera lieu
à un spectacle sous forme de 
bond dans le temps. Dans une 
ambiance de cabaret, Christo-
phe Crooner ouvrira le bal à 
18 h 30 pour interpréter son ré-
pertoire “années 50-60”. Puis, le 

chambérien Ahmed Mouici, 
Victoire de la musique 1993 avec 
son groupe Pow woW, interpré-
tera ses classiques devenus cul-
tes au fil du temps de 19 h 30 à 
21 h 30. Bastien Rémy, sosie de 
Claude François, disparu il y a 
40 ans cette année, conclura la 
soirée en ressuscitant son œuvre.
Un véritable flash-back de deux 
heures pendant lequel Bastien 
Rémy réincarnera celui qui, il y a 
un demi-siècle, chantait déjà sur 
les bords du lac du Bourget.

Les collectionneurs sont égale-
ment invités chaque matin à par-
ticiper à une promenade touristi-
que à bord de leur véhicule (ins-
cription obligatoire). Seuls les 
propriétaires de voitures 
d’avant-guerre sont conviés sa-
medi à 10 h 30. Soixante-quinze 
équipages en voitures histori-
ques sont en revanche attendus 

dimanche à 8 h 30. Cette année, 
un apéritif sera proposé au châ-
teau du Conte de la Rupelle à Bri-
son-Saint-innocent pour conclu-
re cette balade. Un château privé
qui n’ouvre que rarement ses 
portes.

En parallèle de ces animations,
les visiteurs pourront circuler en-
tre les stands de constructeurs 
automobiles, d’équipementiers, 
de joailliers et autres artisans.

Thomas CHAMMAH

Tarifs : gratuit pour les enfants de 
moins de 12 ans, 6 € pour les 
visiteurs (pass 2 jours), 3 € pour les 
collectionneurs. Un dîner sera servi 
à table le samedi soir (25 €, 
réservation obligatoire). Inscription 
sur www.aixautolegende.com, sur 
place et dans le salon Didier Pijolet 
Coiffure au 14 rue du Casino. 
Renseignements : 06 07 69 53 80.

Au programme du week-end : présentations de voitures d’avant-guerre, 
voitures historiques et néo-classiques de sport, et motos historiques.

Des centaines de voitures anciennes
ont rendez-vous sur l’esplanadeJusqu’au 26 août, 

le Dauphiné Libéré vous 
propose une petite revue 
des différentes activités 
sportives en plein air dont 
vous pourrez profiter en 
Savoie cet été. 
Aujourd’hui, on part tester 
notre agilité au-dessus de 
l’eau. Gare à la chute.

Toboggans, tyroliennes,
parcours et jeux d’équili-

bre, il y en a pour tous les
goûts au Muleney, à Solliè-
res-Sardières. L’espace est
en plus ouvert tous les jours
jusqu’au 26 août, à partir de
1 1  h e u r e s  e t  j u s q u ‘ à
18 heures ; et du 27 août au
2 septembre à partir de 
1 4  h e u r e s  e t  j u s q u ’ à
18 heures. Accessible à 

partir de 5 ans. Il faut savoir
nager, et les enfants sont
sous la responsabilité des
parents, même si un moni-
teur diplômé en sauvetage
est présent. Il faut juste 
amener un maillot de bain
et une serviette !

Comptez 19 euros l’en-
trée, pour les deux heures
d’amusement. Et apparem-
ment, c’est amplement suf-
fisant ! Vos enfants dormi-
ront comme jamais ensuite.

Tél : 06 60 08 47 80.

Erratum : À Gilly-sur-Isère, 
vous pouvez contacter 
Christian Berod par 
téléphone au 06 07 96 90 72.
Pour rappel, il s’occupe du 
paintball, du lasergame et du 
ball-trap laser.

De grands toboggans raviront vos enfants. Photo Aquasensations

Amusez-vous sur
les attractions du Muleney

À ESSAYER

LA BIODIVERSITÉ

À ALBERTVILLE, À PARTIR D’AUJOURD’HUI ET JUSQU’À DIMANCHE

À AIX-LES-BAINS, CE WEEK-END, C’EST AIX-AUTO LÉGENDE
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Cohabiter avec une 
fouineuse rousse, c’est possible !

La fouine (Martes foina) avec
son corps très allongé, ses

courtes pattes et sa longue 
queue touffue représente l’ar-
chétype de la famille des mus-
télidés, dont elle est aussi le 
membre le plus anthropophile.

Arbre creux et rocaille en fo-
rêt feuillus mais aussi hangar, 
grenier, grange, ruine et tas de 
bois : autant d’habitats propi-
ces à gîte et exploration pour 
cette fouineuse professionnel-
le. Dame fouine aime en effet 
rechercher sa nourriture en far-
fouillant partout, tout le temps 
et en tous sens. Ce comporte-
ment compulsif de prospection 
est couplé à celui d’attaque 
automatique de toute proie po-
tentielle en mouvement et, ce, 
indépendant de la sensation de
faim. Au fil des saisons, la foui-
ne adapte le menu de son régi-
me alimentaire omnivore aux 
ressources disponibles : ron-
geurs (campagnols, mulots, 
rats, souris), oiseaux et œufs, 
insectes, graines et fruits, mais 
aussi déchets alimentaires hu-
mains.

Au travers de son activité
nocturne souvent anthropo-
phile, la fouine rend un service 
écosystémique de régulation 
de populations d’espèces pou-
vant poser problème comme :

- les rongeurs, qu’ils soient
des champs, elle contribue ain-
si à la protection des cultures et 
prairies, ou des villes : elle est, 

en effet, un des rares animaux 
vivants au contact de l’Homme 
capable de s’attaquer efficace-
ment au rat surmulot ;

- certains oiseaux dépréda-
teurs des cultures (étourneaux) 
ou gênants en ville (pigeons) en
consommant tant les adultes 
que leurs œufs.

Toutefois, cette proximité
avec l’Homme est parfois mal 
tolérée notamment lorsqu’elle 
induit des désordres lors d’in-
trusion dans les habitations ou, 
plus rarement, des dégâts de 
prédation sur les animaux de 
basse-cour.

La FRAPNA Savoie propose
une action Médiation Faune 
afin de trouver des solutions fa-
vorisant la cohabitation avec 
les mustélidés dont la fouine : 
https ://goo.gl/T2BYZF

Texte rédigé par la FRAPNA Savoie

www.biodiversite-savoie.org

La fouine. Photo Daniel SALTZMANN

Les Rusty Legs seront de retour à Albertville ce week-end.

Ambiance western
au Festival country de Tarentaise
D

es concerts, des ini-
tiations, des bals, des
balades à moto. Tout

sera fait pour passer un
bon moment au Festival
country de Tarentaise. À
partir d’aujourd’hui et
jusqu’à dimanche, les vi-
siteurs vont pouvoir s’im-
merger dans l’univers
américain et plus parti-
culièrement l’univers
western à la salle de la
Pierre du Roy. Ils pour-
ront applaudir les Rusty
Legs (demain à 15 h et
22 h 30, et dimanche à
14 h et 17 h) et les Trash
Hombres (demain à 21
heures). Une musique
country qu’ils apprécient
et sur laquelle ils pour-
ront se déhancher puis-
que deux pistes seront
installées pour que cha-
cun puisse évoluer libre-
ment. C’est d’ailleurs
dans ce sens que la prési-
dente d’Aime country et
Albertville country, orga-

nisateurs de l’événe-
ment, a instauré des CD
à la demande. Il y en
aura ainsi pour tous les
goûts. Pour les moins ini-
tiés, ils pourront suivre
les recommandations
des professeurs lors des
workshop (des chorégra-
phies pour les néophytes
samedi à 13 h 30, 14 h 30
et 18 h). Dans un autre
genre, deux balades à
moto autour d’Alber-
tville sont au programme
samedi et dimanche de
10 h à 12 h.

Audrey RAFFARIN

Dans la salle de la Pierre 
du Roy aujourd’hui (de 
18 heures à minuit), 
samedi 25 (de 10heures à 
1heure du matin) et 
dimanche 26 août (de 
10heures à 18 h 30). 
Tarifs : aujourd’hui, 5 € ; 
samedi 18€ ; 
dimanche 12€ ; pass 
week-end 25 €.

Un panorama de la station de Tignes

Vous aimez la Savoie, ses
paysages, ses monuments,

ses activités ? Vous aimez 
prendre des photos et les par-

tager ? Chaque jour jusqu’au
26 août, Le Dauphiné Libéré 
vous offre la possibilité de pu-
blier vos clichés. Envoyez-

nous, par mail, la photo de
votre coup de cœur en Savoie
sur notre adresse : 
LDLsavoie@ledauphine.com

Attention, ces photos doi-
vent avoir été prises cet été.
N’oubliez pas d’indiquer vos
coordonnées (nom, prénom,

commune de résidence) et 
une phrase pour nous expli-
quer le choix de votre coin
préféré.

Un beau panorama de la station de Tignes, prise par Charlotte Roche, habitante de la station. Elle explique que ce paysage peut être photographié sur la piste Tarte aux chalets 
de Lognan (qui se descend à VTT l’été) entre Tignes-le-Lac et Val Claret.

LE COIN PRÉFÉRÉ DE NOS LECTEURS

Le 18e salon Aix Auto Légende
aura lieu samedi et dimanche

sur l’esplanade du lac, à Aix-les-
Bains, à partir de 10heures. Col-
lectionneurs et visiteurs sont at-
tendus en nombre pour un 
week-end garanti 100 % vinta-
ge. Au programme : présenta-
tions de voitures d’avant-guerre, 
voitures historiques et néo-clas-
siques de sport, et motos histori-
ques. Les véhicules seront ensui-
te mis en concurrence et dépar-
tagés lors du traditionnel 
concours d’élégance, dimanche 
à 15 h 30. La remise des prix aura
lieu dans la foulée à 17heures.

La veille, la soirée donnera lieu
à un spectacle sous forme de 
bond dans le temps. Dans une 
ambiance de cabaret, Christo-
phe Crooner ouvrira le bal à 
18 h 30 pour interpréter son ré-
pertoire “années 50-60”. Puis, le 

chambérien Ahmed Mouici, 
Victoire de la musique 1993 avec 
son groupe Pow woW, interpré-
tera ses classiques devenus cul-
tes au fil du temps de 19 h 30 à 
21 h 30. Bastien Rémy, sosie de 
Claude François, disparu il y a 
40 ans cette année, conclura la 
soirée en ressuscitant son œuvre.
Un véritable flash-back de deux 
heures pendant lequel Bastien 
Rémy réincarnera celui qui, il y a 
un demi-siècle, chantait déjà sur 
les bords du lac du Bourget.

Les collectionneurs sont égale-
ment invités chaque matin à par-
ticiper à une promenade touristi-
que à bord de leur véhicule (ins-
cription obligatoire). Seuls les 
propriétaires de voitures 
d’avant-guerre sont conviés sa-
medi à 10 h 30. Soixante-quinze 
équipages en voitures histori-
ques sont en revanche attendus 

dimanche à 8 h 30. Cette année, 
un apéritif sera proposé au châ-
teau du Conte de la Rupelle à Bri-
son-Saint-innocent pour conclu-
re cette balade. Un château privé
qui n’ouvre que rarement ses 
portes.

En parallèle de ces animations,
les visiteurs pourront circuler en-
tre les stands de constructeurs 
automobiles, d’équipementiers, 
de joailliers et autres artisans.

Thomas CHAMMAH

Tarifs : gratuit pour les enfants de 
moins de 12 ans, 6 € pour les 
visiteurs (pass 2 jours), 3 € pour les 
collectionneurs. Un dîner sera servi 
à table le samedi soir (25 €, 
réservation obligatoire). Inscription 
sur www.aixautolegende.com, sur 
place et dans le salon Didier Pijolet 
Coiffure au 14 rue du Casino. 
Renseignements : 06 07 69 53 80.

Au programme du week-end : présentations de voitures d’avant-guerre, 
voitures historiques et néo-classiques de sport, et motos historiques.

Des centaines de voitures anciennes
ont rendez-vous sur l’esplanadeJusqu’au 26 août, 

le Dauphiné Libéré vous 
propose une petite revue 
des différentes activités 
sportives en plein air dont 
vous pourrez profiter en 
Savoie cet été. 
Aujourd’hui, on part tester 
notre agilité au-dessus de 
l’eau. Gare à la chute.

Toboggans, tyroliennes,
parcours et jeux d’équili-

bre, il y en a pour tous les
goûts au Muleney, à Solliè-
res-Sardières. L’espace est
en plus ouvert tous les jours
jusqu’au 26 août, à partir de
1 1  h e u r e s  e t  j u s q u ‘ à
18 heures ; et du 27 août au
2 septembre à partir de 
1 4  h e u r e s  e t  j u s q u ’ à
18 heures. Accessible à 

partir de 5 ans. Il faut savoir
nager, et les enfants sont
sous la responsabilité des
parents, même si un moni-
teur diplômé en sauvetage
est présent. Il faut juste 
amener un maillot de bain
et une serviette !

Comptez 19 euros l’en-
trée, pour les deux heures
d’amusement. Et apparem-
ment, c’est amplement suf-
fisant ! Vos enfants dormi-
ront comme jamais ensuite.

Tél : 06 60 08 47 80.

Erratum : À Gilly-sur-Isère, 
vous pouvez contacter 
Christian Berod par 
téléphone au 06 07 96 90 72.
Pour rappel, il s’occupe du 
paintball, du lasergame et du 
ball-trap laser.

De grands toboggans raviront vos enfants. Photo Aquasensations

Amusez-vous sur
les attractions du Muleney
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Cohabiter avec une 
fouineuse rousse, c’est possible !

La fouine (Martes foina) avec
son corps très allongé, ses

courtes pattes et sa longue 
queue touffue représente l’ar-
chétype de la famille des mus-
télidés, dont elle est aussi le 
membre le plus anthropophile.

Arbre creux et rocaille en fo-
rêt feuillus mais aussi hangar, 
grenier, grange, ruine et tas de 
bois : autant d’habitats propi-
ces à gîte et exploration pour 
cette fouineuse professionnel-
le. Dame fouine aime en effet 
rechercher sa nourriture en far-
fouillant partout, tout le temps 
et en tous sens. Ce comporte-
ment compulsif de prospection 
est couplé à celui d’attaque 
automatique de toute proie po-
tentielle en mouvement et, ce, 
indépendant de la sensation de
faim. Au fil des saisons, la foui-
ne adapte le menu de son régi-
me alimentaire omnivore aux 
ressources disponibles : ron-
geurs (campagnols, mulots, 
rats, souris), oiseaux et œufs, 
insectes, graines et fruits, mais 
aussi déchets alimentaires hu-
mains.

Au travers de son activité
nocturne souvent anthropo-
phile, la fouine rend un service 
écosystémique de régulation 
de populations d’espèces pou-
vant poser problème comme :

- les rongeurs, qu’ils soient
des champs, elle contribue ain-
si à la protection des cultures et 
prairies, ou des villes : elle est, 

en effet, un des rares animaux 
vivants au contact de l’Homme 
capable de s’attaquer efficace-
ment au rat surmulot ;

- certains oiseaux dépréda-
teurs des cultures (étourneaux) 
ou gênants en ville (pigeons) en
consommant tant les adultes 
que leurs œufs.

Toutefois, cette proximité
avec l’Homme est parfois mal 
tolérée notamment lorsqu’elle 
induit des désordres lors d’in-
trusion dans les habitations ou, 
plus rarement, des dégâts de 
prédation sur les animaux de 
basse-cour.

La FRAPNA Savoie propose
une action Médiation Faune 
afin de trouver des solutions fa-
vorisant la cohabitation avec 
les mustélidés dont la fouine : 
https ://goo.gl/T2BYZF

Texte rédigé par la FRAPNA Savoie

www.biodiversite-savoie.org

La fouine. Photo Daniel SALTZMANN

Les Rusty Legs seront de retour à Albertville ce week-end.

Ambiance western
au Festival country de Tarentaise
D

es concerts, des ini-
tiations, des bals, des
balades à moto. Tout

sera fait pour passer un
bon moment au Festival
country de Tarentaise. À
partir d’aujourd’hui et
jusqu’à dimanche, les vi-
siteurs vont pouvoir s’im-
merger dans l’univers
américain et plus parti-
culièrement l’univers
western à la salle de la
Pierre du Roy. Ils pour-
ront applaudir les Rusty
Legs (demain à 15 h et
22 h 30, et dimanche à
14 h et 17 h) et les Trash
Hombres (demain à 21
heures). Une musique
country qu’ils apprécient
et sur laquelle ils pour-
ront se déhancher puis-
que deux pistes seront
installées pour que cha-
cun puisse évoluer libre-
ment. C’est d’ailleurs
dans ce sens que la prési-
dente d’Aime country et
Albertville country, orga-

nisateurs de l’événe-
ment, a instauré des CD
à la demande. Il y en
aura ainsi pour tous les
goûts. Pour les moins ini-
tiés, ils pourront suivre
les recommandations
des professeurs lors des
workshop (des chorégra-
phies pour les néophytes
samedi à 13 h 30, 14 h 30
et 18 h). Dans un autre
genre, deux balades à
moto autour d’Alber-
tville sont au programme
samedi et dimanche de
10 h à 12 h.

Audrey RAFFARIN

Dans la salle de la Pierre 
du Roy aujourd’hui (de 
18 heures à minuit), 
samedi 25 (de 10heures à 
1heure du matin) et 
dimanche 26 août (de 
10heures à 18 h 30). 
Tarifs : aujourd’hui, 5 € ; 
samedi 18€ ; 
dimanche 12€ ; pass 
week-end 25 €.

Un panorama de la station de Tignes

Vous aimez la Savoie, ses
paysages, ses monuments,

ses activités ? Vous aimez 
prendre des photos et les par-

tager ? Chaque jour jusqu’au
26 août, Le Dauphiné Libéré 
vous offre la possibilité de pu-
blier vos clichés. Envoyez-

nous, par mail, la photo de
votre coup de cœur en Savoie
sur notre adresse : 
LDLsavoie@ledauphine.com

Attention, ces photos doi-
vent avoir été prises cet été.
N’oubliez pas d’indiquer vos
coordonnées (nom, prénom,

commune de résidence) et 
une phrase pour nous expli-
quer le choix de votre coin
préféré.

Un beau panorama de la station de Tignes, prise par Charlotte Roche, habitante de la station. Elle explique que ce paysage peut être photographié sur la piste Tarte aux chalets 
de Lognan (qui se descend à VTT l’été) entre Tignes-le-Lac et Val Claret.

LE COIN PRÉFÉRÉ DE NOS LECTEURS

Le 18e salon Aix Auto Légende
aura lieu samedi et dimanche

sur l’esplanade du lac, à Aix-les-
Bains, à partir de 10heures. Col-
lectionneurs et visiteurs sont at-
tendus en nombre pour un 
week-end garanti 100 % vinta-
ge. Au programme : présenta-
tions de voitures d’avant-guerre, 
voitures historiques et néo-clas-
siques de sport, et motos histori-
ques. Les véhicules seront ensui-
te mis en concurrence et dépar-
tagés lors du traditionnel 
concours d’élégance, dimanche 
à 15 h 30. La remise des prix aura
lieu dans la foulée à 17heures.

La veille, la soirée donnera lieu
à un spectacle sous forme de 
bond dans le temps. Dans une 
ambiance de cabaret, Christo-
phe Crooner ouvrira le bal à 
18 h 30 pour interpréter son ré-
pertoire “années 50-60”. Puis, le 

chambérien Ahmed Mouici, 
Victoire de la musique 1993 avec 
son groupe Pow woW, interpré-
tera ses classiques devenus cul-
tes au fil du temps de 19 h 30 à 
21 h 30. Bastien Rémy, sosie de 
Claude François, disparu il y a 
40 ans cette année, conclura la 
soirée en ressuscitant son œuvre.
Un véritable flash-back de deux 
heures pendant lequel Bastien 
Rémy réincarnera celui qui, il y a 
un demi-siècle, chantait déjà sur 
les bords du lac du Bourget.

Les collectionneurs sont égale-
ment invités chaque matin à par-
ticiper à une promenade touristi-
que à bord de leur véhicule (ins-
cription obligatoire). Seuls les 
propriétaires de voitures 
d’avant-guerre sont conviés sa-
medi à 10 h 30. Soixante-quinze 
équipages en voitures histori-
ques sont en revanche attendus 

dimanche à 8 h 30. Cette année, 
un apéritif sera proposé au châ-
teau du Conte de la Rupelle à Bri-
son-Saint-innocent pour conclu-
re cette balade. Un château privé
qui n’ouvre que rarement ses 
portes.

En parallèle de ces animations,
les visiteurs pourront circuler en-
tre les stands de constructeurs 
automobiles, d’équipementiers, 
de joailliers et autres artisans.

Thomas CHAMMAH

Tarifs : gratuit pour les enfants de 
moins de 12 ans, 6 € pour les 
visiteurs (pass 2 jours), 3 € pour les 
collectionneurs. Un dîner sera servi 
à table le samedi soir (25 €, 
réservation obligatoire). Inscription 
sur www.aixautolegende.com, sur 
place et dans le salon Didier Pijolet 
Coiffure au 14 rue du Casino. 
Renseignements : 06 07 69 53 80.

Au programme du week-end : présentations de voitures d’avant-guerre, 
voitures historiques et néo-classiques de sport, et motos historiques.

Des centaines de voitures anciennes
ont rendez-vous sur l’esplanadeJusqu’au 26 août, 

le Dauphiné Libéré vous 
propose une petite revue 
des différentes activités 
sportives en plein air dont 
vous pourrez profiter en 
Savoie cet été. 
Aujourd’hui, on part tester 
notre agilité au-dessus de 
l’eau. Gare à la chute.

Toboggans, tyroliennes,
parcours et jeux d’équili-

bre, il y en a pour tous les
goûts au Muleney, à Solliè-
res-Sardières. L’espace est
en plus ouvert tous les jours
jusqu’au 26 août, à partir de
1 1  h e u r e s  e t  j u s q u ‘ à
18 heures ; et du 27 août au
2 septembre à partir de 
1 4  h e u r e s  e t  j u s q u ’ à
18 heures. Accessible à 

partir de 5 ans. Il faut savoir
nager, et les enfants sont
sous la responsabilité des
parents, même si un moni-
teur diplômé en sauvetage
est présent. Il faut juste 
amener un maillot de bain
et une serviette !

Comptez 19 euros l’en-
trée, pour les deux heures
d’amusement. Et apparem-
ment, c’est amplement suf-
fisant ! Vos enfants dormi-
ront comme jamais ensuite.

Tél : 06 60 08 47 80.

Erratum : À Gilly-sur-Isère, 
vous pouvez contacter 
Christian Berod par 
téléphone au 06 07 96 90 72.
Pour rappel, il s’occupe du 
paintball, du lasergame et du 
ball-trap laser.

De grands toboggans raviront vos enfants. Photo Aquasensations

Amusez-vous sur
les attractions du Muleney
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Cohabiter avec une 
fouineuse rousse, c’est possible !

La fouine (Martes foina) avec
son corps très allongé, ses

courtes pattes et sa longue 
queue touffue représente l’ar-
chétype de la famille des mus-
télidés, dont elle est aussi le 
membre le plus anthropophile.

Arbre creux et rocaille en fo-
rêt feuillus mais aussi hangar, 
grenier, grange, ruine et tas de 
bois : autant d’habitats propi-
ces à gîte et exploration pour 
cette fouineuse professionnel-
le. Dame fouine aime en effet 
rechercher sa nourriture en far-
fouillant partout, tout le temps 
et en tous sens. Ce comporte-
ment compulsif de prospection 
est couplé à celui d’attaque 
automatique de toute proie po-
tentielle en mouvement et, ce, 
indépendant de la sensation de
faim. Au fil des saisons, la foui-
ne adapte le menu de son régi-
me alimentaire omnivore aux 
ressources disponibles : ron-
geurs (campagnols, mulots, 
rats, souris), oiseaux et œufs, 
insectes, graines et fruits, mais 
aussi déchets alimentaires hu-
mains.

Au travers de son activité
nocturne souvent anthropo-
phile, la fouine rend un service 
écosystémique de régulation 
de populations d’espèces pou-
vant poser problème comme :

- les rongeurs, qu’ils soient
des champs, elle contribue ain-
si à la protection des cultures et 
prairies, ou des villes : elle est, 

en effet, un des rares animaux 
vivants au contact de l’Homme 
capable de s’attaquer efficace-
ment au rat surmulot ;

- certains oiseaux dépréda-
teurs des cultures (étourneaux) 
ou gênants en ville (pigeons) en
consommant tant les adultes 
que leurs œufs.

Toutefois, cette proximité
avec l’Homme est parfois mal 
tolérée notamment lorsqu’elle 
induit des désordres lors d’in-
trusion dans les habitations ou, 
plus rarement, des dégâts de 
prédation sur les animaux de 
basse-cour.

La FRAPNA Savoie propose
une action Médiation Faune 
afin de trouver des solutions fa-
vorisant la cohabitation avec 
les mustélidés dont la fouine : 
https ://goo.gl/T2BYZF

Texte rédigé par la FRAPNA Savoie

www.biodiversite-savoie.org

La fouine. Photo Daniel SALTZMANN

Les Rusty Legs seront de retour à Albertville ce week-end.

Ambiance western
au Festival country de Tarentaise
D

es concerts, des ini-
tiations, des bals, des
balades à moto. Tout

sera fait pour passer un
bon moment au Festival
country de Tarentaise. À
partir d’aujourd’hui et
jusqu’à dimanche, les vi-
siteurs vont pouvoir s’im-
merger dans l’univers
américain et plus parti-
culièrement l’univers
western à la salle de la
Pierre du Roy. Ils pour-
ront applaudir les Rusty
Legs (demain à 15 h et
22 h 30, et dimanche à
14 h et 17 h) et les Trash
Hombres (demain à 21
heures). Une musique
country qu’ils apprécient
et sur laquelle ils pour-
ront se déhancher puis-
que deux pistes seront
installées pour que cha-
cun puisse évoluer libre-
ment. C’est d’ailleurs
dans ce sens que la prési-
dente d’Aime country et
Albertville country, orga-

nisateurs de l’événe-
ment, a instauré des CD
à la demande. Il y en
aura ainsi pour tous les
goûts. Pour les moins ini-
tiés, ils pourront suivre
les recommandations
des professeurs lors des
workshop (des chorégra-
phies pour les néophytes
samedi à 13 h 30, 14 h 30
et 18 h). Dans un autre
genre, deux balades à
moto autour d’Alber-
tville sont au programme
samedi et dimanche de
10 h à 12 h.

Audrey RAFFARIN

Dans la salle de la Pierre 
du Roy aujourd’hui (de 
18 heures à minuit), 
samedi 25 (de 10heures à 
1heure du matin) et 
dimanche 26 août (de 
10heures à 18 h 30). 
Tarifs : aujourd’hui, 5 € ; 
samedi 18€ ; 
dimanche 12€ ; pass 
week-end 25 €.

Un panorama de la station de Tignes

Vous aimez la Savoie, ses
paysages, ses monuments,

ses activités ? Vous aimez 
prendre des photos et les par-

tager ? Chaque jour jusqu’au
26 août, Le Dauphiné Libéré 
vous offre la possibilité de pu-
blier vos clichés. Envoyez-

nous, par mail, la photo de
votre coup de cœur en Savoie
sur notre adresse : 
LDLsavoie@ledauphine.com

Attention, ces photos doi-
vent avoir été prises cet été.
N’oubliez pas d’indiquer vos
coordonnées (nom, prénom,

commune de résidence) et 
une phrase pour nous expli-
quer le choix de votre coin
préféré.

Un beau panorama de la station de Tignes, prise par Charlotte Roche, habitante de la station. Elle explique que ce paysage peut être photographié sur la piste Tarte aux chalets 
de Lognan (qui se descend à VTT l’été) entre Tignes-le-Lac et Val Claret.

LE COIN PRÉFÉRÉ DE NOS LECTEURS

Le 18e salon Aix Auto Légende
aura lieu samedi et dimanche

sur l’esplanade du lac, à Aix-les-
Bains, à partir de 10heures. Col-
lectionneurs et visiteurs sont at-
tendus en nombre pour un 
week-end garanti 100 % vinta-
ge. Au programme : présenta-
tions de voitures d’avant-guerre, 
voitures historiques et néo-clas-
siques de sport, et motos histori-
ques. Les véhicules seront ensui-
te mis en concurrence et dépar-
tagés lors du traditionnel 
concours d’élégance, dimanche 
à 15 h 30. La remise des prix aura
lieu dans la foulée à 17heures.

La veille, la soirée donnera lieu
à un spectacle sous forme de 
bond dans le temps. Dans une 
ambiance de cabaret, Christo-
phe Crooner ouvrira le bal à 
18 h 30 pour interpréter son ré-
pertoire “années 50-60”. Puis, le 

chambérien Ahmed Mouici, 
Victoire de la musique 1993 avec 
son groupe Pow woW, interpré-
tera ses classiques devenus cul-
tes au fil du temps de 19 h 30 à 
21 h 30. Bastien Rémy, sosie de 
Claude François, disparu il y a 
40 ans cette année, conclura la 
soirée en ressuscitant son œuvre.
Un véritable flash-back de deux 
heures pendant lequel Bastien 
Rémy réincarnera celui qui, il y a 
un demi-siècle, chantait déjà sur 
les bords du lac du Bourget.

Les collectionneurs sont égale-
ment invités chaque matin à par-
ticiper à une promenade touristi-
que à bord de leur véhicule (ins-
cription obligatoire). Seuls les 
propriétaires de voitures 
d’avant-guerre sont conviés sa-
medi à 10 h 30. Soixante-quinze 
équipages en voitures histori-
ques sont en revanche attendus 

dimanche à 8 h 30. Cette année, 
un apéritif sera proposé au châ-
teau du Conte de la Rupelle à Bri-
son-Saint-innocent pour conclu-
re cette balade. Un château privé
qui n’ouvre que rarement ses 
portes.

En parallèle de ces animations,
les visiteurs pourront circuler en-
tre les stands de constructeurs 
automobiles, d’équipementiers, 
de joailliers et autres artisans.

Thomas CHAMMAH

Tarifs : gratuit pour les enfants de 
moins de 12 ans, 6 € pour les 
visiteurs (pass 2 jours), 3 € pour les 
collectionneurs. Un dîner sera servi 
à table le samedi soir (25 €, 
réservation obligatoire). Inscription 
sur www.aixautolegende.com, sur 
place et dans le salon Didier Pijolet 
Coiffure au 14 rue du Casino. 
Renseignements : 06 07 69 53 80.

Au programme du week-end : présentations de voitures d’avant-guerre, 
voitures historiques et néo-classiques de sport, et motos historiques.

Des centaines de voitures anciennes
ont rendez-vous sur l’esplanadeJusqu’au 26 août, 

le Dauphiné Libéré vous 
propose une petite revue 
des différentes activités 
sportives en plein air dont 
vous pourrez profiter en 
Savoie cet été. 
Aujourd’hui, on part tester 
notre agilité au-dessus de 
l’eau. Gare à la chute.

Toboggans, tyroliennes,
parcours et jeux d’équili-

bre, il y en a pour tous les
goûts au Muleney, à Solliè-
res-Sardières. L’espace est
en plus ouvert tous les jours
jusqu’au 26 août, à partir de
1 1  h e u r e s  e t  j u s q u ‘ à
18 heures ; et du 27 août au
2 septembre à partir de 
1 4  h e u r e s  e t  j u s q u ’ à
18 heures. Accessible à 

partir de 5 ans. Il faut savoir
nager, et les enfants sont
sous la responsabilité des
parents, même si un moni-
teur diplômé en sauvetage
est présent. Il faut juste 
amener un maillot de bain
et une serviette !

Comptez 19 euros l’en-
trée, pour les deux heures
d’amusement. Et apparem-
ment, c’est amplement suf-
fisant ! Vos enfants dormi-
ront comme jamais ensuite.

Tél : 06 60 08 47 80.

Erratum : À Gilly-sur-Isère, 
vous pouvez contacter 
Christian Berod par 
téléphone au 06 07 96 90 72.
Pour rappel, il s’occupe du 
paintball, du lasergame et du 
ball-trap laser.

De grands toboggans raviront vos enfants. Photo Aquasensations

Amusez-vous sur
les attractions du Muleney
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Cohabiter avec une 
fouineuse rousse, c’est possible !

La fouine (Martes foina) avec
son corps très allongé, ses

courtes pattes et sa longue 
queue touffue représente l’ar-
chétype de la famille des mus-
télidés, dont elle est aussi le 
membre le plus anthropophile.

Arbre creux et rocaille en fo-
rêt feuillus mais aussi hangar, 
grenier, grange, ruine et tas de 
bois : autant d’habitats propi-
ces à gîte et exploration pour 
cette fouineuse professionnel-
le. Dame fouine aime en effet 
rechercher sa nourriture en far-
fouillant partout, tout le temps 
et en tous sens. Ce comporte-
ment compulsif de prospection 
est couplé à celui d’attaque 
automatique de toute proie po-
tentielle en mouvement et, ce, 
indépendant de la sensation de
faim. Au fil des saisons, la foui-
ne adapte le menu de son régi-
me alimentaire omnivore aux 
ressources disponibles : ron-
geurs (campagnols, mulots, 
rats, souris), oiseaux et œufs, 
insectes, graines et fruits, mais 
aussi déchets alimentaires hu-
mains.

Au travers de son activité
nocturne souvent anthropo-
phile, la fouine rend un service 
écosystémique de régulation 
de populations d’espèces pou-
vant poser problème comme :

- les rongeurs, qu’ils soient
des champs, elle contribue ain-
si à la protection des cultures et 
prairies, ou des villes : elle est, 

en effet, un des rares animaux 
vivants au contact de l’Homme 
capable de s’attaquer efficace-
ment au rat surmulot ;

- certains oiseaux dépréda-
teurs des cultures (étourneaux) 
ou gênants en ville (pigeons) en
consommant tant les adultes 
que leurs œufs.

Toutefois, cette proximité
avec l’Homme est parfois mal 
tolérée notamment lorsqu’elle 
induit des désordres lors d’in-
trusion dans les habitations ou, 
plus rarement, des dégâts de 
prédation sur les animaux de 
basse-cour.

La FRAPNA Savoie propose
une action Médiation Faune 
afin de trouver des solutions fa-
vorisant la cohabitation avec 
les mustélidés dont la fouine : 
https ://goo.gl/T2BYZF

Texte rédigé par la FRAPNA Savoie

www.biodiversite-savoie.org

La fouine. Photo Daniel SALTZMANN

Les Rusty Legs seront de retour à Albertville ce week-end.

Ambiance western
au Festival country de Tarentaise
D

es concerts, des ini-
tiations, des bals, des
balades à moto. Tout

sera fait pour passer un
bon moment au Festival
country de Tarentaise. À
partir d’aujourd’hui et
jusqu’à dimanche, les vi-
siteurs vont pouvoir s’im-
merger dans l’univers
américain et plus parti-
culièrement l’univers
western à la salle de la
Pierre du Roy. Ils pour-
ront applaudir les Rusty
Legs (demain à 15 h et
22 h 30, et dimanche à
14 h et 17 h) et les Trash
Hombres (demain à 21
heures). Une musique
country qu’ils apprécient
et sur laquelle ils pour-
ront se déhancher puis-
que deux pistes seront
installées pour que cha-
cun puisse évoluer libre-
ment. C’est d’ailleurs
dans ce sens que la prési-
dente d’Aime country et
Albertville country, orga-

nisateurs de l’événe-
ment, a instauré des CD
à la demande. Il y en
aura ainsi pour tous les
goûts. Pour les moins ini-
tiés, ils pourront suivre
les recommandations
des professeurs lors des
workshop (des chorégra-
phies pour les néophytes
samedi à 13 h 30, 14 h 30
et 18 h). Dans un autre
genre, deux balades à
moto autour d’Alber-
tville sont au programme
samedi et dimanche de
10 h à 12 h.

Audrey RAFFARIN

Dans la salle de la Pierre 
du Roy aujourd’hui (de 
18 heures à minuit), 
samedi 25 (de 10heures à 
1heure du matin) et 
dimanche 26 août (de 
10heures à 18 h 30). 
Tarifs : aujourd’hui, 5 € ; 
samedi 18€ ; 
dimanche 12€ ; pass 
week-end 25 €.

Un panorama de la station de Tignes

Vous aimez la Savoie, ses
paysages, ses monuments,

ses activités ? Vous aimez 
prendre des photos et les par-

tager ? Chaque jour jusqu’au
26 août, Le Dauphiné Libéré 
vous offre la possibilité de pu-
blier vos clichés. Envoyez-

nous, par mail, la photo de
votre coup de cœur en Savoie
sur notre adresse : 
LDLsavoie@ledauphine.com

Attention, ces photos doi-
vent avoir été prises cet été.
N’oubliez pas d’indiquer vos
coordonnées (nom, prénom,

commune de résidence) et 
une phrase pour nous expli-
quer le choix de votre coin
préféré.

Un beau panorama de la station de Tignes, prise par Charlotte Roche, habitante de la station. Elle explique que ce paysage peut être photographié sur la piste Tarte aux chalets 
de Lognan (qui se descend à VTT l’été) entre Tignes-le-Lac et Val Claret.

LE COIN PRÉFÉRÉ DE NOS LECTEURS

Le 18e salon Aix Auto Légende
aura lieu samedi et dimanche

sur l’esplanade du lac, à Aix-les-
Bains, à partir de 10heures. Col-
lectionneurs et visiteurs sont at-
tendus en nombre pour un 
week-end garanti 100 % vinta-
ge. Au programme : présenta-
tions de voitures d’avant-guerre, 
voitures historiques et néo-clas-
siques de sport, et motos histori-
ques. Les véhicules seront ensui-
te mis en concurrence et dépar-
tagés lors du traditionnel 
concours d’élégance, dimanche 
à 15 h 30. La remise des prix aura
lieu dans la foulée à 17heures.

La veille, la soirée donnera lieu
à un spectacle sous forme de 
bond dans le temps. Dans une 
ambiance de cabaret, Christo-
phe Crooner ouvrira le bal à 
18 h 30 pour interpréter son ré-
pertoire “années 50-60”. Puis, le 

chambérien Ahmed Mouici, 
Victoire de la musique 1993 avec 
son groupe Pow woW, interpré-
tera ses classiques devenus cul-
tes au fil du temps de 19 h 30 à 
21 h 30. Bastien Rémy, sosie de 
Claude François, disparu il y a 
40 ans cette année, conclura la 
soirée en ressuscitant son œuvre.
Un véritable flash-back de deux 
heures pendant lequel Bastien 
Rémy réincarnera celui qui, il y a 
un demi-siècle, chantait déjà sur 
les bords du lac du Bourget.

Les collectionneurs sont égale-
ment invités chaque matin à par-
ticiper à une promenade touristi-
que à bord de leur véhicule (ins-
cription obligatoire). Seuls les 
propriétaires de voitures 
d’avant-guerre sont conviés sa-
medi à 10 h 30. Soixante-quinze 
équipages en voitures histori-
ques sont en revanche attendus 

dimanche à 8 h 30. Cette année, 
un apéritif sera proposé au châ-
teau du Conte de la Rupelle à Bri-
son-Saint-innocent pour conclu-
re cette balade. Un château privé
qui n’ouvre que rarement ses 
portes.

En parallèle de ces animations,
les visiteurs pourront circuler en-
tre les stands de constructeurs 
automobiles, d’équipementiers, 
de joailliers et autres artisans.

Thomas CHAMMAH

Tarifs : gratuit pour les enfants de 
moins de 12 ans, 6 € pour les 
visiteurs (pass 2 jours), 3 € pour les 
collectionneurs. Un dîner sera servi 
à table le samedi soir (25 €, 
réservation obligatoire). Inscription 
sur www.aixautolegende.com, sur 
place et dans le salon Didier Pijolet 
Coiffure au 14 rue du Casino. 
Renseignements : 06 07 69 53 80.

Au programme du week-end : présentations de voitures d’avant-guerre, 
voitures historiques et néo-classiques de sport, et motos historiques.

Des centaines de voitures anciennes
ont rendez-vous sur l’esplanadeJusqu’au 26 août, 

le Dauphiné Libéré vous 
propose une petite revue 
des différentes activités 
sportives en plein air dont 
vous pourrez profiter en 
Savoie cet été. 
Aujourd’hui, on part tester 
notre agilité au-dessus de 
l’eau. Gare à la chute.

Toboggans, tyroliennes,
parcours et jeux d’équili-

bre, il y en a pour tous les
goûts au Muleney, à Solliè-
res-Sardières. L’espace est
en plus ouvert tous les jours
jusqu’au 26 août, à partir de
1 1  h e u r e s  e t  j u s q u ‘ à
18 heures ; et du 27 août au
2 septembre à partir de 
1 4  h e u r e s  e t  j u s q u ’ à
18 heures. Accessible à 

partir de 5 ans. Il faut savoir
nager, et les enfants sont
sous la responsabilité des
parents, même si un moni-
teur diplômé en sauvetage
est présent. Il faut juste 
amener un maillot de bain
et une serviette !

Comptez 19 euros l’en-
trée, pour les deux heures
d’amusement. Et apparem-
ment, c’est amplement suf-
fisant ! Vos enfants dormi-
ront comme jamais ensuite.

Tél : 06 60 08 47 80.

Erratum : À Gilly-sur-Isère, 
vous pouvez contacter 
Christian Berod par 
téléphone au 06 07 96 90 72.
Pour rappel, il s’occupe du 
paintball, du lasergame et du 
ball-trap laser.

De grands toboggans raviront vos enfants. Photo Aquasensations

Amusez-vous sur
les attractions du Muleney
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Cohabiter avec une 
fouineuse rousse, c’est possible !

La fouine (Martes foina) avec
son corps très allongé, ses

courtes pattes et sa longue 
queue touffue représente l’ar-
chétype de la famille des mus-
télidés, dont elle est aussi le 
membre le plus anthropophile.

Arbre creux et rocaille en fo-
rêt feuillus mais aussi hangar, 
grenier, grange, ruine et tas de 
bois : autant d’habitats propi-
ces à gîte et exploration pour 
cette fouineuse professionnel-
le. Dame fouine aime en effet 
rechercher sa nourriture en far-
fouillant partout, tout le temps 
et en tous sens. Ce comporte-
ment compulsif de prospection 
est couplé à celui d’attaque 
automatique de toute proie po-
tentielle en mouvement et, ce, 
indépendant de la sensation de
faim. Au fil des saisons, la foui-
ne adapte le menu de son régi-
me alimentaire omnivore aux 
ressources disponibles : ron-
geurs (campagnols, mulots, 
rats, souris), oiseaux et œufs, 
insectes, graines et fruits, mais 
aussi déchets alimentaires hu-
mains.

Au travers de son activité
nocturne souvent anthropo-
phile, la fouine rend un service 
écosystémique de régulation 
de populations d’espèces pou-
vant poser problème comme :

- les rongeurs, qu’ils soient
des champs, elle contribue ain-
si à la protection des cultures et 
prairies, ou des villes : elle est, 

en effet, un des rares animaux 
vivants au contact de l’Homme 
capable de s’attaquer efficace-
ment au rat surmulot ;

- certains oiseaux dépréda-
teurs des cultures (étourneaux) 
ou gênants en ville (pigeons) en
consommant tant les adultes 
que leurs œufs.

Toutefois, cette proximité
avec l’Homme est parfois mal 
tolérée notamment lorsqu’elle 
induit des désordres lors d’in-
trusion dans les habitations ou, 
plus rarement, des dégâts de 
prédation sur les animaux de 
basse-cour.

La FRAPNA Savoie propose
une action Médiation Faune 
afin de trouver des solutions fa-
vorisant la cohabitation avec 
les mustélidés dont la fouine : 
https ://goo.gl/T2BYZF

Texte rédigé par la FRAPNA Savoie

www.biodiversite-savoie.org

La fouine. Photo Daniel SALTZMANN

Les Rusty Legs seront de retour à Albertville ce week-end.

Ambiance western
au Festival country de Tarentaise
D

es concerts, des ini-
tiations, des bals, des
balades à moto. Tout

sera fait pour passer un
bon moment au Festival
country de Tarentaise. À
partir d’aujourd’hui et
jusqu’à dimanche, les vi-
siteurs vont pouvoir s’im-
merger dans l’univers
américain et plus parti-
culièrement l’univers
western à la salle de la
Pierre du Roy. Ils pour-
ront applaudir les Rusty
Legs (demain à 15 h et
22 h 30, et dimanche à
14 h et 17 h) et les Trash
Hombres (demain à 21
heures). Une musique
country qu’ils apprécient
et sur laquelle ils pour-
ront se déhancher puis-
que deux pistes seront
installées pour que cha-
cun puisse évoluer libre-
ment. C’est d’ailleurs
dans ce sens que la prési-
dente d’Aime country et
Albertville country, orga-

nisateurs de l’événe-
ment, a instauré des CD
à la demande. Il y en
aura ainsi pour tous les
goûts. Pour les moins ini-
tiés, ils pourront suivre
les recommandations
des professeurs lors des
workshop (des chorégra-
phies pour les néophytes
samedi à 13 h 30, 14 h 30
et 18 h). Dans un autre
genre, deux balades à
moto autour d’Alber-
tville sont au programme
samedi et dimanche de
10 h à 12 h.

Audrey RAFFARIN

Dans la salle de la Pierre 
du Roy aujourd’hui (de 
18 heures à minuit), 
samedi 25 (de 10heures à 
1heure du matin) et 
dimanche 26 août (de 
10heures à 18 h 30). 
Tarifs : aujourd’hui, 5 € ; 
samedi 18€ ; 
dimanche 12€ ; pass 
week-end 25 €.

Un panorama de la station de Tignes

Vous aimez la Savoie, ses
paysages, ses monuments,

ses activités ? Vous aimez 
prendre des photos et les par-

tager ? Chaque jour jusqu’au
26 août, Le Dauphiné Libéré 
vous offre la possibilité de pu-
blier vos clichés. Envoyez-

nous, par mail, la photo de
votre coup de cœur en Savoie
sur notre adresse : 
LDLsavoie@ledauphine.com

Attention, ces photos doi-
vent avoir été prises cet été.
N’oubliez pas d’indiquer vos
coordonnées (nom, prénom,

commune de résidence) et 
une phrase pour nous expli-
quer le choix de votre coin
préféré.

Un beau panorama de la station de Tignes, prise par Charlotte Roche, habitante de la station. Elle explique que ce paysage peut être photographié sur la piste Tarte aux chalets 
de Lognan (qui se descend à VTT l’été) entre Tignes-le-Lac et Val Claret.

LE COIN PRÉFÉRÉ DE NOS LECTEURS

Le 18e salon Aix Auto Légende
aura lieu samedi et dimanche

sur l’esplanade du lac, à Aix-les-
Bains, à partir de 10heures. Col-
lectionneurs et visiteurs sont at-
tendus en nombre pour un 
week-end garanti 100 % vinta-
ge. Au programme : présenta-
tions de voitures d’avant-guerre, 
voitures historiques et néo-clas-
siques de sport, et motos histori-
ques. Les véhicules seront ensui-
te mis en concurrence et dépar-
tagés lors du traditionnel 
concours d’élégance, dimanche 
à 15 h 30. La remise des prix aura
lieu dans la foulée à 17heures.

La veille, la soirée donnera lieu
à un spectacle sous forme de 
bond dans le temps. Dans une 
ambiance de cabaret, Christo-
phe Crooner ouvrira le bal à 
18 h 30 pour interpréter son ré-
pertoire “années 50-60”. Puis, le 

chambérien Ahmed Mouici, 
Victoire de la musique 1993 avec 
son groupe Pow woW, interpré-
tera ses classiques devenus cul-
tes au fil du temps de 19 h 30 à 
21 h 30. Bastien Rémy, sosie de 
Claude François, disparu il y a 
40 ans cette année, conclura la 
soirée en ressuscitant son œuvre.
Un véritable flash-back de deux 
heures pendant lequel Bastien 
Rémy réincarnera celui qui, il y a 
un demi-siècle, chantait déjà sur 
les bords du lac du Bourget.

Les collectionneurs sont égale-
ment invités chaque matin à par-
ticiper à une promenade touristi-
que à bord de leur véhicule (ins-
cription obligatoire). Seuls les 
propriétaires de voitures 
d’avant-guerre sont conviés sa-
medi à 10 h 30. Soixante-quinze 
équipages en voitures histori-
ques sont en revanche attendus 

dimanche à 8 h 30. Cette année, 
un apéritif sera proposé au châ-
teau du Conte de la Rupelle à Bri-
son-Saint-innocent pour conclu-
re cette balade. Un château privé
qui n’ouvre que rarement ses 
portes.

En parallèle de ces animations,
les visiteurs pourront circuler en-
tre les stands de constructeurs 
automobiles, d’équipementiers, 
de joailliers et autres artisans.

Thomas CHAMMAH

Tarifs : gratuit pour les enfants de 
moins de 12 ans, 6 € pour les 
visiteurs (pass 2 jours), 3 € pour les 
collectionneurs. Un dîner sera servi 
à table le samedi soir (25 €, 
réservation obligatoire). Inscription 
sur www.aixautolegende.com, sur 
place et dans le salon Didier Pijolet 
Coiffure au 14 rue du Casino. 
Renseignements : 06 07 69 53 80.

Au programme du week-end : présentations de voitures d’avant-guerre, 
voitures historiques et néo-classiques de sport, et motos historiques.

Des centaines de voitures anciennes
ont rendez-vous sur l’esplanadeJusqu’au 26 août, 

le Dauphiné Libéré vous 
propose une petite revue 
des différentes activités 
sportives en plein air dont 
vous pourrez profiter en 
Savoie cet été. 
Aujourd’hui, on part tester 
notre agilité au-dessus de 
l’eau. Gare à la chute.

Toboggans, tyroliennes,
parcours et jeux d’équili-

bre, il y en a pour tous les
goûts au Muleney, à Solliè-
res-Sardières. L’espace est
en plus ouvert tous les jours
jusqu’au 26 août, à partir de
1 1  h e u r e s  e t  j u s q u ‘ à
18 heures ; et du 27 août au
2 septembre à partir de 
1 4  h e u r e s  e t  j u s q u ’ à
18 heures. Accessible à 

partir de 5 ans. Il faut savoir
nager, et les enfants sont
sous la responsabilité des
parents, même si un moni-
teur diplômé en sauvetage
est présent. Il faut juste 
amener un maillot de bain
et une serviette !

Comptez 19 euros l’en-
trée, pour les deux heures
d’amusement. Et apparem-
ment, c’est amplement suf-
fisant ! Vos enfants dormi-
ront comme jamais ensuite.

Tél : 06 60 08 47 80.

Erratum : À Gilly-sur-Isère, 
vous pouvez contacter 
Christian Berod par 
téléphone au 06 07 96 90 72.
Pour rappel, il s’occupe du 
paintball, du lasergame et du 
ball-trap laser.

De grands toboggans raviront vos enfants. Photo Aquasensations

Amusez-vous sur
les attractions du Muleney

À ESSAYER

LA BIODIVERSITÉ

À ALBERTVILLE, À PARTIR D’AUJOURD’HUI ET JUSQU’À DIMANCHE

À AIX-LES-BAINS, CE WEEK-END, C’EST AIX-AUTO LÉGENDE
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25 août 2018 : Le lagopède alpin
Texte rédigé par : Virginie Bourgoin
CEN Savoie/ Parc national de la Vanoise
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LAC D’AIGUEBELETTE
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Eau : 26°
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Eau : 25°

LAC D’ANNECY
Air : 25°
Eau : 24°

LAC LEMAN
Air : 25°
Eau : 24°

La plongée
Jusqu’au 26 août, 
Le Dauphiné Libéré vous 
propose une petite revue 
des différentes activités 
sportives en plein air 
dont vous pourrez profiter 
en Savoie cet été. 
Aujourd’hui, on part 
côtoyer les poissons.

Ce n’est pas 20 000 lieues
sous les mers, mais

presque ! À Val-Cenis 
(Lanslevillard), Sensations
Vanoise propose de plon-
ger en lacs d’altitude. Pour
les enfants, la profondeur
de plongée n’excédera pas
les 2 ou 3 mètres, et 6 mè-
tres pour les adultes. Une 
activité à tester avant le
31 août. Et le top, c’est que
même s’il pleut, la séance
sera maintenue. « Quand il
pleut, c’est vraiment ma-
gnifique ce qu’on voit sous
l’eau », promet Delphine 
Bergin, cogérante. Plu-
sieurs lieux sont proposés 
mais tous ne sont pas adé-
quats pour les plus jeunes,
en raison de la températu-
re de l’eau. Vous plongerez
en compagnie d’un moni-
teur diplômé d’État. Les 

autres participants seront
avec un autre responsable.
Ils essayeront le snorke-
ling (vous admirerez les 
profondeurs avec un mas-
que et un tuba). Il est con-
seillé de réserver quatre 
jours à l’avance, et venir 
avec un maillot de bain.

Sensations Vanoise, Val-
Cenis (Lanslevillard), tél. : 
06 45 49 45 66. Site web : 
Rendez-vous à l’hôtel-
restaurant Le Malamot à 
Val- Cenis. Tarifs : entre 60 € 
et 135 € par personne.

Retour vers le passé grâce à
Aix auto légende, ce week-end
C

ette année encore,
les automobiles an-
ciennes seront les

vedettes incontestées de
la 18e édition de la mani-
festation Aix auto légen-
de. Plusieurs centaines
de voitures sont atten-
dues aujourd’hui et de-
main sur l’esplanade du
lac, à Aix-les-Bains.

Elles donneront vie à
un retour festif vers un
passé, « un temps où les
automobiles avaient une
âme », confie Didier Pi-
jolet l’organisateur de
l’événement. Chacun de
ces véhicules parlera au
cœur des admirateurs et
des curieux, réveillant
nostalgie et souvenirs.
Plus marginales mais
tout aussi admirées, des
motos mythiques seront
également exposées.

Strass, paillettes 
et concours 
d’élégance

Chromes rutilants, élé-
gance raffinée de car-
rosseries dessinées par
de véritables maîtres-ar-
tisans, moteurs débor-
dants de cylindres, inté-
rieurs soignés ou sim-
plement dépouillés pour
être encore plus utilitai-
res : toutes les voitures
seront la source d’émo-
tions, d’anecdotes et de
commentaires passion-
nés. Ce premier décor
“vintage” s’accompa-
gnera de nombreuses
animations préparées
sur le thème “Il était une
fois”. Deux concours
d’élégance, voitures et
motos, soit une quaran-
taine de véhicules pré-
s e n t é e  “ e n  t e n u e s
d’époque” par leurs pro-

priétaires, seront l’op-
portunité de redécouvrir
plus avant ces bijoux
merveilleusement bien
conservés.

Ce soir, vers 19 heures,
un spectacle musical de
quatre heures sera pro-
posé. Il s’achèvera par la
prestation de Bastien
Rémy, sosie de Claude
François, qui présentera
un show souvenir. 

Musiques, chansons,
paillettes, strass et cho-
régraphies des Claudet-
te créeront l’illusion par-
faite d’un retour vers le
passé.

Deux promenades tou-
ristiques d’une centaine
de kilomètres condui-
ront les propriétaires de
véhicules historiques sur
les routes touristiques
savoyardes.  Moment
idéal pour flâner en
oubliant tous les gadgets
électroniques qui ont
envahi les autos.

Enfin, un village d’ex-
posants réunira plus une
trentaine d’artisans. Ils
offriront aux visiteurs
l’occasion de retrouver
les saveurs d’antan.

Michel GANDON

PRATIQUE 
o Aix auto légende, 
samedi 25 (de 10 à 
23 heures) et dimanche 
26 août de 10 à 
23 heures (de 10 à 
18 heures) sur l’esplanade 
du lac, à Aix-les-Bains. 
o Tarifs : 
- visiteurs, pass deux 
jours, 6 €. Gratuit pour 
les moins 
de 12 ans. 
- Exposants, pass deux 
jours, 3 € par personne. 
o Rens. 06 07 69 53 80. 
www.aixautolégende.com

Appelé aussi “perdrix
des neiges”, le lagopè-

de alpin (Lagopus mutus)
appartient à la famille des
tétraonidés. Son nom pro-

vient du terme grec lago-
pus, qui signifie “patte de
lièvre” et fait allusion aux
plumes qui couvrent les
pattes et qui remplissent

une véritable fonction de
raquettes en hiver. Le la-
gopède alpin a la sil-
houette d’un petit tétras à
la queue courte, dont le
plumage varie annuelle-
ment. Sombre l’été, il de-
vient blanc l’hiver et ba-
riolé à l’intersaison.

Ce phénomène est com-
mandé par des hormones
sous l’influence de fac-
teurs environnementaux
comme la température et
la durée du jour. Faisant
confiance à ce camoufla-
ge, face à un danger 
l’oiseau va préférer l’im-
mobilité, avant de pren-
dre la fuite.

Le lagopède alpin évo-
lue dans les mil ieux
ouverts de l’étage alpin et
de l’étage nival. Dans ce
cadre hostile, l’oiseau
s’accommode parfaite-

ment de conditions som-
maires. Cette espèce est
considérée comme une
relique glaciaire. En Sa-
voie, les plus grosses po-
pulations occupent les 
massifs du Beaufortain et
de la Vanoise. Le Lagopè-
de alpin connaît bien des
problèmes qui peuvent al-
ler de surpâturages lo-
caux, à l’équipement et au
dérangement de zones de
reproduction et d’hiver-
nage, du réchauffement
climatique à la chasse…
Aujourd’hui, c’est devenu
une espèce vulnérable.

Texte rédigé par Virginie
Bourgoin/CEN Savoie et le Parc 

national de la Vanoise

Plus d’information sur la 
faune et la flore de Savoie :
www.biodiversite-
savoie.org

En Savoie, les plus grosses populations occupent les massifs 
du Beaufortain et de la Vanoise. Photo Benoît DEFRENNES

Le Lagopède alpin
LES COULEURS DE LA BIODIVERSITÉ

À ESSAYER

L’ÉVÉNEMENT : SUR L’ESPLANADE DU LAC, À AIX-LES-BAINS

Le programme de deux jours de festivités “vintage”
Ü Aujourd’hui

10 heures : 
ouverture du salon.

10 h 30 : départ de la 
promenade touristique 
en voitures d’avant-guerre.

14 heures : concours d’élé-
gance à motos historiques.

17 h 30 : 
présentation de voitures 
de sport historiques.

19 heures : début du spec-
tacle avec Ahmed Mouici

20 heures : défilé de mode.
21 h 30 : Bastien Remy, 

sosie de Claude François.
23 heures : 

fermeture du salon.

Ü Demain :
8 h 30 : départ de la 

promenade touristique 
en voitures historiques.

10 heures : 
ouverture du salon.

11 h 30 : 
présentation de motos 
historiques.

12 h 30 : arrivée de la 
promenade touristique.

15 heures : 
concours d’élégance 
en voitures historiques.

17 heures : 
remise des prix.

18 heures : 
fermeture du salon.Bastien Rémy, sosie de Claude François fera revivre ce chanteur populaire.

Chacun des véhicules présentés parlera au cœur des admirateurs et des curieux, réveillant nostalgie et 
souvenirs. Archives photo Le DL/M.G.

LA MOTTE-SERVOLEX
Soirée de soutien aux victimes 
de l’ouragan Irma, ce soir
Ü Lydia Laurence, artiste motteraine, a décidé d’aider ses 
compatriotes après le passage de l’ouragan Irma en 
août 2017 (lire notre édition d’hier). Elle a créé l’association 
“Une lumière pour les îles” au lendemain de la catastrophe.
Aujourd’hui, dès 18 heures, une soirée sera organisée à La 
Motte-Servolex à la Halle Decroux, avec concert et repas. 
“Tous en blanc”, pour commémorer la première année du 
passage de l’ouragan. Le repas sera créole et la musique sera
assurée par Jean-Baptiste Spar, DJ Axel Foley, et Lydia 
Laurence. Les bénéfices iront à l’association et une collecte de
matériel scolaire sera organisée. La compagnie Air Caraïbe 
offre un billet d’avion qui sera mis en lot de tombola à la soirée.
Possibilité de plat à emporter le midi. Entrée : 3 €. Repas :
10 €. Renseignements et réservation : 07 83 72 63 90.

LOISIRS EXPRESS

La profondeur de plongée 
n’excédera pas les 6 mètres 
(pour les adultes).

GRANDE BRADERIE RUMILLY
Du 27 juillet au 1er SEPTEMBRE 2018

Magasin Tefal - Groupe Seb Déstockage
17 Av. des Alpes - ZAE Rumilly Est - 74150 Rumilly

Du lundi au samedi de 9h30 à 18h30
Ouverture exceptionnelle le 15 août
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Aix-les-Bains

Météo des plages

LAC D’AIGUEBELETTE
Air : 22°
Eau : 26°

LAC DU BOURGET
Air : 27°
Eau : 25°

LAC D’ANNECY
Air : 25°
Eau : 24°

LAC LEMAN
Air : 25°
Eau : 24°

La plongée
Jusqu’au 26 août, 
Le Dauphiné Libéré vous 
propose une petite revue 
des différentes activités 
sportives en plein air 
dont vous pourrez profiter 
en Savoie cet été. 
Aujourd’hui, on part 
côtoyer les poissons.

Ce n’est pas 20 000 lieues
sous les mers, mais

presque ! À Val-Cenis 
(Lanslevillard), Sensations
Vanoise propose de plon-
ger en lacs d’altitude. Pour
les enfants, la profondeur
de plongée n’excédera pas
les 2 ou 3 mètres, et 6 mè-
tres pour les adultes. Une 
activité à tester avant le
31 août. Et le top, c’est que
même s’il pleut, la séance
sera maintenue. « Quand il
pleut, c’est vraiment ma-
gnifique ce qu’on voit sous
l’eau », promet Delphine 
Bergin, cogérante. Plu-
sieurs lieux sont proposés 
mais tous ne sont pas adé-
quats pour les plus jeunes,
en raison de la températu-
re de l’eau. Vous plongerez
en compagnie d’un moni-
teur diplômé d’État. Les 

autres participants seront
avec un autre responsable.
Ils essayeront le snorke-
ling (vous admirerez les 
profondeurs avec un mas-
que et un tuba). Il est con-
seillé de réserver quatre 
jours à l’avance, et venir 
avec un maillot de bain.

Sensations Vanoise, Val-
Cenis (Lanslevillard), tél. : 
06 45 49 45 66. Site web : 
Rendez-vous à l’hôtel-
restaurant Le Malamot à 
Val- Cenis. Tarifs : entre 60 € 
et 135 € par personne.

Retour vers le passé grâce à
Aix auto légende, ce week-end
C

ette année encore,
les automobiles an-
ciennes seront les

vedettes incontestées de
la 18e édition de la mani-
festation Aix auto légen-
de. Plusieurs centaines
de voitures sont atten-
dues aujourd’hui et de-
main sur l’esplanade du
lac, à Aix-les-Bains.

Elles donneront vie à
un retour festif vers un
passé, « un temps où les
automobiles avaient une
âme », confie Didier Pi-
jolet l’organisateur de
l’événement. Chacun de
ces véhicules parlera au
cœur des admirateurs et
des curieux, réveillant
nostalgie et souvenirs.
Plus marginales mais
tout aussi admirées, des
motos mythiques seront
également exposées.

Strass, paillettes 
et concours 
d’élégance

Chromes rutilants, élé-
gance raffinée de car-
rosseries dessinées par
de véritables maîtres-ar-
tisans, moteurs débor-
dants de cylindres, inté-
rieurs soignés ou sim-
plement dépouillés pour
être encore plus utilitai-
res : toutes les voitures
seront la source d’émo-
tions, d’anecdotes et de
commentaires passion-
nés. Ce premier décor
“vintage” s’accompa-
gnera de nombreuses
animations préparées
sur le thème “Il était une
fois”. Deux concours
d’élégance, voitures et
motos, soit une quaran-
taine de véhicules pré-
s e n t é e  “ e n  t e n u e s
d’époque” par leurs pro-

priétaires, seront l’op-
portunité de redécouvrir
plus avant ces bijoux
merveilleusement bien
conservés.

Ce soir, vers 19 heures,
un spectacle musical de
quatre heures sera pro-
posé. Il s’achèvera par la
prestation de Bastien
Rémy, sosie de Claude
François, qui présentera
un show souvenir. 

Musiques, chansons,
paillettes, strass et cho-
régraphies des Claudet-
te créeront l’illusion par-
faite d’un retour vers le
passé.

Deux promenades tou-
ristiques d’une centaine
de kilomètres condui-
ront les propriétaires de
véhicules historiques sur
les routes touristiques
savoyardes.  Moment
idéal pour flâner en
oubliant tous les gadgets
électroniques qui ont
envahi les autos.

Enfin, un village d’ex-
posants réunira plus une
trentaine d’artisans. Ils
offriront aux visiteurs
l’occasion de retrouver
les saveurs d’antan.

Michel GANDON

PRATIQUE 
o Aix auto légende, 
samedi 25 (de 10 à 
23 heures) et dimanche 
26 août de 10 à 
23 heures (de 10 à 
18 heures) sur l’esplanade 
du lac, à Aix-les-Bains. 
o Tarifs : 
- visiteurs, pass deux 
jours, 6 €. Gratuit pour 
les moins 
de 12 ans. 
- Exposants, pass deux 
jours, 3 € par personne. 
o Rens. 06 07 69 53 80. 
www.aixautolégende.com

Appelé aussi “perdrix
des neiges”, le lagopè-

de alpin (Lagopus mutus)
appartient à la famille des
tétraonidés. Son nom pro-

vient du terme grec lago-
pus, qui signifie “patte de
lièvre” et fait allusion aux
plumes qui couvrent les
pattes et qui remplissent

une véritable fonction de
raquettes en hiver. Le la-
gopède alpin a la sil-
houette d’un petit tétras à
la queue courte, dont le
plumage varie annuelle-
ment. Sombre l’été, il de-
vient blanc l’hiver et ba-
riolé à l’intersaison.

Ce phénomène est com-
mandé par des hormones
sous l’influence de fac-
teurs environnementaux
comme la température et
la durée du jour. Faisant
confiance à ce camoufla-
ge, face à un danger 
l’oiseau va préférer l’im-
mobilité, avant de pren-
dre la fuite.

Le lagopède alpin évo-
lue dans les mil ieux
ouverts de l’étage alpin et
de l’étage nival. Dans ce
cadre hostile, l’oiseau
s’accommode parfaite-

ment de conditions som-
maires. Cette espèce est
considérée comme une
relique glaciaire. En Sa-
voie, les plus grosses po-
pulations occupent les 
massifs du Beaufortain et
de la Vanoise. Le Lagopè-
de alpin connaît bien des
problèmes qui peuvent al-
ler de surpâturages lo-
caux, à l’équipement et au
dérangement de zones de
reproduction et d’hiver-
nage, du réchauffement
climatique à la chasse…
Aujourd’hui, c’est devenu
une espèce vulnérable.

Texte rédigé par Virginie
Bourgoin/CEN Savoie et le Parc 

national de la Vanoise

Plus d’information sur la 
faune et la flore de Savoie :
www.biodiversite-
savoie.org

En Savoie, les plus grosses populations occupent les massifs 
du Beaufortain et de la Vanoise. Photo Benoît DEFRENNES

Le Lagopède alpin
LES COULEURS DE LA BIODIVERSITÉ

À ESSAYER

L’ÉVÉNEMENT : SUR L’ESPLANADE DU LAC, À AIX-LES-BAINS

Le programme de deux jours de festivités “vintage”
Ü Aujourd’hui

10 heures : 
ouverture du salon.

10 h 30 : départ de la 
promenade touristique 
en voitures d’avant-guerre.

14 heures : concours d’élé-
gance à motos historiques.

17 h 30 : 
présentation de voitures 
de sport historiques.

19 heures : début du spec-
tacle avec Ahmed Mouici

20 heures : défilé de mode.
21 h 30 : Bastien Remy, 

sosie de Claude François.
23 heures : 

fermeture du salon.

Ü Demain :
8 h 30 : départ de la 

promenade touristique 
en voitures historiques.

10 heures : 
ouverture du salon.

11 h 30 : 
présentation de motos 
historiques.

12 h 30 : arrivée de la 
promenade touristique.

15 heures : 
concours d’élégance 
en voitures historiques.

17 heures : 
remise des prix.

18 heures : 
fermeture du salon.Bastien Rémy, sosie de Claude François fera revivre ce chanteur populaire.

Chacun des véhicules présentés parlera au cœur des admirateurs et des curieux, réveillant nostalgie et 
souvenirs. Archives photo Le DL/M.G.

LA MOTTE-SERVOLEX
Soirée de soutien aux victimes 
de l’ouragan Irma, ce soir
Ü Lydia Laurence, artiste motteraine, a décidé d’aider ses 
compatriotes après le passage de l’ouragan Irma en 
août 2017 (lire notre édition d’hier). Elle a créé l’association 
“Une lumière pour les îles” au lendemain de la catastrophe.
Aujourd’hui, dès 18 heures, une soirée sera organisée à La 
Motte-Servolex à la Halle Decroux, avec concert et repas. 
“Tous en blanc”, pour commémorer la première année du 
passage de l’ouragan. Le repas sera créole et la musique sera
assurée par Jean-Baptiste Spar, DJ Axel Foley, et Lydia 
Laurence. Les bénéfices iront à l’association et une collecte de
matériel scolaire sera organisée. La compagnie Air Caraïbe 
offre un billet d’avion qui sera mis en lot de tombola à la soirée.
Possibilité de plat à emporter le midi. Entrée : 3 €. Repas :
10 €. Renseignements et réservation : 07 83 72 63 90.

LOISIRS EXPRESS

La profondeur de plongée 
n’excédera pas les 6 mètres 
(pour les adultes).

GRANDE BRADERIE RUMILLY
Du 27 juillet au 1er SEPTEMBRE 2018

Magasin Tefal - Groupe Seb Déstockage
17 Av. des Alpes - ZAE Rumilly Est - 74150 Rumilly

Du lundi au samedi de 9h30 à 18h30
Ouverture exceptionnelle le 15 août

LE DAUPHINÉ LIBÉRÉ | SAMEDI 25 AOÛT 2018 | 5
 

VOTRE ÉTÉ | EN SAVOIE

CÔTÉ LACS

Chambéry
SavoieSavoie

Haute-SavoieHaute-Savoie
Annecy

Aix-les-Bains
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Air : 27°
Eau : 25°

LAC D’ANNECY
Air : 25°
Eau : 24°

LAC LEMAN
Air : 25°
Eau : 24°

La plongée
Jusqu’au 26 août, 
Le Dauphiné Libéré vous 
propose une petite revue 
des différentes activités 
sportives en plein air 
dont vous pourrez profiter 
en Savoie cet été. 
Aujourd’hui, on part 
côtoyer les poissons.

Ce n’est pas 20 000 lieues
sous les mers, mais

presque ! À Val-Cenis 
(Lanslevillard), Sensations
Vanoise propose de plon-
ger en lacs d’altitude. Pour
les enfants, la profondeur
de plongée n’excédera pas
les 2 ou 3 mètres, et 6 mè-
tres pour les adultes. Une 
activité à tester avant le
31 août. Et le top, c’est que
même s’il pleut, la séance
sera maintenue. « Quand il
pleut, c’est vraiment ma-
gnifique ce qu’on voit sous
l’eau », promet Delphine 
Bergin, cogérante. Plu-
sieurs lieux sont proposés 
mais tous ne sont pas adé-
quats pour les plus jeunes,
en raison de la températu-
re de l’eau. Vous plongerez
en compagnie d’un moni-
teur diplômé d’État. Les 

autres participants seront
avec un autre responsable.
Ils essayeront le snorke-
ling (vous admirerez les 
profondeurs avec un mas-
que et un tuba). Il est con-
seillé de réserver quatre 
jours à l’avance, et venir 
avec un maillot de bain.

Sensations Vanoise, Val-
Cenis (Lanslevillard), tél. : 
06 45 49 45 66. Site web : 
Rendez-vous à l’hôtel-
restaurant Le Malamot à 
Val- Cenis. Tarifs : entre 60 € 
et 135 € par personne.

Retour vers le passé grâce à
Aix auto légende, ce week-end
C

ette année encore,
les automobiles an-
ciennes seront les

vedettes incontestées de
la 18e édition de la mani-
festation Aix auto légen-
de. Plusieurs centaines
de voitures sont atten-
dues aujourd’hui et de-
main sur l’esplanade du
lac, à Aix-les-Bains.

Elles donneront vie à
un retour festif vers un
passé, « un temps où les
automobiles avaient une
âme », confie Didier Pi-
jolet l’organisateur de
l’événement. Chacun de
ces véhicules parlera au
cœur des admirateurs et
des curieux, réveillant
nostalgie et souvenirs.
Plus marginales mais
tout aussi admirées, des
motos mythiques seront
également exposées.

Strass, paillettes 
et concours 
d’élégance

Chromes rutilants, élé-
gance raffinée de car-
rosseries dessinées par
de véritables maîtres-ar-
tisans, moteurs débor-
dants de cylindres, inté-
rieurs soignés ou sim-
plement dépouillés pour
être encore plus utilitai-
res : toutes les voitures
seront la source d’émo-
tions, d’anecdotes et de
commentaires passion-
nés. Ce premier décor
“vintage” s’accompa-
gnera de nombreuses
animations préparées
sur le thème “Il était une
fois”. Deux concours
d’élégance, voitures et
motos, soit une quaran-
taine de véhicules pré-
s e n t é e  “ e n  t e n u e s
d’époque” par leurs pro-

priétaires, seront l’op-
portunité de redécouvrir
plus avant ces bijoux
merveilleusement bien
conservés.

Ce soir, vers 19 heures,
un spectacle musical de
quatre heures sera pro-
posé. Il s’achèvera par la
prestation de Bastien
Rémy, sosie de Claude
François, qui présentera
un show souvenir. 

Musiques, chansons,
paillettes, strass et cho-
régraphies des Claudet-
te créeront l’illusion par-
faite d’un retour vers le
passé.

Deux promenades tou-
ristiques d’une centaine
de kilomètres condui-
ront les propriétaires de
véhicules historiques sur
les routes touristiques
savoyardes.  Moment
idéal pour flâner en
oubliant tous les gadgets
électroniques qui ont
envahi les autos.

Enfin, un village d’ex-
posants réunira plus une
trentaine d’artisans. Ils
offriront aux visiteurs
l’occasion de retrouver
les saveurs d’antan.

Michel GANDON

PRATIQUE 
o Aix auto légende, 
samedi 25 (de 10 à 
23 heures) et dimanche 
26 août de 10 à 
23 heures (de 10 à 
18 heures) sur l’esplanade 
du lac, à Aix-les-Bains. 
o Tarifs : 
- visiteurs, pass deux 
jours, 6 €. Gratuit pour 
les moins 
de 12 ans. 
- Exposants, pass deux 
jours, 3 € par personne. 
o Rens. 06 07 69 53 80. 
www.aixautolégende.com

Appelé aussi “perdrix
des neiges”, le lagopè-

de alpin (Lagopus mutus)
appartient à la famille des
tétraonidés. Son nom pro-

vient du terme grec lago-
pus, qui signifie “patte de
lièvre” et fait allusion aux
plumes qui couvrent les
pattes et qui remplissent

une véritable fonction de
raquettes en hiver. Le la-
gopède alpin a la sil-
houette d’un petit tétras à
la queue courte, dont le
plumage varie annuelle-
ment. Sombre l’été, il de-
vient blanc l’hiver et ba-
riolé à l’intersaison.

Ce phénomène est com-
mandé par des hormones
sous l’influence de fac-
teurs environnementaux
comme la température et
la durée du jour. Faisant
confiance à ce camoufla-
ge, face à un danger 
l’oiseau va préférer l’im-
mobilité, avant de pren-
dre la fuite.

Le lagopède alpin évo-
lue dans les mil ieux
ouverts de l’étage alpin et
de l’étage nival. Dans ce
cadre hostile, l’oiseau
s’accommode parfaite-

ment de conditions som-
maires. Cette espèce est
considérée comme une
relique glaciaire. En Sa-
voie, les plus grosses po-
pulations occupent les 
massifs du Beaufortain et
de la Vanoise. Le Lagopè-
de alpin connaît bien des
problèmes qui peuvent al-
ler de surpâturages lo-
caux, à l’équipement et au
dérangement de zones de
reproduction et d’hiver-
nage, du réchauffement
climatique à la chasse…
Aujourd’hui, c’est devenu
une espèce vulnérable.

Texte rédigé par Virginie
Bourgoin/CEN Savoie et le Parc 

national de la Vanoise

Plus d’information sur la 
faune et la flore de Savoie :
www.biodiversite-
savoie.org

En Savoie, les plus grosses populations occupent les massifs 
du Beaufortain et de la Vanoise. Photo Benoît DEFRENNES

Le Lagopède alpin
LES COULEURS DE LA BIODIVERSITÉ

À ESSAYER

L’ÉVÉNEMENT : SUR L’ESPLANADE DU LAC, À AIX-LES-BAINS

Le programme de deux jours de festivités “vintage”
Ü Aujourd’hui

10 heures : 
ouverture du salon.

10 h 30 : départ de la 
promenade touristique 
en voitures d’avant-guerre.

14 heures : concours d’élé-
gance à motos historiques.

17 h 30 : 
présentation de voitures 
de sport historiques.

19 heures : début du spec-
tacle avec Ahmed Mouici

20 heures : défilé de mode.
21 h 30 : Bastien Remy, 

sosie de Claude François.
23 heures : 

fermeture du salon.

Ü Demain :
8 h 30 : départ de la 

promenade touristique 
en voitures historiques.

10 heures : 
ouverture du salon.

11 h 30 : 
présentation de motos 
historiques.

12 h 30 : arrivée de la 
promenade touristique.

15 heures : 
concours d’élégance 
en voitures historiques.

17 heures : 
remise des prix.

18 heures : 
fermeture du salon.Bastien Rémy, sosie de Claude François fera revivre ce chanteur populaire.

Chacun des véhicules présentés parlera au cœur des admirateurs et des curieux, réveillant nostalgie et 
souvenirs. Archives photo Le DL/M.G.

LA MOTTE-SERVOLEX
Soirée de soutien aux victimes 
de l’ouragan Irma, ce soir
Ü Lydia Laurence, artiste motteraine, a décidé d’aider ses 
compatriotes après le passage de l’ouragan Irma en 
août 2017 (lire notre édition d’hier). Elle a créé l’association 
“Une lumière pour les îles” au lendemain de la catastrophe.
Aujourd’hui, dès 18 heures, une soirée sera organisée à La 
Motte-Servolex à la Halle Decroux, avec concert et repas. 
“Tous en blanc”, pour commémorer la première année du 
passage de l’ouragan. Le repas sera créole et la musique sera
assurée par Jean-Baptiste Spar, DJ Axel Foley, et Lydia 
Laurence. Les bénéfices iront à l’association et une collecte de
matériel scolaire sera organisée. La compagnie Air Caraïbe 
offre un billet d’avion qui sera mis en lot de tombola à la soirée.
Possibilité de plat à emporter le midi. Entrée : 3 €. Repas :
10 €. Renseignements et réservation : 07 83 72 63 90.

LOISIRS EXPRESS

La profondeur de plongée 
n’excédera pas les 6 mètres 
(pour les adultes).

GRANDE BRADERIE RUMILLY
Du 27 juillet au 1er SEPTEMBRE 2018

Magasin Tefal - Groupe Seb Déstockage
17 Av. des Alpes - ZAE Rumilly Est - 74150 Rumilly

Du lundi au samedi de 9h30 à 18h30
Ouverture exceptionnelle le 15 août
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La plongée
Jusqu’au 26 août, 
Le Dauphiné Libéré vous 
propose une petite revue 
des différentes activités 
sportives en plein air 
dont vous pourrez profiter 
en Savoie cet été. 
Aujourd’hui, on part 
côtoyer les poissons.

Ce n’est pas 20 000 lieues
sous les mers, mais

presque ! À Val-Cenis 
(Lanslevillard), Sensations
Vanoise propose de plon-
ger en lacs d’altitude. Pour
les enfants, la profondeur
de plongée n’excédera pas
les 2 ou 3 mètres, et 6 mè-
tres pour les adultes. Une 
activité à tester avant le
31 août. Et le top, c’est que
même s’il pleut, la séance
sera maintenue. « Quand il
pleut, c’est vraiment ma-
gnifique ce qu’on voit sous
l’eau », promet Delphine 
Bergin, cogérante. Plu-
sieurs lieux sont proposés 
mais tous ne sont pas adé-
quats pour les plus jeunes,
en raison de la températu-
re de l’eau. Vous plongerez
en compagnie d’un moni-
teur diplômé d’État. Les 

autres participants seront
avec un autre responsable.
Ils essayeront le snorke-
ling (vous admirerez les 
profondeurs avec un mas-
que et un tuba). Il est con-
seillé de réserver quatre 
jours à l’avance, et venir 
avec un maillot de bain.

Sensations Vanoise, Val-
Cenis (Lanslevillard), tél. : 
06 45 49 45 66. Site web : 
Rendez-vous à l’hôtel-
restaurant Le Malamot à 
Val- Cenis. Tarifs : entre 60 € 
et 135 € par personne.

Retour vers le passé grâce à
Aix auto légende, ce week-end
C

ette année encore,
les automobiles an-
ciennes seront les

vedettes incontestées de
la 18e édition de la mani-
festation Aix auto légen-
de. Plusieurs centaines
de voitures sont atten-
dues aujourd’hui et de-
main sur l’esplanade du
lac, à Aix-les-Bains.

Elles donneront vie à
un retour festif vers un
passé, « un temps où les
automobiles avaient une
âme », confie Didier Pi-
jolet l’organisateur de
l’événement. Chacun de
ces véhicules parlera au
cœur des admirateurs et
des curieux, réveillant
nostalgie et souvenirs.
Plus marginales mais
tout aussi admirées, des
motos mythiques seront
également exposées.

Strass, paillettes 
et concours 
d’élégance

Chromes rutilants, élé-
gance raffinée de car-
rosseries dessinées par
de véritables maîtres-ar-
tisans, moteurs débor-
dants de cylindres, inté-
rieurs soignés ou sim-
plement dépouillés pour
être encore plus utilitai-
res : toutes les voitures
seront la source d’émo-
tions, d’anecdotes et de
commentaires passion-
nés. Ce premier décor
“vintage” s’accompa-
gnera de nombreuses
animations préparées
sur le thème “Il était une
fois”. Deux concours
d’élégance, voitures et
motos, soit une quaran-
taine de véhicules pré-
s e n t é e  “ e n  t e n u e s
d’époque” par leurs pro-

priétaires, seront l’op-
portunité de redécouvrir
plus avant ces bijoux
merveilleusement bien
conservés.

Ce soir, vers 19 heures,
un spectacle musical de
quatre heures sera pro-
posé. Il s’achèvera par la
prestation de Bastien
Rémy, sosie de Claude
François, qui présentera
un show souvenir. 

Musiques, chansons,
paillettes, strass et cho-
régraphies des Claudet-
te créeront l’illusion par-
faite d’un retour vers le
passé.

Deux promenades tou-
ristiques d’une centaine
de kilomètres condui-
ront les propriétaires de
véhicules historiques sur
les routes touristiques
savoyardes.  Moment
idéal pour flâner en
oubliant tous les gadgets
électroniques qui ont
envahi les autos.

Enfin, un village d’ex-
posants réunira plus une
trentaine d’artisans. Ils
offriront aux visiteurs
l’occasion de retrouver
les saveurs d’antan.

Michel GANDON

PRATIQUE 
o Aix auto légende, 
samedi 25 (de 10 à 
23 heures) et dimanche 
26 août de 10 à 
23 heures (de 10 à 
18 heures) sur l’esplanade 
du lac, à Aix-les-Bains. 
o Tarifs : 
- visiteurs, pass deux 
jours, 6 €. Gratuit pour 
les moins 
de 12 ans. 
- Exposants, pass deux 
jours, 3 € par personne. 
o Rens. 06 07 69 53 80. 
www.aixautolégende.com

Appelé aussi “perdrix
des neiges”, le lagopè-

de alpin (Lagopus mutus)
appartient à la famille des
tétraonidés. Son nom pro-

vient du terme grec lago-
pus, qui signifie “patte de
lièvre” et fait allusion aux
plumes qui couvrent les
pattes et qui remplissent

une véritable fonction de
raquettes en hiver. Le la-
gopède alpin a la sil-
houette d’un petit tétras à
la queue courte, dont le
plumage varie annuelle-
ment. Sombre l’été, il de-
vient blanc l’hiver et ba-
riolé à l’intersaison.

Ce phénomène est com-
mandé par des hormones
sous l’influence de fac-
teurs environnementaux
comme la température et
la durée du jour. Faisant
confiance à ce camoufla-
ge, face à un danger 
l’oiseau va préférer l’im-
mobilité, avant de pren-
dre la fuite.

Le lagopède alpin évo-
lue dans les mil ieux
ouverts de l’étage alpin et
de l’étage nival. Dans ce
cadre hostile, l’oiseau
s’accommode parfaite-

ment de conditions som-
maires. Cette espèce est
considérée comme une
relique glaciaire. En Sa-
voie, les plus grosses po-
pulations occupent les 
massifs du Beaufortain et
de la Vanoise. Le Lagopè-
de alpin connaît bien des
problèmes qui peuvent al-
ler de surpâturages lo-
caux, à l’équipement et au
dérangement de zones de
reproduction et d’hiver-
nage, du réchauffement
climatique à la chasse…
Aujourd’hui, c’est devenu
une espèce vulnérable.

Texte rédigé par Virginie
Bourgoin/CEN Savoie et le Parc 

national de la Vanoise

Plus d’information sur la 
faune et la flore de Savoie :
www.biodiversite-
savoie.org

En Savoie, les plus grosses populations occupent les massifs 
du Beaufortain et de la Vanoise. Photo Benoît DEFRENNES
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Le programme de deux jours de festivités “vintage”
Ü Aujourd’hui

10 heures : 
ouverture du salon.

10 h 30 : départ de la 
promenade touristique 
en voitures d’avant-guerre.

14 heures : concours d’élé-
gance à motos historiques.

17 h 30 : 
présentation de voitures 
de sport historiques.

19 heures : début du spec-
tacle avec Ahmed Mouici

20 heures : défilé de mode.
21 h 30 : Bastien Remy, 

sosie de Claude François.
23 heures : 

fermeture du salon.

Ü Demain :
8 h 30 : départ de la 

promenade touristique 
en voitures historiques.

10 heures : 
ouverture du salon.

11 h 30 : 
présentation de motos 
historiques.

12 h 30 : arrivée de la 
promenade touristique.

15 heures : 
concours d’élégance 
en voitures historiques.

17 heures : 
remise des prix.

18 heures : 
fermeture du salon.Bastien Rémy, sosie de Claude François fera revivre ce chanteur populaire.

Chacun des véhicules présentés parlera au cœur des admirateurs et des curieux, réveillant nostalgie et 
souvenirs. Archives photo Le DL/M.G.

LA MOTTE-SERVOLEX
Soirée de soutien aux victimes 
de l’ouragan Irma, ce soir
Ü Lydia Laurence, artiste motteraine, a décidé d’aider ses 
compatriotes après le passage de l’ouragan Irma en 
août 2017 (lire notre édition d’hier). Elle a créé l’association 
“Une lumière pour les îles” au lendemain de la catastrophe.
Aujourd’hui, dès 18 heures, une soirée sera organisée à La 
Motte-Servolex à la Halle Decroux, avec concert et repas. 
“Tous en blanc”, pour commémorer la première année du 
passage de l’ouragan. Le repas sera créole et la musique sera
assurée par Jean-Baptiste Spar, DJ Axel Foley, et Lydia 
Laurence. Les bénéfices iront à l’association et une collecte de
matériel scolaire sera organisée. La compagnie Air Caraïbe 
offre un billet d’avion qui sera mis en lot de tombola à la soirée.
Possibilité de plat à emporter le midi. Entrée : 3 €. Repas :
10 €. Renseignements et réservation : 07 83 72 63 90.
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La profondeur de plongée 
n’excédera pas les 6 mètres 
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Le Dauphiné Libéré vous 
propose une petite revue 
des différentes activités 
sportives en plein air 
dont vous pourrez profiter 
en Savoie cet été. 
Aujourd’hui, on part 
côtoyer les poissons.

Ce n’est pas 20 000 lieues
sous les mers, mais

presque ! À Val-Cenis 
(Lanslevillard), Sensations
Vanoise propose de plon-
ger en lacs d’altitude. Pour
les enfants, la profondeur
de plongée n’excédera pas
les 2 ou 3 mètres, et 6 mè-
tres pour les adultes. Une 
activité à tester avant le
31 août. Et le top, c’est que
même s’il pleut, la séance
sera maintenue. « Quand il
pleut, c’est vraiment ma-
gnifique ce qu’on voit sous
l’eau », promet Delphine 
Bergin, cogérante. Plu-
sieurs lieux sont proposés 
mais tous ne sont pas adé-
quats pour les plus jeunes,
en raison de la températu-
re de l’eau. Vous plongerez
en compagnie d’un moni-
teur diplômé d’État. Les 

autres participants seront
avec un autre responsable.
Ils essayeront le snorke-
ling (vous admirerez les 
profondeurs avec un mas-
que et un tuba). Il est con-
seillé de réserver quatre 
jours à l’avance, et venir 
avec un maillot de bain.

Sensations Vanoise, Val-
Cenis (Lanslevillard), tél. : 
06 45 49 45 66. Site web : 
Rendez-vous à l’hôtel-
restaurant Le Malamot à 
Val- Cenis. Tarifs : entre 60 € 
et 135 € par personne.

Retour vers le passé grâce à
Aix auto légende, ce week-end
C

ette année encore,
les automobiles an-
ciennes seront les

vedettes incontestées de
la 18e édition de la mani-
festation Aix auto légen-
de. Plusieurs centaines
de voitures sont atten-
dues aujourd’hui et de-
main sur l’esplanade du
lac, à Aix-les-Bains.

Elles donneront vie à
un retour festif vers un
passé, « un temps où les
automobiles avaient une
âme », confie Didier Pi-
jolet l’organisateur de
l’événement. Chacun de
ces véhicules parlera au
cœur des admirateurs et
des curieux, réveillant
nostalgie et souvenirs.
Plus marginales mais
tout aussi admirées, des
motos mythiques seront
également exposées.

Strass, paillettes 
et concours 
d’élégance

Chromes rutilants, élé-
gance raffinée de car-
rosseries dessinées par
de véritables maîtres-ar-
tisans, moteurs débor-
dants de cylindres, inté-
rieurs soignés ou sim-
plement dépouillés pour
être encore plus utilitai-
res : toutes les voitures
seront la source d’émo-
tions, d’anecdotes et de
commentaires passion-
nés. Ce premier décor
“vintage” s’accompa-
gnera de nombreuses
animations préparées
sur le thème “Il était une
fois”. Deux concours
d’élégance, voitures et
motos, soit une quaran-
taine de véhicules pré-
s e n t é e  “ e n  t e n u e s
d’époque” par leurs pro-

priétaires, seront l’op-
portunité de redécouvrir
plus avant ces bijoux
merveilleusement bien
conservés.

Ce soir, vers 19 heures,
un spectacle musical de
quatre heures sera pro-
posé. Il s’achèvera par la
prestation de Bastien
Rémy, sosie de Claude
François, qui présentera
un show souvenir. 

Musiques, chansons,
paillettes, strass et cho-
régraphies des Claudet-
te créeront l’illusion par-
faite d’un retour vers le
passé.

Deux promenades tou-
ristiques d’une centaine
de kilomètres condui-
ront les propriétaires de
véhicules historiques sur
les routes touristiques
savoyardes.  Moment
idéal pour flâner en
oubliant tous les gadgets
électroniques qui ont
envahi les autos.

Enfin, un village d’ex-
posants réunira plus une
trentaine d’artisans. Ils
offriront aux visiteurs
l’occasion de retrouver
les saveurs d’antan.
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23 heures) et dimanche 
26 août de 10 à 
23 heures (de 10 à 
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du lac, à Aix-les-Bains. 
o Tarifs : 
- visiteurs, pass deux 
jours, 6 €. Gratuit pour 
les moins 
de 12 ans. 
- Exposants, pass deux 
jours, 3 € par personne. 
o Rens. 06 07 69 53 80. 
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Appelé aussi “perdrix
des neiges”, le lagopè-
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appartient à la famille des
tétraonidés. Son nom pro-

vient du terme grec lago-
pus, qui signifie “patte de
lièvre” et fait allusion aux
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pattes et qui remplissent
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raquettes en hiver. Le la-
gopède alpin a la sil-
houette d’un petit tétras à
la queue courte, dont le
plumage varie annuelle-
ment. Sombre l’été, il de-
vient blanc l’hiver et ba-
riolé à l’intersaison.

Ce phénomène est com-
mandé par des hormones
sous l’influence de fac-
teurs environnementaux
comme la température et
la durée du jour. Faisant
confiance à ce camoufla-
ge, face à un danger 
l’oiseau va préférer l’im-
mobilité, avant de pren-
dre la fuite.

Le lagopède alpin évo-
lue dans les mil ieux
ouverts de l’étage alpin et
de l’étage nival. Dans ce
cadre hostile, l’oiseau
s’accommode parfaite-

ment de conditions som-
maires. Cette espèce est
considérée comme une
relique glaciaire. En Sa-
voie, les plus grosses po-
pulations occupent les 
massifs du Beaufortain et
de la Vanoise. Le Lagopè-
de alpin connaît bien des
problèmes qui peuvent al-
ler de surpâturages lo-
caux, à l’équipement et au
dérangement de zones de
reproduction et d’hiver-
nage, du réchauffement
climatique à la chasse…
Aujourd’hui, c’est devenu
une espèce vulnérable.

Texte rédigé par Virginie
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10 heures : 
ouverture du salon.

11 h 30 : 
présentation de motos 
historiques.

12 h 30 : arrivée de la 
promenade touristique.

15 heures : 
concours d’élégance 
en voitures historiques.

17 heures : 
remise des prix.

18 heures : 
fermeture du salon.Bastien Rémy, sosie de Claude François fera revivre ce chanteur populaire.

Chacun des véhicules présentés parlera au cœur des admirateurs et des curieux, réveillant nostalgie et 
souvenirs. Archives photo Le DL/M.G.

LA MOTTE-SERVOLEX
Soirée de soutien aux victimes 
de l’ouragan Irma, ce soir
Ü Lydia Laurence, artiste motteraine, a décidé d’aider ses 
compatriotes après le passage de l’ouragan Irma en 
août 2017 (lire notre édition d’hier). Elle a créé l’association 
“Une lumière pour les îles” au lendemain de la catastrophe.
Aujourd’hui, dès 18 heures, une soirée sera organisée à La 
Motte-Servolex à la Halle Decroux, avec concert et repas. 
“Tous en blanc”, pour commémorer la première année du 
passage de l’ouragan. Le repas sera créole et la musique sera
assurée par Jean-Baptiste Spar, DJ Axel Foley, et Lydia 
Laurence. Les bénéfices iront à l’association et une collecte de
matériel scolaire sera organisée. La compagnie Air Caraïbe 
offre un billet d’avion qui sera mis en lot de tombola à la soirée.
Possibilité de plat à emporter le midi. Entrée : 3 €. Repas :
10 €. Renseignements et réservation : 07 83 72 63 90.

LOISIRS EXPRESS

La profondeur de plongée 
n’excédera pas les 6 mètres 
(pour les adultes).

GRANDE BRADERIE RUMILLY
Du 27 juillet au 1er SEPTEMBRE 2018

Magasin Tefal - Groupe Seb Déstockage
17 Av. des Alpes - ZAE Rumilly Est - 74150 Rumilly

Du lundi au samedi de 9h30 à 18h30
Ouverture exceptionnelle le 15 août
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CÔTÉ LACS

Chambéry
SavoieSavoie

Haute-SavoieHaute-Savoie
Annecy

Aix-les-Bains

Météo des plages

LAC D’AIGUEBELETTE
Air : 22°
Eau : 26°

LAC DU BOURGET
Air : 27°
Eau : 25°

LAC D’ANNECY
Air : 25°
Eau : 24°

LAC LEMAN
Air : 25°
Eau : 24°

La plongée
Jusqu’au 26 août, 
Le Dauphiné Libéré vous 
propose une petite revue 
des différentes activités 
sportives en plein air 
dont vous pourrez profiter 
en Savoie cet été. 
Aujourd’hui, on part 
côtoyer les poissons.

Ce n’est pas 20 000 lieues
sous les mers, mais

presque ! À Val-Cenis 
(Lanslevillard), Sensations
Vanoise propose de plon-
ger en lacs d’altitude. Pour
les enfants, la profondeur
de plongée n’excédera pas
les 2 ou 3 mètres, et 6 mè-
tres pour les adultes. Une 
activité à tester avant le
31 août. Et le top, c’est que
même s’il pleut, la séance
sera maintenue. « Quand il
pleut, c’est vraiment ma-
gnifique ce qu’on voit sous
l’eau », promet Delphine 
Bergin, cogérante. Plu-
sieurs lieux sont proposés 
mais tous ne sont pas adé-
quats pour les plus jeunes,
en raison de la températu-
re de l’eau. Vous plongerez
en compagnie d’un moni-
teur diplômé d’État. Les 

autres participants seront
avec un autre responsable.
Ils essayeront le snorke-
ling (vous admirerez les 
profondeurs avec un mas-
que et un tuba). Il est con-
seillé de réserver quatre 
jours à l’avance, et venir 
avec un maillot de bain.

Sensations Vanoise, Val-
Cenis (Lanslevillard), tél. : 
06 45 49 45 66. Site web : 
Rendez-vous à l’hôtel-
restaurant Le Malamot à 
Val- Cenis. Tarifs : entre 60 € 
et 135 € par personne.

Retour vers le passé grâce à
Aix auto légende, ce week-end
C

ette année encore,
les automobiles an-
ciennes seront les

vedettes incontestées de
la 18e édition de la mani-
festation Aix auto légen-
de. Plusieurs centaines
de voitures sont atten-
dues aujourd’hui et de-
main sur l’esplanade du
lac, à Aix-les-Bains.

Elles donneront vie à
un retour festif vers un
passé, « un temps où les
automobiles avaient une
âme », confie Didier Pi-
jolet l’organisateur de
l’événement. Chacun de
ces véhicules parlera au
cœur des admirateurs et
des curieux, réveillant
nostalgie et souvenirs.
Plus marginales mais
tout aussi admirées, des
motos mythiques seront
également exposées.

Strass, paillettes 
et concours 
d’élégance

Chromes rutilants, élé-
gance raffinée de car-
rosseries dessinées par
de véritables maîtres-ar-
tisans, moteurs débor-
dants de cylindres, inté-
rieurs soignés ou sim-
plement dépouillés pour
être encore plus utilitai-
res : toutes les voitures
seront la source d’émo-
tions, d’anecdotes et de
commentaires passion-
nés. Ce premier décor
“vintage” s’accompa-
gnera de nombreuses
animations préparées
sur le thème “Il était une
fois”. Deux concours
d’élégance, voitures et
motos, soit une quaran-
taine de véhicules pré-
s e n t é e  “ e n  t e n u e s
d’époque” par leurs pro-

priétaires, seront l’op-
portunité de redécouvrir
plus avant ces bijoux
merveilleusement bien
conservés.

Ce soir, vers 19 heures,
un spectacle musical de
quatre heures sera pro-
posé. Il s’achèvera par la
prestation de Bastien
Rémy, sosie de Claude
François, qui présentera
un show souvenir. 

Musiques, chansons,
paillettes, strass et cho-
régraphies des Claudet-
te créeront l’illusion par-
faite d’un retour vers le
passé.

Deux promenades tou-
ristiques d’une centaine
de kilomètres condui-
ront les propriétaires de
véhicules historiques sur
les routes touristiques
savoyardes.  Moment
idéal pour flâner en
oubliant tous les gadgets
électroniques qui ont
envahi les autos.

Enfin, un village d’ex-
posants réunira plus une
trentaine d’artisans. Ils
offriront aux visiteurs
l’occasion de retrouver
les saveurs d’antan.

Michel GANDON

PRATIQUE 
o Aix auto légende, 
samedi 25 (de 10 à 
23 heures) et dimanche 
26 août de 10 à 
23 heures (de 10 à 
18 heures) sur l’esplanade 
du lac, à Aix-les-Bains. 
o Tarifs : 
- visiteurs, pass deux 
jours, 6 €. Gratuit pour 
les moins 
de 12 ans. 
- Exposants, pass deux 
jours, 3 € par personne. 
o Rens. 06 07 69 53 80. 
www.aixautolégende.com

Appelé aussi “perdrix
des neiges”, le lagopè-

de alpin (Lagopus mutus)
appartient à la famille des
tétraonidés. Son nom pro-

vient du terme grec lago-
pus, qui signifie “patte de
lièvre” et fait allusion aux
plumes qui couvrent les
pattes et qui remplissent

une véritable fonction de
raquettes en hiver. Le la-
gopède alpin a la sil-
houette d’un petit tétras à
la queue courte, dont le
plumage varie annuelle-
ment. Sombre l’été, il de-
vient blanc l’hiver et ba-
riolé à l’intersaison.

Ce phénomène est com-
mandé par des hormones
sous l’influence de fac-
teurs environnementaux
comme la température et
la durée du jour. Faisant
confiance à ce camoufla-
ge, face à un danger 
l’oiseau va préférer l’im-
mobilité, avant de pren-
dre la fuite.

Le lagopède alpin évo-
lue dans les mil ieux
ouverts de l’étage alpin et
de l’étage nival. Dans ce
cadre hostile, l’oiseau
s’accommode parfaite-

ment de conditions som-
maires. Cette espèce est
considérée comme une
relique glaciaire. En Sa-
voie, les plus grosses po-
pulations occupent les 
massifs du Beaufortain et
de la Vanoise. Le Lagopè-
de alpin connaît bien des
problèmes qui peuvent al-
ler de surpâturages lo-
caux, à l’équipement et au
dérangement de zones de
reproduction et d’hiver-
nage, du réchauffement
climatique à la chasse…
Aujourd’hui, c’est devenu
une espèce vulnérable.

Texte rédigé par Virginie
Bourgoin/CEN Savoie et le Parc 

national de la Vanoise

Plus d’information sur la 
faune et la flore de Savoie :
www.biodiversite-
savoie.org

En Savoie, les plus grosses populations occupent les massifs 
du Beaufortain et de la Vanoise. Photo Benoît DEFRENNES

Le Lagopède alpin
LES COULEURS DE LA BIODIVERSITÉ

À ESSAYER

L’ÉVÉNEMENT : SUR L’ESPLANADE DU LAC, À AIX-LES-BAINS

Le programme de deux jours de festivités “vintage”
Ü Aujourd’hui

10 heures : 
ouverture du salon.

10 h 30 : départ de la 
promenade touristique 
en voitures d’avant-guerre.

14 heures : concours d’élé-
gance à motos historiques.

17 h 30 : 
présentation de voitures 
de sport historiques.

19 heures : début du spec-
tacle avec Ahmed Mouici

20 heures : défilé de mode.
21 h 30 : Bastien Remy, 

sosie de Claude François.
23 heures : 

fermeture du salon.

Ü Demain :
8 h 30 : départ de la 

promenade touristique 
en voitures historiques.

10 heures : 
ouverture du salon.

11 h 30 : 
présentation de motos 
historiques.

12 h 30 : arrivée de la 
promenade touristique.

15 heures : 
concours d’élégance 
en voitures historiques.

17 heures : 
remise des prix.

18 heures : 
fermeture du salon.Bastien Rémy, sosie de Claude François fera revivre ce chanteur populaire.

Chacun des véhicules présentés parlera au cœur des admirateurs et des curieux, réveillant nostalgie et 
souvenirs. Archives photo Le DL/M.G.

LA MOTTE-SERVOLEX
Soirée de soutien aux victimes 
de l’ouragan Irma, ce soir
Ü Lydia Laurence, artiste motteraine, a décidé d’aider ses 
compatriotes après le passage de l’ouragan Irma en 
août 2017 (lire notre édition d’hier). Elle a créé l’association 
“Une lumière pour les îles” au lendemain de la catastrophe.
Aujourd’hui, dès 18 heures, une soirée sera organisée à La 
Motte-Servolex à la Halle Decroux, avec concert et repas. 
“Tous en blanc”, pour commémorer la première année du 
passage de l’ouragan. Le repas sera créole et la musique sera
assurée par Jean-Baptiste Spar, DJ Axel Foley, et Lydia 
Laurence. Les bénéfices iront à l’association et une collecte de
matériel scolaire sera organisée. La compagnie Air Caraïbe 
offre un billet d’avion qui sera mis en lot de tombola à la soirée.
Possibilité de plat à emporter le midi. Entrée : 3 €. Repas :
10 €. Renseignements et réservation : 07 83 72 63 90.

LOISIRS EXPRESS

La profondeur de plongée 
n’excédera pas les 6 mètres 
(pour les adultes).

GRANDE BRADERIE RUMILLY
Du 27 juillet au 1er SEPTEMBRE 2018

Magasin Tefal - Groupe Seb Déstockage
17 Av. des Alpes - ZAE Rumilly Est - 74150 Rumilly

Du lundi au samedi de 9h30 à 18h30
Ouverture exceptionnelle le 15 août
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26 août 2018 : L’arbre à papillons
Texte rédigé par : Claire Rameaux
Conseil départemental de Savoie

LE DAUPHINÉ LIBÉRÉ | DIMANCHE 26 AOÛT 2018 | 7
 

VOTRE ÉTÉ | EN SAVOIE

LES HORAIRES DES CINÉMAS

[RUBRIQUE RÉALISÉE
EN COLLABORATION
AVEC ALLO CINÉ]

À l’affiche cette semaine, “Destination Pékin !”, un film d’animation de Christopher Jenkins, avec les voix 
d’Éric Antoine, Jim Gaffigan et Zendaya. Image Original Force Ltd. / 2018 Wild Bunch Germany

AIX-LES-BAINS
LE VICTORIA
>André Rieu - Amore : Hymne à 
l’amour (Pathé Live)  :  di. : 17h ; lu. : 
19h. 
>BlacKkKlansman - J’ai infiltré le Ku 
Klux Klan  :  (VO) di. : 18h15, 20h ; 
lu. : 16h, 18h15 ; ma. : 16h, 18h15, 
20h10. 
>Fleuve noir :  di., lu., ma. : 20h30. 
>Le Père d’Italia  :  (VO) di. : 16h ; 
ma. : 20h45. 
>Mary Shelley  :  (VO) di. : 18h20 ; lu., 
ma. : 16h, 18h15. 
>My Lady  :  (VO) di., lu., ma. : 16h, 
18h30. 
>O Grande Circo Místico  :  (VO) di., 
lu. : 16h, 20h30 ; ma. : 16h, 18h30, 
20h30. 
>Sam le Pompier - Les Feux de la 
rampe :  di. : 16h, 17h10. 
>Sonate pour Roos  :  (VO) di., lu. : 
20h45 ; ma. : 16h15. 
>The Guilty  :  (VO) di., lu., ma. : 
20h45. 
>Under The Tree  :  (VO) lu. : 18h30. 
>Une Valse dans les allées  :  (VO) di., 
ma. : 18h15 ; lu. : 16h. 

MULTIPLEXE 
LES TOILES DU LAC
>Alpha :  di. : 11h, 14h, 16h, 18h, 
20h, 22h ; lu., ma. : 14h, 16h, 18h, 
20h, 22h. 
>Darkest Minds : Rébellion :  di. : 11h, 
17h45, 19h50, 22h ; lu. : 20h, 22h ; 
ma. : 17h40, 19h45. 
>Destination Pékin !  :  di., lu., ma. : 
14h, 15h50. 
>En eaux troubles :  di. : 11h, 14h, 
16h10, 20h, 22h10 ; lu., ma. : 14h, 
16h10, 20h, 22h10. 
>Equalizer 2  : (Int. -12 ans)  di. : 
11h, 14h, 16h20, 19h45, 22h05 ; lu., 
ma. : 14h, 16h20, 19h45, 22h05. 
>Hôtel Transylvanie 3 : Des vacances 
monstrueuses :  di. : 11h, 14h, 
15h55, 17h50 ; lu., ma. : 14h, 15h55, 
17h50. 
>Kin : le commencement :  ma. : 
19h45, 21h50. 
>Le Monde est à toi :  di., lu., ma. : 
18h, 19h55. 
>Les Indestructibles 2 :  di. : 11h, 
14h, 15h50 ; lu. : 14h, 15h50, 
17h40 ; ma. : 14h, 15h50. 
>Les Vieux fourneaux :  di. : 11h, 14h,
16h15, 18h40, 20h25, 22h15 ; lu., 
ma. : 14h, 16h15, 18h40, 20h25, 
22h10. 
>Ma Reum :  di., lu., ma. : 18h20. 
>Mamma Mia ! Here We Go Again : 
 di. : 21h50. 
>Mission Impossible - Fallout :  di. : 
11h, 14h, 16h45, 21h45 ; lu., ma. : 

14h, 16h45, 21h45. 
>Neuilly sa mère, sa mère :  di., lu., 
ma. : 18h05, 20h05, 22h05. 
>Papillon :  di. : 19h30 ; lu. : 21h50 ; 
ma. : 22h. 
>Searching - Portée disparue :  
lu. : 19h45. 

ALBERTVILLE
LE DÔME CINÉMA
>Le Monde est à toi :  ve. : 16h, 21h ; 
di. : 14h, 18h30 ; ma. : 14h30, 21h. 
>Senses 1 & 2  :  (VO) di. : 10h30. 
>Senses 3 & 4  :  (VO) di. : 14h. 
>Senses 5  :  (VO) di. : 16h. 

LE DÔME GAMBETTA
>Darkest Minds : Rébellion :  di. : 
21h ; ma. : 18h30. 
>Destination Pékin !  :  ve. : 16h15 ; 
di. : 16h30 ; lu., ma. : 14h. 
>Equalizer 2  : (Int. -12 ans)  ve., 
ma. : 21h ; di. : 18h30. 
>Les Indestructibles 2 :  lu. : 16h. 
>Mission Impossible - Fallout :  di. : 
13h30 ; lu. : 21h. 
>Neuilly sa mère, sa mère :  ve., lu. : 
18h30 ; ma. : 16h. 

BELLEY
L’ARLEQUIN
>22 Miles :  ma. : 20h30. 
>En eaux troubles :  di. : 17h, 20h ; 
lu., ma. : 17h, 20h30. 
>Hôtel Transylvanie 3 : Des vacances 
monstrueuses :  di. : 11h, 14h30 ; 
lu. : 14h30, 17h ; ma. : 14h30. 
>Les Indestructibles 2 :  di. : 11h, 
14h30 ; ma. : 14h30, 17h. 
>Les Vieux fourneaux :  di. : 11h, 
14h30, 17h, 20h ; lu. : 14h30, 17h ; 
ma. : 14h30. 
>Mary Shelley  :  (VO) ma. : 20h30. 
>Mission Impossible - Fallout :  di., 
ma. : 17h ; lu. : 14h30. 
>Paranoïa  : (Int. -12 ans)  lu. : 
20h30. 
>The Guilty  :  (VO) di. : 20h ; lu. : 
20h30. 

BOURG-SAINT-
MAURICE
LE CŒUR D’OR
>Ant-Man et la Guêpe :  je. : 21h ; 
ve. : 18h ; lu. : 14h30. 
>En eaux troubles :  je., di. : 18h ; 
ve. : 21h (3D) lu. : 17h30. 
>Equalizer 2  : (Int. -12 ans) 
di. : 15h, 21h ; ma. : 18h (VO) je. : 
18h. 
>Hôtel Transylvanie 3 : 
Des vacances monstrueuses : 
 je., ve., ma. : 15h ; di. : 11h. 

>Le Poirier sauvage  :  (VO) je. : 
17h30 ; ve., ma. : 14h30 ; di. : 15h ; 
lu. : 20h. 
>Les Indestructibles 2 :  di. : 15h ; 
lu. : 14h30. 
>L’Espion qui m’a larguée :  ma. : 21h 
(VO) lu. : 17h30. 
>Ma Reum :  ve., ma. : 15h ; di. : 
18h30 ; lu. : 17h30. 
>Mamma Mia ! Here We Go Again : 
 ve. : 21h ; di. : 11h ; lu. : 14h30 (VO) 
di. : 21h. 
>Mission Impossible - Fallout :  je., 
ma. : 21h (VO) lu. : 20h30. 
>Neuilly sa mère, sa mère :  je. : 15h ; 
ve., ma. : 18h ; di. : 11h, 18h. 
>Paul Sanchez Est Revenu !  :  je. : 
15h ; ve., ma. : 21h. 
>Under The Silver Lake  :  (VO) je., 
di. : 21h ; ve., ma. : 18h ; lu. : 20h30. 

BRIDES-LES-BAINS
LE DORON
>Destination Pékin !  :  di. : 18h. 
>La Ch’tite famille :  ma. : 18h. 
>Larguées :  lu. : 21h. 
>Le Cercle littéraire de Guernesey : 
 ve. : 21h ; ma. : 18h. 
>Le Monde est à toi :  lu. : 18h, 21h. 
>Les Vieux fourneaux :  ma. : 21h. 
>Mission Impossible - Fallout :  ve. : 

18h ; di. : 21h. 
>Neuilly sa mère, sa mère :  di. : 18h. 
>Ocean’s 8 :  ve. : 21h. 
>The Guilty  :  (VO) ve. : 18h ; ma. : 
21h. 
>Tout le Monde Debout :  di. : 21h. 
>Une Famille italienne  :  (VO) lu. : 
18h. 

CHALLES-LES-EAUX
LE CHALLENGER
>Dogman  : (Int. -12 ans)  (VO) di., 
lu. : 20h30. 
>Le Monde est à toi :  di. : 18h30 ; 
lu. : 16h45 ; ma. : 18h45, 20h30. 
>Mon voisin Totoro :  di. : 16h45. 
>Parvana :  di. : 15h. 
>Woman at War  :  (VO) 
lu. : 18h30. 

CHAMBÉRY
ASTRÉE
>BlacKkKlansman - 
J’ai infiltré le Ku Klux Klan  :  (VO) 
di., lu., ma. : 14h, 18h30, 21h. 
>Crépuscule à Tokyo  :  (VO) di. : 11h. 
>Fleurs d’équinoxe  :  (VO) lu. : 
16h45. 
>King : de Montgomery à Memphis  : 
 (VO) di. : 17h30 ; lu., ma. : 17h45. 

>Le Poirier sauvage  :  (VO) 
di. : 14h ; lu., ma. : 14h15. 
>Les Indestructibles 2 :  di. : 11h ; 
ma. : 14h30. 
>My Lady  :  (VO) di. : 16h30, 18h45 ; 
lu., ma. : 16h30, 19h. 
>Silent Voice  :  (VO) di. : 14h, 
20h45 ; lu. : 14h15, 20h45 ; ma. : 
16h45, 21h. 
>Sur la plage de Chesil  :  (VO) di. : 
16h30 ; lu., ma. : 17h. 
>The Guilty  :  (VO) di., lu. : 19h ; 
ma. : 19h15. 
>Under The Silver Lake  :  (VO) di. : 
14h, 20h45 ; lu., ma. : 14h15, 21h. 
>Une Pluie sans fin  :  (VO) di. : 11h. 
>Une Valse dans les allées  :  (VO) di. : 
20h45 ; lu., ma. : 21h. 
>Voyage à Tokyo  :  (VO) di. : 16h30. 
>Woman at War  :  (VO) di. : 11h. 

PATHÉ CHAMBÉRY 
LES HALLES
>Alpha :  di., lu., ma. : 11h10, 15h30, 
17h40, 22h (3D) di., lu., ma. : 13h20, 
19h50. 
>André Rieu - Amore : Hymne à 
l’amour (Pathé Live)  :  di. : 17h ; lu. : 
19h. 
>Darkest Minds : Rébellion :  di. : 
22h ; lu., ma. : 17h15, 22h. 
>Destination Pékin !  :  di. : 11h10, 

13h15 ; lu., ma. : 11h10, 13h15, 
15h15. 
>En eaux troubles :  di., lu., ma. : 
11h20, 16h40, 21h50 (3D) di., ma. : 
14h, 19h20 ; lu. : 14h (VO) lu. : 
19h20. 
>Equalizer 2  : (Int. -12 ans)  di., 
ma. : 11h10, 13h45, 16h30, 19h10, 
21h45 ; lu. : 11h10, 13h45, 16h30, 
19h10. 
>Hôtel Transylvanie 3 : Des vacances 
monstrueuses :  di., lu., ma. : 
11h10, 13h15, 15h25, 17h35. 
>Le Monde est à toi :  di., lu., ma. : 
13h10, 19h50, 22h. 
>Les Indestructibles 2 :  di., lu., ma. : 
11h20, 13h40, 16h30, 19h10. 
>Les Vieux fourneaux :  di., lu., ma. : 
11h20, 13h30, 15h30, 17h35, 
19h45, 22h. 
>Lukas :  di., lu., ma. : 11h10, 14h, 
19h15, 21h50. 
>Mission Impossible - Fallout :  di., 
lu., ma. : 11h10, 14h20, 17h15, 
20h15 (3D) di., lu., ma. : 16h10, 
21h10. 
>Neuilly sa mère, sa mère :  di., ma. : 
15h20, 17h35, 19h45 ; lu. : 15h20, 
19h45, 22h10. 
>Papillon :  di., lu. : 21h45 ; ma. : 
19h30, 21h45. 
>Sam le Pompier - Les Feux de la 
rampe :  di., lu., ma. : 11h. 

FOURNEAUX
CINÉMA L’EMBELLIE
>Destination Pékin !  :  ma. : 17h30. 
>Les Indestructibles 2 :  di. : 17h30. 
>Mamma Mia ! Here We Go Again : 
 ve. : 20h30. 
>Une Famille italienne  :  (VO) di. : 
20h30. 

LE PONT-DE-
BEAUVOISIN
LE DIAMANT
>Destination Pékin !  :  di. : 19h ; 
ma. : 18h15. 
>Neuilly sa mère, sa mère :  di. : 
16h45 ; ma. : 20h30. 

MOÛTIERS
LE REX
>Capitaine Morten et la reine des 
araignées :  ma. : 14h30. 
>Hôtel Transylvanie 3 : Des vacances 
monstrueuses :  ma. : 14h30. 
>Les Indestructibles 2 :  di. : 14h30. 
>Mission Impossible - Fallout :  ve., 
ma. : 21h ; di. : 17h30. 
>Neuilly sa mère, sa mère :  di. : 
14h30 ; ma. : 21h. 
>Une Famille italienne  :  (VO) ve. : 
21h ; di. : 17h30. 

SAINT-JEAN-
D’ARVES
LES AIGUILLES
>Ant-Man et la Guêpe :  lu. : 20h30. 
>Darkest Minds : Rébellion :  ma. : 
20h30. 
>Destination Pékin !  :  ve., lu. : 
16h30. 
>Hôtel Transylvanie 3 : Des vacances 
monstrueuses :  ma. : 18h30. 
>L’Espion qui m’a larguée :  ve. : 
20h30. 
>Ma Reum :  ve. : 18h30. 
>Mission Impossible - Fallout :  
di. : 20h30. 
>Neuilly sa mère, sa mère : di. 18h30. 
>Roulez jeunesse :  lu. : 18h30. 

SAINT-JEAN-
DE-MAURIENNE
CINÉMA STAR
>Destination Pékin !  :  di. : 11h. 
>En eaux troubles :  ve. : 22h ; di. : 
21h. 
>Equalizer 2  : (Int. -12 ans)  di. : 
18h ; ma. : 21h. 
>Hôtel Transylvanie 3 : :  ve. : 17h ; 
di., lu. : 15h. 
>Les Indestructibles 2 :  ma. : 15h. 
>L’Espion qui m’a larguée :  ve. : 19h. 
>Mamma Mia ! Here We Go Again : 
 lu. : 18h. 
>Mission Impossible - Fallout :  
ma. : 18h. 
>Paul Sanchez Est Revenu !  :  lu. 21h. 

UGINE
CINÉMA CHANTECLER
>Capitaine Morten et la reine des 
araignées :  ve. : 16h15 ; lu. : 14h. 
>Darkest Minds : Rébellion :  ve. : 
18h30 ; di. : 16h ; ma. : 21h. 
>Destination Pékin !  :  di. : 14h ; lu. : 
16h15 ; ma. : 16h30. 
>Equalizer 2  : (Int. -12 ans)  di. : 
21h ; lu. : 18h30 ; ma. : 14h, 18h30. 
>Hôtel Transylvanie 3  : lu., ma. : 14h. 
>Les Vieux fourneaux :  ve., lu. : 
16h15, 21h ; di. : 14h, 18h30 ; ma. : 
16h30. 
>Neuilly sa mère, sa mère :  ve., lu. : 
21h ; di. : 16h, 21h ; ma. : 18h30. 
>The Guilty :  ve., di. : 18h30 (VO) 
lu. : 18h30 ; ma. : 21h. 

L’ÉVÉNEMENT : À AIX-LES-BAINS AUJOURD’HUI, AIX AUTO LÉGENDE

Cette Ford cabriolet type 78 de 1937 va participer au concours d’élégance de cet après-midi. 
25 autres véhicules sont déjà inscrits. La plus ancienne sera une Amilcar CGS Duval de 1927, et la plus 
récente, une Porsche Carrera Targa de 1988. Photo Le DL/M.G.

Ambiance rétro sur l’esplanade
CÔTÉ LACS

Chambéry
SavoieSavoie
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LAC D’AIGUEBELETTE
Air : 17°
Eau : 25°
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Air : 18°
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LAC LEMAN
Air : 17°
Eau : 24°

À CHAMBÉRY, LE TRIO EXPOSE SES CRÉATIONS JUSQU’AU 28 AOÛT

Une policière municipale,
un ancien responsable

d’atelier et un ex-dessina-
teur du magazine de BD Pi-
lote. Rien ne prédestinait 
ses trois personnalités à se
rencontrer, ni même à expo-
ser leurs œuvres ensemble.

Pourtant, Marie-Laure
Reymond, 51 ans, Joseph 
Georges Camilleri, 71 ans,
et Pascal Massenat, 68 ans
dévoilent leurs sculptures et
leurs peintures aux Cham-
bériens à la chapelle Vau-
gelas jusqu’à mardi. Si la
sculptrice en uniforme bleu

la journée affectionne parti-
culièrement les animaux 
mais aussi l’univers asiati-
que, Joseph Georges Ca-
milleri sculpte à sa façon 
des grandes figures catholi-
ques comme Jean-Paul II ou
encore Labbé Pierre, avec
« ses oreilles en forme de 
feuilles de chou », comme il
le décrit si bien. Lui qui a 
démissionné de son entre-
prise pour façonner ses 
créations en acier jouit d’un 
bel espace à vivre de 400 m2

à Saint-Alban-Leysse, où il
travaille dans son atelier.

De l’autre côté de la chapel-
le, le Chambérien Pascal
Massenat peint des ta-
bleaux contemplatifs, mais
aussi abstraits. « J’aime re-
présenter des scènes cal-
mes et silencieuses », dit-il.

Au fil du temps, les trois
artistes ont développé une
amitié sincère et participent
régulièrement à des mani-
festations ensemble.

Coralie L’ENFANT

Jusqu’au mardi 28 août 
à la chapelle Vaugelas, 
à Chambéry.

Marie-Laure Reymond, Joseph Georges Camilleri et Pascal Massena 
travaillent régulièrement ensemble. Photo Le DL /Sylvain MUSCIO

Deux sculpteurs et un peintre à découvrir
à la chapelle Vaugelas, jusqu’à mardi

LA BIODIVERSITÉ
L’arbre à papillons

L’arbre à papillons, aussi ap-
pelé buddleia du père Da-

vid (du nom de celui qui l’a ra-
mené en Europe), est un arbus-
te originaire de Chine. Il a été 
introduit en France à la fin du 
XIXe siècle. Produisant de bel-
les grappes de fleurs violettes 
ou blanches, il a beaucoup été 
planté dans les jardins à des 
fins ornementales. Ses feuilles 
allongées sont de deux cou-
leurs : vertes dessus, blanchâ-
tres et duveteuses dessous. Il 
ne faut pas le confondre avec le
lilas, qui lui a des feuilles ovales
et une bonne odeur caractéris-

tique. Les nombreuses fleurs 
du buddleia vont donner des 
millions de graines qui se dissé-
minent grâce au vent et peu-
vent rester plusieurs années 
dans le sol avant de germer.

C’est ainsi qu’il colonise nom-
bre de sites perturbés comme 
les friches, les bords de routes 
ou les zones de chantiers. Très 
résistant, on peut voir le bud-
dleia s’installer dans les murs 
mal entretenus, où son déve-
loppement peut occasionner 
de sérieux dégâts.

Si vous en avez dans votre jar-
din et que vous souhaitez conti-
nuer de profiter de ses belles 
couleurs en évitant que ses 
graines ne se propagent, il vous
suffira de couper les inflores-
cences avant la production de 
graines. Mais attention si vous 
envisagez de couper l’arbre : il 
a la fâcheuse tendance à repar-
tir vigoureusement du pied…

Texte rédigé par Claire Rameaux/
Conseil départemental de Savoie

www.biodiversite-savoie.org

Le buddleia a beaucoup été 
planté à des fins ornementales. 
Photo Conseil départemental de Savoie

L
es centaines de véhicules
historiques d’Aix auto lé-
g e n d e  p l a n t e r o n t ,

aujourd’hui encore, de 10 à
18 heures, un décor vintage
sur l’esplanade du lac, à Aix-
les-Bains. Et ce pour le plus
grand bonheur des visiteurs
de ce rassemblement d’an-
ciennes mécaniques. 

Le rendez-vous est devenu,
pour les amoureux de voitu-
res d’époque, un événement
incontournable.

Ce dimanche comme hier,
diverses animations, et plus
particulièrement le concours
d’élégance, raviront les
spectateurs. Ils pourront ad-
mirer 26 véhicules excep-
tionnels. Dès 15 heures, leurs
équipages en tenues d’épo-
que raconteront l’histoire de
leur “bébé”. Également sur

le site, de nombreux expo-
sants en lien avec la restau-
ration et l’entretien, parfois
particulier, de ces voitures,
présenteront une large gam-
me de produits. Garées côte
à côte, sans soucis de classe-
ment particulier, plusieurs 
centaines de voitures histori-
ques de toutes marques et de
toutes époques côtoieront
également des deux roues 
de toutes origines. 

Anglaises, italiennes, amé-
ricaines, tchèques… conte-
ront l’histoire des deux-
roues motorisés.

M.G.

Dimanche 26 août de 10 à 
18 heures. À 8 h 30 : départ 
de la promenade touristique 
en voitures historiques (arrivée 
à 12 h 30).
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La mise en place d’un Observatoire de la biodiversité de Savoie a pour but de 
favoriser les échanges de données, la valorisation collective de l’information 
et le développement des synergies entre acteurs du patrimoine naturel sur le 
département.

Aujourd’hui, 21 partenaires sont réunis autour d’une charte pour la mise en 
place de cet Observatoire.

Groupement des malacologues 
des Pays de Savoie

(logo en cours de validation)




